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P R É F A C E 

I. C'est du cœur que s'exhale la vraie poésie. En vain 
l'esprit est cultivé, l'imagination ornée, la langue res-
pectée; en vain les lois de l'harmonie et du mètre sont 
observées fidèlement ; si un battement du cœur ne donne 
à tout cela le mouvement et la vie, un poème est sans 
valeur et sans portée, telumque imbelle sine ictu. Que 
l'âme du poète, déshéritée de la grâce et esclave de l'er-
reur, soit tourmentée de mauvaises passions et poursuive 
l'objet funeste de ses convoitises déréglées, ses vers iront, 
comme des flammes dévorantes, porter la dévastation 
dans le monde; confiés à la mémoire des générations, i l s 
exciteront tour à tour à la haine, à la colère, à la révolte, 
au sarcasme, à la sensualité et à d'autres désordres. Mais, 
qu'au contraire, le poète n'ait d'autre passion que celle 
de la vérité et de la vertu; qu'il s'élève au-dessus des 
faiblesses du vulgaire; que la foi l'éclairé de son flam-
beau divin; que l'espérance l'invite à tourner ses regards 
vers le but suprême de la destinée humaine ; que la 
charité surtout, cet amour des grands cœurs, échauffe et 
vivifie ses inspirations, et ses œuvres, à quelque degré 
que son talent les place, produiront des eflets salutaires, 
encourageront au bien, feront naitre ici et là de belles 
aspirations, et lui gagneront enfin bien des amis i n -
connus. 
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En prenant la volonté, les croyances et la vivacité du 
sentiment, pour ne pas dire l'exaltation, comme points 
de départ de l'inspiration poétique, je réponds à ceux qui 
croient encore que les fictions du paganisme ont dicté 
de plus beaux vers que les réalités du christianisme : 
L'IIélieon et le Parnasse ont-ils inspiré plus de joie et fait 
couler plus de larmes que le Thabor et le Golgotha? Les 
anciens eux-mêmes ont prouvé, par leur exemple, que la 
poésie n'est réellement grande et n'exerce une influence 
durable et civilisatrice qu'à la condition d'être liée étroi-
tement à des croyances religieuses. Le génie religieux 
de Sophocle et la tendre piété de Virgile ont plus contri-
bué à leur gloire que le récit des aventures de leurs héros. 
Quelle idée les anciens se faisaient du rôle des poètes, 
quand i ls les appelaient les guides et les pasteurs des 
peuples, quand ils les respectaient comme les amis et 
presque les dépositaires des secrets des dieux' Si nos 
poètes comprenaient l'influence que les beaux vers exer-
cent sur les âmes des jeunes gens, i ls auraient sans cesse 
présents à l'esprit ceux de Juvencus, traduisant d'ail-
leurs les paroles divines : 

S e d t a m e n i n f e l i x p e r q u e m g e n e r a n t u r e r r o r ! 
Q u i v e r o e p a r v i s i s t i s d e c e p e r i t u n u m , 
Si s a p i a t , n e c t a t s a x o s u a co l l a m o l a r i , 
P r æ c i p i t e m q u e m a r i s s e se j a c u l e t u r i n u n d a s . 

Les arts sont les frères de la poésie : pourquoi refuser à 
celle-ci de puiser à la source où ceux-là ont trouvé leurs 
plus belles inspirations? Nos plus beaux monuments 
d'architecture sont nos temples; nos plus belles pein-
tures représentent la naissance, les miracles, la mort, la 
résurrection et l'ascension de notre Dieu; notre plus belle 
musique est ce plain-chant séculaire dont les accents 
toujours anciens, toujours nouveaux, retentissent a u 
même jouret a u x m ê m e s heures dans toute la chrét ienté. 
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Mais, grâce à Dieu, et en dépit de je ne sais quelles 
aveugles et secrètes répugnances, l a ly re chrétienne n'est 
jamais restée muette. Quoique les Psaumes, les Can-
tiques et les autres textes de l 'Ancien et d u Nouveau-
Testament aient pu suffire à l'expression de nos senti-
ments chrétiens, une foule de poètes se sont efforcés 
comme à l 'envi de composer des poèmes religieux, des 
hymnes et des cantiques. Saint Hilaire de Poitiers et 
saint Ambroise s'emparent des mètres antiques, et les 
f'unt servir à la louange du vrai Dieu dans les t em-
ples; saint Prosper écrit son poème contre les ingrats; 
Tyro Prosper, dans des vers d'une touchante délica-
tesse, invite sa femme à supporter avec lui et en épouse 
chrétienne les épreuves de la vie présente; Severus 
Sanctus nous donne une première idylle chrétienne, 
dont la forme peut rivaliser avec celle des églogues du 
doux poète de Mantoue. Prudence n'a pas été seule-
ment un grand poète chrétien, mais son imagination, 
la hardiesse de son pinceau et son énergie tout espa-
gnole le placent au rang des poètes les plus heu-
reusement doués. L'hymne Salvete, flores martyrum, 
quoique charmante par la grâce et le sentiment, ne 
donne qu'une idée fort incomplète des beautés dont 
le Combat spirituel, le Peristephanon et le Cathemeri-
non sont remplis. Paulin de Pulla nous fait assister à 
l'existence aventureuse d'un jeune patricien que les in-
vasions des Barbares et des malheurs privés convertis-
sent au Christianisme. Saint Paulin de Noie nous révèle 
combien l'aimable simplicité de style, qui s'allie à la pu-
reté de la pensée chrétienne, l'emporte sur les vieilles 
grâces fardées de son précepteur Âusone, qui, au mil ieu 
d'une cour devenue chrétienne, regrettait le paganisme. 
Saint Orient, évêque d'Auch, unit , dans son Commoni-
tam, la précision de la doctrine aux charmes d'une ver-
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sification facile et animée. Marius Victor et saint Avit 
préludent au poème qui immortalisera Milton. Sidoine 
Apollinaire, devenu évêque, renonce aux muses païennes 
et consacre son inspiration poétique à la gloire de Dieu 
et à sa patrie opprimée. Théodulphe est l'auteur du plus 
beau poème qui ait été écrit sur la justice; son hymne 
célèbre, Gloria, laus, est chantée plus de fois dans la chré-
tienté, le jour des Rameaux, que ne l'a jamais été, dans 
l'antiquité, aucune Rhapsodie d'Homère. Les hymnes et 
les séquences, qui excitent notre admiration dans les 
solennités re l ig ieuses , ne sont pas, à coup s û r , les 
seules inspirations de Fortunam de Raban Maur, de 
Notker , de saint Pierre Damien , de saint Bernard, 
d'Adam de Saint-Victor, de saint Thomas d'Aquin, de 
Thomas de Celano et de Jacopon. On trouve dans leurs 
ouvrages des accents aussi beaux que ceux du Vexilla Re-
gis prodeunt, du Veni, Creator Spiritus, du Jesu, dulcis 
memoria, du Sacris solemniis, du Dies iræ et du Stabat 
Mater. 

II. La poésie, comme toutes les autres manifestations de 
la pensée humaine, subit et exerce tour à tour une in-
fluence plus ou moins grande. Les croyances, les intérêts 
et les passions du peuple qui s'agite autour de lui, dictent 
au poète les pensées qu'il exprime et qu'il coordonne 
suivant son génie, sa raison et sa sensibilité. Fidèle au 
don qu'il a reçu d'imaginer, de peindre et de rendre sen-
sibles à l'oreille même les idées et les objets, il doit leur 
rapporter la forme et l'expression qu'il emploie; recher-
cher dans le fond même de son sujet les couleurs de sa 
poésie et les tons de sa lyre. Qu'il ajoute à ces qualités 
générales sa sensibilité personnelle ; si cette dernière est 
à la fois distinguée et forte, tendre et élevée, il est vrai-
ment poète. 

Le poète a aussi une action à exercer sur ses sembla-
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bïes : il doit faire passer dans leurs âmes les sentiments 
qui l'animent lui-même ; mais il ne peut y parvenir qu'à 
la condition de suivre ses contemporains dans leurs dé-
veloppements religieux et sociaux, de vivre de leur vie . 
Il ne lui est pas permis de rester en arrière, sous peine da 
n'exercer aucune influence civilisatrice. 

Or, si le monde , de païen qu'il était , est devenu 
chrétien, si ses idées et ses habitudes se sont trans-
formées, lf poète devait aussi se faire chrétien et se m o -
difier profondément. En effet, quoique, pendant les 
premiers siècles du Christianisme, les poètes aient em-
ployé les éléments de la poésie ancienne, c'est-à-dire la 
quantité prosodique et les formes de vers usitées chez les 
païens, il y a un abime entre les deux genres de poésie. 
Pour s'en convaincre, il suffit de comparer, par exemple, 
le choix des vers de Virgile que Proba Falconia, dame 
romaine du ive siècle, a eu la singulière pensée de réunir 
pour exprimer les principaux actes de la vie de Jésus-
Christ; il suffit, dis-je, de comparer ces vers, après tout 
excellents en eux-mêmes, avec ceux que Sedulius com-
posait au v e siècle sur le même sujet. Voici les uns et les 
autres : 

N u n c ad t e e t t u a , m a g n e p a t e r , c o n s u l t a r e v e r t o r . 
M a j u s o p u s m o v e o : v a t u m p r æ d i c t a p r i o r u m 
A g g r e d i o r . Q u a m v i s a n g u s t i t e r m i n u s æ v . 
A c c i p i a t , t e n t a n d a v i a e s t q u â m e q u o q u e p o s s i m 
T o l l e r e h u m o , e t n o m e n f a m à t o t f e r r e p e r a n n o s , 
Q u o t t u a p r o g e n i e s c œ l o d e s c e n d i t iib a l t o . 
A t t u l i t e t n o b i s a l i q u a n d o o p t a n t i b u s æ t a s 
A u x i l i u m a d v e n t u m q u e D e i : q u u m f e m i n a p r i m u m 
V i r g i n i s os h a b i t u m q u e g e r e n s ( m i r a b i l e d i c t u ) , 
N e c g e n e r i s n o s t r i p u e r u m n e c s a n g u i n i s e d i t : 
S e r a q u e t e r r i f i c i c e c i n e r u n t o m n i a v a t e s , 
A d v e n t a r e v i r u m p o p u l i s t e r r i s q u e s u p e r b u m , 
S e m i n e a b æ t h e r e o , q u i v i r i b u s o c c u p e t o r b e m , 
I m p e r i u m o c e a n o , f a m a m q u i t e r m i n e t a s t r i s 1 . 

' I n T e s t a m e n t u m N o v u m C e n t o n e s V i r g i l i a n i , » é d i t i o n 
» d ' H e n r i l i s t i e n n e , 1573. 

a. 
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NAISSANCE D E JËSUS-CHR1ST 

Q u æ n o v a lux m u n d o , q u æ to to g r a t i a cœlo ? 
Quis f u i t i l le n i t o r , M a r i æ q u u m Chr i s t u s a b i l vo 
Process i t s p l e n d o r e n o v o ? v e l u t ipse d e c o r o 
Sponsus Ovans t h a l a m o , f o r m é spec iosus a m æ t i â 
P r æ na t i s h o m i n u m , c u j u s r a d i a n t e f i g u r à 
B land io r in labi is d i f fu sa est g r a t i a p u l c h r i s . 
O faci l is p ie tas ! n e nos se rv i l e t e n e r e t , 
Peccato d o m i n a n t e , j u g u m , se rv i t i a s u m m u s 
M e m b r a tu l i t D o m i n u s , p r i m i q u e a b o r ig ine m u n d i 
O m n i a qu i p r o p r i i s ves t i t na scen t i a don i s , 
Obsi tus ex igu i s h a b u i t v e l a m i n a p a n n i s : 
Q u e m q u e procellosi non mobi l i s u n d a p r o f u n d i , 
T e r r a r u m n o n o m n e s o l u m , spa t io saque la t i 
Non cap i t a u l a pol i , p u e r i l i i n c o r p o r e p l e n u s 
Mans i t , e t a n g u s t o Deus in p r æ s e p e qu i ev i t . 

f a l v e , s a n c t a p a r e n s , e n i x a p u e r p e r a r e g e m , 
Qui c œ l u m t e r r a m q u e t e n e t p e r sæcu l a , c u j u s 
N u m e n , e t æ t e r n o c o m p l e c t e n s o m n i a g y r o 
I m p e r i u m s ine f ine m a n e t , q u æ v e n t r e bea to 
G a u d i a m a t r i s h a b e n s c u m v i r g i n i t a t i s h o n o r e , 
N e c p r i m a m s i m i l e m v isa es . n e c h a b e r e seque: iU'm ; 
Sola s ine e x e m p l o p lacu is t i f e m i n a C h r i s t o ! 

Co ne fut qu'au bout d'un certain laps de temps que 
l'on sentit la nécessité d'adopter des formes poétiques plus 
populaires et plus convenables à leur objet. Une poésie 
rimée, et fondée sur la numération des syllabes, remplaça 
la quantité minutieuse et la prosodie compliquée des an-
ciens. L'invention de cette forme nouvelle, éminemment 
populaire et musicale, appartient exclusivement au moyen 
âge. Après avoir été exploitée avec beaucoup de talent et 
une merveilleuse fécondité par une foule de poètes latins, 
depuis le xc siècle jusqu'au xive, elle fut adoptée définiti-
vement par les poètes français. Cette forme de la poésie la-
tine du moyen âge si calomniée, plutôt par l'ignorance 
que par l'esprit de système, continua à vivre dans les 
œuvres de Ronsard, de Malherbe, de Corneille, de Ra-

1 « Sedu l i i Opus Paschale, » c o m p o s é s o u s les e m p e r e u r s T h é o -
dose le J e u n e e t V a l e n t i n i e n I I I , e n t r e 425 e t 450. 
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cine, et elle s'est vue rajeunir dans tous les détails de ses 
rhvthmes variés sous la plume de Lamartine et des autres 
poètes lyriques du xixe siècle. 

Quoique adoptée généralement au moyen âge, elle ne 
fit pas oublier, comme on le croit trop légèrement, le 
système prosodique ancien. On continua à faire des vers 
hexamètres, pentamètres, ïambiques, etc., etpresquetous 
les poètes pratiquèrent môme les deux sortes de versi-
fication : preuve évidente que ce n'étaient pas l'ignorance 
et la barbarie qui faisaient préférer la nouvelle forme à 
l'ancienne. 

III. Le Carmina e poetis christianis excerpta renferme 
des poèmes ou des extraits de cinquante-quatre poètes et 
vingt et une pièces anonymes. Notre choix commence 
aux premières années du IVe siècle et s'arrête aux der-
nières années du xive. Cet ouvrage, que nous offrons à la 
jeunesse studieuse et à MM. les professeurs, a pour objet 
de leur rendre plus facile la connaissance des poètes 
latins des premiers siècles du Christianisme et du moyen 
age. La plupart de ces poèmes sont dispersés dans des 
collections volumineuses qu'il n'est pas aisé de se pro-
curer, et qui, d'ailleurs, ne se prêtent pas volontiers aux 
études classiques. D'autres sont restés inédits jusqu'à ce 
jour; la lecture de plusieurs manuscrits et d'antipho-
naires des xie, xn e et xm e siècles, nous a permis de les 
offrir au public. Nous sommes loin de croire notre tra-
vail parfait; nous espérons, toutefois, que le lecteur 
jugera ses imperfections avec quelque indulgence, et -

' nous tiendra compte des difficultés de cette publication 
que nous ne pouvions mener à bonne fin qu'après avoir 
lu un grand nombre d'ouvrages français et étrangers, 
plusieurs manuscrits, contrôlés les uns par les autres, des 
textes que le temps n'a pas épargnés et qu'une regrettable 
indifférence a exposés à de nombreuses altérations. Nous 
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n'avons rien négligé pour recueillir ce que les ouvrages 
de nos poètes renferment de plus intéressant, de mieux 
approprié à l'éducation de la jeunesse et de plus propre à 
former à la fois l'esprit et le cœur. 

Chaque poète est l'objet d'une notice biographique qui 
fait connaître le temps dans lequel il vivait, les princi-
paux événements de sa vie, l'influence qu'il a pu avoir 
sur son siècle ou celle qu'il en a reçue, les qualités qui le 
distinguent et quelquefois les jugements qu'en ont portés 
avant nous différents écrivains. 

Nous avons mis au bas des pages des notes morales, 
historiques, géographiques, prosodiques et grammati-
cales. Nous ne doutons pas que les élèves entre les mains 
desquels le Carmina sera placé ne soient suffisamment 
versés dans la connaissance des dogmes catholiques et de 
la morale chrétienne. Cependant, il ne nous a pas paru 
inutile de leur en rappeler quelquefois les détails, comme 
aussi les miracles ou les légendes auxquels certains pas-
sages se rapportent. Des renvois nombreux à l'Ancien et 
au Nouveau Testament font connaître au lecteur l'esprit 
avec lequel il doit juger et apprécier nos poètes. Les faits 
historiques auxquels ils font allusion, la position des 
villes, des fleuves, des montagnes, etc., se trouvent éga-
lement mentionnés. On trouvera aussi dans ces notes de 
nombreux rapprochements avec les poètes païens de l'an-
tiquité et plusieurs poètes français, une énumération des 
différentes sortes de vers métriques et syllabiques ainsi 
que les modifications successives de la quantité et de la 
poésie métrique, enfin une explication des passages dif-
ficiles. 

Nous avons adopté l'ordre chronologique pour plu-
sieurs raisons. La littérature chrétienne reçoit toujours le 
reflet des événements contemporains. Séparer les diffé-
rents auteurs du siècle qui les a vus naître, c'eût été leur 
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ôter une grande partie de l'intérêt qu'ils excitent. Placés, 
au contraire, dans un ordre chronologique, les poèmes et 
les notices présentent une véritable histoire de la poésie 
chrétienne, et font connaître par quelle série de transfor-
mations elle s'est peu à peu dégagée des entraves du 
mètre pour prendre une allure plus simple et plus libre, 
pour substituer à une quantité minutieuse et devenue im-
populaire la numération des syllabes et la rime. La com-
paraison des formes de la poésie chrétienne,'pendant les 
derniers siècles du moyen âge, avec les formes de notre 
poésie française, jettera quelque jour sur les véritables 
origines de cette dernière, et prouvera jusqu'à l'évidence 
tout ce qu'elle doit à cette poésie latine rimée qu'on a 
décriée avec autant d'injustice que d'ingratitude; avec 
injustice, parce qu'elle renferme en elle-même des beautés 
de premier ordre et que, sous la plume de saint Bernard, 
d'Adam de Saint-Victor, de saint Thomas d'Aquin et 
d'autres, elle a atteint les hauteurs du lyrisme; avec in-
gratitude, parce que la poésie française lui a emprunté, 
sans aucun changement, les éléments qui la constituent, 
c'est-à-dire la numération des syllabes, la rime, la division 
du vers en deux hémistiches, les différentes sortes de 
vers, particulièrement ceux de huit et dix syllabes et 
notre vers alexandrin, tout enfin, même l'ordre et la suc-
cession des vers dans les strophes si variées et si harmo-
nieuses de la poésie lyrique. 

Combler dans l'enseignement de la jeunesse une lacune 
que tant de bons esprits ont constatée, tel est le but de ce 

•livre. Un architecte ne saurait édifier une cathédrale, si, 
complètement étranger au style chrétien et aux habitudes 
de notre culte, il ne connaissait que les lois et les conve-
nances de l'architecture grecque et romaine. Comment 
pourrons-nous, à notre tour, construire dignement l'édifice 
de nos idées, si nous dédaignons d'acquérir une connais-
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sance, au moins suffisante, de cette période si glorieuse 
de mille années pendant laquelle l'Église, notre mère, 
n'a cessé de prodiguer au monde des bienfaits dont nos 
poètes, ses plus ardents apologistes, nous ont transmis 
la mémoire? 
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CARMINA 
E POETIS CHRISTIANIS EXCERPTA. 

JUVENCUS. 

C a i u s V e t t i u s A q u i l i n u s J u v e n c u s , p r ê t r e e s p a g n o l , v é c u t s o u s 
C o n s t a n t i n . Il n e c r a i g n i t p a s , di t s a i n t J é r ô m e , de f a i r e p a s s e r s o n s 
les lois du m è t r e la m a j e s t é de l ' É v a n g i l e . Son p o è m e , qu ' i l a i n t i -
t u l é / / ï s f o i r e é v a n g e ' l i q u e , (u t c o m p o s é ve r s l ' a n 332 de J é s u s - C h r i s t . 
Il e x c i t a i t l ' a d m i r a t i o n d e s a u t e u r s c h r é t i e n s les p l u s i l l u s t r i s , e t 
e n t r e a u t r e s de s a i n t J é r ô m e , d e s a i n t I - i d u r e de Sévi l le e t d ' A l c u i n . 
J u v e n c u s s ' a t t a c h e s u r t o u t à s u i v r e s a i n t M a t t h i e u , et le t r a d it 
p r e q u e m o t à m o t , en le c o m p l é t a n t a u m o y e n d e s t i o i s a u t r e s 
É v a n a é l i s t e s . U n e a d m i r a b l e p r o p r i é t é d ' e x p r e s s i o n , u n e s i m p l i c i t é 
de s t y l e t o u t à f a i t d i g n e d e son s u j e t l u i on t v a l u l ' h o n n e u r d ' ê t r e 
m i s , au m o y e n à s e , e n t r e les m a i n s d e s j e u n e s g e n s e t de s e r v i r 
à l ' é d u c a t i o n p u b l i q u e : o n p e n s a i t a lo r s q u e l ' É v a n g i l e n e s a u r a i t 
ê t r e l u t r o p s o u v e n t . 

I n h i s t o r i a m E v a n g e l i c a m P r æ f a t i o . 

Immortale nihil mundi compage tenetur, 
Non orbis, non regna hominum, non aurea Roma, 
Non mare, non tellus, non ignea sidera cœli : 
Nam statuit Genitor rerum irrevocabile tempus, 
Quo e u n d u m torrens rapiet flamma ultima mundum. 5 
Sed tamen innumeros homines sublimia facta, 
Et virtutis honos in tempora longa frequentant 
Accumulant quorum famam laudesque poetæ : 
Hos celsi cantus Smyrnæ 8 de fonte fluentes, 
Illos Minciadæ 3 celebrat dulcedo Maronis. i o 

' « F r e q u e n t a n t . » Frequentare 
est ici le s y n o n y m e de celebrare ; 
S é n è q u e a dit d a n s u n s e n s a n a -
logue : Frequentare memoriam 
alicujus. 

* « S m y r n æ . » S m y r j a e es t u n e 

d e s v i l l es q u i se d i s p u t e n t 1 ' bon-
n e u r d ' a v o i r d o n n é le j o u r à H o -
m è r e . C'est p o u r q u o i ce p o è t e e s t 
a p p e l é Smyrnæos rates. 

3 « M i n c i a d æ . » l .e Minc io a r r o s a 
H a n t o u e , la p a t r i e d e Vi rg i le . 

1 



2 J U V E N C U S . 

Nec minor ipsorum decurrit gloria vatum, 
Quæ manet æternæ similis, dum sæcla volabunt, 
Et vertigo poli1 terras atque æquora circum 
Æthera sidereum justo moderamine volvet. 
Quod si tam longam meruerunt carmina famam, t5 
Quæ veterum gestis hominum mendacia 2 nectunt, 
Nobis certa fides æternæ in sæcula laudis 
Immortale decus tr ibuet 3 , mediumque rependet. 
Nam mihi carmen erunt Christi vitalia gesta, 
Divinum in populis falsi sinè crimine donum. 20 
Nec metus, ut mundi rapiant incendia secum 
Hoc opus : hoc etenim forsan me subtrahet igni, 
Tunc, quum flammivomâ descendet nube coruscans 
Judex, altithroni Genitoris gloria, Christus. 
Ergo age , sanctificus 4 adsit mihi carminis auctor 2» 
Spiritus 5 , et puro mentem riget amne canentis 
Dulcis Jordanis, ut Christo digna loquamur. 

« «Vertigo poli. v Polus a pour 
êtymoiog e OTXEM-W, t ou rne r ; de 
là cette expression que l'on trouve 
aussi dans Ovide, Métamorphoses 
liv. il, v. 70: 

isse, qoM assidui rapitnr vertiqine wîam. 
Sideraque alta trahit, teleriqne ralnise torquet. 

3 « Mendacia. » Dion Chrysos-
tome a fait un discours pour prou-
ver que Troie n'a point été prise. 
Virgile est accusé par beaucoup 
de savants d'avoir altéré et même 
d'avoir supposé les événements 
sur lesquels repose l 'Enéide. Ju -
vencus a donc quelque raison de 
reprocher aux poêles païens leurs 
récits mensongers, en opposant à 
leurs fables la vérité du sujet qu'il 
a entrepris de traiter. 

5 « Æternæ.. . . tribuet. » Les 
poètes se flattent toujours de vivre 
éternellement dans la mémoire de 
la postérité : 

Exegi monumentum ære perennis , 

A ce lieu commun si usé,qu'Ho-
race n'a pu rajeunir qu'en sur-

passant par son orgueil tous s e s 
devanciers, Juvencus substitue 
une pensée bien plus simple, bien 
plus touchante, parce qu'elle ne 
répugne pas à l 'humilité chré-
tienne, et qu'elle se fonde sur l'es-
pérance d'être admis à partager le 
bonheur des élus. 

4 « Sanctificas. » L'accent, du 
temps de Juvencus, prolongeait le 
sonde la syllabe placee à lacé.-ure. 
Les poètes chrétiens, qui n 'écri-
vaient point pour se faire admirer 
de quelques érudits, mais pour 
donner au peuple des enseigne-
ments utiles et salutaires, adop-
tèrent la prononciation (le leur 
temps et prirent la liberté d'al-
longer celle syllabe, quoique, d'a-
près les règles de l'ancienne pro-
sodie, elle fu t brève par position 
ou par nature. Cette observation, 
que nous faisons une fois pour 
t nites, doit s'appliquer aussi au 
mot Jordanis qui se trouve dans 
le dernier vers du morceau. 

s « Spiritus. » Les poètes chré-
tiens remplacent l'invocation aux 
ïluses par l'invocation au Saint-
Espiit . 
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I. Tempête apaisée (L iv . I I , v . 2 3 - 4 3 . ) 

Conscendunt navem, ventoque inflata tumescunt 
Vela suo, fluctuque volat stridente carina. 
Postquam altum tenuit puppis, consurgere in iras 30 
Pontus, et immensis hinc inde tumescere ventis 
Cœpit, et abruptos ad c œ l u m tollere montes . 
Et nunc mole feri t puppim, nunc turbine proram, 
Illisosque super laterum tabulata receptant 
Fluctus , disjectoque aperitur terra profundo 35 
Interea in puppi s o m n u m carpebat Iesus. 
Illum discipuli pariter, n a t æ q u e paventes 
Evigilare rogant, Pon t ique pericula monstrant. 
Ille dehinc : «Quam parva subest fiducia vobis ! 
Infidos animos timor irruil ! » Inde procellis IO 
Imperat, et placidam sternit super æquora pacem. 
Illi inter sese t imidis miracula miscent 
Colloquiis : quæ tanta illi permissa potestas, 
Quodve sit imperium, cui sic freta concita ventis , 
Erectæque minis submittant colla procellæ. 45 

II. Jcxu» et saint Pierre marchent sur les c n a s \ 
(Liv. 111, v. 93-133.) 

Discipulis tunc inde jubet conscendere navem, 
Et transire fretum, donec dimitteret o m n e s , 
In sua quemque, viros. Tunc montis celsa petivit, 
Secretusque 4 dehinc Genitoris numen adorat. 
Jamque soporatâ torpebant omnia nocte , 50 
Quum puppis medio sulcabat in æquore fluctus, 
Jactata adverso surgentis flamine venti . 
Ast ubi jam vigi lum quarti statione 5 premebat 
Noctis iter rapidos attollens Lucifer ortus, 
Fluctibus in liquidis s icco vestigia gressu 55 
Suspensus ' carpebat iter, mirabile visu ! 

1 Voyez saint Matthieu, ch. vili, pelles, c'est-à-dire la quatrième 
v. 23. veillée de la nuit. La nuit était 

1 « Profundo, » la mer. toujours partagéeenquatreveillées 
5 Voyez l'Evangile selon saint de trois heures chacune, en sorte 

M itthieu, ch. xiv, v. 22. que ces heures étaient plus lon-
' « Secretus, • séparé, retiré à gues en hiver qu'en été. 

l'écart. 6 « Suspensus. » Virgile ' s'est 
" « Vigilum quarta statione, » servi du même mol , pour expri-

la quatrième faction des senti- mer la mëuie idée, en pariam da 
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Jamque propinquabat puppi, sed nescia nautæ 
Attoniti tremulo v i t a b a n t corda pavore 
Clamoremque simul confusâ voce dederunt. 
Tum pavitiis Christus loquitur : «Timor omnis abesto, 60 
Credentûmque regat vegetare constantia8 mentem. 
En ego sum, vestræ doctorem noscite lucis, B 

Olli confidens respondet talia Petrus : 
a Si tua nos verè dignatur visere virtus, 
Me pariter permitte tuo super æquora jussu 65 
Fluctibus in liquidis immersos figere gressus. » 
Annuit his Dominus : navem mox linquere Petrus 
Audet, et innixus figit vestigia ponto. 
W r ù m ubi tantarum mentem miracula rerum 
Terrificant, v e n i q u e minas crebrescere cernit, 70 
Paulatim cedunt dubio liquefacta 3 timore, 
Quæ validum fidei gestabant æquora robur. 
Jamque S imon, medio submersi^ corpore, clamat : 
« Fluctibus horrendis pereuntem deripe, Christe. » 
Dextera confestim protenditur obvia Petro, "s 
Et dilatata fides verbis mulcetur amaris 4 , 
Ascensæque rati contraria flumina cedunt, 
Præsentemque Dei sobolem stupuere rogantes 4 

Cuncti, navigio socios quos casus habebat. 
Transierat tandem sulcans freta fervida puppis, 80 
Optatumque gravis comprenderat anchora portum. 
Conveniunt populi rapido per littora cursu, 
Portantes ægros, v o t i s q u e attingere fila 

Camille, Enéide, liv. vu, v. 810: 
. . . F l u c t u s u s p e n s a l u m e u l i . 

' « Nautæ vibrabant corda pa-
vore » équivaut à n pavor v o r a b a t 
corda nautarum. » 

* o Vigi lans constantia, » foi 
vive et solide. 

3 « Liquefacta » se rapporte à 
« æquora. » L'expression est à la 
fois hardie et juste, parce que les 
eaux venaient de supporter saint 
Pierre comme si elles avaient été 
solides. 

* * Dubitata fides, » (ei ébran-

lée. —«Verbis m u t e t u r amaris. » 
Cette alliance de nuits peint 
admirablement la douceur et la 
bienveillance oui se mêlaient aux 
reproches que Jésus-Christ faisait 
à son disciple 

' « Rosai tes . » Dans la langue 
sacrée, rogo et son fréquentatif 
rogito, emplovés d'une manière 
ab.-olue, sit niti nt prier. De là 
notre mot français rogations qui 
désigne IHS prières publiques faites 
par l'Église pour les biens de la 
terre pendant les trois jours qui 
précèdent l'Ascension. 
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E x t r e m a 1 e x o p t a n s m i r o q u e h o c m u n e r e c u n c t i 
C r e d e n t e s r e f e r u n t p l e n a m p e r m e m b r a s a l u t e m . 8 5 

I I I . S i m p l i c i t é d e s e n f a n t s a g r é a b l e & O l e a ' . 
( L i v . I I I , v . 396—418 . ) 

Discipuli post inde rogant, quis maximus alto 
In cœli regno meritis pro qualibus esse t? 
Tum Christus medio puerum consistere cœtu 
Præcipit, et placido doctor sermone profutur : 
« Istius en similem pueri se reddere certet, 90 
Quisque 5 cupit celsam cœli conscendere sedem . 
Erroris laqueos 4 sæclis increscere certum est. 
Sed tamen infelix, per quem generabitur error! 
Qui vero e parvis 6 istis deceperit unum, 
Si sapiat, nectat saxo sua colla molari, 95 
Præcipitemque maris sese jaculetur in undas 
Nec quicquam fastu parvos contempserit istos. 
Horum custodes cœlesti in sede tuentur 
Altithroni vultum Genitoris sidera supra T . 

Sed, si quis pastor, cui pascua credita tondent 100 
Centum balantes, unam quum fortè seorsum 
Nescius error habet , quæsitor deserit omnes , 

• « Ves t i s Ala e x t r e m a , » b o r d 
du v ê t e m e n t . 

1 Voy. s a i n t M a t t h i e u , c h . x v m , 
v . I ; s a in t Marc , c h . î x , v . 3 3 ; 
sa in t L u c , c h . i x , v . 46, et c h . 
xv i i , v. 2 . 

1 « Q u i s q u e , » q u i c o n q u e , t o u t 
h n m m e q u i . Les poê les c h r é t i e n s 
se se rven t p r e s q u e t o u j o u r s de ce 
m o t d a n s le s e n s d e « q u i c u m -
que . » 

4 « Error i s l a q u e o s . » C 'es t a i n s i 
que le poète t r a d u i t le m o t de. l 'E-
vangi le scandalum. S c a n d a l e se 
dit en effet ue t o u t e paro le e t de 
t o u t e act ion qu i s o n t de n a t u r e à 
e n t r a î n e r n o t r e p r o c h a i n d a n s 
l ' e r r e u r , et à le fa i re t o m b e r , p o u r 
a ins i d i re , d a n s les lilets d u p é c h é . 

• « P a r v i s , » e n f a n t s . 
• « Qui v e r ù . . . i n u n d a s . » On 

n e s a u r a i t t r o p m é d i t e r les p a r o l e s 
q u e n o t r e S e i g n e u r p r o n o n c e ici 
d e v a n t ses d isc ip les ; on do i t s u r -
t o u t les avo i r p r é s e n t e s à la m é -
m o i r e , et les p r e n d r e p o u r règ le 
i n v a r i a b l e de sa c o n d u i t e , l o r sque 
l 'on e s t c h a r g é de l ' e n s e i g n e -
m e n t de, la j e u n e s s e . Il es t à p r o -
pos de c i t e r le t ex t e m ê m e d e 
s a i n t L u c : « a u t e m illi pe r 
q u e m ( scanda l a ) v e n i u n t I Ut i l ius 
es t ill i , si l ap is m o l a r i s i m p o n a t u r 
c i rca c o l l u m e jus et p r o j i c i a t u r in 
m a r e , q u à m u t s c a n d a l i z e t u n u m 
d e pu- i l l i s is t is . • 

' « S u p r a » es t ici p l a c é a p r è s 
son c o m p l é m e n t , c o m m e d a n s ces 
vers de Virgi le , Enéide, l i v . x i , 
v . 510 : 
• . . . S e d n u n c , es t o m n i * q u a n d o 
I s t e a n i m u s s u p r a , m e c u m p a r t i r e l a b o r e m , 
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Unius et totis lustrât vestigia 1 silvis ; 
Illam si magno possit reperire labore, 
Lætitia inventæ major tum nescitur àgnæ, 105 
Ouàm pro cunctarum numero quod nulla recessit : 
Ex istis parvis Genitor sic perdere quemquam 
Non patitur, gaudetque suis increscere regnis. » 

IV. Prédiction du jugement dernier 4. 
(Uv . IV, v. 269-305.) 

En hominis Natus veniet, Patrisque ministris 
Stipatus, celsâ judex in sede sedebit. i i o 
Tunc gentes cunctæ diversis partibus orbis 
Convenient, justosque omnes de labe s malorum 
Secernet, dextrâque libens in parte locabit ; 
At pravos læva despectos parte relinquet; 
Ut pastor pecoris discernit pascua mixti, 115 
Lanigeris 4 dextri permittens mollia prati, 
At lævos hirtis dumos tondere 5 capellis. 
Sed Rex ad dextros conversus, talia dicet : 

« Huc veniant sancti, jamdudum debita sumant 
Dona Patris, mundi quæ sunt æquæva nitentis 120 
Et justis primo promissa parantur ab ortu. 
Namque fame fessum quondam me grata refecit 
Hæc plebes, potuque sitim mihi sæpe removit, 
Hospitiumque domus patuit mihi sæpe vocato, 
Et nudus vestis blandissima tegmina sumpsi, 125 
Carceris.et pœnis horum solatia cepi. » 
Tum Domino tali respondent voce beati : 
« Non meminit nostrum quisquam te visere nudum, 

\ Nec famis oppressum dura ditione notav i t 7 , 

* o Unius vest igia,» les (races 6 « Nitentis, » nouvellement 
d'une seule brebis. créé. Nitens signifie au propre 

'Voyez l'Évangile selon saint b r i l l an t , éclatant; mais comme 
Matthieu, ch . xxv, v. 31. tout objet qui soit de la main 

1 « Labe, » contact. de l'ouvrier a un certain poli, un 
4 « l.anigeri-, » brebis. cerlain éclat , le poète emploie 
5 » Tondere. » Construisez : celle épithèle par extension, en 

«Permiltenc laniaeris tondere mol- parlant de l'uuivers qui vient 
lia (pascua) dexlri prati.» — Voyez d'êlre crée par l 'auteur de toutes 
la strophe» Inter oves locum piæ- choses. 
sta » (iaris le Dies ira de Thomas 1 « Notavit, » a remarqué, a 
(le Célano. vu . 
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Carceris aut pœnis meminit vidisse revinctum. » 130 
Respondens illis dicet tum talia Judex : 
« Fratribus ista meis , humiles miserando labores 1 , 
Qui fecit, certum est dulcem mihi ponere 2 fructum. » 

« At vos, injusti, justis succedite flammis, 
Et pœnis semper mentem torrete indignam, 135 
Quas Pater horrendis baratliri per stagna profundi 
Dæmonis horrendi sociis, ipsique paravit. 
Namque sitim passo quondam mihi pocula nulla, 
Nec famis in pœna parvi mihi fragmina panis, 
Aut peregrinanti tecti vestisve parumper I i o 
Tegmina de magnis gracili pro parte dabantur. 
Carceris aut septo claustris, morbisve jacenti 
Unquam visendi solatia 3 vestra fuerunt. » 
His damnata dehinc respondet factio verbis : 
«Haudequidem nostrûmmeminitteviserequisquam, 145 
Ant sitis, aut sævæ famis ægrum agitare laborem », 
Hospita vel fessis errare per oppida rebus, 
Carceris aut mersum pœnis, morbove gravatur), 
Ut tibi sollicito 6 fieret miseratio justa. » 
His rerum dicet Dominus : « Quum vestra superbo 150 
Augustis rebus feritas sub corde t u m e b a t 6 , 
Calcavitque humiles minimos, me sprevit in illis. » 
Hæc ubi dicta dabit, meritis sua præmia reddet. 
Æternum miseri pœna fodientur iniqui , 
Æternùmque salus justis concessa manebit. 155 

T. Mort et résurrection de Jésus-Christ 
(Liv. IV, v. C88-771.) 

Jam medium cursus lucis conscenderat orbem, 

' « Labores, » malheurs, infor-
tunes. 

11 « Ponere » pour posuisse, le 
présent pour le passé. Cet échange 
de temps se rencontre f réquem-
ment dans les poètes. 

5 <> Visendi solatia, » visites de 
consolation. 

4 <> Sitis aut famis ægrum agi-
tare laborem, » soulVrir le pé-

nible tourment de la soif ou de la 
faim. 

" « Sollicito, » affligé, malheu-
reux. 

6 « Angu l i s rebus tumebat , » 
s'enorgueillissait, tirait vanité des 
malheurs (de votre prochain). 

7 Voyez saint Matthieu, ch. 
xxvii; saint Marc, ch, x v ; saint 
Jean, c h . xix. 
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Qutim subitò fugit ex oculis, furvisque tenebris 
Induitur, trepidumque diem soi nocte recondit 
Ast ubi turbatus nonam transiverat horam, 
Consternata suo .redierunt lumina mundo. 1G0 
Et Christus magnâ Genitorem voce vocabat. 
Hebrææ in morem linguæ : sed nescia p lebes ' , 
Eliam vocitare putat. Tum concitus unus, 
Cogebat spongo turpi, calamoque revincto 
Impressum labiis aridum potare saporem. i os 
Cætera turba furens, tali cum voce cachinnat* : 
« Spectemus pariter, cœlo n e 4 fortè remissus 
Elias veniat, celsa qui sede quiescit, 
Liberet et misero confixum stipite regem. 

Tunc clamor Domini magno conamine missus, ("o 
Æthereis animam comitem commiscuit auris. 
Scinduntur pariter sancti velamina templi, 
Carbasaque in geminas partes dirupta dehiscunt, 
Et tremebunda omni concussa'est pondere tellus, 
Dissiliuntque suo ruptæ de corpore 5 cautes. 175 

Tum veterum monumenta virûm pafuere repulsis 
Obicibus, vivæque animæ per membra reversæ, 
Et visum passæ populi, per mœnia latæ 
Erravere urbis : sic terrent omnia mundum. 
Militibus primis quatiuntur corda pavore, 180 
Dedita qui sævæ servabant corpora pœnæ, 
Et sobolem dixere Dei, Christumque fatentur. • 

E speculis 6 matres miracula tanta tuentur 
Omnes, obsequium Christo quæ ferre solebant. 
Jam decedenti vesper succedere soli 1S5 
Cœperat, et procerum solus tum justior audet 

• « Quum subito. . . . recondit. » 
Construisez : « Quum subilò soi 
fugit e\ oculis, » etc. 

2 « Plebes. » Il s 'agit ici, sui-
vant quelque«-uns, des soldiits 
romains qui ne savaient point 
l 'hébreu. 

5 « Cachinnat, » se moque. 
4 o Ne » est pris ici dans le 

sens de num. Saint Matthieu , 
ch.. XXVU, v. 49 : « Sine videa-
mus an veniat Elias liberans 
eum. » 

8 « Suo ruptæ de corpore, » vio-
lemment détachées de la m o n -
tagne elle-même. / 

6 « Speculis, >> hauteurs, lieux 
élevés. 
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Corpus ad extremum munus deposcere Christi. 
Hic ab Arimathiâ nomen gestabat Ioseph, 
Qui quondam verbis aures præstabat lesu. 
Pilatum tunc iste rogat sibi cedere membra, 190 
Queis nuper tulerat vi tam 1 vis horrida pœnæ. 
Concessit præses et corpus fulgida Uno 
Texta tegunt, saxi^ue novo componitur 3 antro. 
Limen concludunt immensa volumina petræ, 
E speculis servant matres, et cuncta tuentur. 195 

Jamque dies rutilo complebat lumine terras, 
Otia qui semper priscâ de lege jubebat : 
Nulla sed immitis procerum furor otia servat. 
Conveniunt, onerantque simul sic judicis aures : 
« Erroris laqueos justissima pœna resolvit : 200 
Nunc meminisse decet, quoniam planus ' ille solebat 
Vulgari semper jactans promittere plebi, 
E mortis sese tenebris ad lumina vitæ 
Cum tertio solis pariter remeare 5 reeursu. 
Sed petimus, custos miles nova funera servet, 205 
Ne fera discipulis furandi audacia corpus 
Consurgat, turbetque recens insania plebem. » 
Et Pilatus ad hæc : « Miles permittitur, inquit : 
Servate, ut vultis, corpus tellure sepultum. » 
Conveniunt, saxique ingentia pondera volvunt, 2 i o 
Et limen signis *, et saxum milite servant. 

Sidera jam noctis venturo cedere soli 
Incipiunt, tumuli matres tum visere septum 

• « Tulerat vitam, » avait ôté , 
avait rnlevé la vie.—«Vishorrida 
pœnæ » est une locution poétique 
qui équivaut à horrida pœna. 

1 « Concessit præses. » On lit 
dans Ulpien, liv. i : « Eorum, in 
quos animadvei (itur, corpora non 
aliter sepeliuntur, quam si fueri t 
pellium et p: ruii-suin. » 

5 « Componitur, » est déposé, 
est enseveli. 

* « Planus, » imposteur. Dans 
ce sens, ce mot dérivé du eiec 
•n'j.iv.;, et a la première syllabe 

brève ; Horace, liv. i, ép. XVII • 
N e c s e m e l i r r i s u s t r iv i !* a t t o l l e r e c u r a t 
F r a c t o c r u r e p l a n u m , l i ce t illi p l u r i m a m a n e t 
L a c r i m a , e t c . 

* <c Remeare » pour reineaturum 
esse , le présent pour le fu tur ; 
ce qui e-t assez ordinaire, lors-
qu'il s'agit d 'une action qui doit 
s'a complir dans un court délai. 

6 « Signis. » Saint Matthieu, 
c h . xxvii, v. GO : « Illi amem ab-
euntes , munierunt sepulcrum, 
signantes lapidem, cum custo-
dibus. » 

I . 
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Concurrant. Motus sed terram protinus omnem 
Concutit, et cœlo lapsus descendit aperto a u 
Nuntius, et saxum tumuli de limine volvit : 
Illius et facies splendet, ceu fulguris ignis, 
Et nivis ad speciem lucent velamina vestis. 
Militibus terror sensum discluserat1 omnem, 
Et jacuere simul, ceu fusa cadavera letho. 220 
Ille sed ad matres tali cum voce profatur : 
« Vestra pavor nullus quatiens nunc corda fatiget; 
Nam manifesta fides sanctum vos quærere corpus, 
Quod crucis in ligno scelerata insania fixit. 
Surrexit Christus, æternaqne lumina vitæ 225 
Corpore cum sancto, devicta morte, recepit. 
Visere jam vobis licitum est, quod sede sepulcri 
Nulla istic jaceant fuerant quæ condita membra. 
Dicite præterea celeri properoque recursu 
Discipulis, Christum remeasse in luminis oras, 23o 
Inque Galilæam lætum præcedere terram. 

His dictis visisque animos perdiderat ingens 
Lætitia attonitos stupor, ancipitique pavore : 
Denique præcipiti celerantes gaudia cursu 
Talia discipulis referunt, tumulumque relinquunt. 235 
Ecce iteris * medio clarus se ostendit (esus, 
Et fidas matres blandè Salvere jubebat : 
Occurrunt illæ, et genibus p lagisque prehensis, 
Victorem lethi pavidæ venerantur lesum. 239 

1 « Disclusn at » est ici le syno- 1 niteris» pour itineris, clicmln 
nynie de exciuserat 
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L a c t a n t , disciple d 'Amobe , embrassa le christianisme après 
avoir renoncé à la profession rte rhéteur qu'il regardait Comm.", i n -
digne rt'un hnnnête homme. Il fut le précepteur de Crispus, fils de 
Constantin, et i I était son désintéressement que, suivant Eusèbe, 
il vécut pauvre à la cour. On ignore In date de sa naissance et celle, 
de sa mort. Le poème touchant et pathétique que nom donnons 
sons son nom, est assez généralement regardé comme son ouvrage; 
cependant ce n'est que sous toutes réserves que nous le lui a t l i i -
b u o n s . 

De beneficiis suis Christus. 

Quisquis ades 1 , mediique subis in limina templi, 
Siste parum, insontemque tuo pro crimine passum 
R e s p i c e m e , m e Conde a n i m o , m e in pec tore serva. 
Ille ego, qui casus hominum miseratus acerbos, 
Huc veni, pacis promissæ interpres, et ampla 5 
Communis culpæ venia ; hic clarissima ab alto 
Reddita lux terris, hic alma salutis imago, 
Hic tibi sum requies, via recta, Redemptio vera, 
Vexillumque Dei, s ignum et memorabile fa t i 2 . 
Te propter, vitamque tuam, sum virginis alvum IO 
Ingressus, sum factus homo, atque horrentia passus 
Funera, nec requiem terrarum in finibus usquam 
Inveni, sed ubique minas, sed ubique labores. 
Horrida prima mihi in terris mapalia Judæ 
Hospitia in partu, sociæque fuere parenti 3 . 15 
Hic mihi fusa dedit bruta inter inertia primum 
Arida in augustis præsepibus herba cubile. 
In Phariis primos vixi regionibus * annos, 
Herodis regno profugus, rel iquosque5 reversus 
Judæa, semper jejunia, semper et ipsam 20 
Pauperiem extremam, et rerum inferiora secutus, 
Semper agens monitis humana salubribus almæ 

' « Quisquis artes. » Le poète tion de notre Seigneur e.-:t le gage 
su npose que c'est Jesus-Christ lui- certr in . 
même qui parle. 5 « Parenti, » mère. 

* «Signum memorabile fati, o * « Phariis regionibus, » l 'E-
le glorieux présage rte ta destine:', gypte. 
Allusion à la résurrection du 8 « Reliquos » se rapporte à 
corps dant la glorieuse résurrec- < annos. » 
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Ingenia ail studium probitatis l , aperta salubri 
Plurima doctrinæ jungens miracula : quare 
Impia Jerusalem ! rabidis exercita curis 25 
Invidiæ, sævisque odiis, et cæca furore, 
Insonti est pœnis lethalibus ausa cruentam 
In cruce terribili mortem mihi quærere. Quæ si 
Latius ipse velis distinguere 3 , sicque per omnes 
Ire juvet gemitus, mecum et sentire dolores : 30 
Collige consilia \ insidiasque, meique nefandum 
Sanguinis innocui pretium, et simulata c l i ent i s ' 
Oscula, et insultus, et sævæ jurgia turbæ. 
"Verbera præterea, et p r o n i t a s ad crimina linguas 
Finge animo, et testes, et cæci infanda Pilati 35 
Judicia, ^ g e n t e m q u e humeros et fessa prementem 
Terga crucem6 , atque graves horrenda ad funera gressus. 
Nunc me, nunc vero deser tum 1 , extrema secutum 
Supplicia, et dulci procul a genitrice levatum, 
"Vertice ad usque pedes me lustra : en aspice crines 40 
Sanguine concretos, et sanguinolenta sub ipsis 
Colla comis, spinisque caput crudelibus haustum, 
Undique diva pluens vivum super ora cruorem. 
Compressos speculare oculos, et luce carentes, 
Afflictasque genas; arentem suspice l inguam 45 
Felle venenatam, et patientes funere vultus. 
Cerne manus clavis fixas, tractosque lacertos, 
Atque ingens lateris vulnus : cerne inde fluorem 
Sanguineum, fossosque pedes, artusque cruentos. 

Flecte genu, innocuo terramque cruore madentem 50 
Ore petens humili, lacrymis perfunde subortis, 

• Construisez : « semper agens 
humana ingenia monitis salu-
bribus ad studium probitatis 
a lmæ. » 

2 « Jerusalem. » La quantité de 
ce mot varie chez les poètes chré-
tiens. Ici la première syllabe et la 
dernière sort longues, et les deux 
autres, brèves; d'autres poetis 
font les quatre syihbes longues. 

5 « Distinguere^ » démêler, con-
sidérer, examiner. 

4 «Consilia. » Saint Matthieu, 
ch . xxvi, v. 3 et 4 : « Tunc con-

gregati sunt principes sacerdotum 
et seniores populi in atr ium prin-
cipis sacerdotum, qui dicebatur 
Caiphas, et consilium fecerunt, 
ut Jesum dolo tenerent et occi-
derent. • 

s « Clientis, » disciple. Voyez 
saint Slaithieu, ch. xxvi, v. 47 
et suivants. 

6 « Fessa prementem terga cru-
cem. » Voyez saint Luc, ch. xxui, 
v. 26, saint Jean, ch. xix. 

7 « Desertum. » Voyez saint 
Matthieu, ch. xxvi, v. 5G. 
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Et me nonnunquam devoto in corde, meosque 
Fer monitus. Sectare meæ vestigia vitæ; 
Ipsaque supplicia inspiciens, m o r e m q u e severam 
(Corporis, innumeros memorans animique dolores, 55 
Disce adversa pati, et propriæ i n v i t a r e saluti. 
Hæc monumenta tibi si quando in mente juvabit 
Volvere, si qua fides animo tibi ferre ' , meorum 
Debita si pietas et gratia 2 digna laborum 
Surget, erunt veræ stimuli virtutis, eruntque eo 
Hostis in insidias clypei, quibus acer in omni 
Tutus eris victorque feres certamine palmam. 
Hæc monumenta tuos si labilis orbis amicos 
Avertent sensus 3 fugiente decoris ab umbrâ 
M u n d a n i e f f i c i e n t , ne spe captatus inani 65 
Mobilis occiduis fortunæ fidere rebus 
Auseris, aut vitæ sperare fugacibus annis . 
Sed te nimirum sic ista caduca videntem 
Sæcula, et exutum, patriæ melioris amore. 
Orbis opes s rerumque u s u s 6 , et vota piorum 70 
Moribus e x i l i e n t sacris 7 , vitæque beatæ 
Spe, duras inter pœnas, te rore fovebant 
Cœlesti, pactique boni dulcedine pascent, 
Purpuream donec, post ultima lata relicto 
Corpore, sublimes animam levocabit ad auras. 75 
Gratia magna tibi. Tunc omnem exuta8 laborem, 
Angelicos tunc læta choros, aciesque beatas 
Sanctorum inspiciens, æternæ pacis amœnâ 
Perpetuo felix mecum regnabit in aula. 79 

• « Animo ferre (sous-ent. hac 
monumenta), » porter, garder ces 
souvenirs. 

5 « Gratia, » reconnaissance. 
5 « Tuos labilis orbis amicos 

sensus, » t?s sens qui s 'at tachent 
à un monde fragile. 

4 « Fugiente decoris ab umbra 
mundani » est le complément in-
direct du verbe avertent. 

" « Exutam orbis opes, » dé -
pouillé des richesses du m o n d e , 

ayant renoncé aux richesses du 
monde. 

6 « Rerum usus, » l'usage, la 
jouissance des biens (que l'on pos-
sède.) 

7 « Vota piorum,» les vœux, les 
désirs des âines.pieuses, qui con-
viennent aux âmos pieuses. Con-
struisez : « et vota piorum e x i l -
ient moribus sacris te videntem... , 
te exutum, » etc. 

8 « Exuta, • sous-entendu ani-
ma qui se trouve dans le veri 
précédent. 



MARIUS VICTORINUS. 

Marius Victorinus, rhéteur africain . vécut sous Constance, et 
enseigna la rhétorique à Rome, vers l'an 350 de Jésus-Christ. Ce 
ne fut que sur la fin de sa vie qu'il embrassa la religion chrétienne. 
Il nous a laissé un poème sur les sep, frères Machabæos, l e discours 
que nous avons extrait de ce peèine est plein de mouvement et 
d'énergie ; la mort du fils et de la mère, décrites avec une grande 
simplicité de style, présentent un tableau frappant de vérité, et 
terminent le morceau d 'une manière touchante et pathétique. Voyez 
les Machabées, liv. H, ch. 7. 

La mère «les Machabées exhorte le plus jeune de 
ses fils à subir la mort avec courajje. 

« Parve puer, tenensque tuis mihi carior anni?, 
Carior es regno \ vita quoque carior ipsa : 
Tu potes in totum 5 victricem reddere matrem. 
Tu finis partus 3] filiisque future malorum'' : 
Si te cura mei tangit, si matris odorem 5 5 
Mente create tenes, quamvis et carus, et infans, 
Hoc magis aure pia dictis attende parentis. 
Primùm disce, puer, quid sis post ista futurus 
Si patiens fueris : tunc te, mihi care, futurum 
Facta docent; fratrum sanctorum in parte locatus io 
Et requie securus eris, dum sæcula cursus 
Sæva suos peragunt; finito tempore certo 
Hanc lucem repetes, æternaque regna videbis, 
Non maculata malis sed erit concordia sanctis, 
Nec morti locus ullus erit, nec bella citatis 15 
Exercentur equis, sed pax æterna manebit. 

« Matrem crede tuæ semper cupidam esse salutis. 
Hæc mihi cur tristi vultu sic dicta repellis? 

1 « Carior es resno, » tu m'es ainsi la couronne réservée aux 
plus cher qu'un royaume. élus. 

1 « In totum, » entièrement. 0 « Odor » a ici un sens nio-
5 « Tu finis partus, » tu es le ral et désigne toutes les qualités 

dernier de mes enfants. de l'aine. On dit dans un sens 
* •< Malorum. » Ce qui affligeait presque analogue: mourir en 

la courageuse mère des Machabées, odeur de sainteté, 
c 'é lai tmoinslavuedessouffrances 6 « Non maculata malis. » 
de ses fils, que la crainte de les Voyez l'Apocalypse, ch. vu , 
voir céder aux tortures t t perdre v. 16. 
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Quid refugis ? miserere mei , miserere tuique. 
Si liceat, prior ire velim : vetor ecce, sed ibo 20 
Tunc, quum victorem cernam te, nate, malorum. 
Quid sperare jubes? solus mea dicta moraris 
Solus adhuc æquum renovas mihi, nate, dolorem. 
Annuis, an damnas quoque me , fratresque, genusque? 
Quod ne fortè velis oro te, et deprecor ; audi : 25 
His ego te parvum nutrivi, nate, papillis, 
Te per ego has precor, et fletus lacrymasque meorum. 
Ut remanere ve l i s 5 , remanebis solus, et hujus 
Non tibi jam fratres dederint solatia vitæ ; 
Dedecoras fratrum sanctissima nomina, matrem, 30 
Et genus, et patriam, si talia dicta récusas. 
Heu ! quantò melius vitam servabis in ævum, 
Si facias tandem quicquid fecere priores ! 
Audenter depone metus, depone timorem : 
Concipe mente Deum, vires dabit ille viriles. » 35 

Hæc dum mater agit, puer ad præcepta parentis 
Respicit, et solum se vidit ut esse relictum, 
Sustulit ad cœlum vultus, palmasque supinas, 
Et sic voce petens æternum numen adorat, 
Sensu et sic pariter secum nutuque rogabat®, 40 
Vinceret ut regem, sævos ut vinceret ignes. 
Atque ita non segnis, nec pro puerilibus annis, 
Prosint intrepidus, medios dilapsus in ignes, 
Vicit quicquid erat *, sic ut vitam iret in altam 

' Spiritus, et fratrum peteret secreta p iorum 5 . 4î> 

Dum puer ista gerit, solverunt gaudia matrem : 
Jamque, ut erat lassata malis, jam voce negata 
Suspirans, interque manus collapsa suorum 6 

Concidit exanimis, resolutaque membra inierunt. 
Sic ipsa, et nati, sanctorum in parte recepta est. 50 

1 « Mea dicta moraris, » tu pro- triompha de tout, de toutes les 
longes mes discours. épreuves, de tous les tourments. 

* • Ut remanere velis, • supposé " « P i o r u m , » bien-aiinès ; et 
que tu veuilles, si tu veux rester, pour recouvrer dans l 'autre vie 
survivre. l ' intimité de ses frères bien-

1 « Sensu, » l 'àme, le cœur, par aimés 
opposition à nutu, geste. — cRo- 6 « I n t e r manus suorum, » 
gabat, » il priait. entre les bras de ses fils (qui l 'at-

4 « Vicit quicquid erat, » il tondaient dans l'autre vie). 



SUNT HILAIRE DE POITIERS. 

HYMNES. 

Saint Hilaire. né à Poit'ers, devint évêque de sa ville natale quel-
anes années avant le comple de Béziers, tenu en 356, et mourut en 3C7 
ou 3C8. Ce fut le plus vigourenx champion de la fui orthodoxe contre 
l'arianisme ; aussi lui appartenait-il plus qu'à tout autre de chanter, 
comme il l'a fait dans l'hymne « Jesus refulsit, » les diverses circon-
stances dans lesquelles se manifesta la divinité du Rédempteur. 

I. De Epiphania < Domini. 

J e s u s 2 refulsi t , omnium Pius r edemptor g e n t i u m ; 

1 « Epiphania. » Mot tiré du au 3«, il peut recevoir le spondée, 
grec tm!pa(vM, faire voir, mon- Exemple.- - -
trer, manifester. L'Epiphanie est Je«u»|refui|«it om;nium 
une fête destinée à célébrer les L a dernière syllabe de tout 
principales circonstances dans vers pouvant êlre indifféremment 
lesquelles Jesus-Christ manifesta l o n g u e o u b r è v e l e d e r n i e r p i e ( 1 
ta divinité : telles sont les noces p e u t ê t r e l l n pV r r ique aussi bien 
de Lana, son baptême, et plus par- q u . u n i i ) m be . Voici la figure du 
ticulièrement 1 adoration des trois vers iainbique dimètre régulier: 
rois mages. 

1 « Jesus, etc. » Cette hymne - - 1 I - - l ' -
est en vers iambiques dimètres U est élégant de remplacer 
réguliers. De plus les strophes quelquefois le spondée du l t r pied 
sont monorimes, c'est-à-dire que ou du 3e, par l'anapeste, pied é-
les quatre vers de chacune d'elles qnivalent. Toutefois,cette substi-
ont la même nme. Le poète suit tulion ne se rencontra qu ; dans 
donc à la fois les règles de la poe- saint Paulin de Noie, saint Am-
icio métrique et de la poésie sylla- broise et Prudence. Les poètes 
bique. — Le vers iambique di- chrétiens postérieurs v ont renon-
mètre régulier se compose de 2 cé, parce que l'anapeste augmente 
mesures (Si;, P-ÉTÇOT) de 2 pieds , le nombre des syllabes du vers 
c 'est-à-dire de 4 pieds. Aux pieds iambiqne dimètre.—Oudistinuue 
pairs,c'est-à-dire au 2e p>eU et au plu-ieu's espèces de vers i am-
4», il n'admet que l'ïambe; mais biques dimètres : 1° les vers iam-
aux impairs, c'est-à-dire au t « ' e t biques diuiètres réguliers dont 
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Totum genus fidelium 
Laudes celebret d r a m a t u m 1 . 

Quem stella 2 na tum fulgida 
Monstrat, micans per æ t h e r a ; 
Magosque duxit prævia 
Ipsius ad cunabula. 

Illi cadentes parvulum 
Pannis adorant obs i tum, 
Verum fatentur ut Deum, 
Munus ferendo myst icum 3 . 

Denis ter annorum c y c l i s 4 , 
Jam parte vivens temporis , 
Lympham peti t baptismatis , 
Cunctis carens contagi is . 

Felix Joannes mergere 

Illum t r e m i s c i t 5 f lumine, 
Potest suo qui sanguine 
Peccata mund i te rgere «. 

Vox 7 ergo prolem de polis 
Excelsa testatur Patr is , 
Virtus 8 adestque Pneumatis 
Sancti datrix charismatis. 

Nos, Christe, subnixa prece 
Omnes p recamur , protege, 
Qui præcipis 9 r i g e s c e r e 
Aquas potenter hydriæ. 

Præsta benignus sedulo 
Solamen adjutorio, 
Raptosque nos è tar taro 
Regnare fac tecum polo. 

nous venons de parler; 2° les vers 
iambiques dimètres irréguliers 
dans lesquels le poèt"1. ne s'attache 
pas à suivre d'une manière inva-
riable les règles énoncées ci-
dessus. et cherche le plus souvent 
à substituer à la succession régu-
lière des btèves et des longues les 
principes constitutifs de la poésie 
syllnbique, c'est-à-rlire la numé-
ration fies syllabes, l'assonance 
ou la rime; 3» les vers iambiques 
dimètres libres, dans lesquels 
le poète renonçant presque com-
plètement aux règles de la poésie 
métrique, ne conserve plus que 
l'iambe ou le pyrrique de la 
fin, et se conforme aux règles de 
la poésie syllnbique. Nous indi-
querons, par la suite, à laquelle-
de res (rois différentes espèces de 
vers on devra rattacher chacune 
des hymnes dont les vers seront 
iambiques dimètres. 

' « Laudes dramatum,»louan-
ges chantées, chants reliaieux. Le 
mot drama sert à désigner les 
chants des fidèles, parce qu'en 
effet le drame ancien était tou-
jours accompagné de chants et 
que même ces chants avaient 
souvent un caractère religieux. 

s « Quem stella, etc. » Voyez 
saint Matthieu, ch. it, v. 1-13. 

s < Mysticum,» allégorique, 
symbolique. 
" * « Denis... cyclis. » Voyez 

saint Luc, ch. m, v. 23. 
3 « Tremiscit. » Voyez saint 

Matthieu, ch. m, v. 14 . 
G « Peccata mundi tergere. » 

Voyez saint Jean, ch. i, v. 29. 
' « Vox. » Voyez saint Luc, 

ch. m, v. 22. 
• « Virtus, » etc. Vnyez saint 

Matthieu, ch. m , v. 16." 
9 » Qui præcipis, etc. » Voyci 

saint Jean, ch . it, v. 9. 
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II. In Quadragesima 

Jesu 2 quadragenario; 
D ica to r 3 abst inentiæ, 
Qui ob salutem ment ium 
l loc sanxeras jejunium ; 

Quò paradiso redderes , 
Servata parcimonià , 
Quos inde gaslrimargiæ * 
Huc il lecebra depulit ; 

Adesto nunc Ecclesiæ, 
Adesto pœnitent iæ 

Quâ pro suis excessibus * 
Orat profusis fletibus. 

T u retroacta cr imina 
Tua remit te gra t ia , 
Et a futuris " ' adhibe 
Custodiam, mi t i s s ime j 

Ut expiafi annuis 
Je jun iorum victimis 7 , 
Tendamus ad paschalia 
Dignè colenda gaudia. 

III. In die 

ligata 9 nobis gaudia 
Anni reduxit o r b i t a 1 0 , 

1 « Quadragesima, » le carême, 
ainsi nommé parce qu'il dure 
quarante jours. 

2 « Jesu, etc. » Cette hymne 
est en veis iambiqties dirriètres 
irrégulieis ; vo\ez page 16, note2. 
Le poète n'observe pas la règle 
de l'élision , et remplace quel-
quefois le spondée par le trochée. 
D'ailleurs toutes les strophes, à 
l'exception de la 2e , sont à rimes 
plates. 

3 « Dicalor. » Jésus-Christ 
consacra le jeune quadragesi-
ma! en jeûnant quaiante jours 
et quarante nuits dans le deseri. 
Vovez saint Matthieu, ch. iv, 
v. 2. 

4 « Inde, » delà , du paradis.— 
« Gasirimargia » est un mot giec 
(•jauT-ïip, f/.ap-jo;) synonyme du 
mot latin ingluvies. 

* a Quà » a pour antécédent 
« pœnitentiæ. »—« Excessibus, » 
pèches. 

Pentecostes *. 

Quum Spiritus Paracli tus 
Effulsit in discipulos. 

6 « Futuris » sous-ent. « cri-
minibus. » 

7 « Victimis. » Les excès de la 
table réveillent en nous ies appé • 
lils sensuels. Jeûner, c'est eu réa-
lité offrir à Dieu une sorte de 
victime, de sacrifice, pour qu'il 
daigne purifier notre âme desdé-
sirs de la chair, et nous mettre 
en état de recevoir dignement le 
saint sacrement de l'Eucharistie. 

8 « Pentecostes, » Pentecôte, 
a pour étvmologie le mot grec 
T-evTr.xoaTo';, cinquantième. Cette 
fête se célébré en mémoire de la 
descente du Saint-Ksprit sur les 
Apôtres, qui eut lieu cinquante 
jouis après Pà'iues. 

0 « Beata, etc. » C tte hymne 
e ^ en vers iambique< dimètres 
réguliers. Voyez page 16, note 2. 
Ou y remarque une grande ten-
dance à la rime. 

10 « Orbita, » cercle, révolu-
tion, cours. 
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Ignis , vibrante lumine , 
Linguæ 1 liguram detuli t , 
Verbis u t essent proflui 
Et charitate fervidi . 

Linguis loquuntur o m n i u m , 
Turbæ pavent gent i l ium, 
Musto mariera 2 deputant , 
Quos Spiri tus repleverat . 

Patrata sunt hæc m y s t i c è 3 , 
Paschæ peracto t empore , 

19 

Sacro dierum circulo 4 

Quo l e g e 5 fit remiss io G . 

Te nunc , Dens piissime," 
Vultu p recamur c e r n u o ; 
I l l apsa 7 nobis cœlitus 
Larg i re dona Spir i tus . 

Dudum 8 sacrata pectora 
Tua replesti grat ia, 
Dimit te nunc peccamina, 
E t da quieta t empora . 

* « Iznis, linguæ. » Voyez les cinquante jours qui s'écoulent de 
Actes des Apôtres, ch. n, v. 3, 4. Pâques à la Pentecôte, et la date 
I.es langues étaient l'emblème des de la descente du Saint-Esprit sur 
différents idiomes que le Saint- les Apôtres. 
Esprit fit connaître et parler aux 8 « Lege, » d'après la loi (non . 
Apô ies j le feu était l'emblème velle). Sous l'ancienne loi on célé-
de la charité ardente qu'il allu- brait tous les 50 ans l'année du 
ma dans leurs âmes. jub i lé ; alors les dettes étaient 

s « Pavent, musto madere. » remises et les serviteurs recou-
Actes des Apôtres, ch. n, v. 12, vraient la liberté. L'année du 
d3 : «Stupebant autem omnes, <t jubilé est la fi jure de la Pente-
mirabantur ad invicem dicentes : cole. Voyez le Lévitique, ch. xxv, 
Quidnam vult hoc esse? Alii au- v. IO. 
leni irridentes dicebant : Quia s « Remissio, » remise, rémis-
m u s t o pleni s u n t i s t i . » Sion, p a r d o n (des péchés) . 

1 « Mysticè, » symbolique- 7 « I l l apsa» sous-ent. « A po-
rtent. Voyez deux no;es plus stolis. » « Nobis » est le complé-
haut . ment indirect de « largire. » 

4 «Sacro... e,irculo.» Périphrase 3 « Dudum » est ici le syno-
par laquelle le poète désigne les nyme de « quondam, olim, » 



SAINT DAMASE. 

S a i n t P a m a s e n a q u i t en E s p a g n e , f u t n o m m é p a p e e n 3GG, e t 
m o u r u t en 3 s 4 a p r è s avo i r g o u v e r n é l 'Eg l i se r o m a i n e p e n d a n t IS a n s . 
Il n o u s a la i ssé q u e l q u e s v e r s d a n s l e s q u e l s l a c o n c i s i o n n ' e x c l u t p a s 
l ' é l é g a n c e . 

I . D e sancta Agathæ 1 

Martyris 2 ecce dies Agathæ 
Virginis emicat eximiæ, 
Ouâ sibi Christus eam sociat, 
E t diadema d u g l e x 3 decorat . 

St i rpe decens , elegans specie, 
Sed inanis actibus atque fide, 
Te r r ea prospera nil repu tans , 
Jussa Dei sibi corde l igans. 

For t ior hæc f r u c t u s q u e viris * 
Exposuit sua membra flagris, 
Pectore quàm fuerit valido 
Torta mamilla docet patulò 5 . 

Deliciæ cui carcer erat , 
Pastor ovem Pe t rus 6 hanc recreat 
Lætior inde magisque flagrans, 
Cuncta flagella c u c u r r i t 7 Ovans 

• Sainte Agathe, née à Palerme, 
était d'une famille noble. Elle ne 
voulut point répondre à la pas-
sion impure du gouverneur de la 
Sicile, Quinti l»; celui-ci, pour 
se venger de ce qu'il reaardait 
comme une injure, la fit périr au 
milieu des tourments les plus 
cruels, vers l'an 261 de Jesus-
Ch ist, sous l'empereur Dèce. 

2 o Martyris, etc.» Cette hymne 
est en ver» dactvliques t r imè-
tres hypercatalectii|ues, genre de 
vers tres-gracieux que les poètes 
chrétiens ont particulièrement 
consacré à l'éloge des vierges 
martyres. De plus le< strophes 
sont à rimes plaies. Dans les deux 
premiers vers de la 0e strophe, et 
dans les deux derniers de la 7", 
la rime est remplacée par l'asso-
nance. — Le vers dactylique tri-
mètre hypercatalectique renfer-

me trois dactyles et une syllabe. 
Figure : 

5 « Diadema duplex.» La cou-
ronne de pouipre des maitvrs, et 
la courunne blanche des vierges. 

* « Trucibus viris. » Le gou-
verneur Quintien et les bourreaux 
qui la tourmentèrent. 

• « Torta mamilla. » On lit 
dans l'antienne pour le jour de 
la fête rte sainte Asathe : i Dum 
torqueretur in mamilla, graviter 
dixit ad judicem : Impie, crudelis 
et dire tyranne, non es confusus 
amputare in femina quod ipse in 
matre suxisti. »—«Patulò, » eia), 
rement. 

6 e Petrus. » Dans sa prison 
sainte Agathe fut guérie de ses 
blessures par saint Pierre lu i -
même. 

7 « Cucurrit » est employé ao-
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E t h n i c a 1 tu rba rogum fugiens, Sic tua festa co!i faciat, 
Hujus et ipsa m e r e t u r 2 opem ; Te celebrantibus ut f a v e a t 5 . 
Quos fidei t i tulus decorat , 
His V e n e r e m magis ipsa p remat 3 . Gloria cum Pa t r e sit Genito, 

Spirituiqtie per inde sacro, 
Jam renidens , quasi sponsa polo, Qui Deus unus et omnipotens 
P r o misero rec i ta D a m a s o 4 , Hanc nostr i faciat m e m o r e m . 

n . De Christo. 

Christe po tens r e r u m , redeunt i s condi tor ævi, 
Vox s u m m i sensus 6 que Dei, quem fundi t ab altâ 
Mente Pa te r , t an t ique dedi t consort ia r egn i , 
Impia tu nos t ræ domuis t i crimina vitæ, 
Passus corporeâ m u n d u m vestire ' figura, 5 
Affar ique p;ilam populos , h o m i n e m q u e fa ter i . 
Virginei t u m u e r e s inus , innup taque mate r 
Arcano obstupui t compleri viscera pa r tu , 
Auctorem paritura s u u m . Mortalia corda 
Art if icem texere poli, m u n d i q u e repertor i o 
Pars fu i t h u m a n i generis , la tu i tque sub u n o 
Pectore , qui t o t u m late complect i tur o r b e m ; 
Et qui non spatiis t e r ræ , non æquor is undis , 

Evenient dans le sens de t pe r -
transiit . « 

1 « Elhnica, » païenne. Mot 
employé dans l'Ecriture ; voyez 
saint Matthieu, ch. xviu, v. 17. 

1 •< Meretur. » Après la mort 
de sainte Agathe, il v eut u n i 
violente éruption de l'Etna. Un 
torrent de flammes se précipita 
dans les campagnes voisines, et 
menaça Catane d'une complète 
destruction. Les habitants de 
cette ville, dénués de tout secours 
humain, se réfugièrent auprès du 
tombeau de la vieige martyre, 
saisirent le vnile placé sur son 
sépulcre, et le feu envahisseur, 
arrêté par un effet de la puissance 
divine, cessa tout à coup ses ra-
vages. Depuis, les habitants de 

Catane ont honoré sainte Agathe 
comme I ur patronne. 

3 « Maais, » davantage , de 
préférence. — « Ipsa, • suus en-
tendu « Agatha. » — « Venerem 
prem it, » qu'elle éteigne le feu 
des passions impures. 

* « Pro misero... Damaso. » 
Ce vers a été changé depuis pour 
que l 'hymne fût appropiiée au 
culte. 

s « Faciat. » Le sujet est « po-
lus, » c'est-à-dire « Deus. «Cette 
phrase doit eue construite ainsi : 
« Deus faciat tua fe-ta sic coli 
(pour ut tua festa ita cnlantur), 
ut faveat celebrantibus te. » 

6 « Sensus, » sage.-se. 
7 « Mundum ves t i re ,» sis r e -

vêtir de la chair. 



SAINT DAMASI!. 

Nec capitur cœlo , parvos confluxit in artus. 
Quin et supplicii nomen nexusque subisti, IS 
Ut nos surr iperes le tho, m o r t e m q u e fugares 
Morte tua • mox æthereas evectus in auras, 
Purgata repetas lætum tellure parentem. 

Jul. Epîtapliium papæ Damasi quod sibi edidit 
ipse. 

Qui gradiens pelagi fluctus compressit amaros, 
Vivere qui præstat1 morientia semina terræ, 20 
Solvere qui potuit Lazaro sua vincula, mortis 
Post tenebras, fratrem 1 post tertia lumina solis 
Ad superos iterùm Mariæ donare sorori, 
Post cineres Damasum faciet quia surgere credo ». 24 

1 «Vivere qui præstat,» celui vangile selon saint Jean, ch. xn. 
qui fait vivre, qui rend la vie. 5 « Past cineres. . . . credo. » 

4 o Fratrem. » Lazare, le frère Conduisez : « Credo quia faciet 
de .Marie-Madeleine. Voyez l 'E- Damasum surgere post cineres. » 



ÀIISONE ET S. PAULIN DE NOLE. 
Ausone naquit à Bordeaux, l'an 309 de Jésu?-Christ, et fut élevé 

au consulat en 37!» par l'empereur Valentinien I e ' . qui l'avait choisi 
pour précepteur de son lils Gratien. 11 mourut en -394. Esprit vif et 
brillant, mais peu solide et peu sérieux, ce poète ne sut renoncer ni 
aux préjugés de son éducation, ni aux habitudes qu'il avait contrac-
tées au sein du paganisme, et toujours il nourrit au fond de son aine 
on sentiment secret de résistance au christianisme. Peut-être ne fut-
il chrétien que parce que la cour était chrétienne. Sa correspondance 
avec saint Paulin de Noie, le plus illustre de ses disciples, est du 
plus haut intérêt; elle nous fait assister à la lutte du paganisme et 
du christianisme au sein même des familles, et c'est a ce titre seul 
que nous la faisons entrer dans c« recueil. S'adressant à un élève 
qui le révérait et le chérissait comme son protecteur et son père, 
Ausone, pour le dissuader de se consacrer entièrement à J i sus-
Chiist, emploie toutes les séductions de la poésie et de l'amitié, et 
se surpasse lui-même de l'aveu des plus grands critiques. Nous ver-
rons comment saint Paulin put soutenir un si rude assaut. 

I . A t t o n i t i s P a u l i n o 1 s . 

Discutimus, Pau l ine , j u g u m , quod certa fovebat 
T e m p e r i e s 2 ; leve quod pos i tu , et tolerabile j u n c t i s , 
Trac taba t par ibus concordia mitis h a b e n i s ; 
Quod per t am longam ser iem v o l e n t i b u s annis 
Fabula 3 non u n q u a m , n u n q u a m quer imonia movit , 5 
Nulla querela loco pepul i t , non ira, nec e r ro r ; 
T a m Placidum, tam mite j u g u m , quod ut r ique parentes * 
Ad sen ium nostr i t raxere ab or igine v i t æ ; 
Impos i tumque piis hæred ibus , usque m a n e r e 
Optarun t , d u m longa dies dissolveret æ v u m . IO 
Discut imus , Paul ine , t a m e n ; nec culpa d u o r u m 
Ista, sed unius t an lùm tua ; n a m q u e ego semper 
Contenta cervice f e ram. Consorte laborum 
Des t i t ue r ; nec t am p r o m p t u m 5 gestata duobus 
U n u m , dest i tuente pari , perferre sodalem 6 . 15 

1 Saint Paulin s'était retiré 
en Espagne vers la tin de l'année 
389. Ausone, désolé de se voir 
abandonné par son disciple, lui 
écrivit de Bordeaux quatre lettres 
successives dont trois seulement 
sont parvenues jusqu'à nous. 
Nous donnons des extraits de ces 
trois lettres. 

1 « Jugum, quod certa... ... 
temperies , » c« joug de l 'amitié 

qu'un juste tempérament entre-
tenait. 

3 « Fabula, » mauvais b ru i t , 
calomnie. 

Uu ique parentes, » nos deux 
pères, ton père et le mien. 

6 « Nec tam promptum,» et il 
n'est pas si aisé. 

8 « Pari, » camarade. — Con-
struisez : « u n u m sodalem per-
ferre gestata duobus. » 
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Impie, Pirithoo disjungere Thesea 1 posses, 
Kuryalumque suo socium secernere Niso ' ! 
Te suadente fugam, Pylades liquisset Orestem, 
Nec custodisset Siculus vadimoaia Damon 3 ! 

Quantum oblectamen popul i , quæ vota bonorum 20 
Sperato fraudata bono! Gratantia cuncti 
Verba loquebantur : jam nomina nostra parabant 
Inserere antiquis ævi melioris amicis. 
Cedebat Pylades : Phrygii quoque gloria Nisi 
Jam minor, et promissa obiens vadimonia Damon. 25 
Nos documenta 4 magis felicia ; qualia magnus 
Scipio, longævique dedit sapientia Lælî. 
Nos studiis animisque iisdem, miracula s cunctis 
Hoc majora, pares fuimus quod dispare in ævo. 

Te sinè, jam nullus gratâ vice provenit annus; 30 
Ver pluvium sinè flore fugit, Canis æstifer ardet, 
Nulla autumnales variat Pomona sapores; 
Eflusâque hiemem contristat Aquarius undâ. 

Agnoscis-ne tuam, Ponti dulcissime, culpam ? 
Nam mihi certa fides, nec commutabilis unquam 35 
Paulini illius veteris reverentia durat, 
Quæque meo atque tuo fuerat concordia ' patri. 
Si tendi facilis cuiquam fuit arcus Ulixei, 
Aut præter dominum vibrabilis ornus Achillei, 
Nos quoque tam longo Rhamnusia' fœdere solvet, i o 
Sed cur tam mœsto sero tristia carmina versu ? 
Et non in meliora animus se vota propinquat? 

< « p i r i thoo , Thesea , » Pil i- caution, et Damon revint au jour 
thoiis et Thésée, deux amis célè- marqué, 
bres dans la fable. * t Documenta, > modèles , 

1 « Enrvalum, Niso. » Voyez exemples. 
Virgile, Enéide, liv. ix. » « Miracula, » objets d'admi-

5 o Damon. » Damon, con- ration, 
damné à mort par Denys le tyran, 6 « Concordia • est encore le 
demanda quelques jours pour sujet de « durat » 
arranger ses affaires domestiques. » < Rhamnusia, » la R h a m -
Un délai lui fut accordé, à condi- nusienne. Num que les païens 
tion que IMhias, son intime ami, donnaient à Nemésis, déesse de la 
se rendrait sa caution, et mourrait vengeance, parce qu'elleétait par-
à sa place, s'il ne se représentait ticulièrement honores à R h a m -
pas. Pythias voulut bien servir de nus, en Attique. 
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S i t procul iste metus . Certa est fiducia nobis , 
S i geni tor natusque Dei pia verba vo len tûm 
Accipiat, nostro reddi te posse p reca tu . 45 

Accurre, ô nos t rum d e c u s , ô mea max ima cura ; 
Votis, omin ibusque bonis prec ibusque vocatus 
Adpropera ; dum tu juvenis , d u m nos t ra s e n e c t u s 1 

Servat înexhaus tum tibi grat i f icata v igorem. 
Et quando iste meas impellet nun t iu s aures : 50 
Ecce tuus Paul inus a d e s t ; j a m n inguida l inquit 
Oppida lbe ro rum ; Tarbe.llica j a m tene t arva 2 ; 
Henromagi j am tecta subi t ; j a m prædia f ra t r is ' 
Vicina i n g r e d i t u r ; j a m labitur a m n e s e c u n d o ; 
J a m q u e in conspectu e s t ; prora obvert i tur amn i ; £>s 
Ingressusque sui celebrata per ostia por tus 
T o t u m occursant is populi prævert i tur a g m e n : 
E t sua præter iens , j a m j a m tua l imina pulsa t . 
Cred imus? an , qui a m a n t , ipsi sibi somnia fingunt? 

II. Ausonius 4 Paulino. 

Prox ima q u æ nos t ræ fuera t quer imonia char tæ, eo 
Credideram quod te , Pau l ine , iriflectere posset , 
El icere tque tuam blanda objurgat io v o c e m . 
Sed tu jura t i s velut alta si lentia sacr is 
Devotus 5 teneas , perstas in lege tacendi . 
Non l icet? Anne pude t , si quis tibi j u re pa terno 65 
Vivat amicus adhuc , m a n e a s q u e obnoxius hæres ' ? 
Ignavos agitet talis t imor : at tibi nu l lus 
Si t m e t u s ; et morem missæ acceptæque salutis 
Audacter re t ine : vel si tibi p rod i t o r 7 ins ta t , 

' « Dum tu. . . senectus. » 
C'était en 390 qu'Ausone écrivait 
cette lettre ; il avait alors 81 ans, 
saint Paulin n'était âgé que de 46 
ans. 

5 « Tarbellicæ arva. » Les 
champs de Tarbellis et Hébro-
magus sont situés dans le midi 
de la Gaule que saint Paulin de-
vait nécessairement traverser 
pour se rendre du lieu de sa re-
traite à Bordeaux. 

* « Fratris. » Saint Paulin 

avait un frère qui se maria et 
laissa des enfants. 

4 Ausone, n'ayant reçu de 
saint Paulin aucune réponse à la 
lettre précédente, lui en écrivit 
une secunde, un an après, en 39t. 

8 « Juratis sacris dévolus ,» 
initié par serment à des mystères 
sacrés. 

6 «Obnoxius hæres, » dis sou-
mis. 

7 « Proditor. » Ausone suppose 
ici que saint Paulin a auprès de lu i 

2 
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Aut quæsitoris gravior censura timetur, "o 
Occurre ingenio 1 quo sæpe occulta teguntur. 
Lacte incide notas; arescens charta tenebit 
Semper inadspicuas; prodentur scripta favillis. 
Vel Lacedæmoniam scytalen imitare, libelli 
Segmina pergamei 2 tereti circumdata ligno "5 
Perpetuo inscribens versu, qui deinde solutus 
Non respondentes sparso dabit ordine formas s , 
Donec consimilis ligni replicetur in orbem. 
Innumeras p o s s i m celundi ostendere formas 
Si prodi, Pauline, times, nostræque vereris 8o 
Crimen amicitiæ. Tanaquil 5 tua nesciat istud. 
Tu contemne alios, nec dedignare parentem 
Affari verbis : ego sum tuus altor, et ille 
Præceptor primus, primus largitor honorum, 
Prunus in Aonidum qui te collegia duxi. 85 

HI. V u s o n i u s 6 P a u l i n o s u o s . 

Quarta tibi hæc notos detexit epistola questus, 
Pauline, et blando res idem 7 sermone lacessit. 
Officium sed nulla pium mihi pagina reddit, 
Fausta salutigeris adscribens orsa libellis. 
Unde istam meruit non felix charta repulsam, 90 
Spernit tam longo cessabo 8 quam tua fastu ? 
Hostis ab hoste tamen per barbara verba salutem 
Accipit, et Salve mediis intervenit armis. 
Respondent et saxa homini ; percussus ab antris 
Sermo redit ; redit et nemorum vocalis imago 9 . 95 

quelqu'un qui le trahit, qui e m -
pêche son élève de répondre à ses 
lettres. Il désigne par ce mot Thé-
rasie, l'épouse de saint Paulin, 
qui partageait les pieux senti-
ments de son mari . 

1 « Occurre ingenio, » aie r e -
cours à la ruse. 

* « Libelli segmina perga-
n t , » bande de parchemin. 

s «Non r< spondentes formas,» 
caractères qui ne se correspondent 
pas, qui n'ont point de rapport 
en t i eeux . « 

4 u F o r m a s , » manières , 
moyens, 

* « Tanaquil. » Tanaqui l , 
femme de Tarquin le Superbe, 
exerçait un grand empire sur son 
époux : c'e-t pourquoi Ausone 
doni e ce nom à Tliérasie qu'il 
soupçonnait de lui aliéner l'esprit 
de saint Paulin. 

• Ausone écrivit en 392 à saint 
Paulin une troisième lettre qui 
ne nous est point parvenue. Il 
lui envoya en 39-3 une quatrième 
lettre dont nous donnons l'extrait 
suivant. 

7 « Residem, » indifférent. 
• « Cessatio, » paresse, froideur. 
9 « Vocalis imago, » l'écho. 
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• « 

Littorei clamant scopuli, dant murmura rivi , 
Hyblæis apibus sepes depasta susurrât. 
Est et arundin i s modulatio musica ripis, 
Quumque suis loquitur tremulum coma pinea ventis. 
Nil mutum natura dedit : non aeris aies îoo 
Quadrupedesve silent, habet et sua sibila serpens, 
Et pecus æquoreum tenui vice vocis anhelat. 
Cymbala dant fliclu sonitum, dant pulpita saltu 
Icta pedum ; tentis reboant cava tympana tergis : 
Tu , velut Œbali is 1 habites taciturnus A n g e l i s 1 , 105 
Aut tua Sigaleon Ægyptius 3 oscula signet, 
Obnixùm Pauline, ta:es. Agnosco pudorem ; 
Quod vitium fovet ipsa suum cessatio jugis ; 
Dumque pudet tacuisse diu, placet officiorum 5 

Non servare vices, et amant longa otia culpam. i io 

Quis prohibet Salve atque F aie brevitate paratâ 
Scribere, felicesque notas mandare libellis ? 
Non ego longinquos ut texat pagina versus 
Postulo, multiplicique oneres sermone tabellas. 
Una fuit tantùm, quà respondere Lacones, 115 
Littera ; et irate regi placuere negantes. 
Est etenim comis brevitas. Sic fama renatum 
Pythagoram docuisse refert6 : quum multa loquaces 
Ambiguis sererent verbis, contra omnia solum 
Est, respondebat, vel Non''. O certa loquendi 120 
Regula ! Nam brevius nihil est, nec plenius ist is; 
Quæ firmata probant, aut infirmata reddunt. 

• « OEbaliis, » de Laconie. Ce mots de cinq syllabes. Ces fins de 
pnvs était ainsi appelé du nom vers choqueront sans doute cer-
û'OEbalus, un de ses premiers taines oreilles délicates. Mais d'où 
lois. provient cette délicatesse outrée, 

* « Amyclis, » Amyelès. Ville si ce n'est de ce que les poètes du 
dans laquei e Pythagore prescrivit siècle d'Auguste n'ont pas procédé 
un silence de cinq ans à ses disci- ainsi ? Ausone, qui avait aussi Co-
pies. rellle très-délicate, et qui se préoc-

1 «Sigaleon Ægyptius, » l 'E - cupait beaucoup de l'harmonie du 
gyptien Sigaléon, nommé aussi style, aurait-il employé de pareilles 
Harpocrate, était le dieu du si- terminaisons, si elles avaient été 
lence. réellement choquantes.1 

* « Obnixùm» est pris adver- 8 « Sic... refert. «Const ru isez : 
bialement. < Fama refert Pythagoram rena-

* « Officiorum. » Les poètes tum docuitse s ic , c ' es t -à-d i re , 
chrétiens finissent quelquefois brevitatem comem esse. » 
leurs wr s hexamètres par des ' « Est vel Non, » oui ou non. 
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Nemo silens placuit : multi brevitate loquendi. 
Verum ego quò stulte dudum spatiosa locutus 
Provehor? Ut diversa sibi vicinaque culpa est, 125 
Multa loquens, et cuncta silens I Non ambo placemus 1 : 
Nec possum reticere, jugum quod libera nunquam 
Fert pietas, nec amat blandis postponere verum. 

Vertisti, Pauline, tuos, dulcissime, mores ? 
Vasconis hoc saltus, et languida Pyrenæi 130 
Hospitia, et nostri facit hoc oblivio cœl i? 
Imprecer ex merito quid non tibi, Iberia tellus ! 
Te populent Pœni , te perfidus Annibal urat ; 
Te belli sedem repetat Sertorius exsul. 
Ergo meum, patriæque decus, columenque senatu, 135 
Bilbi l is 1 , aut hærens scopulis Calagurris4 habebit! 
Aut quæ dejectis juga per scruposa ruinis 
Arida torrentem Sicorim despectat l l erda 5 1 
Quis tamen ista tibi tnm longa silentia suasit 
Impius? Ut nullos hic vocem vertat in usus, 140 
Gaudia non illum vegetent; non dulcia vatum 
Carmina, non blandæ modulatio flexa querelæ 6 , 
Non fera, non illum pecudes, non mulceat aies, 
Non quæ pastorum nemoralibus abdita lucis 
Solatur nostras Echo resecuta quere las 7 ! 145 
Tristis, egens , deserta colat; tacitusque pererret 
Alpini convexa jugi : ceu dicitur olim 
Mentis inops, cœtus hominum et vestigia vitans, 
Avia perlustrasse vagus loca Bellerophontes I 

Hæc precor! hanc vocem,Bœotia numina,Musæ, 150 
Accipite; et Latiis vatem revocate Camœnis. 

1 o Non ambo placemus, » nous B « Sicorim, » le Si cor i s, a u -
n ' a v o n s raison ni l'un ni l 'autre, jourd'hui la Sègre, rivière qui 

s « Senati. » Archaïsme pour arrose Lérida , i'ancienne Iler-
« senatus. » da. 

5 t Bilbilis,» aujourd'hui Cata- s « Blandæ querelæ, » douce 
lavud. élégie. 

4 « Calagurris, » aujourd'hui 7 « Nostras... querelas, » l'écho 
Calahorra, qui répond a nus plaintes. 



SAINT PAULIN DE NOLE. 

Saint Paulin naquit à Bordeaux en 353 ou 35i . Sa naissance et ses 
talents lui valurent bientôt ces hauts emplois et ces dignités écla- „ 
tantes qui purent satisfaire son ambitieux précepteur ; il fut nommé 
consul dès l'an 378. Mais saint Paulin était d 'une nature bien plus 
solide, d'un caractère bien plus désintéressé qu'Ausone; sa grande 
âme ouverte à tous les sentiments nobles et généreux sentit bientôt 
la vanité et le néant des grandeurs. Il renonça don.', jeune encore, à 
tontes les distinctions humaines, et s'attacha tout entier à la nou-
velle doctrine, sans jnmais reporter ses regards en arrière sur un 
monde qui ne lui suffisait plus. Thérasie, son épouse, partagea com-
plètement ses pieux d<*s?eins. Tous deux distribuèrent aux pau-
vres leurs riche-ses qui étaient immenses, et partirent pour l'Espagne 
en 389. Sain' Paulin fut ordonné prêtre dans ce pays en 393, puis le 
quitta en 391, pour se retirer à Noie où il passa le reste <le ses jours 
et mourut en 43t. Ses lettres à Ausone sont des chefs-d'œuvre où la 
poésie la plus élevée s'unit à une éloquence irrésistible. L'âme 
du poète se montre tout entière dans les accents sublimes que lui 
dicte la foi chrétienne. Le morceau lyrique par lequel se termine la 
seconde lettre mérite d'être rangé au nombre des pièces de premier 
ordre. 

I. Ausonio 

Quid* abdicatas in m e a m 

1 Si pendant quatre ans saint 
Paulin ne répondit point à Au-
sone, c'est que les lettres de celui-
ci ne lui parvenaient point. Enfin, 
il les reçut dans le courant de 
l'année 393, et cette même année 
il lui envoya successivement les 
deux lettres suivantes. 

4 « Quid, » etc. Les vers de la 
première partie de cette,première 
lettre et les 20 derniers vers de 
la seconde lettre sont des iambi-
ques trimètres et des iambiques 
dimètres qui se suivent alterna-
tivement. Nous avons déjà donné 
les règles du vers iambique di-
mètre, page 1G, mite 2.— Le vers 
iambique triinètre, que nous ren-
controns ici pour la première fois, 
se compose de trois mesures 
(ip!;, asTfov) de deux pieds, e'est-
à-diiedel> pieds. Aux pieds pairs 
il n'admet que l'iambe ; aux pied» 

Paulinus 1. 

cu ram, pater , 

impairs, il reçoit aussi le spondée. 
Exemple: 

Q u i d a l i ld ica l ta i i n | n i e a m | c u r a m , | p a l t : r 

Voici la figure du vers iambi-
que trimètre : 

Dans ce genre, de vers, l'iambe 
est quelquefois remplacé par le 
t i b i a q u e , et le spondée par l'ana-
peste, parce que ces pieds sont 
équivalents. Il est rare de trou-
ver dans les pieds pairs l'anapeste 
substitué à l'iambe. Le dernier 
pied doit toujours être un iambe 
ou un pvrrique. — Les vers iatn-
biques de saint Paulin ne sont 
pas précisément irréguliers; ce-
pendant il y fait entrer certains 
pieds, que l'on trouve dans les 
auteurs profanes, mais que les 
poètes chrétiens n'ont jamais ad-

2 . 
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Redire Musas 1 præcipis ? 
Negant Camœnis % nec patent Apollini 

Dicata Christo pectora. 
Fuit ista quondam non ope s , sed studio pari, 6 

Tecum mihi concordia, 
Ciere 4 surdum Delphica Phœbum specu, 

Vocare Musas numina, 
Fandique munus, munere indultum D e i , 

Petere e nemoribus 5 aut jugis. IO 
Nunc alia 6 mentem vis agit, major D e u s ; 

Aliosque mores postulat, 
Sibi reposcens ab n o m i n e 7 munus s u u m , 

Vivamus ut vitæ Patr i s 8 . 
Vacare vanis 9 , otio aut negot io , 15 

Et fabulosis litteris 
V e t a t 1 0 , suis ut parcamus leg ibus , 

Ducemque cernamus s u a m , 
Quam vis sophorum callida arsque rhetorum, et 

Figmenta vatum nubilant, 20 
Qui corda falsis atque vanis imbuunt , 

mis dans leurs vers iambiques c'est-à-dire de manière à mériter 
réguliers, quoiqu'on les ait accu- la vie éternelle, 
sésd'estropierlesmètresantiques. 9 « Vacare vanis, » etc. Son-
Noua aurons soin de signaler les geons bien que cette eondamna-
(iassages où saint Paulin s'éloigne tion est prononcée pa ru i ] grand 
îles règles que nous avons po- poète, par un des saints les p us 
sées. vénérés de l'Eglise. Et ce qu'il y 

1 « Abdicatas Musas, » les a de bien remarquable, c'est que 
Mu?es que j'ai abandonnées, aux- pour faire entendre la voix sévère 
quelles j'ai lenoncé. de la vérité, pour obéir à ses a r -

* « Negant Camœnis, » rejet- dentes convictions, saint Paulin 
tent les Muses. a cru devoir oublier tous les m é -

5 « Ope, •> force, talent. nagements d 'usage; il s'adresse 
* « Fuit ista tecum mihi non- directement à un poète tellement 

cordia, cieie, • nous nous unîmes infatué de la poésie païenne qu'il 
tous deux, nous fûmes tous deux lui sacrifiait son Dieu et sa reli-
«l'accord, pour évoquer. gion; il parle ainsi à Ausone que 

" « Nemoribus. » Tribraque au ses paroles devaient blesser pro-
cecond pied. fondement, puisqu'en condnm-

0 « Nunc alia. » Dactyle au nant les poètes profanes, il con-
premier pied. damne implicitement les œuvres 

7 « Reposcens ab homine. » du vieux poète à qui il senili 
Dactyle au troisième pied; pyrri- cependant une constante adeo-
que nu quatrième. tion. 

• « Vivamus ut vitæ Patris, » 10 « Vetat, i Sujet » Deus. » 
pour que nous vivions pour la vie 11 « Vis... callida, » les aititice» 
«îu Père, en vue de la vie du Père, des sophistes. 
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Tantumque linguas instruunt ; 
Nil afferentes, ut salutem conferant, 

Quod 1 veritatem detegat. 
Quid enim tenere vel bonum aut verum quaSnt, 25 

Qui non tenent summum caput 2 , 
Veri bonique fomitem et fontem D e u m , 

Quem nemo nisi i n 3 Christo videt? 

Hic veritatis lumen e s t , vitæ v ia , 
Vis, mens, manus, virtus Patris , 30 

Soi æquitatis, fons bonorum, flos D e i , 
Natus D e o , mundi sator, 

Mortalitatis vita nostræ, et mors necis. 
Magister hic virtutis e s t , 

Deusque nobis , atque pro nobis homo 35 
Nos induendo se, exui t , 

Æterna jungens homines inter et Deum 4 

In utrumque se 5 commercia. 
Hic ergo nostris ut suum præcordiis 

Vibraverit cœlo j u b a r 4 0 
Abstergit ægrum corporis pigri s i tum, 

Habitumque mentis innovat; 
Exhaurit omne quod juvabat antea 

Castæ voluptatis v i c e 7 , 
Totusque nostra jure Domini vindicat 45 

Et corda, et ora, et tempora. 
Se cogitari, intelligi, credi, l e g i 8 , 

Sed vult timeri et diligi. 
Æstus inanes, quos movet vitæ labor 

Præsentis ævi tramite, -O 
Horret futuræ cum Deo vitæ fides9. 

Quæ 1 0 , quas videmur spernere, 

< « Quod » a pour antécédent lui-même Dieu et homme tout à 
« nil . » la fois. 

» « Summum caput, » le bien c « Jubar , » lumière, 
suprême, le souverain bien. 7 « Exhaurit . . . vice, » il r e m -

* « Nemo nisi in. • Anapeste pisce nos anciennes jouissances 
a u second pied. par de chastes voluptés. 

* « Jungens homines. » Dac- 8 « Legi, » être choisi. 
tyle an troisième pied. — Con- 9 Construisez : « Fides vita; fu-
struisez : « inter homines et turæ cum Deo horret æstus ina-
Deuin. » ne-, etc. » 

s « In utrumque se » équivaut 10 « Quæ » a pour antécédent 
à « in se Deum et hominem, » en < fides. » 
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Non u t profanas abj ic i t , aut viles opes : 
S e d , u t magis caras , m o n e t 

Cœlis reponi creditas Christo D e o , 65 
Qui plura promisi t da t i s ; 

Contempta p ræsens 1 vel magè deposita sibi 
Multo u t r ependa t fœnore 

S inè f raude custos 3 , aucta credi tor ibus 
Bonus æra reddi t debi tor ; eo 

Multaque spre tam largior pecun iam 
Res t i t ue t 4 usura Deus. 

Huic 5 vacantem, vel s t uden tem, et d e d i t u m , 
In hoc r e p o n e n t e m o m n i a , 

Ne, quæso , s e g n e m , neve perversum putes , 65 
Ne cr imineris impium 6 . 

P i e t a s abesse Christ iano q u i 7 p o t e s t ? 
N a m q u e a r g u m e n t u m 8 m u t u u m est 

Pietat is , esse Chr is t ianum : et i m p i i , 
Non esse Chris to s u b d i t u m . 70 

Hanc 9 q u u m tenere d isc imus, possum tibi 
Non e x h i b e r e , id est p a t r i , 

Cui cuncta sancta j u r a , cara nomina 
Debere me voluit Deus ? 

Tibi disciplinas, d ign i ta tem, l i t teras , 75 
L inguæ, togæ, famæ decus. 

Provectus , al tus, ins t i tu tus debeo, 
Pa t rone , p ræceptor , pater . 

Sed , cur r emotus tamdiu degam arguis 1 0 , 
P ioque motu i rasce r i s 1 1 : 80 

C o n d u c i t l s i s tud , aut necesse est , aut p l a c e t 1 3 : 

• « Præsens » est pris adver- lin d'impie. Celui-ci relève avec 
blalement, et signifie présente- force celte expression de son pré-
nient, dans la vie présente, ici- cepteur. 
bas. » « Qui, » comment. 

* Construisez : « ut rependat 8 « Argumentum, » preuve, 
multo fœnore contempta, » etc. 9 « Hanc « sous-entendu » pie-

1 « Sinè fraude custos,» dépo- talem. » 
sitaire fidèle, intègre. 1 0 « Cur. . . a rgu i s ,» tu dc-

4 « Restituet. » Dactyle au pre- mandes pourquoi je vis si long-
mier pied. " temps loin (de toi.) 

' « Huic » est ici de deux syl- 11 « Pio motu irasceris, » (a 
labes, la première est b:ève, la tendresse pour moi s'émeut jus-
sccoiide est longue. qu'à la colère, txpiession d'une 

6 •< Impium. » Nous avons vu délicatesse charmante. 
qu'Ausone, par une distraction 12 « Conducit, » est utile, 
singulière, avait traité saint Pau- , s « Placet, » est agréable. 
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Veniale, quidquid horum erit. 
Ignosce amanti, si geram quod expedit; 

Gratare, si vivam ut libet. 

Defore me patriis totâ trieteride terris i , 85 
Atque alium legisse vagis erroribus orbem, 
Culta prius vestræ oblitum consortia vitæ, 
Ir.crepitas i , sanctis mota pietate querelis. 
Amplector patrio venerandos pectore motus, 
Et mihi gratandas salvis affectibus iras : 90 
Sed reditum inde meum, genitor, te poscere mallem, 
Unde dari possit. R e v o c a n d i s me tibi credam 3 , 
Quum steriles fundas non ad divina 4 precatus, 
Castalidis supplex averso numine 5 Musis? 
Non his numinibus tibi me patriæque reduces, 95 
Quod datur, in nihilum (sinè numine nomina Musas 
Surda vocas, et nulla rogas) levis hoc feret aura 6 . 
Irrita ventosæ 7 rapiunt hæc vota procellæ, 
Quæ non missa Deo vacuis in nubibus hærent, 
Nec penetrant superi stellantem regis in aulam. 100 

Si tibi cura mei redilûs, illum aspice et ora, 
Qui tonitru summi quatit ignea culmina cœli , 
Qui trifido igne micat, nec inania murmura miscet, 
Quique satis8 cœlo soles largitur et imbres, 
Qui super omne quod est, vel in omnia totus ubique 105 
Omnibus infusus rebus regit omnia Christus, 
Qui mentes tenet atque movet, qui tempora nostra 
Et loca disponit : quod si contraria votis 
Constituat nostris, prece deflectendus in illa est. 
Quæ volumus9 . Quid me accusas? Si displicet actus I io 

! « Defore patriis terris , » être Dieu é t an t écarté, mis de côté, 
absent de mon pays. négligé. 

2 Construisez : « increpans m e 6 Construisez : « levis au ra 
oblitum consortia vitæ vestræ feret in n ih i lum (emportera, ané-
culta priùs defore. . . a tque le- antira) hoc quod datur (sous-
gisse. » entendu, his numin ibus , c ' e s t - à -

5 « Revocandum.. . credam, » dire, Musis), 
croirai-je que tu pourras me rup- 7 « In i ta ventosæ, etc.» Ces vers 
peler à tui, puis-je penser que je et les suivants a t te ignent le su-
bviendrai à toi. bl ime. 

4 « Non » retombe sur « d i - 0 « Satis, » les moissons, 
vina. » 9 « Prece. . . vo lumus , » c 'est 

» » Averso numine , » le vrai par la prière qu'i l faut le f léchir , 
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Quem gero agente Deo , prius est (si fas) reus auctor, 
Cui placet aut formare meos, aut vertere sensus. 

Nam mea si reputes, quæ pristina quæ tibi nota, 
Sponte fatebor eum modo 8 me non esse, sub illo 
Tempore qui fuerim, quo non perversus habebar, i i s 
Et perversus eram, falsi caligine cernens, 
Stulta Dei sapiens et mortis pabula vivens. 
Quò magis ignosci mihi fas, quia promptius ex hoc 
Agnosci datur, a summo genitore novari, 
Quod non more meo geritur; non arbitror, istis 120 
Confessus dicar* mutatæ in prava notandum 
Errorem mentis, quoniam sim sponte professus, 
Me non mente mea vitam mutasse priorem. 
Mens nova me, fateor, cepit 5 , mens non mea quondam, 
Sed mea nunc, auctore Deo, qui si quid in actu 125 
lngeniove meo sua dignum ad munia vidit, 
Gratia prima tibi, tibi gloria debita cedet, 
Cujus præceptis 6 partum est quod Christus amaret. 

Unde, precor, meliora putes, ne maxima perdas 
Præmia, detestando tuis bona fontibus orta. 13o 
Non etenim mihi mens vaga nunc, neque participantem!7 

Vita fugax hominum, Lyciæ 8 quam scribis in antris 
Pegaseum 9 vixisse equitem, licet avia multi 
Numine agente colant, clari velut ante sophorum 
P i o studiis Musisque suis, et nunc quoque castis 135 

l'amener à faire ce que nous sou- * « Non arbitror... dicar, » et 
battons. l'on ne dira pas, je pense, que 

1 « Mea quæ prist ina,» mes par ces paroles j'ai confessé, etc. 
anciennes habitudes, ma manière s « Mens nova me cepit, » un 
île vivre autrefois. nouvel esprit s'est emparé de moi. 

» « Modo, » à présent. 6 « Cujus præceptis, etc., » toi 
5 « Stulta Dei sapiens, • dont les préceptes m'ont fait ac-

n'avant qu'une folle sagesse aux quérir re que Jésus-Christ a pu 
yeux de Dieu. Allusion à ce pas- aimer en moi. 
sage de l'Epi Ire de saint Paul aux ' «l'articipantùm,» qui vivent 
Corinthiens, ch. i , v. 25, 27 : en commun. 
«Quod stultum est Dei, sapientius 8 « Lyciæ, » la Lycie, provinco 
est hominibus ; et quod iniit mum de 1'Asie-Mtneure. 
est Dei, fortius est hominibus... 9 « Pegaseum equitem, » le 
Quæ stulta sunt mundi elegit cavalier de Pég&se, Bellérophon, 
Deus, ut confundat sapientes : et ainsi nommé parce qu'il monta 
Infirma mundi elegit Deus, ut le cheval Pégase, pour aller coin-
çonfundat fortia. » battre la Chimère. 
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Qui Chr i s tum sumpsere animis agi tare f r equen tan t 
N o n i n o p e s 2 animi, n e q u e de feri tate legentes 3 

Desert is habitare locis, sed in ardua versi 
S idera , spectantesque D e u m , ver ique p rofunda 
Perspicere 1 in tent i , de vanis libera curis 140 
Otia a m a n t , s t r ep i tu fque fori r e r u m q u e tumul tus , 
Cunctaque divinis inimica negot ia donis 5 , 
E t Christi imperi is et amore salut is , abho r r en t . 
Speque fideque Deum, sponsa mercede , s e q u u n t u r 
Quam referat certus 6 non d e s p e r a n t e s auc tor , i-i 5 
Si modo non vincant vacuis præsent ia rebus 7 . 
Quæque v i d e t 8 spe rna t , q u æ non videt ut me rea tu r , 
Secreta igni tus pene t r ans cœlestia s ensus . 
Namque caduca pa tent nostr is , æterna n e g a n t u r 
Vicibus9 ,et nunc 1 0 spe sequ imur ,quod m e n t e v idemus , i jO 
Spernen tes varias r e rum spectacula f o r m a s " , 
Et malè corporeos bona sollicitantia visus. 
At tamen h æ c sedisse illis sententia visa est , 
Tota quibus j am lux pa tu i t verique b o n i q u e , 
Ventur i æ t e r n u m sæcli, et præsent is inane 155 

At mih i non eadem cui gloria, cur eadem s i t 
F a m a ? Fides voti par est Sed a m œ n a colent i , 
Nunc et iam et blanda posito locupletis in acta u 

1 « Agitare frequentant » equi- 8 « Videt. » Sujfit « ignitus 
vaut à « frequentes agunt, » agis- sensus. » 
sent ainsi eu grand nombre dans 9 « Æterna negantur visibus.» 
des lieux déserts. Voyez saint Paul, l r e Epîtie aux 

* « Non inopes, ® etc. Ici com- Corinthiens, ch. II, v. 9 a 1G. 
menée un magnifique éloge des 10 « Nunc, » maintenant , dans 
solitaires chrétiens. ce siècle, ici-bas. 

5 «Feritate, » humeur farou- 11 «Varias... formas,«lesformes 
che, sauvage. — «Legentes,» prc- changeantes des objets visibles, 
nant le parti de. 12 «Venturi . . . inane, » l'éter-

4 « Veri profunda perspicere,» nité de la vie future et le néant 
sonder, pénétrer les profondeurs de la vie présente. «Æternum et 
de la vérité. inane » sont pris substantivc-

4 «Divinis donis,»les biens qui ment, 
viennent de Dieu. 13 « Fides voti par est, » la foi 

6 « Quam » a pour antécédent de mon vœu est semblable, o'cst-
(t mercede. » — « Referat, » don- à-dire ma foi et mes vœux sunt 
nera.— «Certus,«fidèle, qui tient les mêmes. 
parole. " «Ac ta ,» rivage. Ce mol est. 

7 « Si modo... rebus, » si tou- tiré du grec àx-ni, et se trouva 
tefois le?, biens d'ici-bas ne triom- dans Virgile, ltv. v, v. (IIS : 
phent pas, ne les séduisent pas At proc„, in , e c r e W T r M d e s „ u 
par leuis vaills attraits, A m i s s u m A u c b i u u a i e b a n t . 
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Lit ter is , u n d e h æ c j a m tam festinata locorum 
Invidia 1 e s t? Ut inam jus tus m e carpere livor i eo 
Incipiat ! Christi sub nomine probra placebunt . 
Non pat i tur t e n e r u m mens n u m i n e firma pudorem 2 , 
E t laus h ic con tempta redi t m ih i judice Chr is to . 

Ne m e ig i tur , venerando parens , his u t malè ve r sum, 
lncrepi tes studiis , n e q u e m e vel con juge carpas , IGÔ 
Vel ment i s vitio 3 : non anxia Bel lerophont is 
Mens est , nec Tanaqui l mih i , sed Lucrat is con jux . 
Nec mih i n u n c patrii est , u t vis, oblivio cœli , 
Qui s u m m u m suspecto D e u m ; q u e m qui colit u n u m , 
Hic vere m e m o r est cœli . Crede ergo, pater , nos >70 
Nec cœli immemores , nec vivere men t i s egentes , 
Human i sque ag i t a re 4 locis. S tudia ipsa p io rum 
Tes tan tur mores h o m i n u m ; nec en im impia s u m m u m 
Gens poter i t novisse Deum. S i n t 5 multa locorum, 
Multa h o m i n u m studi is incul ta , expertia l egum, i " i 
Quæ regio agresti ritu care t? Aut quid in istis 
Improbi tas aliena noce t? Quid tu mih i vastos 
Vasconiæ sal tus , et n inguida Pyrenæi 
Objicis hosp i t i a? in pr imo quasi l imine fixus 
Hispanæ regionis agam, nec sit locus u s q u a m l s o 
R u r e vel u rbe mihi , s u m m u m q u i dives in o rbem 
Usque pate t mersos spectans Hispania soles 6 ! 

Sed f u e r i t 7 fo r tuna , jug is habitasse l a t ronum : 
• Non lare ba rbar ia ) r igu i , muta tus in ipsos, 

In ter quos habito, socia fer i ta te , colonos. 135 
Non recipi t mens pura m a l u m , n e q u e leg ibus h æ r e n t 
Inspersæ fibris ' macu læ : sic Vascone saltu 
Quisquis agi t pu rus sceleris v i tam inter iniquos, 

1 «Festinata invidia, » repro- 6 Construisez : <• qui dives His-
cho anticipé. pania, spectans mersos soles, patet 

2 «Non patitur. . . pudorem. » usque in orbem summum. »« Or-
b a t i vers qui exprime une vérité b in summum,» l'extrémité , la 
frappante. partie la plus reculée de l 'un i -

' « Neque me... vitio, » ne me vers, 
blâme point, soit à cause de mon , „ s d f u t , . 
e p o i i s e s o i t à c a u s e d e lafpreten- m e t t ( m s j,, b- d e s m o n _ 

vdue) faiblesse de mon esprit 0Ù vivent des brigand*. 
* « Agitare, » vivre, habiter. ° 
u « Sim » marque ici u n e c o n - 3 « Levibus libris, » libres 

cession. lisses, polies. 
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Nulla ab inhumano morum contagia ducit 
Hospite. Sed mihi cur sit ab illo nomine crimen tuo 
Qui diversa colo, ut colui, loca 1 juncta superbis 
Urbibus, et lætis hominum celeberrima cult i s 2 ? 
At si Vasconicis mihi vita fuisset in oris, 
Cur non, more meo potius formata, ferinos 
Poneret®, in nostros migrans gens barbara, ritus? 195 

Ante habitos mores, nec semper flectere vitam 
Crimen habet, namque est laudi bene Vertere : quum me 
Immutatum audis, studium officiumque require4 . 
Si pravo rectum, si rel igiosa profanis, 
Luxurie parcum 6 , turpi mutatur honestum ; JOO 
Segnis, iners, obscurus ago : miserere sodalis 
In mala perversi ; blandum l ice t 6 ira parentem 
Excitet, ut lapsum rectis instauret amicum 
Moribus, et monitu reparet mel iora 7 severo. 

At si fortè itidem, quod legi 8 etquod sequor,audis, :î05 
Corda pio vovisse Deo, venerabile Christi 
Imperium docili pro credulitate sequentem 9 , 
Persuasumque Dei monitis æterna parari 
Præmia mortali1 0 , damnis præsentibus empta, 
Non reor id sano sic displicuisse parenti, 210 
Mentis ut errorem credat, sic vivere Christo, 
Ut Christus sanxit. Juvat hoc, nec pœnitet hujus 
Erroris : stultus diversa sequentibus esse 
Nil moror 1 1 , æterno mea d u m 1 2 sententia regi 

1 «Diversa colo... loca, » j 'ha- amélioralion,qu'il le rende mei l -
bite, comme autrefois, des lieux leur. 
tout autres. 8 « Quod legi, » ce que j 'ai 

2 « Cultis, » champs cultivés, choisi. 
* « Poneret. » « Ponere » est ici 9 Construisez : « audis (sous-

le synonyme de « deponere, » quit- entendu « me » ) sequentem im-
ter, renoncer à. perium venerabile Christi... vo-

4 « Sludium... r equ i re ,» in- visse corda pio Deo. » 
forme-toi de mes goûts, des de- 1 0 « Mortali, » i l'homme (en 
voirs que je m'impose. généial), aux mortels. Ce mot est 

» « Parcum » est pris substant- régi par le verbe « parari. » 
venient, et signifie tempérance, " « Stul tus . , nil inoror, » peu 
sobriété. m'importe d'être un sot >ux yeux 

6 « Licet, » il est permis. de ceux qui ont des goûts dltl'é-
7 « Reparet meliora , > qu'il rcnts. 

prépaie, qu'il ménage en lui une 12 « Dum, » pourvu que. 
3 
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Sit sapiens. Breve, quidquid homo est, ut corporis ægri, 
Temporis occidui, et sinè Christo pulvis et umbra 
Quod probat aut damnat, tanti est, quanti arbiter ipse. 
Ipse obit, atque illi suus est comitabilis error, 
Cumque suo moriens sententia judice transit. 

At nisi2 , dum tempus præsens datur, anxia nobis 220 
Cura sit ad Domini præceptum vivere Christi, 
Sera erit exutis homini querimonia membris , 
Dum levia humanæ metuit convicia l inguæ, 
Non timuisse graves divini judicis iras; 
Quem Patris æterni solio dextrâque sedentem , 225 
Omnibus impositum regem, et labentibus annis 
Venturum, ut cunctas æquato examine gentes 
Judicet, et variis referat sua præmia gestis, 
Credo equ idem 3 , et metuens, studio properante laboro, 
Si qua datur, ne morte prius quam crimine solvar. 230 

Hujus in adventum 4 trepidis mihi credula fibris 
Corda tremunt, gestitque anima id jam cauta futuri 
Præmetuens, ne vincta ægris pro corpore curis, 
Ponderibusque gravis rerum, si fortè recluso 

' « Breve.. . u m b r a . » Vers em-
preints d 'une mélancolie pro-
fonde. Dans les trois vers qui sui-
vent , la beauté de l 'expression 
répond bien à la grandeur de la 
pensée . 

2 « Al nisi, » etc. Toute cette 
fin de la lettre de saint Paulin est 
d ' une élévation de pensée et d 'une 
beauté de langage au-dessus de 
toute expression. On ne t rouve 
r ien, dans les poètes profanes, 
qui soit de na ture à produire 
dans l ' àme des impressions au.-si 
for tes , aussi sa luta i res . C'est 
qu'aussi , toutes les fois que les 
poêles chrétiens par lent de Dieu, 
de l ' immortal i té de l 'âme, de la 
vie future , du jugement dernier, 
des récompenses et des châ t iments 
éternels, c'est-à-dire de ce qu'il y 
a de plus saint et de plus sacré au 
monde, de pius digne d'occuper 

notre âme (ont en t i è r e , de plus 
propre à former le cœur de la 
j e u n e s s e , à épurer , à élever ses 
sen t iments , à lui donner l ' a -
mour du vrai, du bien et du beau ; 
toutes les fois, dis-je, que les poè-
tes chrétiens touchent à ces g l an -
des et sublimes vérités, ils sont 
seuls inspirés par une philoso-
phie et une religion divines, e t 
alors ils laissent bien loin der-
rière eux tous les poêles du paga-
n isme. 

3 Construisez : « quem equidem 
credo sedentem. . . impos i tum. . . . 
et v e n t u r u m . » 

4 « Hujus in adventum, » dans 
i ' a t len ie de l 'arrivée de Celui-c i , 
c ' e s t - à -d i re de Jésus-Christ . Le 
poêle a ici en vue le second avène-
ment de Jésus-Christ qui aura 
lieu lorsqu'il viendra juger les vi-
vants et les muris . 
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Increpitet tuba vasta polo, non possit in auras 235 
Regis ad occursum legibus se tollere pennis , 
Inter honora volans sanctorum millia c œ l o , 
Qui per inane leves, neque mundi compede vinctos 
Ardua in astra pedes facili molimine tollent, 
Et teneris vecti per sidera nubibus ibunt, 2 i o 
Cœlestem ut medio venerentur in aere r e g e m , 
Claraque adorato conjungant agmina Christo. 

Hic metus est, labor iste, dies ne me ultimus atris 
Sopitum tenebris sterili deprendat in ac tu , 
Tempora sub vacuis ducentem perdita curis. 24 i 
Nam quid agam ? Lentis si dum conniveo votis, 
Christus ab ætheriâ 1 mihi proditus arce coruscet 
Et subitus Domini cœlo venientis aperto 
Præslrictus radiis, obscura et tristia noctis 
Snffngia, illato confusus lumine, quæram? :i.O 
Quod mihi ne pareret2 vel diffidentia v e r i , 
\ ei præsentis amor vitæ rerumque voluptas, 
Curarumve labor, placuit prævertere casus 
Proposito, et curas finire superante v i ta , 
Cnmmissisque Deo ventura in sæcula rebus, 2.">j 
Exspectare trucem securo pectore mortem. 
Si placet hoc, gratare tui spe divite amici ; 
Si contra est, Christo tantum me linque probari, 

II. Ausonio Paulinus» 

Continuata meæ durare silentia l inguæ, 
Te nunquam tacito, memoras; placitamque latebris 2ca 
Desidiam exprobras, neglectæ pie insuper addis 
C r i m e n 8 amici t iæ; formidatamquejugalem* 
Objicis, et durum jacis in mea viscera versum. 
Parce, precor, lacerare tuum, nec amara paternis 
Admiscere ve l i s , ceu melli absinthia, verbis. 205 
Cura mihi semper fuit et manet , officiis te 

1 « Christus ab ætheriâ, » etc. 
Cd passage n'aurait-il point i n -
spiré à Massillon son sermon sur 
le petit nombre des é lus? 

* « Pareret, » imparfait du 

subjonctif de « pario. » « Dif-
fidentia, » incrédulité, manque du 
foi. 

5 « Crimen, » accusation, grief.. 
4 « Jugalem. » épouse. 
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Omnibus e x c o l e r e , affectu observare 1 f idel i . 
Non unquam tenui saltem tua grat ia 1 nævo 
Commaculata mihi e s t ; ipso te lædere vu l tu , 
Semper et incantâ t imui violare figuiâ ?."o 
Composui , et læto formavi lumine frontem. 
IIoc mea te domus exemplo * coluitque colitque, 
Inque tuo tantus nobis 5 consensus amore est , 
Quantus et in Christo connexa mente colendo 

Quis tua, quæso, tuis obduxit pectora l ivor 7 ? 275 
Qno Tumore pias facilis tibi fama per aures 
Irrupit , p o p u l i q u e a n i m u m contraque vetustam 
Experta pietate fidem nova vulnera movit , 
Læderet ut na t i s 8 Placidum malesuada parentem? 

Sed mihi non fictæ m e n s conscia simplicitatis 2SO 
N e c patris inculti pietas rea, respuit omne 
Immeritum, et falso perstringi crimine non fert. 
I m m u n i s 1 0 vero, gravius violatur iniquo 
Vulnere, tam tenera offensæ 11 quiim libera culpæ. 

Discuss isse j u g u m quereris m e , quo tibi doctis 285 
Junctus eram studiis . Hoc nec geslàs.-e quidem me 
Affero 12 ; namque pares subeunt juga ; nemo valentes 
Copulat infirmis, neque sunt concordia frena, 
Si sit compuLis mensura jugalibus impar. 

1 o Observare, » honorer, rendre enfants, l'irriler contre eux. — 
hommnse. « Natis. » Par celle expressio i , 

1 « Tua grat ia ,» mon amitié sainl Paulin se dé-igne lui-même, 
pour toi. et désigne Thérasie, son épouse, 

1 « Incauta flgurà, » visage lé- contre laquelle Ausone était très-
méraiie. animé, puisque dans ses lettres il 

1 « Hoc exemplo, » d'après cet lui donne les noms de Proditor et 
exemple, d'après mon evmple . if luna quit. 

B « Nobis, » nous, c 'est-à-dire 9 « Simplicitatis, » simplicité, 
ma famille, Thérasie et moi. sincérité des arteclions. 

6 Construisez: « quantus (sous- 10 « immunis » (sius-entendu 
entendu « est consensus nobis ») « mens »), mon âme exempte de 
et in Christo colendo connexa reproche, irréprochable. 
nn nte. » « El » signifie aussi. " « Tenera offensæ, » sensible 

7 « Quis tua.. . livor, » quelle au reproche. 
haine a donc fermé ton cœur à tes 18 « Allero, » j'allègue, je dis 
enfants ? pour excuse. On ne peut s'excuser 

' «Lædere natis parentem,» plus spirituellement que ne lefa i t 
nuire dans l'esprit d'un père à ses ici saint Paulin. 
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S i vitulum tauro, vel equum committis onagro, 2B0 
Si confers fiilicas cycnis, et aëdona parræ, 
Castaneis corylos æquas. viburna cupressis, 
Me compone tibi. Vix Tullius et Maro tecum 
Sustineant æquale jugum 1 : si jungar amore, 
Hoc tantum tibi me jactare audebo jngalem : 205 
I lulcis amicitia s æterno mihi fœdere tecum, 
Et paribus semper redamandi legibus æqua. 
Hoc nostra e cervice jugum non sæva resolvit 
Fabula 3, non terris absentia longa diremit, 
Nec perimet, toto licet ab^trahar orbe vel ævo, eoa 
Non animo divisus agmini : priùs ipsa recedet 
Corpore vita m e o , quam vester pectore vultus. 

Ego t e 4 per omne, quod datum mortalibus, 
Et destinatum sæculum 5 est, 

Candente donec continebor corpore, ."io; 
Discernar orbe quolibet, 

Nec ore longè, nec remotum lumine 
Tenebo fibris 6 insitum. 

Videbo corde, mente complectar p i i 
Ubique præsentem mihi : 310 

Et, quum solutus corporali carcere, 
Terraque provolavero, 

Quo me locàrit axe communis pater, 
Illic quoque a n i m o 1 te gerant. 

Neque finis idem, qui meo me corpore, 31 i 
Et amore laxabit tui. 

Mens quippe, lapsis quæ superstes artubus, 
D e s t i r p e d u r a t c o m i t i 9 , 

S e n s u s n e c e s s e e s t s i m u l ' 1 e t a f f e c t u s s u o s 
Teneat æque u t 1 0 vitam s u a m ; 320 * 

« L'admiration de l'élève pour 5 « Sæculum, » âse . 
le tulerit de son précepteur va ici 6 « Fibris, » entrai l les , cœur, 
un peu (rop loin, quoique le mot 7 « Quoque animo. » Tr ibraqoe 
vix en a t ténue l 'expression. au 2 e pied. 

2 « Dulcis amicitia » ( sous-en- 8 « Stirpe cœliti, » origine c é -
tendu « est »)• l e s t e -

s „ Sæva fabula , » cruelle e a - 8 « Necesse est s imul . » Dactyle 
lomnie. au 3» pied. 

4 « fcgo te, » etc. Vers i a m b i - 1 0 « Teneat æque ut . » Tr ibus-
que» tr imètres et dimètres. Voyez que au premier pied, spoudée au 
page 16, note 2. deuxième. 
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E t tit mor i , sic oblivisci non capit 
P e r e n n è * vivax e t m e m o r . 

133. Precatio 5 ad Deum omnipotentem. 

Omnipo tens , solo men t i s mih i cogni te cu l tu , 
Ignorate malis , et nulli ignote p iorum ; 
Pr inc ip io exNjemoque carens , an t iquior ævo 525 
Quod iiiit au t v e n i e t ; cu jus f o r m a m q u e m o d u m q u e 
Nec mens complecti poter i t , nec l ingua profari ; 
Cernere q u e m solus, co ramque audi re j uben te in 
Fas habe t , et pa t r iam p r o p t e r 1 considéré dex t r am, 
Ipse opifex r e r u m \ rebus causa ipse creandis , CC.0 
Ipse Dei Ve rbum, V e r b u m Deus, ant icipator 
Mundi q u e m facturus e ra t , genera tus in illo 
T e m p o r e quo t empus n o n d u m fu i t , edi tus an te 
Ouàm jubar e t rut i lus c œ l u m i l lus t rare t Eous , 
Quo s inè nil a c t u m , per quem facta omnia , cu jus 333 
In cœlo sol ium, cui subdita te r ra sedent i , 
E t mare , et obscuræ chaos insuperab i le noct is ; 
I r requies , cuncta ipse movens , vegeta tor ine r tùm ; 
Non geni to ex Genitore D e u s 6 , qui f r aude superbi 
Offensus populi gen tes in regna vocavit, 343 

St i rp is adopt ivæ meliore propage c o l e n d u s ; 
Cernere q u e m licuit proavis 7 ; quo n u m i n e viso 
E t Pa t rem vidisse 8 da tum ; contagia nostra 9 

Qui tuli t , et diri passus ludibria le th i , 
Esse i ter æ te rnæ docuit remeabi le v i tæ , 3 î 5 

1 o Non capit, » eîle ne peut. 
* « Perenni, » adverbe. 
3 Cette belle prière se trouve 

dans toutes les e d i t a s de saint 
Paulin de Noie Nous croyons 
qu'elle doit lui èire attribuée jus-
qu'au vers 3Su, et qu'on la place à 
tort dans YEphemeris d'Ausone, 
petit pcième très-mondain et tiès-
fntiln, qui se termine par une i n -
vocation aux songes. 

4 « Propter, » au rès de. 
8 Construisez : « solus ipse opi-

fex rerum fas habet cernere, co-
ramque audire jubente rn, » etc. 

6 « Non genito ex Genitore 
Deus, » Dieu né d'un Père non en-
gendré. 

7 « Cernere quem licuit prna-
vis. » Saint Jean, ch. i, v. I i : 
« Et Verbum caro factum est, et 
habitavit in nobis, et vidimus glo-
riam ejus, gloriam quasi unige-
niti a Patre plenum gratiæ et veri-
tati?. » 

8 «Patrem vidisse. » Saint Jean, 
ch. xiv, v. 9: « Qui vidi t me, videt 
et Patrem. » 

9 « Contagia nostra, » eic. Vuyei 
Isa'ie, ch. u n , ». i . 
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Nec solam remeare a n i m a m , sed corpore to to 1 

•Cœlestes intrare plagas, e t inane sepulcr i 
Arcanum vacuis adoper tum l inquere t e r r i s 2 ; 
Nato Patris s u m m i , n o s t r a q u e salutifer ævo, 
Vir tutes patr ias Geni tor cui t radidi t omnes , 350 
Nil ex invidia re t inens , p l e n u s q u e d a t o r u m 3 , 
Pande viam prec ibus , pa t r iasque h æ c perfer ad au res . 

Da, Pater , invic tam contra omnia cr imina m e n t e m , 
Vipereumqt te nefas nocitum averte venetii : 
S i t satis an t i quam serpens quod perdidi t E v a m , 355 
Decep tumque ad junxi t Adam. Nos sera n e p o t u m 
S e m i n a , veridicis ætas prædicta prophet i s , 
V i t e m u s laqueos quos lethifer impl icat angu i s . 
Pande viam, q u æ m e post vincula corporis ægr i 
In subl ime ferat , puri quà lactea cœli 3C0 
Semi ta ven tosæ s u p e r a t 4 vaga lumina l u n æ ; 
Quà proceres abiere pi i , quaque i n t e g e r 5 o l im 
R a p t u s quadr i jugo pene t ra t super æthera c u r r u 
H e l i a s 6 , et solido c u m corpore prævius E n o c h 7 . 

Da, Pa te r , æ te rn i spe r a t am luminis a u r a m 3C5 
Si lapides non ju ro deos , u n u m q u e ve renda 8 

Susc ip iens al tare sacri , l ibamina vi tæ 
I n t e m e r a t a fero ; si te D o m i n i q u e Deique 
U n i g e n æ cognosco P a t r e m , m i s t u m q u e duobus 9 , 
Qui s u p e r 1 0 æquoreas volitabat Spir i tus u n d a s . 370 

* « Corpore toto. » La résurrec-
tion du Sauveur est pour les fidèles 
le gage assuré de la résurrect ion 
des corps. 

4 « Inane sepulcri, » etc. Mot 
à mot : laisser vide sur la terre 
abandonnée le secret lenfermé du 
tombeau, c 'est-à-dire le cercueil 
caché au fond du tombeau. 

5 « Datorum. » Génitif pluriel 
neutre du pait icipe passé «datus.» 

4 « Superat , » est au-dessus , 
domine. 

5 « Integer, » tout entier. 
6 « Penetra t . . . Helias. • Voyez 

les Rois, liv. iv, ch. 2, v. I t . Bède 
le Vénérable conjecture que la f a -

ble de Phaéton et du char du So -
leil tire son origine de l 'histoire 
d'Elie, et fai t remarquer à ce pro-
pos l 'analogie f rappante qui exi,-tu 
entre le mot r,/.to;, soleil, et le 
nom d'Elie. 

7 « Enoch. » II f u t le père de 
Mathusalem. Voyez la Genèse, c h . 
v, v. 21. 

8 «Unum verenda,» etc . , n ' r m -
brassant que l 'autel où se fait le 
saint sacrifice. 

9 « Mistum duobus, » celui qui 
procède des deux, du Père et du 
Fils. 

1 0 « Super, » etc. Voyez la Ge-
nèse, ch. i, v. 2. 
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Da, Geni tor , ven iam, cruc ia taque pectora purgi, , 
Si t e n o n pecudum fibris, non sanguine fuso 
Quæro , nec arcanis n u m e n conjecto sub ex t i s ; 
Si scelere abst ineo, error i ipse obnoxius , et si 
Opto magis , q u a m fido, bonus pu rosque probari . 37 j 
Confessarii d ignare a n i m a m si membra caduca 
Exsecror , et t ac i tum si pœni te t , a l taque sensus 
F o r m i d o e x c l u d a t , t o r m e n t a q u e sera g e h e n n æ 
Antic ipât , pa t i tu rque suos m e n s s saucia m a n e s . 

Da, Pa ter , h æ c nost ro fieri rata vota 3 precatu : 3SO 
Nil m e t u a m , cup iamque n i h i l ; satis hoc rear esse 
Quod satis e s t ; nil t u rpe velim, nec causa pudor is 
S i m m i h i ; non faciam cu iquam, q u æ t empore eodem 
Nolim facta mihi ; nec vero c r imine lædar , 
Nec maculer dubio 4 ; pau lum distare videtur 333 
Suspec tus verèque reus ; mali; posse facultas 
Nulla sit , et bene posse adsit t ranqui l la potestas ; 
S i m tenui victu a tque h a b i t u ; s im carus amic is ; 
E t s emper geni tor , s inè vulnere nomin i s h u j u s 5 ; 
Non an imo de leam, non c o r p o r e ; cuncta quietis 390 
F u n g a n t u r m e m b r a officiis 6 , nec saucius ullis 
Pa r t i bus a m i s s u m q u i d q u a m desideret u s u s ; 
P a c e f r u a r ; securus agam 7 , miracula t e r ræ 
Nulla p u t e m ; sup rema mihi q n u m venerit ho ra . 
Nec t imeat mor t em b e n e conscia vita, nec o p t e t ; 895 
P u r u s ab occultis 8 q u u m , te indulgente , v idebor , 
Omnia despiciam, fuer i t q u u m sola voluptas 
J u d i c i u m sperare t u u m : quod 9 d u m sua differt 
T e m p o r a , cunc ta tu rque dies, procul exige sævum 
Insidiatorem blandis error ibus a n g u e m . 4oo 

* «Confessamdignareanimam,» je perde un seul de mes enfants , 
r e rejette point mes sentiments B « Officiis, » nous doutons que 
de repentir . la fin de celte prière soit de .«aiut 

2 « Si pat tu r suos mens , » etc., Pau l in . Quelques traces d 'épicu-
si mon àme déchirée pressent d é - réisme s'accordent mal avec la 
jà les peines de v au t re vie. sainteté et accusent plutôt la 

3 « Hæc vota, » les vœux s u i - main d 'un disciple d 'Horace , 
van i s . d 'Ausone, parexemple . 

4 « Dubio» (sous-entendu «cr i - 7 « Agam, » que je vive, 
m i n e »). 8 « Occultis, » péchés secrets, 

" « Sinè vulnere nominis ca ihés . 
h u j u s , » sans aucune a t te in te 9 « Quod » a pour antécédent 
à ce nom, c 'est-à-dire sans que « judic ium. » 



SAINT PAULIN DE NOLE. 45 

Hæc pia , sed mœs to t r e p i d a n s vota rea tu *, 
Chr i s t e , apud æ l e r n u m placabilis assere 5 P a t r e m , 
Salvator , Deus ac Dominus , mens , gloria, Ve rbum, 
Fi l ius ex vero verus , de lumine l u m e n , 
Æ t e r n o cum Patre m a n e n s , in sæcula r e g n a n s ; 405 
Consona q u e m celebrat modula to ca rmine plebes, 
E t r e s p o n s u m teri t aera vocibus A m e n , 

PSAUME CXXXVI. 

Super flumina. 

S e d i m u s ignotos d i ræ Babylonis ad a m n e s 
Captivi, Judæa m a n u s , miserabi le flentes, 
Chium pat r ium memor i t r ahe remus ! pectore S ion , 
Et m e n t u m ju s t a susp i ra remus ab i r a 4 

Exil ium, lentis qnà consi ta ripa salietis, 5 
Hospitibus populis u m b r a s præbebat amicas . 
Illic Assyriæ mediis in m œ n i b u s u rb i s , 
Obliti lætas pe r mæs ta silentia voces, 
De sal icum ramis su spend imus organa nos t ra . 

Namque dabat nobis d u r u m gravis ira do lo rem, io 
Quod solita in sancto depromi cantica templo 5 , 
Hæc ad delicias sibi nos cantare j ubeba t 
Impius ille, domo qui nos abduxera t , hostis . 

' « Mœsto reatu, » dans la 
triste situation d 'un accusé, dans 
l 'attente doulou reusedu jugement . 
Ici saint Paulin nous semble re-
pendet* la parole. 

* « Hæc vota assere, » défends, 
soutiens, appuie ces vœux. 

s « Trahe remur . » Expression 
très-belle et très-energique. L'exi-
lé traîne en quelque sorte avec 

lui dans les pays étrangers le sou-
venir de la patrie. 

4 « Ira, » douleur , regret. 
* « Solita in sancto depromi 

cant ica templo, » les cant iques 
chaniés habi tuel lement dans le 
temple saint. On dit au propre 
dcprnmere sagittam, t irer, lancer 
une flèche, et au figuré depromere 
voces, proférer des paroles. L ' inû-

3 . 
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Ergone divinas laudes , et carmina castis 
Apta choris, inter sacra barbara , fœdaque busta , 15 
Inter et accensas funes t i s ignibus aras , 
Heu male de nos t ro lætis m œ r o r e 1 canemus , 
Deque pio ritu luxum fac iemus i n i q u u m . 
Mystica ad host i lem modulan tes cantica ludum ? 
Quo miseri n u n c ore sacros can tab imus hymnos? 20 
Quove loco Babylon poscit sibi cantica S ion? 
Sed Domini ca rmen tellus aliena merer i 
Non c a p i t 2 , indignas sacra vox aver t i tur aures . 

Si t a m e n , u t captis, d o m i n u s violent ior instas , 
E t si tantus amor Sion pia noscere vobis 25 
Cantica, si pergis m e cogere non tua far i . 
Et divina tibi q u æ n a m sint cantica Sion 3 , 
Accipe 4 quid captæ Deus ultor spondeat u rb i . 
Ne longum speres isto gaudere t r i u m p h o , 
Impie , quo sacrum prodi tibi præcipis h y m n u m , 30 
Ecce quis est h y m n u s Domini , q u æ cantica Sion : 
« Si fuero oblitus mea m œ n i a , te , mea cu ra . 
Urbs Hie rusa lem, fiat mea non m e m o r u n q u a m 
Dextra m e i ; mea l ingua meis e t adhærea t a rens 
Fauc ibus , æte rno nisi te complectar a m o r e , 35 
E t nisi , pr incipio promissi in sæcula regni , 
Læt i t iæque m e æ pr imo remin iscar in a n n o 
Te cunctis , Hie rusa lem, p ræpone re ter r is . 
Es to m e m o r t u m prolis E d o m 6 , u t versa vice n o s t r u m 
Adspiciat confusa d i em, quo plebs t u a 7 c la ram 40 
Mœnibus æternis Hierusa len habi tabi t , 
Cui n u n c gens oblita tui crudele mina tu r 
Exc id ium, dicens : Invisam fund i tus u r b e m 

nitif depromi est régi par le p a r -
ticipe solita. 

' « De no tro lætis mœrore, » 
(des étrangers) joyeux de notre 
douleur , pour qui notre douleur 
est un suiet de joie. 

4 « Mereri non capit, » n 'es t 
pas susceptible de mér i ter , c'est-
à-dire est indigne, n 'est point 
digne d ' e n t e n d r e . . . 

4 Construisez ; « fari q u æ -
n a m s in t divina cantica Sion. » 

« S ion ,» est un nom propre I n -
déclinable. Ici il est au génitif.-

4 « Accipe, » apprenils. 
" « Esto, » sous • entendu « Do-

mine . » 
0 « Prolis Edom, » la r a re d 'K-

d( m. « Edom, » nom propre indé-
cl inable, comme la p lupar t des 
noms propres tirés de l ' hébreu , 
est ici au génitif. 

' « P l e b s t u a , » le peuple que 
vous avez choisi. 
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Dirni te , et vacuate m a n u , vest igia 1 donec 
Nulla re l inquantur , m u r i s ad inane redact is . 45 
Infelix miseræ Babylonis filia ! Fel ix 
Cui tibi pro nobis in nos tua g e s t a 1 r epende t , 
Nec minus ille bea tus er i t , qu i parva tenebit 
Et s imul elidet solidæ tua p i g n o r a 3 p e t r æ ! 

Si c u p i s 4 exstincta Babylonis s t i rpe bear i , i o 
In te ipso pr imis gliscentia cr imina f l a m m i s 
F r a n g e fide : jam p r o p t e r 5 adest petra Chris tus , in ip :a 
Vipeream sobolem validis elide lacertis. 
Nam Babylon nomen confusio 6 , filia cu jus 
Est caro peccatis m a t e r , q u æ tu rba salut i 55 
Noxia, corporeis duci t mala s emina fibris. 
Hæc vincenda tibi, si vis evincere m o r t e m . 
N a m q u e tuis tales inclusos ossibus hostes , 
Si pe rmi t t an tu r crescendo assumere vires, 
Difficili vinces luc tamine 7 : p rær ipe parvos eo 
Dum reptat teneris vi t iorum infantia m e m b r i s " . 
Quæ nisi præcaveas, aucta virtute® necabi t 
Concordem vitiis a n i m a m terrena p ropago . 
Ne parcas igi tur ta lem macta re ca tervam ; 
Non tibi c r imen erit noci turam perdere g e n t e m , C i 
Ul t r icemque malo pe r funde re s a n g u i n e pe t ram : 
Gaudet en im jus tus , si concidat impia proles. 
Nam magis a tque magis pius ista cæde p ia tu r , 
Si pér imât peccata suis dominant ia m e m b r i s , 
Et fracta in Christo v i t io rum plebe t r i umphe t . 7o 

* « Vestigia, » vestiges, t races . 
' « In nos tua gesta, » ce que tu 

as fait contre nous, les maux que 
tu nous a faits. 

5 « Tua pignora, » t e 3 enfants . 
4 « Si cupis, » etc. Ici commen-

ce l'explication symbolique du 
psaume. 

» « Propter » est le synonyme 
de « propè. » 

6 « Babylon nomen confusio, » 
Dabylone signifie confusion. 

' « N a m q u e t u i s . . . . l u c t a m i n e . » 
Construisez: « vinces difllcili luc-
tamine tales hostes inclusos tuis 
ossibus, si permi t tan tur assumere 
vires crescendo. » 

8 Ici le poète compare les vices 
à des enfants qu'i i f au t écraser 
contre la pierre angulaire de. l 'É -
glise, comme la postérité d 'Edom, 
tandis que leurs membres sont 
encore délicats et à peine formés. 

9 « Virtute, » force, yigueur 



SAINT AMBROISE. 

Saint Ambroise naquit probablement à Trêves entre les années 
333 et 340, et fut élevé dans les principes de la foi chrétienne par 
son père, qui était préfet des Gaules. Il avait déjà passé lui-même 
par les plus grandes dignités de l'empire, lorsqu'il fut sacré évêque 
de Milan, en 374. Il mourut en 397. Ses hymnes, comme la plupart 
des hymnes chrétiennes, se font remarquer par une qualité toute 
particulière aux poètes chrétiens, l'onction. Cette qualité du style si 
douce, si pénétrante, n'exclut point la force et la vigueur. Sou-
vent les hymnes du docteur Mellifluus sont d 'une fermeté et 
d 'une vigueur de style d'autant plus admirables que l'art n'y est 
pour rien. C'est l'élan naturel d'une âme pleine de foi vers son 
créateur, vers Celui qui est la source de toute beauté et de toute 
vérité. Aussi jamais poésie n'eut-elle sur les âmes une influence 
plus durable et plus salutaire : depuis quatorze siècles que ces canti-
ques, consacrés par l'Église et par l'admiration des fidèles, résonnent 
sous les voûtes de nos églises, que de vertus chrétiennes n'ont-
ils pas inspirées ? combien de fois leur chant n'a-t-il pas soutenu 
la piété et la foi des catholiques ? 

HYMNES. 

I. In Nativitate Domini <. 

Veni - , redemptor g e n u u m , 
Ostende par tum Virg in is ; 
Miretur o m n e s æ c u l u m ; 
Talis decet par tus D e u m . 

Non ex virili semine , 
Sed mystico spiramine, 

Verbum Dei factum est c a ro , 
F r u c t u s q u e 3 ventris floruit. 

Alvus tumesci t Virginis, 
Claustrum pudoris pe rmane t , 
Vexilla virtutum 4 m ican t , 
Versatur ,in templo Deus . 

' Celte hymne est mentionnée 
comme étant de saint Ambroise 
dans le concile de Rome de l'an 440. 

2 « Veni, «etc . Vers iambiques 
dimètres léguliers. Voyez page 16, 
note 2. 

5 « Fructus. » Saint Luc, ch. i 
v. 2 : « Et benedictus fructus veli 
tris tui . » 

4 « Vexilla virtutum, » Te 
tendard de la puissance di 
vine. 
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P r o c e d i t 1 e thalamo suo, 
Pudor is aula regia, 
Geminæ gigas 2 substantiæ 3 , 
Alacris ut curra t v iam. 

Egressus 4 ejus a Pa t r e , 
Regressus ejus ad Pa t rem, 
Excursus usque ad infernos , 
Recursus ad sedem Dei. 

Æqualis æterno Pa t r i , 
Carnis t rophæo 5 accingere, 
Inf i rma 6 nostr i corpor is 
Virtute f i rmans perpet i . 

Præsepi1 jam fulget tuum, 
L u m e n q u e nox spirat 7 novum, 
Quod nulla nox interpolet , 
F ideque jugi luceat. 

n . Diebus Dominicis ad Landes matutinas 

Æ t e r n e 9 rerum condi to r , 
Noctem diemque qui regis. 
Et temporum das tempora 1 0 

Ut alleves fastidium ; 

P r æ c o d i e i 1 1 jam sonat, 
Noctis p r o f u n d æ pervigi l , 
Nocturna 12 lux viantibus, 
A nocte noc tem segregans. 

' «Procedit,» etc. Psaumexviu, 
v. 5 : « Ipse, tanquam sponsus 
procedens de thalamo suo, exulta-
vit ut gigas ad currendam viam. » 
Jésus-Christ est le divin époux de 
l'Église. 

s « Gigas. » Jésus-Christ est un 
géant, un athlcte qui a vaillam-
ment parcouru la carrière de sa 
vie mortelle, et terrassé le prince 
de ce monde, le démon. 

5 « Substantiæ, » nature. 
* « Egressus, » etc. Saint Jean, 

ch. xvi, v. 28 : « Exivi a Patre, et 
veni in mundum ; iterum relinquo 
mun.lnm, et vado ad Patrem. » 

u Trophæo. » Jesus-Christ s'est 
incarné pour combattre et vaincre 
le démon, puis il est remonté au 
ciel avec la chair qu'il avait revê-
tue, comme, avec uo trophée qu'il 
avait souf ra i t à son ennemi. 

6 « Infirma » est pris substanti-
vement. Nous retrouverons ces 
deux vers dans le « Veni, creator 
Spiritus. » 

' « Spirat » s'emploie activement 
dans le mêmu sens que « emittit, 
effundi). » 

• Saint Augustin mentionne 

cette hymne et la suivante comme 
étant de saint Ambroise. 

9 « Æterne, » etc. Vers iambi-
ques dimètres réguliers. Voyez 
page 16, note 2. 

10 « Temporum tempora, » les 
différents temps, les temps qui se 
succèdent alternativement. 

11 « Præco diei, » le chantre du 
jour. Tout ce que le poète dit du 
coq et de son chant doit être pris 
à la lettre dans les trois strophes 
qui se suivent ici. Mais à partir de 
la strophe Surgamus, il passe du 
sens littéral au sens mystique et 
symbolique. Alors le coq , c'est 
Jésus-Christ ; la voix du coq, c'est 
la voix du Sauveur qui prêche l'É-
vangile ; la nuit, c'est le péché, et 
le sommeil, c'est l'engouriiisse-
ment de l'ame qui reste plongée 
dans le vice. 

I i ! « Nocturna. » etc. Le chant 
du coq indique les heures à ceux 
qui voyagent la nuit. De plus, il 
divi.«e la nuit en deux parties, 
parce que la Providence a donné 
à cet niseau l'instinct de chan-
ter exactement aux mêmes heu -
res. 
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Hoc 1 excitatus lucifer 
.Solvit po lum cal igine, 
l loc omnis e r ronum chorus 
Viam nocendi deseri t . 

IIoc nauta vires colligit, 
Pont ique m i t e s c u n t 2 freta ; 
l loc ipsa petra 3 Ecclesiæ 
Canente culpam d i l u i t 4 . 

Surgamus 5 ergo s t renuè ; 
Gallus jacentes excitat, 
E t somnolentos i n c r e p a t ; 
Gallus negantes a rgu i t . 

Gallo 6 canente , spes redit j 
Ægr i s salus re fundi tur , 
Mucro latronis condi tur . 
Lapsis fides rever t i tur 7 . 

Jesu, labantes respice . 
E t nos videndo corrige ; 
Si respicis, lapsus 8 c adun t , 
F le tuque culpa solvitur. 

Tu , lux, refulge sensibus, 
Mentisque somnum discu te , 
Te nostra vox p r imum sonet, 
E t ore psallamus t ibi . 

III. Ad Tertiam in Quadragesimi, 

Jam surgit 9 hora ter t ia 
Quà Christus ascendit c rucem ; 
Mil insolens mens cogitet , 
Intendat allectum i 0 précis . 

Qui corde Chris tum suscipi t , 
Innoxium sensum ger i t , 
Votisque præstat sedulis 
Sanctum m e r e r i 1 1 Spi r i tum. 

Hæc hora 1 2 , quâ finem dedi t 
Diri ve lerno cr iminis , 
Mortisque regnum di lui t , 
Culpatnque ab ævo sustuli t . 

Hinc jam beata tempora 
Cœpere Christi gratia, 
Fiile replevit veritas 
Totum per orbem ecclesias , 3 . 

1 « Hoc. » C'est-à-dire « præ-
cone d 'r i . » 

2 « Mitescunt. » En effet, au 
point du jour, c 'est-à-dire lors-
que le coq chante, les tempêtes 
deviennent moins terribles. 

J « Petra Ecclesiæ. » Saint 
Pierre. \'o>ez saint Matthieu, 
ch. xvi. v. 18. 

4 « Diluit. » Saint Matthieu, 
ch. xxvi, v. 34 et 73 à 75. 

3 « Surgamus. » Saint Pau l , 
Epî're aux Romains, ch. x m , 
v. I t : « Hora est jam nos de 
somno surgere;» et Epitre aux 
Ephésiens, ch. v, v. 14 : « Surge 
qui dormis , et illuminabit te 
Christus. » 

« Gallo, » etc. Dans les deux 

strophes qui suivent, le poète rc-
cherche évidemment la rime. 

7 C'est lorsque le coq chanta 
que saint Pierre se repentit d'a-
voir renié J.-C. 

8 «Lapsus, » fautes, péchés. 
9 « Jam s u r g i t , » etc. ^ers 

iambiques dimètres réguliers. 
Voyez page 16, note 2. 

10 « Affectu m précis, » la f e r -
veur de la prière. 

" « Præstat mereri, » peut mé-
riter, parvient à mériter. 

i ! « Hæc hora ( sous-entendu 
est). » — « Dedit. • Sujet » Chris-
tus. » 

15 Construisez : « Veritas r e -
plevit fide ecclesias per orbem 
tutum, b 
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Celsus 1 t r iumphi vert ice 
Matri loquebatur suæ : 
« En filius, mater , liliis; 
Apostole, en mater tua. » 

Prætenta 2 impiæ fœdera 
Alto docet mys te r ium, 
Ne Virginis par tus sacer 
Matris pudorem læderet . 

Cui fidem cœlestibus 
Jesus d e d i t 3 miracul is , 
Nec credidi t gens i m p i a : 
Qui credidit salvus eri t . 

Nos c red imus na tum Dei , 
Pa r t emque Virginis sacræ, 
Pecca ta qui mundi tu l i t 
Ad dexteram sedens Patr is . 

HYMNES 
SUR L 'CEUVRE DE LA C R É A T I O N * . 

IV. Premier jour8. 

L u c i s 6 creator opt ime, 
Lucem dierum proferens , 
Pr imordi i s lucis novæ 
Mundi parans or iginem ; 

Qui m a n e 7 junc tum vesperi 
Diem vocari præcipis , 

Te t rum chaos s i l labitur, 
Audi preces cum flet ibus; 

Ne mens gravata cr imine 
Vitæ sit exsul munere , 
Dum nil pe renne cogitat, 
Seseque culpis illigat. 

' « Celsus, » etc. Voyez l 'Evan-
gile selon saint Jean, ch. xix, 
v. 26, 27. 

2 « Prætenta, » etc., Jésus-
Christ, du haut de la croix, en-
seigne sa mystérieuse alliance 
avec l'Eglise son épouse , pour 
prouver que l'enfantement divin 
de la Vierge n'a pas altéré la 
chastelé de sa mère. 

5 « Cui » a pour antécédent 
« partus sacer. » — « Fidem de-
dit, » prouva. 

4 Les sept hymnes sur l'œuvre 
de la création "sont attribuées a 
saint Ambroi.-e par les autorités 
les plus imposantes ; saint Au-
gustin et Bède le Vénérable citent 

la septième, le premier dans le 
livre IX des Confessions, le se-
cond dans le De re melricd. 

5 Voyez la Genèse, ch. i, v. 3. 
8 « Lucis, » etc. Les vers de 

cette hymne sont iambiques di-
mètres léuuliers; de plus, ils sont 
liés, taniôt par l'assonance, t a n -
tôt par la rime. Voyez page 16, 
note 2. 

7 « Mane » est un substantif 
indéclinable, joint à un parti-
cipe. — « Vesperi. » Datif de 
« vesper, eris. » 

8 Celte hymne se chante à vê-
pres, et le poète ici fait allusion 
à la nuit qui commence à répan-
dre partout ses ténèbres. 
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Cœlorum p u l s e t 1 i n t i m u m , Vitemus omne noxium, 
Vitale t o l l a t 2 p r æ m i u m , Purgemus o m n e pessimum. 

V. Second jour *. 

I m m e n s e 4 cœli condi tor , 
Qui, mixta ne confunderen t 5 , 
Aquæ fluenta dividens, 
Cœlum dedisti l imitem 6 ; 

F i r m a n s locum cœlestibus, 
Simulque terræ r i vu l i s 7 , 
Iit unda flammas t empere t , 
Ter ræ solum ne d i s s i p e n t 8 ; 

In funde nunc , pi issime, 
Donum ] erennis gratiæ, 
Fraudis novæ ne cas ibus 
Nos e r ro r atterat vetus 9 . 

Lucem fides inveniat , 
Sie luminis jubar ferat , 
Hæc vana cuncta t e r r e a t 1 0 , 
Hanc falsa nulla compr imant . 

VI. Troisième Jour 

T e l l u r i s 1 2 ingens condi tor , Pulsis aquæ m o l e s t i i s , 3 , 
Mundi solum qui d e l e t u s , Te r r am dedisti immobilem 1 4 ; 

' « Cœlorum pulset.» Spondée 5 V. la Genèse, ch. i , v . G - 8 . 
au second pied. 4 Vers iambiques d i mètres re-

1 « Pulse t , tollat. » Sujet guliers ; panoul l'as.-onance ou 
« mens.» — « Tollat, » qu'elle la rime, excepté aux deux pre-
prenne, qu'elle reçoive. — « T o i - miers vers. Voyez page 1 6 , 
lere» se trouve avec cette signi- noie 2 . 
ficalion dans l'Evangile : « Toile 3 « Confunderent. » Sujet 
quud tuum est et vade. » « fluenta. » 

6 T u s é p a r a s tes e a u x , l e u r m a r q u a s p o u r b a r r i è r e 
L e vas te û r m . m e u t . J . R t c i s i . 

7 S i la v o û t e r é l e s t e a se* p l a i n e s l i q u i d e s . 
L a t e r r e a t e s r u i s s e a u x . J . Ti , n \ r . 

8 « Dissipent » Sujet sous-en- " V. la Genèse, ch. i, v. 9-13. 
tendu «f lammæ.» 1 2 Vers iambique< dimèlres ré-

9 Saint Grégoire a exprimé guliers; grande tendance à la 
ainsi la même idée : «Peccatum lime. Voyez page 16, note 2. 
quo i per pœnitentiam non dele- 1 1 Au commencement, la terre 
tur, suo pondere mox ad aliud était converte par les eaux, 
transit .» 14 « Immobilem. » La terre 

10 « Hæc, » (sous-entendu « fi- n'est pas perpétuellement en 
des. ») — « Terreat , » qu'elle mouvement comme le feu et 
éloigne, qu'elle repousse. l'eau. v 
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Ut germen ap tum profe rens , 
Fulvis decora floribus, 
Fecunda f luc tu s i s t e re t 1 , 
Pastumque gratum reddere t . 

Menlis perustæ vulnera 
Munda virore 2 gratiæ, 

ROISE. 53 

Ut facta fletu d i lua t , 
Motusque pravos atterat . 

Jussis tuis ob tempere t , 
Nullis malis approx imet , 
Bonis repleri gaudeat , 
E t mor t i s 3 ac tum nesciat . 

VII. Quatrième jour4,] 

Cœli 5 Deus sanctissime. 
Qui lucidum cen t rum poli 6 

Candore pingis igneo. 
Augens decoro l u m i n e 7 ; 

Quarto die qui f lammeam 
Solis rotam const i tuens 8 , 
Lunæ ministras ordini 
Vagos recursus siderum 9 ; 

Ut noct ibus vel lumin i , 
D i rempt ion i s t e rminum, 
Pr imordi i s et mensium 
Siguum daret no t i ss imum; 

Il lumina cor o m n i u m . 
Absterge sordes m e n t i u m , 
Resolve culpæ v incu lum, 
Ever te moles c r iminum. 

Vili . Cinquième jour 1 0 . 

Magnæ 1 1 Deus potent iæ, Par t im remittis gurgi t i , 
Qui ex aquis or tum genus Par t im levas in a e r a ; 

I « Sisteret» pour « existere ;» 3 « Mortis, » la mort de 
le simple pour le compose. l'àmp. 

II « Virore.» Allusion à l 'œuvre 4 Voyez la Genèse, ch. i, v. f i -
do troisième jour. Notre âme des- 19. 
séehée par le feu des pussions a 3 Vers iambiques dimètres ré-
besoin de la grâce pour être re- guliers. Voy. p. lG, note 2. La der-
nouvelée, comme l'herbe fanée a nière strophe est inomoiiorime. 
besoin de la rosée du ciei pour 6 «Centrum poli, » la voùie du 
reverdir. ciel. 

7 G r a n d D i e u ! q u i f a i » b r i l l e r su r l a v o û t e i t e iit e 
T o n t r ô n e g l o r i e u x , 

E t d ' u n e b l a n c h e u r r i v e , à la p o u r p r e m ê l é e , 
P e i n s le c e n t r e d e s c i e u x . J . RACIM. 

8 « Constituens. » Trochée au guliers. Seulement, an second 
troisième pied. pied du quatrième vers de la se-

0 « Lunæ, » etc., toi qui donnes Conde strophe, le pvrihique rein-
au cuurs régulier de la lune les place l'iambe. De plus, la règle 
m uvements perpétuels des as- lie l'élision nYs-t pas observee. 
tres. Les vers sont liés par la rime ou 

' 10 Voyez la Genèse, ch. i, v. 20- par l'assonance à l'exception de 
23. ceux de la première strophe. Yoy. 

" Vers iambiques dimètres ré- page 1G, note 2. 
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Demersa lymphis impr imens 
Subvecta cœlis er igens , 
Ut stirpe ab una prodita 2 

Diversa rapiant loca. 

Largire cunctis servulis , 
Quos munda t unda s a n g u i n i s 3 , 

Nescire lapsus c r iminum, 
Nec ferre mort is tædium, 

Ut culpa nul lum depr imat , 
Nullum levet jactant ia , 
Eli>a mens ne concidat , 
Elata mens ne corruat . 

IX. Sixième jour 4. 

P l a s m a t o r 5 hominis Deus, 
Qui cuncta solus ordinans , 
H u m u m jubes producere 
Reptantis et feræ genus ; 

Qui magna re rum corpora 
Dictu 0 jubentis vivida, 
Ut serviant per ordinem 
Subdens dedisti h o m i n i 7 ; 

Repelle servis a tuis 
Quidquid per immundi t iam 
A u t moribus se suggeri t , 
Aut actibus se in terser i t . 

Da gaudiorum præmia , 
Da gratiarum munera , 
Dissolve l i t i s 8 vincula, 
Ast r inge pacis fœdera . 

X. Septième jour. 

D e n s 9 creator o m n i u m , 
Pol ique rector , vest iens 
Diem decoro lumine, 
Noctem soporis gratia, 

Artus solutos ut quies 
Redda t laboris usui, 
Mentesque fessas allevet, 
Luctusque solvat anxios, 

* « Imprimens, » enfonçant, 
plaçant dans une région infé-
rieure. 

2 « Stirpe... prodita, » nés d 'un 
même élément. C'est de l'eau que 
les poissons et les oiseaux tirent 
leur origine. 

5 « Unda sanguinis. » Allusion 
au baptême con.-acré par le sang 
et l'eau qui sortirent du côté 
perce de J. C. V. suint Jean, Ev. 
ch. XIX, v. 34; Epît.I, ch. v, v. G. 

4 Voyez la Genèse, ch. i, v. 54-
3t . 

11 Vers iambiqnes dimètres ré-
guliers, à cette seule exception 
piès , qu'au second pied du pre-
mier vers de la première strophe 
l'iambe e«t remplacé par le pyr-
rhique. Voyez page 1G, note 2. 

G a Dictu. » Ablatif singulier 
de a dictus, i i s » substantif de la 
quatrième déclinaison, qui a le 
même sens que « dictum, i. » 

A c e s g r a n d i c o r p s s a n s n o m b r e e t d i f f é r e n t s d ' e s p è c e , 
A n i m é s à la v o i s , 

L ' h o m m e f u t é t a b l i p a r la h a u t e sagesse 
P o u r i m p o s e r ses lois. I . R s c i s i . 

• « I.ilis, » quereile, désunion, 
discorde. 

9 Vers iambiqucs dimètres ré-
guliers. Voyez page 16 , note 2. 
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Grates peracto jam die 2 , 
Et noctis exortu preces 
Votis (reos ut adjuves) 
Hymnum canentes , solvimus 3 

Te cordis ima conc inant , 
Te vox canora concrepe t , 
Te diligat castus amor , 
Te mens adoret sobria : 

Ut, quiim profunda clauseri t 
Diem caligo 4 noc t ium, 
Fides tenebras 5 nesciat, 
iit nox lide r e l u c e t . 

t>9 

D o r m i r e 0 men tem ne sinas, 
Dormire culpa noverit , 
Castos fides r e f r i g e r a s 
Somni vaporem tempere t . 

Exuta sensu lubrico, 
Te cordis alta somnient , 
Nec hostis invidi dolo 
Pavor quietos suscitet . 

Chr i s tum rogemus et Pa t rem 
("In isti Pa t r i sque Spiritum ; 
Unum 7 potens per omnia1 1 

Fove precantes Trini tas . 

HYMNES 
POUR LES HEURES9. 

XI. Ad 

Jam 1 0 lucis orto sidere 
Deum precemur supplices, 

1 «Grates» est le complément 
direct de « solvimus. » 

* « Peracto die. » Ce vers a 
été trouvé bon à prendre par 
l'auteur île l'hymne du dimanche 
à Compile», selon le rit pari-
sien. 

5 « Solvimus. » Construisez : 
« solvimus grates... et preces vo-
tis. » 

4 « Caligo. » Spondée au se-
cond pied. 

8 « Tenebras. » Les ténèbres, 
prises ici dans le sens spirituel, 
sont h s erreurs, les faux dogmes, 
les héré.-ies. 

0 « Dormire. » Psaume xti , 
v. 4 : «Illumina oculos meos ne 
unquam obdormiam ; » saint 
Paul aux Romains, ch. xm, v. 11, 
i2 : « Hora est jam nos de somno 

Primam. 

Ut in diurnis actibus 
Nos servet à nocent ibus. 

surgere... Abjiciamus opera tene-
brarum, et induamur arma lu-
cis. » — Que tout péché som-
meille. 

7 « Unum. » Cet adjectif neu-
tre se rappoite à « Trinitas. » Le 
Titulre sert à désigner la sub-
stance, laudis que le masculin 
sert à désigner la personne. C'est 
ainsi que Jésus-Christ dit de lui-
même dans i'Kvangile de mint 
Jean, ch. x, v. 30 : « Ego et Pater 
unum sumus. » 

8 « Per omnia (sous-entendu 
sæcula). » 

9 Les cinq hymnes suivantes 
sont généialement attribuées à 
saint Ambroise. 

10 Vers iambiques dimèlres ré-
guliers ; assonance et rime, Voyeï 
"page 16, note 2. 
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L inguam re f renans tempere t , 
Ne Illis hor ror insonet , 
Visum*fovendo contegat , 
Ne vani tates 1 hau i ia t . 

Sint pura cordis in t ima, 
Absistat et vecordia 2 , 

Carnis te ra t superbiam 
Po tus cibique parcitas; 

Ut quum dies abscesseri t , 
Noctemque s o r s 3 reduxer i t , 
Mundi per abstinentiam 
Ipsi canamus gloriam 

XII. Ad Tertiam. 

Nunc 5 sancte, nobis, Spiri 
Unum 7 Patri cum Filio, 
Dignare promptus i n g e r i 8 

Nostro refusus pectori . 

e , Os, l ingua, m e n s , sensus, vigor 
Confessionem 9 per:-onet ; 
F lammesca t igne charitas, 
Accendat ardor proximos. 

XIII. Ad Sextam. 

Rector 1 0 po tens , verax Deus, 
Qui temperas r e rum vices, 
.splendore mane 11 instruis 
E t ignibus mer id iem ; 

Ext ingue flammas l i t i u m 1 2 , 
Aufer calorem noxium, 
Confer salutem corporum 
Veramque pacem cord ium. 

* «Vanitates. » Psaume cxvm, 
v. Zî : « Averte oculos meos ne 
videant vanitatem. 

5 « Vecordia , » aveuglement 
d'esprit. « Vecors, » composé de 
ve, particule négalivp, et de cor, 
cordis, signitie « sinè corde, » 
c'esl-à dire « incipiens. » Dans 
l'Ecriture « cor » se prend quel-
quefois dans le sens de «pruden-
tia, bene operandi scientia;» Jé-
rémie, ch. v, v. 21 : « Audi, po-
pule stulte, qui non habes cor.» 

5 « Sors, » succession , alterna-
tive régulière du temps et non 
point hasard. 

4 «Gloriam, » les louanges di-
vines. 

8 Vers iambiques dimètres ré -
guliers. Voyez page 10, mue 2. 

6 « Sancte Spiritus.» C'est a la 
troisième heure du jour que les 
langues de feudescendirent sur les 
Apôtres ; voilà pourquoi l 'hymne 

que l'on chante à Tierce contient 
une invocation au Saint-Esprit. 

7 « Unum» est mis par oppo-
sition à « Sancte Spiritus. » Num 
avons déjà dit que ie neutre dési-
gnait la substance, et le masculin 
la personne : « unus » présente-
rait donc ici un sens inadmissi-
ble. 

8 » Ingeri. » Construirez : « di-
gnare promptus ingeri nobis. • 

9 « Confessio » ne signifie pas 
ici « confessio peccalorum » rii 
«confessio fidei.» mais il signifie 
« confessio laudis. » 

1 0 Vers i a m b i q u e s d i m è t r e s r é -
gu l i e r s . Voyez page 16, n o i e 2 . 

1 1 « Mane » n'e>t point ici a d -
verbe ; il est substantif et équi-
vaut à « matutinum tempus. » 
— « Mane instruis. • Le poète 
n'élide point la voyelle. 

1 1 « Litium, » querelles, discor-
des. 
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XIV. 

Rerum 1 Deus tenax vigor 2 , 
Immotus in le permanens , 
Lucis d iurnæ tempora 
Successibus determinans ; 

XV. Ad 

T e 6 lucis ante t e r m i n u m 6 , 
Rerum creator , po-c imus , 
Ut pi o tua c lement ia 
Sis præsul ad custodiam. 

\ o i ) : i i n . 

Largire c larum v e s p e r e 3 , 
Quo vita nusquam decidat , 
Sed p ræmium mortis s a c r æ 4 

Perenn i s instet glor ia . 

Completorium. 

Procul r ecedan t somnia , 
E t noctium phantasmata , 
Hostemque n o s t r u m " compr ime , 
Ne polluantur corpora . 

XVI. De Martyribus s. 

Æterna 9 Chr is t i m u n e r a 
Et mar tyrum v i c t o r i a s l u , 
Laudes ferentes debitas , 
Lætis canamus ment ibus . 

Ecclesiarum pr inc ipes , 
Belli t r iumpha t ! duces , 
Cœlestis aulæ milites 
Et vera mundi l u m i n a ; 

• Vers iambiques dimètres ré-
guliers. Voyez page IB , note 2. 

' « Herum » est régi par « vi-
gor. » 

3 « Clarum vespere. » Le sens 
spirituel de ces mots est expli-
qué par « mortis sacræ » que 
nous tiouvons plus bas, et par 
ces paroles de s-aiiit Jean , jlpo-
cab/pse, ch. xiv, v. 13 : « Beati 
mortui qui in Domino moriuntur.» 
— «Vespere» est un nom neu-
tre indéclinable que l'on trouve 
dans la Genèse , ch. i , v. .S : 
•Factum es*, vespere et mane dies 
unus. » 

4 « Præmium mortis sacræ » 
est mis par apposition à « peren-
nis gloria. • 

* Vers i a m b i q u e s d i m è t r e s r é -
gul iers . Voyez p a g e 16, n o t e 2 . 

s « Lucisante terminum. » On 
a déjà dù remarquer que dans les 
hymnes il se trouve souvent des 
vt-rs qui indiquent le temps où 
ell"S doivent être chantées. 

7 « Hostem nostrum, » le dé-
mon. 

8 Les hymnes suivantes sont 
aussi attribuées à sair.t Ambrnise; 
cependant, parmi les dernière-, 
il en est peut-être, quelques-unes 
qui sont, apocryphes, eu ce sens 
qu'elles ont été faites par des 
poètes de son temps, et qu'elles 
ont passé à la postérité sous son 
nom. 

9 Vers iambiques ditnètres ré -
guliers. Voyez p ige 16, note. 2. 

1 0 «Munera et victorias» sont 
les compléments directs de « ea» 
Hamus. » 
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Ter rore victo sæculi^ 
Spret isque pœnis corporis , 
Mortis sacræ compendio ' 
Vitam beatam possident . 

T radun tu r igni martyres 2 , 
Et bestiarum den t ibus ; 
Arma ta sævit ungulis 3 

Tortor is insani manus. 

Nudata penden t viscera, 
Sanguis sacratus f u n d i t u r ; 
Sed permanent immobiles 
Vitæ perenn is gra t ia . 

X T I I . A d 

Somno 7 refectis a r tubus , 
Spreto cubili surgimus, 
Nobis, Pa ler , canentibus 
Adesse te deposcimus. 

Te lingua p r imum concinat , 
Te mentis a rdor ambiat 8 , 

Devota sanctorum fides, 
Invicta spes credent ium, 
Per fec ta Christi c h a r t a s 4 

Mundi t r i u m p h a t 5 p r inc ipem. 

In his paterna gloria, 
In his voluntas Filii, 
Exultat in 0 bis Spir i tus ; 
Cœlum reple tur gaudiis. 

Te nunc , Redemptor , quæsumus 
Ut ipsorum consortio 
Jungas precantes servulos 
In sempi terna sæcula. 

Matutinum. 

Ut actuum sequentium 
Tu, sancte, sis exordium 

Cedant tenebræ lumini 
I t nox diurno sideri1 0 , 
Ut culpa, quam nox intulit, 
Lucis l abasca t 1 1 m u n e r e . 

1 « Compendio, » voie plus 
courte. 

2 « Martyres » Voyez dans 
saint Paul, Epître aux Hébreux , 
ch. xi, v. 35-38, rénumération 
des supplices que l'on faisait su-
bir aux martyr». 

5 « U n g u l a , » ongles de fer. 
Espèce d'instrument de supplice 
en forme de tenailles et armé de 
dents qui s'imboitaient les unes 
dans les antres. 

1 « Fides, spes, charitas. » Les 
trois vertus théologales. 

" « Triumphat. » Triumphare 
peut s'employer activement, suis-
que l'on dit « t r i umphans» dans 
le même, sens que «victus, supe-
ratus. » 

6 « Exultat in. » Pyrrhique au 
second pied. 

7 Vers iambiques dimètres ré-
guliers. Voyez page 16, note 2. 
Beaucoup de tendance à la 
rime. 

® « Ambiat. » Arnbire signifia 
ici « desiderare, ardenter concu -
pisci're. » 

9 Q u e clés n o t r e réve i l n o t r e voix te b é n i s s e f 
Q u ' à le c h e r c h e r n o t r e cceur e m p r e s s é 

T ' o t l r e ses p r e m i e r » *<ri X ; e t ( | ue p a r toi Iniisse 
L e j o u r p a r loi s a i n t e m e n t c o m i u e u e é . J. RACÎXE. 

« Cedant... sideri. » Ici les 
mots doivent s'entendre, non-seu-
lement dans le sens littéral, lu.-iis 
aussi dans le sens spiritu I, 
comme dans ces passages de saint 
Paul,Epître aux Romains, ch. xui, 
v. 12 : « Abjiciamus opera tene-

brarum ei induamur arma lu-
c is ,» et Emitte aux Ephésiens, 
ch. v, v. 8 : « Eratis aliquando 
tenebræ, nunc autem lux in Do-
mino. 

11 « Labascere , » chanceler , 
tomber, dans Lucrèce. 
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Precamur i idem 1 supplices, Et ore te canent ium 
Noxas ut omnes amputes , Lauderis omni tempore. 

XVIII, In Quadragesima. 

E s 2 moredoc t i mys t i co 3 

Servemus hoc j e jun ium, 
Deno dierum circulo 
Ducto quater notissimo 4 . 

Lex et prophetæ 5 p r imi tus 
IIoc p ro tu l e run t ; postmodum 
Christus sacravit, omnium 
Rex atque factor t emporum. 

Utamur ergo parcius 
Verbis, cibis et potibus, 
Somno, joc i s ; et arct ius 
Pers temus in custodia. 

Vitemus autem pessima, 
Quæ subruunt mentes vagas ; 
Nullumque demus callido 
Hosti locum tyrannidis. 

Dicamus omnes ce rnu i , 
Clamemus atque singuli , 
P loremus ante judicem ; 
F lec temus i ram vindicem. 

Nostris malis offendimus 
Tuam, Deus, c l emen t i am; 
Effunde nobis desuper 
Remissor indulgent iam. 

Memento quod sumus tui , 
Licèt caduci p lasmat i s 6 , 
Ne des honorem nominis 
Tui , p r e c a m u r , alteri 7 . 

Laxa malum quod gessimus, 
Auge bonum quod poscimus. 
Placere quò tandem tibi 
Possimus hic et perpet im. 

* « Iidem. » Dissyllabe. 
2 Vers iambiques dimèlres 

réguliers. Voyez page 16, no-
te 2. La rime existe presque par-
tout. 

«Mystico, » symbolique, fi-
guratif. 

4 « Deno... notissimo. » Péri-
phrase qui désigne la durée du 
jeûne quadragésimal. 

5 « Lex et prophetæ. » Moïse 
observa deux fois le jeûne qua-
dragésimal pour se remlre digne 
de recevoir les tables de la loi. 
Voyez l'Exode, ch. xxiv, v. 18; 
ch. xxxiv, v. 28. Elie resta qua-
rante jours et quarante nuits sans 
manger. lorsqu'il alla jusqu'au 
pied d'Horeb, la montagne de 

Dieu. Voyez Rois, l iv . l l l , ch. xix, 
V . 8 . 

6 « Plasmatis. » Expression 
très-juste, puisque Dieu a formé 
l'homme du limon de la terre. 
Isaie, ch. L X I V , V . 8 : « Et nunc, 
Domine, pater noster es tu, nos 
verò lutum ; et fctor noster tu, 
et opera manuum tuarum omnes 
nos. » 

7 « Ne des... alteri. » Dieu a 
créé l'homme à son image et lui 
a donné la raison, pour qu'il ren-
dit hommage à sou créateur. C'est 
pourquoi nous prions Dieu ici de 
ne point abandonner au pouvoir 
du démon, son ennemi et le nô-
tre, nos âmes qu'il a créées pour 
le glorifier. 
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XIX. Ad Laudes. 

Æ t e r n a 1 cœli gloria, 
Beata spes morta l ium. 
Celsi Tonant is 2 Unice , 
Castæque proles Virginis ; 

Da dexteram surgent ibus , 
Exurga t et mens sobria, 
F lagransque in 3 laudem Dei 
Grates rependat debitas. 

Ortus refulget lucifer 
Spar samque lucem nunt ia t , 

Cadit caligo 4 noctium • 
Lux sancta nos il luminet 6 ; 

Manensque nostris sensibus 
Noctem repellat sæculi, 
Omnique line diei 6 

P u r g a t a servet pectora. 

Quæsita 7 jam pr imùm4idcs 
Radicet altis sensibus ; 
Secunda spes8 congaudeat, 
Quà major exstat charitas 9 . 

XX. In adventu Christi. 

Conditor 1 0 alme s iderum, 
Æ t e r n a lux c redent ium, 
Chris te , Redemptor omnium, 
Exaudi p reces suppl icum. 

Qui condolens interi tu 
Mortis perire sæculum, 
Salvasti mundum languidum, 
Donans reis remedium. 

' Vers iambiques dimètres r é -
guliers. V. page 16, note 2. 

a « Tonarius. » Tonare se 
trouve souvent dans les livres 
saints, lorsqu'il s'agit de Dieu : 
Rois, liv. 1, ch. h , v. IO : « Domi-
num formidabunt adversarii ejus, 

et super ipsos in cœlis tonabit. 
Ibid. liv.II, ch. xxii, v. 14 : « To-
nabit de cœlo Dominus, et excel-
sus dabit vocem suam. 

1 « Que in. » Sans élision. 
* « Caligo. » Spondée au second 

pied. 
& L ' a s l r e a v a n t c o u r e u r d e l ' a u r o r e , 

D u so le i l q u i s ' a p p r o c h e a n n o n c e le r e t o u r ; 
S J u s !<• pâ t e l i o r i ï o n l ' o m b r e se d é c o l o r e i 
L è v e - t o i d a n s nos c œ u r s , chas t e e t b i e n h e u r e u x j o u r . 

J . R I C I S I . 

• « Fine diei. » Pyrrhique au puisque, dans le ciel, les élus 
troisième pied. verront Dieu face à face et joui-

7 « Quæsita, » acquise. rôtit de la possession des biens 
8 « Fides, spes, » etc. Les trois éternels. 

vectis théologales. 
* « Quà... charitas » Saint Paul, 

Epilre aux Corin hicns, I, ch. xnt, 

10 Vers iambiques dimètres 
irréguliers; le poète admet le 
tro liée aux premier, deuxième 

14 : « Nunc amem manent li- et troi-ième pieds, et le spen-
des, spes, charitas, tria hæc : ma- dée, quelquefois le pyrrhique, au 
jor autem horum'eharitas. » En deuxième pied. Voyez page 16, 
elT' t, la charité seule durera éter- note 2. Les vers sont toujours 
nellement. La foi et l'espérance de huit syllabes, et le plus sou-
au contraire, n ' a u r o n t d 'autre vent liés par l'assonance o u par 
durée que celle de ce monde , la rime. 
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Vergente mund i v e s p e r e 1 , 
Uti sponsus de thalamo 2 , 
P'gressus honestissima 
Virginis matris clausula 3 . 

Cujus forti potent iæ 
Genua 4 c u r v a n t u r o m n i a ; 
Cœlestia, terrestr ia . 
Nutu 6 fatentur subdita. 

Occasum soi cus todiens , 
Luna pallorem re t i nens , 
Candor in astris r e lucens 
Certos observat l imi tes 0 . 

Te deprecamur , Hagie 7 , 
Venture judex sæculi , 
Conserva nos in t empore 
Hostis a telo perf idi . 

XXI. Dc adventu Homini. 

Verbum 8 supernum prodiens , 
A Patre olim exiens®, 
Qui natus orbi subvenis 
Cursu declivi temporis ; 

Illumina nunc pectora , 
Tuoque amore concrema , 
Audito ut præconio 1 0 

Sint pulsa t andem lubrica ; 

Judexqtte quum post aderis 
Rimar i facta pector is , 
R e d d e n s vicem pro abditis 
Jus t isque regnum pro bonis , 

Non demum arc temur malis 
P r o qualitate cr iminis ; 
Sed cum beatis compotes , 
Simus perennes cœlibcs 

1 « Vespere mundi, » le soir du 
monde, c'est-à-dire la dernière 
partie de sa durée. Jésus-Christ 
s'est incarné, lorsque les cinq 
premiers âges du monile étaient 
déjà écoulés ; son premier avène-
ment a eu lieu dans le sixième 
âge du monde qui durera jusqu'à 
la lin des siècles, c'est-à-dire jus -
qu'au jour du jugement dernier 
où ama lieu son second avène-
ment. Voyez saint Paul, Epitre I 
aux Corinthiens, ch. x, v. I l ; 
saint Jean, EpitreI, ch it, v. 18. 

2 « Thalamo. » Voyez les no-
tes de la première hymne de 
saint Ambroise. 

5 « Honestissima, » etc., le 
tres - chaste sein de la Vierge-
Mère. 

1 « G e n u a . » Accusatif pluriel 
construit avec un verbe pas.-if. 
Celte construction est t rès-fré-
quente en grec où elle s'explique 
par l'ellipse île X«T<X. 

H « Nutu. » Datif pour « n u -
tu!. » 

6 « Certos., limites, » observo 
des lois fixes, déterminées. 

7 « Hagie. » .Mot tiré ilu grec 
Æ-)"i6ç; l'e.-prit rude eut remplacé 
par la lettre h. 

8 Vers iambiques dimètres ir-
réguliers. Voyez page 1G, note 2. 
La règle de l'élision n'est pas 
toujoucs observée; le spondée se 
trouve au deuxième pied, et le 
trochée au troisième; mais le 
poète s'est attaché à la n u -
mération des syllabes et à la 
rime. 

9 « A Patre... exiens. » Evan-
gile selon saint J ' i in , ch. xvi, 
v. 28 : o Exivi a Patr , et veni in 
mundum ; iterum relinquo mun-
dum, et vado ad Patrem. » 

10 « Piæeonio, » les prédictions, 
les prophéties. 
" « Perennes cœlibes, » habi-

tants éternels des cietix ; car, 
ainsi que le dit saint. Matthieu, 
ch. xxii, v 30, « neque nubent, 
neque nubentur ; sed erunt sicut 
angeli Dei in cœlo. » 

i 
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XXII. In festis Paschalibus. 

Aurora 1 lucis 2 ru t i la t , 
Cœlum laudibus in tona t , 
Mundus exultans jubilat , 
Gemens infernus u lu la t ; 

Qtium rex ille fort issimus, 
Mortis confract is v i r ibus , 
Pede conculcans Tar tara , 
Solvit a pœna miseros 3 . 

Ille qui clausus lapide 
Custoditur sub mili te 4 , 
T r i u m p h a n s pompa nobili 
Victor surgit de funere . 

Solutis jam gemitibus 
Et inferni doloribus 5 , 
Quia surrexit Dominus 
Clamat resplendens 6 angelus. 

Tristes erant apostoli 
De nece siti Domini , 
Quem pœna mor t i s crudel i 
Servi d a m n â r a n t impii . 

Se rmone blando angelus 
Prædixi t mulieribus : 
In Galilæa Dominus 
Videndus est quantocius. 

Illæ 7 , dum pergunt concita; 
Apostolis hoc dicere, 
Videntes eum vivere 
Osculantur 8 pedes Domini 

Quo agnito, discipuli 
In Galilæam propere 
Pe rgun t videre faciem 
Desideratam Domini . 

Claro paschali gaudio, 
Soi m u n d o nilet radio 9 , 
Quum Chris tum jam apostoli, 
Visu ce rnan t corporeo. 

Ostensa s ib i 1 0 vulnera , 
In Christi carne fulgida, 
Resurrexisse Dominum 
Voce fa ten tur 11 publica. 

1 Vers inmbiques dimètres i r -
réguliers. Voyez page 16, no(e 2. 
Le trochée et le pyrrhique se trou-
vent aux premier, deuxième et 
troisième pieds , et le spondée su 
deuxième, l es vers ont huit syl-
labes ; plusieurs strophes sont 
monoiimes. 

, 2 « Aurora lucis. » Il s'agit ici 
du jour de Piques. C'est cès le 
matin de ce jour que Jésus-Christ 
est ressuscité ; saint Marc, ch. xvi, 
v. 9 : « Surgens autem mane 
primà sabbati, apparuit primù 
Mariæ Magdalenæ. » 

3 « Miseros » désigne les jus-
tos de l'ancienne loi pour qui 
l'entrée du ciel ne pouvait être 
ouverte que par le sang de l 'a-
gneau sans tache. 

4 « Lapide, milite. » Vovfz 
saint Matthieu, eh. xxvu, v . (ifi. 

5 « Solutis... doloribus. » Pen-
sée emprunté.e.à saint Pierre qui 
dit dans les Actes des Apôtres, 
ch. il, v. 24 : « Quem (Jesum) 
Deus suscitavit, solutis doloribus 
inferni, juxta quod impossibile 
erat teneri illum ab eo. » 

0 « Resplendens. » Voyez saint 
Matthieu, ch. xxvni, v. 3 et 5. 

7 Illæ, » etc. Saint Matthieu, 
ch. xxvni, v. 8 , 9 . 

8 « Osculantur, » etc. Vers 
hvpercatalectique. 

,J « Mundo, » éclatant, brillant. 
10 « Sibi » équivaut à « illis. • 
1 1 « Fatentur » a pour sujet 

« ostensa vulnera. • Voyeï saint 
Jean, ch. xx, v. 27. 
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Rex Christe c lement iss ime, Ut lilii laudes debitas 
T u corda nost ra posside, Reddamus omni tempore . 

XXIII. In Nativitate Domini. 

Chris te 1 r edemptor gen t ium, 
Kx Patre, Patris unice , 
Solus 2 ante pr incipium 
Natus ineffabiliter 3 ; 

Tu lumen et splendor Pa t r i s , 
Tu spes perennis omn ium, 
Intende quas fundunt preces 
Tui per orbem famuli . 

Memento, salutis auctor , 
Quod nostri quondam corporis 
Kx illibata Virgine 
Nascendo f o r m a m 4 sumpseris . 

Sic præsens testatur dies 5 , 
Cu r r ens per anni c i r cu lum, 
Quod solus a sede Patr is 
Mundi salus adveneris . 

Hunc 6 cœlum, t e r r a , h u n c m a r e , 
Hunc omne quod in eis es t , 
Auctorem adventus tui 
Laudans , e x u l t a t 7 cant ico . 

Nos quoque qui sancto tuo 
Redempti sumus sanguine , 
Ob diem natalis tui 
Hymnum novum conc in imus . 

XXîV. Dic Paschatis. 

Ad 8 cœnam Agni p r o v i d i 9 , Stolis et albis c a n d i d i 1 0 , 

1 Vers iambiques dimctres i r - « diem ») est régi par le participe 
lêguliers. l.e trochée se trouve présent « laudans. » 
aux premier , deuxième et 7 « Exultat. » Psaume xcv, 
troisième pieds, le spondée au v. I t , 12 : « Lætemur cœli et 
deuxième pied; la règle de l 'éli- exultet terra ; commoveatur mare 
«ion n'est pas observée. Tous les et plenitudo e ju s ; gaud' bunt 
vers ont huit syllabes. \'o>tz campi et omnia quæ in eis. Tunc 
page IO, note 2. exultabunt omnia ligna silvarum 

5 «Solus,» etc. Psaume eis, a facie Domini, quia venit. » 
v. 4 : « Ex utero ante luciferum 8 Vers iambiques dimètres i r -
genui te. » Dans l'Ecclésiastique, réguliers. Ori y trouve le trochée 
ia divine Sagesse ait d'elle-même, et le pyrrhiqueà tous les pieds, et 
ch. xxiv, v. 5 : « Ego ex ore Al- le spondée au deuxième pied ; la 
tissimi prodivi, primogenita ante règle de l'élision n'esi pas obser-
omuem creaturam. » vée. Les vers ont huit syllabes 

5 « Ineffabiliter. » Tsaie, c. u n , et sont liés par des rimes. Voyez 
v. 8 : « ( d e l a t i o n e m ejus quis pasc lfi, note 2. 
narrabit?» 9 « Providi, » préparés. Voyez 

4 « Nostri corporis » est régi dans \'Exode, ch. xn, v. 11, com-
par « formam. » ment les Juifs se préparaient à 

* « Præsens dies, » le jour pré- manger l'agneau qui était la li-
sent, le jour que nous célébrons, gure du véritable Agneau, Jesut-

lc jour de la Nativité. Christ. 
* « Hunc » ( tuus -entendu i 0 « Stolis albis. » Symbole de 
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Pnst t ransi tum 1 maris Rubr i , 
Christo canamus pr inc ip i . 

Cujus corpus sanct iss imum 
In ara crucis to r r idum 2 , 
Cruore ejus roseo 3 , 
Gustando, vivimus Deo 4 ; 

Protec t i paschæ vespere , 
A devastante angelo 6 , 
E r ep t i de dur iss imo 
Pharaonis imper io . 

.Tam Pascha nos t rum 6 Chris tus es t ; 
Qui immolatus agnus es t , 
Sinceritatis azyma 

Caro e jus oblata est. 

O ve re digna hostia, 
P e r q u a m fracta sunt Tar t a ro ; 
Redempta plebs captivata 
Redi t ad vitæ præmia ! 

Consurgi t Christus tumulo , 
Victor redit de bara thro . 
Tyranni t rudens vinculum, 
E t r e se rans Paradisum. 

Quæsumus , auctor omnium, 
In hoe paschali gaudio : 
Ab omni mort is impetu 
T u u m defende popu lum. 

XXV. De uno martyre. 

D e u s 7 t uo rum mi l i tum Laudes canentes mar tyr i s 
Sors 8 e t corona et p r æ m i u m , Absolve nexu cr iminis . 

l'état d'innocence et de ?râce dans «Qui manducat meam carnem, 
lequel doit être le chrétien qui et bibit meum sanguinem, habet 
s'approihe de la sainte Table. vitam æternam. » 

1 « l'ost transitum, »• etc. 3 « Devastante angelo. » L'an-
Après le passage de la mer Roti- ge exterminateur qui frappa les 
ge, les Israélites chantèrent un premiers-nés de l 'Egypte, et 
cantique en l'honneur de Dieu épargna ceux des Isiaélites, en 
qui les avait délivrés rie la servi- passant au-delà de leurs maisons 
tu e du l'Egypte. Nous avons (d'où l'étyinologie de « pascha, » 
reçu le sacrement de Baptême qui signifie passage), est la figure 
dont le passage de la mer Rouge du démon aux Coups duquel le< 
é'ait la figure, et par là nous chrétiens échappent aussi par 
avons été déliviés de l'esclavage le sacrifice de l'Agneau vériu-
de Pharaon, c'est-à-dire du pé- ble. 
ché ; nous devons donc un can- e « Pascha nostrum, » etc. Em-
tique d'action de grâces à Jésus- prunté à saint Paul, Epître aux 
Christ notre libérateur. Corinthiens I, ch. v, v. 78. 

4 «Tor r idum,» brûlé (par les 7 Les vers de celte hymne sont 
souffrances, par la douleur), mar- iambiques dimètres réguliers, et 
lyrisé. presque toujours liés par l'asso-

5 « Cruore... roseo. » Sous-en- nance ou par la rime. Voyez 
tendu « cum. » page 16, note 2. 

4 « Gustando » a pour réaime 8 « Sors, » part. P aume L X X U , 

« corpus sanctissimum. » — Vi- v. 25 « Pars mea Deus in æter-
vi m us Deo, nous vivons de Dieu, n u m ; » et Psaume C X L I , V . n s 
c'est-à-dire du pain de la vie éter- « Dixi : t u e s spes mea, portio 
tielle. Saint Jean, ch. vi, v. 55 : mea in terra viventium, » 
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Hic nempe mund i gaudia, 
lit blandimenta 1 noxia, 
Caduca ritè depu tans , 
Perveni t ad cœlest ia. 

Pœnas cucur r i t fort i ter 
Iit sustulit vir i l i ter , 

P r o teque fundens sanguinem 
Æ t e r n a dona possidet. 

Ob hoc precatu supplici 
Te poscimus, piissime : 
In hoc t r i umpho mar tyr i s 
Dimit te noxam servulis. 

XXVI. De virginibus. 

Jesu 2 , corona v i rg inum, 
Quem mater illa concipit 
Quæ sola virgo par tur i t , 
Hæc vota clemens accipe. 

Qui pascis inter lilia 3 , 
Septus choreis v i rg inum, 
Sponsas decorans gloria, 
Sponsisque reddens præmia ; 

Quocumque pergis , virgines 
S e q u u n t u r , atque laudibus 
Post te canentes curs i t an t , 
Hymnosque dulces p e r s o n a t . 

Te deprecamur largius, 
Nostris a d a u g e 4 ment ibus 
Nescire prorsus omnia 
Corrupt ionis vulnera . 

xxvn. In Ascensione Domini. 

Jesu 5 , nostra redempt io , 
Amor et des ider ium, 
Deus creator omnium, 
Humo in fine t e m p o r u m 0 ; 

Quæ te vicit c lementia , 
Ut fer res 7 nostra cr imina , 

Crudelem mor tem pat iens , 
Ut nos a mor te tolleres ? 

Inferni claustra pene t rans , 
Tuos captivos r e d i m e n s , 
Vic tor t r iumpho nobili 
Ad dex t ram Pa t r i s residens ; 

1 « Blandimenta. «Spondée au 
deuxième pied. — Saint Jean , 
Epîtrel , ch. u . v. 15 : « Si q ds 
diligit mundum, non is t charitas 
Dei in illo. » 

1 Vers iambiques dimètres ré-
guliers. Voyez page i (i, note 2. 

5 « Pascis inter lilia. » Em-
prunté au ('.antique des Canti-
ques, ch. u , v. 16, où l'épouse 
spirituelle dit, en parlant de son 
époux bien-aimé : « Dilectus 
meus mihi et ego illi, qui pasci-
tur inter lilia. » 

4 « Nostris adauge, » etc., ac-
corde à nos âmes la giàce d'igno-
ter, etc. 

3 Vers iambiques dimètres ir-
réguliers. On y trouve le trochée 
à tous les pieds, le spondée au 
deuxième, etc. Les vers sont de 
Imit syllabes et presque toujours 
liés par l'assonance ou par la 
rime. Voyez page 16, note 2. 

e « Fine temporum. » Nous 
avons déjà dit que Jésus-Christ 
s'était fait chair dans le sixième 
et dernier âge du monde. Le sep-
tième âge commencera à partir 
du jour du jugement dernier. 

' « Ferres. » Isaïe, ch. LUI, 
v. 4 : « Verè languores nostros 
ipse tulit et infirmitates nostras 
ipse portavit; » saint Pierre, Epi-

4 . 
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Ipsa te cogat p ie tas , Tu esto nos t rum gaudium 
i i t mala noslra superes Qui es fu turus p ræmium, 
Parcendo ; et voti compotes Si t nostra in te gloria 
Nos tuo vultu saties Pe r cuncta semper sæcula. 

XXVIII. Sabbato ad vesperas. 

O 2 lux beata Tr in i tas , 
Et principalis 3 Unitas, 
Jam soi recedi t igneus , 
In funde lumen cordibus, 

Te manè laudum c a r m i n e , 
Te deprecemur v e s p e r i 4 , 
Te nost ra supplex gloria 5 

P e r cuncta laudet sæcula. 

t r e I, c h . i t , v . 24 : « P e c c a t a nos -
t r a ipse p e r t u l i t i n c o r p o r e s u o 
s u p e r l i g n u m . » 

1 « S a t i e s . » P s a u m e x v i , 
v . 15 : « E g o s a t i a b o r , q u u m a p -
p a r u e r i s g lor ia t u a . » 

4 Vers i a m b i q u e s d i m è t r e s r é -
g u l i e r s . Voyez p a g e 16, n o t e 2 . 

5 « P r i n c i p a l i s . » L ' u n i t é i n -
divisible de la Trinité est appelée 

a i n s i , p a r c e q u ' e l l e est le p r i n c i p e 
de t o u t e u n i t é d a n s le m o n d e . 
C ' e s t p o u r q u o i l ' on d i t a u s s i d e 
Dieu q u ' i l es t « p r i n c i p a l i s ve r i -
t a s , p r i n c i p a l i s l u x , e tc . » 

4 « Vespe r i » es t ici a d v e r b e 
de t e m p s . « Vesper » fu i t à l ' a b l a -
tif « v e s p e r e » et n o n « vespe r i . » 

* « G l o r i a » é q u i v a u t à « p r æ -
c o n i u m , l a u s . » 



TYRO PROSPER. 

Tyro Prosper fit son poème vers l 'an 407, au milieu des dé-
sastres causés par l'invasion des barbares. Dans le cycle que nous 
parcourons, il est un de ceux qui représentent le mieux celte poé-
sie douce et tendre, mélancolique et résignée, qui n'a point élé 
connue des païens, parce que le christianisme seul peut être la 
source de son inspiration. 

Poema conjugis ad uxorem. 

A g e 1 jam precor mearum 
Comes irremota rerum, 
Trepidam b o v e m q u e vuam 
Domino Deo dicemus. 
Celeri vides rotatu 
Rapidos dies meare, 
Fragilisque membra mundi 
Minui, perire, labi. 
Fugit omne quod tenemus ; 
Neque fluxa habent recursum : 
Cupidasque vana 2 mentes 
Specie trahunt inani. 
Ubi n u n c 3 imago rerum? 

io 

' Ces seize premiers vers sont 
iambiques dimètres catalectiques. 
— Les vers iambiques dimètres 
catalectiques ont une syllabe de 
moins que les vers iambiques di-
mètres ordinaires ou acatalecti-
ques. Voyez page 16, note 2. F i -
gure : 

Ils admettent aussi l 'anapeste 
au premier pied. — Ceux de Tyro 
Prosper, en particulier, ont t o u -
jours l'anapeste au premier, 
l'iambe au deuxième et au troi-
sième. Ils se scandent ainsi : 

Age j a m l p r i e o r j m e a l r u m 

* « Vana. » Ce pluriel neutre 
est sujet de « trahunt. » 

5 « Ubi nunc . . . » Ce mouve-
ment poétique que nous remar -
quons dans ce morceau d'un poète 
du v" siècle a été souvent em-
ployé depuis et bien admiré lors-
qu'on l'a rencontré hors du 
moyen âge, époque à laquelle il 
semble appartenir plus particu-
lièrement, comme l'attestent les 
danses des morts, les miniatures 
des manuscrits, les calendriers, 
etc. 

Ubi Plato, u b i P o r p h y r i u s ? 
Ub i Tu l l ius a u t V i rg i l i u s? 
Ulli , e tc . 

RAMBACB, Chr'uUiehê Anlhologit. 
Dic u b i S a l o m o n o l im t a m nobi l i s ; 
V e l Sanisoli ub i est d u x inr i l ic ib i l i s , 
Vel p u l c h e r Absalon vul tu m i r a b i l i s 
Vel du lc i s J o n a t b a s m u l t u m amabi l i s? 

S . B i a v i n o , /dii. ite ihibillun. 
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Ubi sunt opes potentûm, 
Quibus occupare captas i 5 
Animas fuit voluptas 1 ? 

Qui centum quondam terram vertebat aratris, 
Æstuat, ut geminos possit habere boves. 

Vectus magnificas carpentis sæpe per urbes 
Rus v a c u u m 2 fessis æger adit pedibus. 20 

Ille decem celsis sulcans maria ante carinis, 
Nunc lembum exiguum scandit, et ipse regit. 

Non idem status est agris, non urbibus ullis, 
Omniaque in finem præcipitata ruunt 3 . 

Ferro, peste, fame, vinclis, algore, calore, 25 
Mille modis miseros mors rapit una homines. 

Undique bella fre'munt, omnes furor excitat, armis 
Incumbunt reges regibus innumeris. 

Impia confuso sævit discordia m u n d o , 

F i t u b i g lo r ia n u n c , B a b y l o n i a ? sun t ub i d i r u s 
N a b u c b o d o n o s o r et Dar i i v igor , i l loque C y r u s ? Mulio ubi curia, pompnqite Julia? Cæsar, oblsti ; 
T e t r u c u l e n t a (s. e. mors . o r b e p o t e n t i o r ipse fuis t i . 
N u n c u b i Mar ius a t q u e F a b r i c i u s insc ius a u r i ? 
Mors u b i nobil is e t m e m o r a b i l e act io P u r i ? 
lliva pllitippira, vox ubi cælica nunc Ciceronis? 
Pax ubi c ivibus a tque r e b e l l i b u s ira Catonis ? 
N u n c ubi Regulus , au t ub i R o m u l u s , aut ub i R e m u l ? 
S ta t rosa p r i s t ina u o t n i u e , n o m i n a n u d a t e n e m u s . 

EERSiRD De MoRLCr, De r 'nttmptu mandi. 
Ces vers dactvliques, mesurés lesquelles nous trouvions nu t r i -

et rimés, ne nous semblent pas fois du plaisir à laisser surpren-
plus mauvais que d'autres et le dre nos aines, 
dernier offre une image gracieuse 8 a Rus vacuum, » sa campa-
et touchante. gne déserte. C'est vers la tin de 

M. Sainte-Beuve, M. Euçène l'an 406 que les Gotlis se jetèrent 
Despois et d'autres écrivains d'un sur la Gaule. Témoin de leur io-
goùt délicat et sûr nous font ad- vasion, lepuète décrit les désas-
niiier les ver.» suivants de Villon, tres dont elle fut suivie avec, des 
poète du xv» siècle. Le fond et la traits pleins de force, d'énergie 
forme ne les rendent certaine- et de vérité; un sentiment pre-
ment pas supérieurs à ceux que fond des malheurs du ternes l 'a-
nous avons cités. nime et lui inspire des réflexions 

l .a r e ine B l a n c h e c o m m e un t j a mélancoliques qu'il exprime dans 
Qui chan ta i t à voix de s i r è n e , les vers les plus b e a U X ei les plus 
It ' filo- .HIS g r ands p ieds , B i e l r j s , Halv», tulu'hanls 
F,^T,or;,TatotlL.,fr',;i!;: » « Omniaque, » etc.. toutes 
Qu 'Ang la i s b r û l è r e u t à R o u e n , ChOSCS S e p i e C i p l t e i l t V e r S l e U f 
OÙ SONT. II.<, VIERPE SOU VET AINE ? terme. Cette pensee de la fin pio-
Mai. o ù son t les n e i g e , d ' a m a n ? ,-haine du monde commençait 

d'antan, de l'an passé... déjà à cette époque à préoccuper 
' « Quibus... voluptas, a par quelques esprits. 
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Pax abiit terris, ultima quæque vides. 3i) 
Et si concluso superessent tempora sæclo, 

Aut posset longos mundus habere dies : 
Nos tamen occasum nostrum observare deceret, 

Et finem vitæ quemque videre suæ. 
Nam mihi quid prodest, quod longo flumina cursu 35 

Semper inexhaustis prona feruntur aquis? 
Multa quod annosæ vicerunt sæcula silvæ, 

Quodque suis durant florea rura locis? 
Ista manent nostri, sed non mansere parentes : 

Exigui vitam temporis hospes ago. 40 
Non ergo sumus hic nequaquam in sæcula n a t i ' , 

Quæ pereunt nobis, et quibus occidimus : 
Sed vitam æternam vitâ ut mereamur in ist i , 

Et subeat requies longa labore brevi. 
Et tamen iste labor sit fortè rebellibus asper, 45 

Ac rigidas leges effera corda putent : 
Non tamen hæc gravis est mansueto sarcina dorso, 

Nec lædit blandum mitia colia jugum, 
Totâ mente Deus, tota vi cordis amari 

Præcipitur : vigeat cura fecunda homin i s 2 . 50 
Quod s i b i 5 quis nolit fieri, non inferat ull i; 

Vindictam læsus nesciat exigere. 
Contentus modicis, vitet sublimis haberi; 

Sperni non timeat, spernere non libeat. 
Parcus, vera loquens, et mente et corpore castus, 5 5 

Insontem vitam pacis amator agat. 
De proprio cunctis, quos cernit egere, benignus 

Non sua non cupiat, quæ sua sunt tribuat. 
Quid, rego, mandatis durum censetur in istis? 

Aut quid erit, quod non possit obire 5 fides ? eo 
Qui credunt sacros verum cecinisse Prophetas, 

Et qui non dubitant verba manere Dei, 
Qui Christum passum pœnas crucis, ultima mortis, 

In toto excelsi Patris honore vident, 

1 « Non e r g o . . . n a t i , » p a r l e s a i n t L n c , c h a p . v i , v e r s . 27 à 30 . 
fu i t , s a n s a u c u n d o u t e , ce n ' e s t ' « De p r o p r i o . . . b e n i g n u s , » 
poin t i n u t i l e m e n t q u e Dieu n o u s p r o d i g u e d e son p r o p r e b ien à 
a filii n a i l r e e n ce m o n d e . I é g a r d de c e u x q u ' i l vo i t d a n s l e 

! « T o l à . . . h o m i n i s . » V o y e z b e s o i n , 
t a i n t M a t t h i e u , c h . x x i i , v . 36 -40 . 3 a Ob i re , » f a i r e , e x é c u t e r , 

'- « Quod s i b i , » e tc . V o y u a c c o m p l i r . 
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Quique ipsum multa cum majestate tremendum es 
Exspectant pingui lampade pervigiles 

His sordent terrena, patent cœlestia, nec se 
Captivos servos temporis hujus agunt. 

Non illos fallax cepit sapientia mundi, 
Nec curas steriles inseruêre polis i . "O 

Imperia et fasces, indocti munera vulgi, 
Quasque orbis scelerum semina fecit opes, 

Calcarunt, sancta cœlum ambitione petentes, 
Suffragiis Christi, et plausibus angelicis. 

Nec labor hos durus vincit, nec blanda voluptas. 75 
Quærere nil cupiunt, perdere nil metuunt. 

Ille Deus rerum, cœli terræque creator, 
Me propter sacra Virgine natus homo est. 

Flagris dorsa, alapis maxillas, ora salivis 
Præbuit, et figi se cruce non renuit. 80 

Non ut tanta Deo quidquam patientia ferret, 
Cujus nec crescunt, nec minuuntur opes : 

Sed, quod erat vitiatum in me, ut superaret in illo s , 
Factus sum Christi corporis, ille mei. 

Me gessit moriens, me vicia morte resurgens, 85 
Et secum ad Pa t rem m e super astra tulit . 

Qu idnam igi tur t a n t i pro spe tolerare r e cuscm? 
Aut quid erit, quod me separet a Domino ' ? 

Ignem adhibe, rimare manu mea viscera, tortor : 
Effugient pœnas membra soluta tuas. 90 

Carcere si cæco claudar, nectarque catenis, 
Liber in excessu mentis adibo Deum. 

Si mucrone paret cervicem abscindere lictor. 
Impavidum inveniet :.mors cita, pœna brevis. 

Non metuo exilium, mundus domus omnibus una est. 95 
Sperno famem, Domini fit mihi sermo cibus. 

N e c tamen ista mihi de me fiducia surgit, 

« « Pingui lampade pervigi-
les. » Allusion à la parabole des 
dix vierges; voyez saint Mat hieu, 
ch. xxv. Les vierges folles n'ont 
pas d'huile dans leur lampe lors-
oue vient l'époux , c'est-à-dire 
Jésus-Christ. 

2 « Nec curas... polis. » Ils 
n 'ont point consacré des veilles 

stériles à l'étude des phénomènes 
célestes. 

s « In illo. » Sous-entendu 
«supplicio. » 

* Le poète emprunte cette, pen-
sée à saint P.iul, Epitre aux Ro-
mains, ch. ix, v. 35 : « Quis eigo 
nos separabit a charitate Christi » 
tribulatio? an angust ia? an fili 
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Tu das, Christe, loqui, Inque pati t r ibu i s 1 . 
In nobis nihil audemus, sed tidimus in te 

Quos pugnare jubes, et superare facis. 100 
Spes igitur mea sola Deus : quem credere vita est, 

Qui patriæ civem me dedit alterius. 
Sorte patrum occiduum jussus transcurrere mundum, 

Sub Christi sacris advena miles eo : 
Nec dubius me jure brevi terrena tenere, io j 

Sic utar propriis, ceu mea non mea sint. 
Non mirabor opes , nullos sectabor honores, 

Pauperiem, Christo divite, non metuant. 
Qna stetero adversis, hac utar mente secundis : 

Nec mala me vincent, nec bona me capient. I "i 
Semper agam grates Christo, dabo semper honorem : 

Laus Domini semper vivet in ore meo. 
Tu modò, fida cornes, mecum isti accingere pugnæ, 

Quam Deus infirmo præbuit auxilium 
Sollicita elatum cohibe, solare dolentem ; 11 ô 

Exemplum vitæ simus uterque piæ 
Custos esto tui custodis, mutua redde, 

Erige labentem, surge levantis ope ; 
Ut caro non eadem tantum, sed mens quoque nobis 

Una sit, atque duos spiritus unus alat*. 120 

mes? an nuditas? an per iculum? 
an persecutio ? an gladius ? 

1 « Tuque pati tr ibuis, » c'est 
toi qui nous donnes la force de 
souflrir pour ton nom. 

* « Quam... auxi l ium, » toi 
que Dieu m'a donnée pour venir 
en aide à ma faiblesse. 

1 « Exemplum... piæ, » soyons 
l 'un pour l 'autre le modèle d'une 
picu.-e vie. 

4 La peinture de cette com-
munauté , de cette unité chré-
tienne de deux êtres K'achi-
minant ensemble vers le pays 
des célestes amours, et se p e -
tan t dans le parcours de la 
route un mutuel appui, est em-
preinte d'un spiritualisme qu'on 
rencontrerait difficilement ail-
leurs que chez les p*.ètes cine-
r e u s . 



SEVERUS SANCTUS. 

11 n o u s a é t é i m p o s s i b l e d e t r o u v e r d e s dé t a i l s b i o g r a p h i q u e s s u r 
S e v e r u s S a n c t u s ; t o u t ce q u ' o n sa i t d e lu i , c ' es t qu ' i l é t a i t un d e s a m i s 
«le s a i n t P a u l i n de No ie , et q u ' i l lit son é g l o g u e ve r s l ' a n 409 île 
J é s u s - C h r i s t . Ce poè te se f a i t r e m a r q u e r p a r l ' é l égance e t la g râce 
de son s t y l e . Ses s e n t i m e n t s p o u r les a n i m a u x n ' o n t r i en q u i do ive 
é t o n n e r , p u i s q u ' i l s se r e t r o u v e n t d a n s s a i n t M a r t i n e t d a n s s a i n t 
F r a n ç o i s d ' A s s i s e . 

Carmen 1 de mortibus boum. 

ÆGON, BUCULUS2 , TITYRUS. 

ÆGON. Quidnam solivagus, Bucule, tristia, 
Demissis graviter luminibus, gemis ? 
Cur manant lacrymis largifluis genæ? 

Fac, ut nôrit amans tui. 

BUCULUS. Ægon, quæso, sinas alta silentia 
Ægris me penitus condere sensibus : 
Nam vulnus reserat3 qui mala publica!; 

Claudit, qui tacitum 4 premit. 

1 Ce poème est divisé en stro-
phes de quatre vers chacune. I.es 
tr is premiers vers de chaque 
strophe sunt des vers choriambi-
ques tétramètres vulgairement 
appelés asclépiades; le quatrième 
est un vers glyconique, c'est-à-
dire choriambique Irimètre. — 
Le vers choriambique tétrarnètre 
se composed'un spondée, de deux 
ehoriambes et d 'un pyrrhique. 
Figure : 

Quelquefois on le scande de 
cette manière : 

On voit ainsi que le vers cho-

riambique tétrarnètre ou vers as 
clépiade est un pentamètre privi 
de sa dernière syllabe. — Le ver i 
choriambique irimètre ou vers 
glyconique a un choiïambe de 
moins que le vers précédent. F i -
gure : 

* « Ægon, Buculus. » Le poète 
a choisi ces deux noms avec in-
tention , le premier désigne un 
chevrier ai'70;), le second, 
un bouvier. 

5 « Reserat, » rouvre. 
4 « Tacitum, » dont on no parle 

pas. Cet adjectif se rapporte * 
« vulnus » sous-entendu. 
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ÆGON. Contra est, quàm loqueris; recta nec autumas. 
Nam divisa minus sarcina fit gravis ; 
Et quidquid tegitur, sæviùs incoquit 

Prodest sermo doloribus. 

BUCULUS. Scis, Ægon, gregibus quam fuerim potens; 
Ut totis pecudes fluminibus vagas 
Complêrint etiam concava vallium, 

Campos, et juga montium. 

Nunc lapsæ penitus spes opis est meæ 
Et, longus peperit quæ labor omnibus 
Vitæ temporibus, perdita biduo : 

Cursus tam citus est malis. 

ÆGON. Hæc j a m dira lues 5 serpere dicitur, 
Pridem Pannonios, Illyricos quoque 
Et Belgas graviter stravit, et i m p i o 

Cursu nos quoque nunc p e t i t . 

Sed tu, qui solitus nôsse salubribus 
Succis perniciem pellere noxiam, 
Cur non anticipans quæ metuenda sunt, 

Admôsti medicas manus? 

BUCULUS. Tanti nulla metus pervia 5 signa sunt, 
Sed quod corripit, id morbus et opprimit; 

1 « Sævius incoquit . » Méta-
phore empruntée à l 'ar t de la 
teinture. Plus l'eau dans laquelle 
on plonge une e Io IT; est bouil-
lante, plus cette étoffe s ' imprègne 
de couleur. 

a « Nunc lapsæ. . . meæ, » 
maintenant je ne dois plus m 'n t -
tendre qu'à une ruine complète, 
n Spes » se dit aussi bien de l ' a t -
tente du bien que de l 'at tente du 

CARMINA. 

mal ; ici, il est pris en mauvaise 
par t . 

5 Celte contagion n 'at teignit 
que les bœufs, et se répandi t , 
comme on va le voir, dans une 
grande partie de l 'Europe. Elle 
exerç t ses ravages l 'an 409 de Jé-
sus-Christ . 

1 « Anticipatis, » prévenant . 
a « Pervia, » apparents , visi-

bles. 
5 
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Nec languere sinit, nec patitur moras 
Sic mors ante luem venit. 

Plaustris subdideram fortia corpora 
Lectorum, studio quo potui, boum; 
Queis mentes geminæ1, consona tinnulo 

Concentu crepitacula ; 

Ætas consimilis, setaque concolor, 
Mansuetudo eadem, robur idem fuit, 
Et fatum : medio nam ruit aggeres 

Par victum parili nece. 

Mollito penitus farra dabam solo : 
Largis putris erat gleba liqttoribus : 
Sulcos perfacilis stiva tetenderat ; 

Nusquam vomer inhæserat. 

Lrovus bos subito labitur impetu, 
Æstas 3 quem domitum 4 viderat altera. 
Tristem continui) disjugo conjugem 5, 

Nihil jam pius metuens mali. 

Dicto sed citius consequitur necem, 

1 « ( j u e i s m e n t e s g e m i n æ , » q u i 
a v a i e n t le m ê m e i n s t i n c t , le 
m ê m e n a t u r e l , e t p o u r a ins i d i r e 
le m ê m e c a r a c t è r e . N o u s v e r r o n s 
p l u s lo in q u e le poè te , p a r u n e fi-
g u r e h e u r e u s e , p r ê t e a u x a n i -
m a u x q u ' i l m e t e n s c è n e d e s 
s e n t i m e n t s a u s s i t e n d r e s , a u s s i 
dé l i en t? q u e c e u x d e l ' h o m m e . 

* « Medio a g g e r e , » le m i l i e u 

d e l à r o u t e , d e la voie p u b l i q u e . 
= « Æ - t a s , » a n n é e . 
4 « Domitum, » mis sous le 

joug. 
0 « C o n t i n u é , » de s u i t e , s u r -

l e - c h a m p . — « D i s jugo , » j ' ô t e l e 
j o u g à . — « C o n j u g e m , » .-on c a -
m a r a d e , ce lu i qu i é t a u a t t e l é a u 
m ê m e j n u g . Virgi le , Géorgiques, 
u t , v . 5 1 5 : 

E c c e a u t e m d u r o f u m a n s s u b T e m e r e l a t in i* 
C o n c i d i t , et m i x t u m s p u i n i s v o i i t I ore e r u e re in , 
Ë i l t e m o s r | u e r i e t g e m i t u s ; i t t e s a r a t o r , 
M œ r e n t e m a b j u i i g e u s f r a t e r n i m o r t e j u v t - i i r u m , 
Al ( |ue o p e r e in m e d i o deb i t i l e l i n i j u i t a i a l r a . 
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Semper qui fuerat sanus et integer ; 
Tunc longis quatiens ilia pulsibus 

Victum deposuit caput. 
* 

ÆGON. Angor, discrucior, mæreo, lugeo. 
Damnis quippe tuis, non secus ac meis, 
Pectus conficitur. Sed tamen arbitror 

Salvos esse greges 2 tibi. 

CUCULUS. Illuc tendo miser, quò gravor acrius : 
Nam solamen erat vel minimum mali, 
Si fetura daret posterior mihi, 

Quod præsens rapuit lues. 

Sed quis vera putet, progeniem quoque 
Exstinctam pariter? vidi ego cernuam 3 

Junicem gravidam, vidi animas duas 
Uno in corpore perditas. 

Hic fontis renuens \ grominis immemor, 
Errat succidit buciila poplite, 
Nec longum refugit ; sed graviter ruit 

Leti compede claudicans. 

At parte ex alia, qui vitulus modo 
Lascivas saliens texuerat vias5, 

' o Pulsibns, » râle, râlement, des bœufs qui lui servaient pour 
derniers soupirs. le transport et le labourage. 

2 « Greges. » Jusqu'ici, en effet, 3 « Coronam, » qui tombe la 
Punitus n'a point parlé des bœufs tête en avant. Virgile, Géorgi 
de son troupeau; il n'a parlé que ques, m, v. 498: 

Ad t e r r a m q u e fluit d e v e x o p o n d e r e c e r t i s . 

* « Hic fontis renuens,» etc. Virgile, Géorgiques, ni, v. 493 : 

L a b i t u r i n f e l i x , s t u d i o r u m a!( | i i " I m m e m o r h e r i » » , 
V i c lo r t q u u f , f o n t e s q u e a l e r e t u r , et p e d e t e r r a m 
C r e b r a t e r i t . 

" « Texuerat vias. » Virgile, Enéide, V, v. 5S8. 
U t q u o n i a m C t e l â f e r t u r l « b j n u l l i u s in ulla 
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Ut matrem subiit, mors sibi morbi io 
Pestem traxit ab ubere. 

Mater tristifico vulnere saucia, 
Ut vidit vituli condita

 1
 lumina, 

Mugitus iterans, ac misere gemens, 
Lapsa est, et voluit mori. 

Tunc tanquam metuens ne sitis aridas 
Fauces opprimeret, sic quoque dum jacet, 
Admovit moriens ubera mortuo. 

Post mortem pietas viget ! 

Hinc taurus, solidi2 vir gregis et pater, 
Cervicis validæ, frontis et arduæ, 
Lætus dum sibimet pius nimio placet, 

Prato concidit herbido. 

Quam multis foliis silva cadentibus 
laudatur3, gelidis tacta aquilonibus : 
Quam densis fluitant velleribus nives ; 

Tam crebræ pecudum neces. 

Nunc totum tegitur funeribus solum : 
Inflantur tumidis corpora ventribus : 
Albent lividulis lumina nubibus : 

Tenso crura rigent pede. 

P a r i e t i b u s t e x t u m n e c i s I t e r , a i i c î p î l e m q u e 
M ille si is i i a b u s s e d o l u m , q u à simila s e q u e n d i 
FHII r e i i n d r p r r n s u * et i r r e m e a b i l i » e r r o r : 
H a u d al io T e u r r ù m nat i *t-sitpia c u r s u 
I m p e d i u n t , t e x u u t q u e f u g a s e t p r æ l i a l u d o . 

1 « C o n d i t a , » f e r m é s ( p a r l a
 3 « Qu&m multis... m i t t a t u r . • 

Q u a m m u l t a in s t i t i* a u t u m n i {r igore p r i m o 
L a p s a c a d u n t f o l i a . . . 

* « Velleribus. » Martial s'est servi de la même image, tv, 3 : 

DX-rt). 
4 « Solidi, » entier. 

Virgi le n ' a p a s a i t avec p l u s d e 
gràcP, Enéide, vi, v. 309 : 

Decid i t . 
. Deus t iu i t a n t a r u m Tellus a q u a r u m 
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Jam circumvolitant agmina tristium 
Dirarumque avium : jamque canum greges 
Insistunt laceris visceribus frui ; 

Heu ! cur non etiam meis? 

ÆGON. Quidnam, quæso, quid est, quod vario modo 
Fatum triste necis transilit alteros, 
Affixitque alios? En tibi

1
 Tityrus 

Salvo lætus agit grege ! 

BACULUS. Ipsum confiteor. Dic age, Tityre, 
Quis te surripuit cladibus his Deus? 
Ut pestis pecudum, quæ populata sit 

Vicinos, tibi nulla sit. 

TtTYRUS. Signum, quod perhibent esse crucis Dei, 
Magnis qui colitur solus in urbibus -, 
Christus, perpetui gloria numinis 

Cujus filius unicus. 

Hoc signum, mediis frontibus additum, 
Cunctarum pecudum certa salus fuit. 
Sic vero Deus hoc nomine præpotens 

Salvator vocitatus est
3
. 

! « Tibi » ne signifie pas ici ver le* vieilles idoles; le vaga-
pnur toi; e est un de ces mots nisme était abattu pour t o u j o u r s , 
qui servent à donner un tour plus s'il n'était, complètement dé t ru i t , 
vif à la phrase. Ægon, Irap,>é de Sous l'empereur Théodose , les 
ce que la c o n f i d o i n'a p ònt a t - templi s des faux dieux lurent ou 
teint les bœufs de Tityre, inter- démolis, ou convertis en églises, 
pelle vivement Buculns pour alt i- et désormais le Christ seul fu t 
rer son attention d 'une manière publiquement adoré dans les 
toute spéciale sur ce point. grandes villes. Chassée ainsi des 

* « Magnis... urbibus. » Depuis grands centres de population , 
que Constantin avait substitué à l 'ancienne superstition se réfugia 
l'ancien etendaid de l 'KmpIrele dans les campagnes et dans les 
laborum surmonté d'une croix et villages ( pagus ). De là vient 
du monogramme du Chris t , le qu''*,le reçut te nom de p a g a n a 
christianisme était devenu ;a re- [religio), et que les gentils furent 
ligion romaine. Ce fut en vain eux-mêmes appelés pagan i , 
que Julien l'Apostat ténia de rele- * « Sic, » de la sorte, c'est à-
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Fugit continuo sæva lues greges : 
Morbis nil licuit. Si tamen hunc Deum 
Exorare velis, credere sufficit : 

Votum sola fides juvat 

Non ullis madida est ara cruoribns; 
Nec morbus pecudum cæde repellitur : 
Sed simplex animi purificatio 

Optatis fruilur bonis. 

CUCULUS. Hæc si certa probas, Tityre, nil moror, 
Quin veris familier religionibus. 
Errorem veterem - diffugiat̂  libens; 

Nam fallax et inanis est. 

TITYRUS. Atqui jam properat mens mea vicere 
Summi templa Dei; quin age, Bucnle, 
Nec longam pariter congrednnur 3 viam, 

Christi et numen agnoscimus. 

Æ G O N . Et me consiliis jungite prosperis4. 
Nam cur addubitem, quin homini quoque 
Signum prosit idem perpete sæculo 5 

Quo vis morbida 6 vincitur? 

d i r e , voi là c o m m e n t , voi là p o u r -
q u o i . — « Hoc n o m i n e , » à ce t i -
t r e , p a r r a p p o r t à ce la , c ' e s t -à -d i re 
p o u r a s s u r e r le s a l u t . — Voici d u 
res te le s e n s de ce t t e p h r a s e : c 'es t 
p a r c e q u e c e Dieu es t t o u t - p u i s -
s a n t p o u r s a u v e r q u il a r eçu le 
n o m de S a u v e u r . 

1 « V o t u m sola f ides j u v a t , » la 
fol s eu l e p e u t f a i r e e x a u c e r t e s 
v œ u x . 

'' « E r r o r e m v e t e r e m , » l ' a n -
c i e n n e s u p e r s t i t i o n , l e c u l t e d e s 
d i e u x d u p a g a n i s m e . 

5 « C o n g r c d i m u r v i a m , » n o u s 
f e r o n s e n s e m b l e , n o u s a l l o n s 
f a i r e e n s e m b l e la r o u t e . — I.e 
p r é s e n t s ' e m p l o i e a i n s i p o u r le 
f u i u r , l o r s q u ' i l s ' a g i t d ' u n e a c -
t i on q u i d o i t s ' a c c o m p l i r s a n s 
r e t a r d . 

4 « Et m e . . . p r o s p e r i s , » et moi 
a u s s i j e d é s i r e p a r t a g e r v o t r e h e u -
r e u x d e s s e i n . 

8 « P e r p e t e s æ c u l o , » la v ie 
é t e r n e l l e . 

0 « Vis m o r b i d a , » la c o n t a -
g i o n . 
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P r u d e n c e , n e en 3 5 0 à S a r a g o s s e en E s p a g n e , fit ses o u v r a g e s e n t r e 
les a n n é e s 40 ! e t 409 . On i g n o r e la d a t e de sa m o r t . Sa poés i e a d e 
la g râce e t d e l ' é l é g a n c e , d u feu et de la m a j e s t é ; ses h y m n e s o n t 
u n c h a r m e de v é r i t é e t d e g r a n d e u r q u e n e p e u v e n t a v o i r l e s 
c h a n t s de C a l l i m a q u e e t d ' H o m è r e ; l ' a u t e u r d e Salvete flores 
a v a i t c e r t a i n e m e n t d a n s l ' à m e u n l y r i s m e t e n d r e e t é l e v e . E n 
c t f e t , P r u d e n c e b r i l l e p a r l a f o r c e , la g r a n d e u r e t l a v é r i t é d e s 
p e n s é e s , p a r le c h a r m e , la b e a u t é e t l ' é c l a t d e s i m a g e s e t d e s p e i n -
t u r e s ; il a des c o n n a i s s a n c e s v a r i é e s , u n j u g e m e n t e x q u i s , u n e i m a -
g i n a t i o n v i v e e t f é c o n d e ; e t , si ce s o n t là les q u a l i t é s d e s g r a n d s 
puèies , il do i t a s s u r é m e n t f i g u r e r a u r a n g d e s p l u s i l l u s t r e s . Mai s 
ce qui n o u s s e m b l e s u r t o u t a d m i r a b l e en l u i , ce q u i le p l a c e b i e n 
a u - d e s s u s des a u i r e s poê le s , c ' e s t ce t e n t h o u s i a s m e p r o f o n d et s o u -
t e n u qu ' i l é p r o u v e p o u r les d o g m e s e t la m o r a l e , p o u r les s a i n t s e t 
les m a r t y r s d u c h r M i a n i s m e , e t q u ' i l s a i t s i b i e n f a i r e e n t r e r 
d a n s l ' à m e d u l e c t e u r . 

EXTRAITS DU CATHEMERINON1 

Præfatio. 

P e r 8 quinqt iennia j a m decem 
Nî fallor, f u i m u s : s ep t imus * insuper 

A n n u m cardo ro ta t , d u m f r t t imur sole volubil i . 

* I.e C a t h e m e r i n o n e s t u n r e -
cuei l de d o u z e h y m n e s d o n t q u e l -
q u e s - u n e s o n t é t é c o n s a c r é e s , e n 
p a r t i e , p a r l 'Ég l i s e d a n s ses of -
f ices. 

a Ce p o è m e e s t d i v i s é e n s t r o -
p h e s d e t ro i s ve r s c h a c u n e . Le 
p r e m i e r v e r s e s t c h o r i a m b i q u e 
t r i m è t r e ou s l y c o n i q u e , le s e c o n d 
vers est e h o r i a m h i q u e t e t r a m è l r e 
ou a s c l é p i a d e . N o u s a v o n s d é j à 
fai t c o n n a î t r e ces d e u x >ortes d e 
v e r s , p a g . 72 , no te 1. Q u a n t a u 
t r o i s i è m e v e i s , il es t c h o r i a m -

b i q u e p e n t a m è t r e ; il r e n f e r m e u n 
c h o r i a m b e d e p l u s q u e le v e r s 
c h o r i a m b i q u e t é t r a m è t r e , c ' e s t -
à - d i r e q u ' i l es t c o m p o s é d ' u n 
s p o n d é e , de t ro i s c h o r i a m b e s , e t 
e t d ' u n p y r r h i q u e . F i g u r e : 

3 « Q u i n q u e n n i a d e c e m , » d i x 
l u s t r e s , c ' e s t - à - d i r e 50 a n s . 

4 « S e p t i m u s . » On voi t ici q u e 
P r u d e n c e ava i t 57 a n s , l o r s q u ' i l 
lit 'e Cathemerinon, 



8'. 
PRUDENCE. 

Instat terminus et diem 
Vicinum senio jam Deus applicat. 

Quid nos utile tanti spatio temporis egimus? 

Ætas prima crepantibus 
Flevit sub fertilis : mox docuit toga s 

Infectum vitiis falsa3 loqui, non sinè crimine 

Exin jurgia 1 turbidos 
Armârunt animos, et male pertinax 

Vincendi studium subjacuit casibus asperis5. 

Bis legum6 moderamine 
Frenos nobilium rexitnus urbium, 

Jus civile bonis reddidimus, tendimus reos. 

Tandem militiæ gradu 
Evectum1 pietas principis extulit, 

Assumptum propius stare jubens ordine proximo *. 

Hæc dum vita volans agit, 
Irrepsit subito canities seni, 

Oblitum veteris w,c Saliæ9 consulis arguens. 

' « T e r m i n u s » ( s o u s - e n t e n d u 
« v i t æ ») . 

a « T o g a . » La r o b e p r é t e x t e 
é t a i t po r t ée j u s q u ' à 15 a n s ; d è s 
l ' âge de 16 a n s les j e u n e s g e n s 
m e t t a i e n t la toge v i r i l e , « t o g a . » 

1 « F a l s a . » A l l u s i o n à l ' a r t 
m e n s o n g e r d e s r h é t e u r s . Eri e f fe t 
l a r h é t o r i q u e a n c i e n n e , c o m m e 
l ' a v o u e d u r e s t e t r è s - n a ï v e m e n t 
l e v e r t u e u x I soc ra t e , c o n s i s t a i t à 
f a i r e p a r a i t r e g r a n d ce q u i é t a i t 
p e t i t , e t p e i i t ce q u i é t a i t g r a n d ; 
e l l e dres.-ait les j e u n e s g e n s à 
p a r e r le m e n r o n g e d e s a r t i f i ce s 
illi l a n g a g e , s u r t o u t à l ' é p o q u e 
o ù v é c u t " P r u d e n c e , p u i s q u e les 
d é c l a m a t e u r s t e n a i e n t e n c o r e 
l e u r s é c o l e s . 

* « J u r g i a , » procès. 
* « C a s i b u s a s p e r i s , » e a s d i f -

ficiles, m a u v a i s e s c a u s e s . 

B « Bis l e g u m , e t c . » P r u -
d e n c e f u t d e u x fois g o u v e r -
n e u r de p r o v i n c e , e t p a r c o n -
s é q u e n t c h a r g é de r e n d r e l a j u s -
t i c e . 

7 « Mi l i t iæ g r a d u e v e c t u m , » 
é l e v e a u x p lus g r a n d e s d i g n i t é s . 
E n p a r i u n t de c e u x q u i r e m p l i s -
s a i en t les f o n c t i o n s c iv i l e s , le code 
T h é o d o s i e n se s e r t des e x p r e s s i o n s 
« m i l i t a r e , a d s u p e r i o r e s n u n t i a s 
a s c e n d e r e . » 

8 « S t a r e o r d i n e p r i m o . » Il 
s 'agi i ici o u p r o x i m a t , d i g n i t é p a r 
l a q u e l l e on é la i i a t t a c h é à la p e r -
s o n n e m ê m e d e l ' e m p e r e u r , e t q u i 
n ' é t a i t c o n f é r é e q u ' à c e u x q u i 
a v a i e n t p a s s é p a r les p l u s g r a n d s 
h o n n e u r s . 

8 Sa l ia f u t c o n s u l l ' a n n é e m ô -
m e où n a q u i t P r u d e n c e , c ' es t -
à - d i r e l ' a n 350 d e J , - C . 
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Numquid talia proderunt 
Carnis post obitum vel bona, vel mala, 

Quum jamquidqnididest, quod fueram,morsaboleverit? 

Dicendum mihi2 : Quisquis es, 
Mundum 3, quem coluit, mons tua perdidit ; 

Non sunt illa Dei, quæ studuit, cujus habearis4. 

Atqui fine sub ultimo 
Peccatrix anima stultitiam exuat : 

Saltem voce Deum concelebret, si meritis nequit. 

Hymnis continui dies, 
Nec nox ulla vacet, quin Dominum canat; 

Pugnet contra hæreses 5, catholicam discutiat fidem. 

Conculcet sacra gentium; 
Labem, Roma, tuis inferat idolis, 

Carmen martyribus devoveat, laudet Apostolos. 

Hæc dum scribo, vel eloquor, 
Vinclis ô utinam corporis emicetn 

Liber6, quò tulerit lingua sono mobilis ultimo ! 

1 « C a r n i s p o s t o b i t u m . » R e -
m a r q u e z ce t te r e s t r i c t i o n t o u t e 
c h r é t i e n n e : l ' à m e n e m e u r t 
p o i n t . 

* « D i c e n d u m m i h i , » on d e v r a 
m e d i r e , on p o u r r a i t m e d i r e . 

5 « M u n d u m , » les b i e n s de ce 
m o n d e . 

4 « Dei c u j u s h a b e b e r i s , » 
DiPu à q u i t u a p p a r t i e n d r a s . 
H e l l é n i s m e p o u r « a q u o h a b e -
ber i s . » „ 

" « Hereses . » Le m o t , d o n t 
n o u s m a r q u o n s ici la q u a n t i t é , 
éiai t à c h a q u e i n s t a n t d a n s la 
b o u c h e des lMèles ; l 'Eg l i se se 
l ' é t a i t eu q u e l q u e so r t e a p p r o -
p r i é ; il é t a i t t e l l e m e n t u s i t é 
q u ' i l n ' é t a i t pas p e r m i s à u n 
poè te c h r é t i e n , q u e l q u e e r u d i t 
qu ' i l f u t , de l ' e m p l o y e r a u t r e -

m e n t q u e l e s a u t r e s c h r é t i e n s . 
Il a u r a i t c h o q u é les ore i l les e t 
f a i t p r e u v e d ' u n e a f f e c t a t i o n r i -
d i c u l e . N o u s f a i s o n s u n e fois 
p o u r t o u t e s c e l t e o b s e r v a i i o n q u i 
p e u t s ' a p p l i q u e r au m o t s u i v a n t 
« c a t h o l i c a m . » e t à la p l u p a r t des 
p r é t e n d u e s f a u t e s de q u a m i te 
q u ' o n a si a m è r e m e n t e t si i n -
j u s t e m e n t r e p r o c h é e s a u x poè tes 
c h r é t i e n . N o u s r e n v o y o n s e e u x 
qu i d é s r e n t ê t r e é c l a i r é s d a v a n -
t age s u r c t t e q u e s t i o n , au s a v a n t 
t r a v a i l q u e F . A r e v a l o a m i s e n 
t é te de son éd i t ion d e P r u d e n c e . 

6 « V i n c l i s . . . l i b e r . » S a i n t 
P a u l e x p r i m e le même , s o u h a i t 
d a n s son E p l t r e a u x R o m a i n s , 
c h . v u , v . 24 : « I n f e l i x ego h u m o ! 
q u i s m e l i b e r a b i t d c c o r p o r e m o r -
t i s h u j u s ? » 

5 , 
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I . II>mutis ad galli cantum. (Extrait.) 

Aies 1 diei nun t ius 
Lucem propinquam præcin i t , 
Nos exci ta tor 2 ment ium 
Jam Christus ad vitam 3 vocat . 

.Testim c i a m u s 6 vocibus, 
F lentes , precantes , sobrii ; 
Intenta supplicatio 
Dormire cor m u n d u m vetat . 

Aufer te , clamat, lectulos 
Æ g r o sopore desides, 
('.astique recti ac sobrii 
Vigilate *, j am silui proximus 5 . 

Tu , Chris te , somnum discute 
Tu rumpe noctis vincula, 
Tu solve pecca tum Vi tus , 
Novumque lumen ingere . 

II. Ilvmnus matutinus. (Extrait.) 

Nox 7 et t enebræ et nubila, 
Confusa mundi et t u rb ida , 
Lux 8 in t ra t , albescit polus, 
Christus venit : discedite. 

Te , Christe, solum novimus, 
Te mente pura et simplici, 
F lendo et canendo quæsumus 
Intende nostris sensibus. 

Calido te r ræ sc indi tur 
Percussa solis spiculo 9 , 
Rebusque jam color redit 
Vultu ni tent is sideris . 

Sun t multa fucis illita, 
Quæ luce purgentur tua , 
Tu lux Eoi sideris 1 0 

Vultu sereno i l lumina. 

1 Cette hvmne est en vers iam- s « Ad vitam. » Evansile selon 
biques dimètres réguliers; voyez saint Jean, ch. xiv, v. B : « Ego 
pâte 1G, note 2 Elle contient le sum via. ei veritas, et vita. Nemo 
développement de cette pensée de venit ad Patrem, nisi per me. » 
saint P^ul Epître aux Romains, 4 « Vigilate, » suint Matthieu, 
ch. xiii, v. 12 : « Nux præcessit, ch. xxiv, v. 42 : « Vigilate, quia 
dies autem nppiopinqnavit. » nescitis quà h là Dominus vester 

2 « Excitatur. » Nous avons venturus s i t ;» Evang, selon saint 
déjà dit que le coq est la liuure Luc, ch. x \ i , v. 3ii : « Vigilate, 
de Jésus-Christ, dunt la divine omni tempore orantes; » saint, 
doctrine, nous arrache au sum- Pierre, Ep. I, ch. v, v. 8 :« Sobrii 
meil du péché. estote et vigilate. » 

5 Q u i t t e r , , d î t - i l , ta eouc l i e o i s i f* 
O ù t o u s r n s e t c l i l u n e m o l l e l a n g u e u r : 
S o b r e s , c h a t t e s e t p u r s , l'ceil e t P â m e a t t en t i l e , 
V e i l l e z ; ie su i s t o u t p r o c h e , e t f r . , p p e à v o t r e c œ u r . J . R i c t u . 

s « Ciamus, » invo uons. spi r i tuel : dans le sens llltér.il, 
7 Celte lu nine e.-t en vers iam- parce que ceti? hymne se chante 

hiques dimètres réguliers, voyez le matin ; dans le sens s tiritiiel , 
page 16, note 2. E le contient le parce que Ji'sus-Christ a fait luire 
développement de ces mots prn- la vérité au milieu des erreurs du 
phétiquesd'Isaîe, ch. L V I I I , v. 1 0 : paganisme; saint Jean, ch. I , 
» Orietur in tenebris lux tua. » v. .S : « Lu\ in tenebris lucri. » 

8 « Nox, tenebræ, lux. » ('.es 9 « Spiculo » trait de lumière, 
mots doivent s'entendre à la fois ravon. 
dans le telis litteral et dans le sens 10 « Eoi s'deris, » soleil levai t. 
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HI. Hymnus ad incensum ' lucerna; s . (Extrait.) 

I n v e n t o r 5 rnti l i , d u x b o n e , lumin i s , 
Qui certis vicibus t empora dividis 
Merso sole, chaos 5 ingru i t h o r r i d u m , 
L u m e n r edde tu is , Chr is te , fidelibus. 

Quamvis i n n u m e r o s idere r eg i am 6 , 
Lunar ique polum lampade pinxer is , 
lncussu silicis lumina nos t a m e n 
Monstras saxigeno s e m i n e 7 q u æ r e r e ; 

Ne nescire t h o m o 8 spem sibi l umin i s 
In Christi solido corpore cond i tam, 
Qui dici stabilem se voluit pe t ram 9 , 
Nostris igniculis u n d e g e n u s veni t . 

P ingu is quos olei ro re maden t ibus 
Lychnis ac facibus pasc imus 10 ar idis , 
Quin et fila favis scirpea 1 1 Aureis 
Presso mel le pr ius collita 12 fingimus. 

' « I n c e n s u m , » a c t i o n d ' a l -
l u m e r . 

2 On allumait les lampes pour 
l'office de vêpres. C'est un pieux 
usage dans l'Eglise d'entre'enir 
une lampe jour et nuit devant le 
sanctuaire. 

3 Vers choriambiques tetramè-
tres ou asclépiades. Voyez page 
72, note 1. 

4 « Inventor... dividis. » C'est 
par son Verbe que Dieu a créé le 
premier jour la lumière , et 1e 
quatrième, le soleil, la luce et les 
astres. 

" «Chaos,» (érèbres, nuit. Nous 
avons deja vu dans l 'hymne de 
saint Amliroise, sur le premier 
jour de la création : « Tetrum 
chaos illabitur. » 

e « Regiam (sous-ent. tuam), » 
ton palais, c'est-a-dire le Ciel. 

7 « Saxigeno semine, » étincelle 
née d'un caillou. 

8 •< Ne nesciret hnmo, » pour 
que Ihomme n'ignorât pas, pour 
qu il sut bien. 

* « Petram. » Jésus-Christ est 
la pierre angulaire de l'Eglise. 
Voyez I saie, ch. xxvm, v. te ; Da-
niel, ch. ii, v. 34; Psaume cxvn, 
v. 22; Épi t rel aux Corinthiens, 
ch x, v. 4. 

10 « Pinguis » se rapporte à 
« olei. » — Construisez : « quos 
(sous-entendu « igniculos ») pas-
cimus, etc. » 

11 « Fila scirpea. » On nommait 
« scirpus » la moelle intérieure du 
jonc. Cetie moelle s'étendait eu 
forme de lil ; on enduisait ce fil de 
cire, ou bien on le mettait dans 
l'huile pour donner un aliment à 
la flamme. 

12 « Favis flnreis presso melle 
pi iùs collita.» Mot à mot : enduits 
de ravons tirés des fleurs, après 
qu'on en a d'abord exprimé le 
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Vivax flamma viget, seu cava testula 
Succum linteolo 1 suggerit ebrio, 
Seu pinus piceam fert alimoniam, 
Seu ceram teretem2 stuppa calens bibit. 

Splendent ergo tuis muneribus, Pater 
Flammis mobilibus scilicet atria, 
Absentemque diem lux agit æmula, 
Quam nox cum lacero victa fugit peplo 3 

O res digna, Deus, quam tibi roscidæ 
Noctis principio grex tuus offerat 
Lucem, 4 quâ tribuis nil pretiosius, 
Lucem, quà reliqua 5 præmia cernimus ! 

Tu lux vera oculis, lux quoque sensibus, 
Intus tu speculum, tu speculum feris, 
Lumen, quod famulans ofiero, suscipe 
Tinctum pacifici 6 chrismatis unguine. 

Per Christum genitum, summe Pater, tuum, 
In quo visibilis stat tibi gloria

 7
, 

Qui noster Dominus, qui tuus unicus, 
Spirat8 de patrio corde Paraclitum. 

Per quem splendor, honos, laus, sapientia, 
Majestas, bonitas et pietas tua, 
Regnum continuat numine triplici, 
Texens perpetuis sæcula sæculis. 

miel, on sait que la cire n'est a^i-
tre chose que le résidu du miel 
que les abeilles t i ren tdes t leur . 

1 « Linteolo, >• mèche. 
2 « Ceram teretem, » la cire 

qui entoure. 
s « Peplo » Les ténèbres sont 

le voile de la nui t , et la lumière, 
en les chassant, déchire ce voile. 

4 * O res digna quam lucem » 
équivaut à « O res digna lux, 
quam. » 

5 « Reliqua. >• Les poètes chré-
tiens allongentquelquei'oisles syl-
labes brèves finales qui sont sui-
vies d 'nn mot commençant par 

deux consonnes, surtout lorsque 
la deuxième consonne est une 
muet te ou une liquide. 

6 « Pacifici. » L'olive, d'où se 
tire, l 'huile qui sert au saint 
chrême, a toujours été l'emblème 
de la paix. 

7 « Visibilis gloria. » Jésus-
Christ, par sa doctrine et par ses 
miracles, s'est fait connaitre aux 
hommes comme le Fils de Dieu, et 
en même temps, il a manifesté à 
louis yeux la gloire et la 'majes té 
duPère . Vovezsaint Jean ,ch . vin, 
v. 49; et ch. x v n . v . 6. 

s « Spirat. » Mot souvent em-
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IV. Iï y rît nu s ante somnum. ( E x t r a i t . ) 

Cultor 1 Dei, memento 
Te fontis 2 et lavacri 
Rorem suliîsse sanctum, 
Te chr ismate innovatam. 

Fac , quum vocante somno 
Castum petis cubile. 
F ron tem, locumque cordis 
Crucis figura signet . 

Crux pellit omne c r imen , 
Fug iun t crucem t e n e b r æ ; 
Tali dicata signo 
Alens fluctuare nescit . 

Procul , ô procul vaganlûm 
Portenta somniorum, 

Procul esto pervicaci 
P r æ s t i g i a s 3 astu. 

O tor tuose s e r p e n s , 
Qui mille per Meandros 4 , 
Fraudesque flexuosas, 
Agitas quieta corda : 

Discede, Chr is tus h ic est : 
Hic Christus est , liquesce : 
S ignum, quod ipse nosti , 
Damnat tuam catervam. 

Corpus licet fatiscens 
Jaceat reclive pau lum, 
Christum tamen sub ipso 
Medi tabimur 5 sopore. 

ployé p a r les p o è t e s c h r é t i e n s p u u r 
m a r q u e r l ' ac t ion en v e r t u «le ! a -
nue l l e le S a i n t - E s p r i t p i o c è d e d u 
P è e e t d u F i l s . 

1 Vers i a m b i q u e s d i m è t r e s 
c a t a l e c t i q u e s . Voyez p a g e 6 " , 
n o t e 1 . 

2 « T e fon t i s , e t c . » N o u s r e -
n a i s s o n s p a r le b a p t ê m e et n o u s 
s o m m e s r e n o u v e l é s p a r le S a i n t -
E s p r i t . S a i n t P a u 1 , E p . à T i l e , 
c h . m , v . 5 : « Sa lvus nos fec i t 
(Chr i s tus ) pe r l a v a c r u m r e g e n e r a -
t i o n i s e t r e n o v a t i o n i » S p i r i t u s 
s a n c t i . » 

5 i P r æ s t i g i a s . » I .e d é m o n 
r e s s e m b l e à ces m a g i c i e n s q u i 
n o u s fon t voi r les « h o s s a u t r e -
m e n t a u ' e l l e s ne s u n t , o u qu i f o n t 
p a r a î t r e n u s v e u x d e s o b j e t s q u i 
n'DIU a u c u n e r é a l i t é . C e l t e i n v i -
t a t i o n q u e f a i t l ' E g l . s e p a r l a 

v o i x d e ses d o c t e u r s e t de ses 
p o è t e s d e c o n j u r e r p a r la p r i è r e 
les prestiges du Prin;e d s Ténè-
bres o et n o c t i u m p h a n t a s m a t a » 
( v o y e z l ' h y m n e de s a i n t A m -
hro i se , p a g e 57 J, v i e n t d ' ê t r e r e -
n o u v e l é e t r è s - s o l e n n e l l e m e n t p a r 
la p l u p a r t des é v é q u e s de F r a n c e 
a u s u j e t des t a b l e s t o u r n a n t e s et 
p a r l a n t e s i lon t les p rod iges , v r a i s 
ou s u p p o s é s , s e m b l e n t t en i r l i eu 
d e re l ig ion chez les e i l o y e n s d u 
n o u v e a u m u n d e , e t o n t p a s s a g è -
l e n i e n t t r o u b l é la foi d e q u e l q u e s 
h a b i t a n t s de l ' a n c i e n . 

4 « M e a n d r o s , » d é t o u r s . Le 
M é a n d r e est u n fleuve de l 'Asie 
M i n e u r e d o n t le c u u r s e s t le l le-
m e n t s i n u e u x q u ' i l s e m b l e r e ve -
n i r s u r l u i - m ê m e . 

8 « C h r i s t u m m e d i t a b i m u r , » 
n o u s s o n g e r o n s à J e s u s - C h r i s t 
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V. I l v m n i m d e m i r a c u l i s Chris t i . 

Da \ puer, plectrum, choreis
2
 ut canam fidelibus 

Dulce carmen et melodum, "esta Christi insignia ; 
Hunc camœna nostra solum pangat, hunc laudet lyra. 

C.hristus est quem rex
 3
 sacerdos affuturum protinus 

Initiatus concinebat voce, chorda et tympano, 
Spiritum cœlo influentem per medullas hauriens. 

Facta nos et jam probata 4 pangimus miracula. 
Testis est orbis, nec ipsa terra quod vidit negat, 
Cominus 5 Deum docendis proditum mortalibus. 

Corde natus 6 ex parentis, ante mundi exordium, 
Alpha 7 et 12 cognominatur, ipse fons et clausula8, 
Omnium quæ sunt, fuerunt, quæque post futura sunt 

Ipse jussit, et creata, dixit ipse, et facta sunt 
Terra, cœlum, fossa ponti, trina rerum machina % 

* Le vers trochaiqiietétrarnètre 2 « Choreis. » Le poète fait al-
rntalectiqup, que nous voyons ici lu?ion au genre de vers qu'il eni-
pour la première fois, renferme ploie et dans lequel domine le tro-
quatremesures de deux pieds cha- chée, appelé aussi chorea. 
cune, moins une syllabe, c'est-à- s « » David que le poète 
dire hu t pieds moins unesyl labe. appelle « sacerdos » parce qu'il a 
Il n 'admet guère que le. trochée fait les ps urnes et prophétisé la 
aux pieds impairs, mais aux pieds venu i de Jésus-Christ, 
pairs, il reçoit; aussi le spondée. * « Probata , » avérés. 
Figure : » « Cominus , etc. » Baruch, 

. „ | . u i . u | . u i t . u i . „ t . „ | „ ch. m , v. 38 : « In terris visus 
1--I I--II I - - I I est, et cum hominibus conversa-

t i double trai t marque la ce- tus est. » 
snve. Quelquefois ce vers se par - 6 « Corde natus, etc. » Psau-
tage en deux à la résure , ei forme m ! > ctx, v. 4 : « Ex utero ante lu-
ainsi nn vers trochaique dimètre cifer .m g°nui te; » et Psaume 
aeatalectique, et un vers tro- x l iv , v . I : « Eructavit cor m e u m 
chaique dimètre catalectique. verbum bonum. » 
F.xemple : 7 « Alpha, etc. » Apocalvpso, 

- „ i- . i . „ . - . ch . xxi, v. e : « Ego sum a lpha et 
D a , p u U r , p i l e o r u m , c i i o | r e i i omega, initium et liliis. » 

. „1 - „ i - v | v 8 " Clausula, » (in. 
Ut -»l..am f i | d c i i | b u s .

 9 « Trina r e rum mach ine , » la 
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Quæque in his vigent1 sub alto solis et lunæ globo. 

Corporis formam caduci, membra morti obnoxia 
Induit, ne gens periret protoplasti ex germine, 
Merserat quam lex profundo noxialis tartaro. 

O beatus ortus ille, virgo quum puerpera 
Edidit nostram salutem, fœta sancto Spiritu, 
Et puer Redemptor orbis os sacratum protulit ! 

Psallat altitudo cœli, psallat omnis angelus. 
Quidquid est virtutis usquam psallat in laudem Dei : 
Nulla linguarum 2 silescat, vox et omnis consonet. 

Ecce quem vates vetustis concinebant sæculis, 
Quem prophetarum fideles 3 paginæ spoponderat, 
Emicat promissus olim ; cuncta collaudent eum. 

Cantharis infusa lympha fit falernum 4 nobile. 
Nuntiat vinum minister esse promptum ex hydria, 
Ipse rex s sapore tinctis obstupesco poculis. 

Membra 6 morbis ulcerosa, viscerum putredine» 
Mando ut abluantur, inquit 7 ; fit ratum quod jusserat, 
Turgidam cutem repurgant vulnerum piamina 

Tu perennibus9 tenebris jam sepulta lumina 

triple machine du monde, c'esl-à-
dire la terre, le ciel et la mer qu'il 
vient d 'énumérer . 

1 » Quæque in his vigent. » 
Psaume CXLV, v. 4 : « Fecit cœlum 
et terram, mare et omnia quæ in 
eis sunt . » 

1 « Nulla l inguarum. » Helle-
nismi- pour « nulla l inaua. » 

1 « Fideles, » véridiquei. 
* o Falernum » sigoilie viri, 

l'espèce est prise peur le genre. 
C i s t one synecdoche. 

* « Rex, » le maître d 'hôtel . 
Voyez saint. Jean, ch. u , v. 9. 

G « Membra, etc. » Guérison flu 
lépreux. Voyez: saint Matthieu, 
ch. vili, v . 2 à 5 ; saint Marc, 
ch. i , v. 40 à 44 ; saint Luc, ch. v 
v. 12 à lò. 

7 « Inquit. » S o u s - e n t e n d u 
% Christus. » 

8 o Vulnerum pinmina » fait 
allusion aux iilfrandes que Jésus-
Christ ordonna au lépreux d'al-
ler présenter aux piètres pour s» 
guéiison. 

9 « Tu perennibus, etc. » Gué-
risoo de l 'aveugle-nr. Voyez saint 
Jean, ch. ix, v. i à 7. 
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initiis limo salubri, sacri et oris nectare : 
Mox apertis hic medela lux reducta est orbibus. 

Increpas 1 ventum furentem, quod procellis tristibus 
Verrat æquor fundo ab imo, vexet et vagam ratem : 
Ille jussis obsecundat; initis unda sternitur. 

Extimum 2 vestis sacratæ furtim mulier attigit: 
Protinus salus secuta est. ora pallor deserit, 
Sistitur rivus, cruore qui fluebat perpeti. 

Exitu 3 dulcis juventa raptum ephebum viderat, 
Orba quem mater supremis funerabat fletibus : 
Surge, dixit ; ille surgit, matri et astans redditur. 

Sole jam quarto 4 carentem, jam sepulchro absconditum 
Lazarum jubet vigere, reddito spiramine : 
Fœtidum jecurs reductus rursus intrat halitus. 

Ambulat 6 per stagna ponti, summa calcat fluctuum, 
Mobilis liquor profundi pendulam præstat viam, 
Nec fatiscit unda sanctis pressa sub vestigiis. 

Suetus 7 antro bustuali8 sub catenis frendere, 
Mentis itnpos, efferatis percitum furoribus 
î'rosilit, ruitque supplex, Christum adesse ut senserat. 

Pulsa pestis lubricorum miileformis dæmonum 
Corripit gregis suilli sordida spurcamina 9, 
Seque nigris mergit undis : fit pecus lympharum. * 

1 « lncrenas, etc. » Tempête 
apaisée. Voyez saint Matthieu , 
ch. vin, v. 24 à 28. 

1 « Eximium, » le b i n i . Voye» 
saint Matthieu, ch. ix, v. 20 à 23. 

5 o Kx i lu, etc.» Ré.-urrectimi du 
fils de la veuve de Na'un. Voyez 
saint Luc, ch. vu, v. 11 à 17. 

* « Sole jam quarto, et'-. » Ré-
surrection de Lazare. Voyez saint 
Jean, ch. s i , v. i à 45. 

" « Fœtidum jecur. » Allusion 

à ces paroles de Marthe : « Domi-
ne, jam fœtet, quatriduanus est 
enim. » 

6 « Ambulat, etc. » Voyez saint 
Matthieu, ch. xiv, v. 22 à 27. 

' « Suetus, etc. » Voyez saint 
Marc, ch. v, v. 1 à 15. 

8 « Antro bustuali , » sépul-
cre. 

9 « Gregis suilli sordida spu r -
camina » équivaut à « gregem 
suillum sordidum ac spurcum. » 
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Fer te 1 qual is t e r quaternis f e rcu lo rum f ragmina ; 
Affatim refer ta j a m sunt accubantium mill ia, 
Quinque pan ibus peresis et gemell is piscibus. 

Tu cibus pan isque 5 nos ter , tu perennis suavitas ! 
Nescit esurire 3 in æ v u m , qui t u a m sumi t d a p e m , 
Nec lacunam ventr is imple t , sed fovet vitalia 

Clausus a u r i u m 5 mea tus et s o n o r u m nescius 
Pu rga t , ad præcepta Christ i , crassa q u æ q u e obstacula . 
Vocibus capax f ruend i s , a c s u s u r r i s pervius . 

Omnis ægr i tudo e cedit , l anguor omnis pel l i tur ; 
Lingua fa tur , quam veterna 7 v inxerant si lentia, 
Gestat et s u u m per u r b e m s lætus æge r l e c tu lum. 

Quin et ipsum, n e salutis inferi exportes fo ren t , 
Tar ta rum ben ignus intrat ; f rac ta cedit j anua , 
Vectibus cadit revulsis cardo dissolubilis . 

Illa prompta ad i r ruen tes 9 , ad rever tentes tenax , 
Obice ex t rorsum recluso, porta reddit mor tuos 
Lege versa, et l imen a t rum j a m reca lcandum pa te t . 

4 « F e r t e , » e m p o r t e z . S o n s - m a c . — « F o v e t v i t a l i a , » e l le 
e n t e n d u « i n q u i t C h r i s t u s . «Voyez n o u r r i t l ' à m e . 
s a i n t M a t t h i e u , c h . x i v , v . 15 5 « C l a u s u s a u r i u m , e t c . » 
à 2 2 . V. s a i n t Marc , c h . v u , v . 32 à 37 . 

2 « T u c i b u s p a n i s q u e . « S a i n t 6 « O m n i s æ g r i i u i l o , e t c . » 
J e a n , c h . v i , v . 51 : « Ego s u m Voyez s a i n t L u c , c h . îv , v . 38 ; 
p a n i s v i v u s q u i de cœlo d e s c e n - s a i n t M a t t h i e u , c h . i x , v . 33 ; 

d i ; « ibid. v . 56 : « C a t o m e a v e r è s a i n t J . a n , c h . v , v . i à IO. 
est c i bus . » 7 « V e t e r n a » es t un a d j e c t i f 

5 « Nesc i t e s u r i r e . » S a i n t qu i é q u i v a u t a u p a r t i c i p e « i n v e -
J e a n , c h . vi, v . 35 : « F . o s u m t e r a t a . » 
p a n i s v i tæ ; q u i v e n i t a d m e , n o n 8 .1 U r b e m . » J é r u s a l e m , 
e s u i i e t . » 9 « P r o m n t a a d i r r u e n t e s , e tc . » 

4 « L a c u n a m v e n t r i s , » l ' e s t o - Virgi le , Enéide, l i v . v i , v . 126 : 

• • . • . . F a c i l i s d e s c e n s u s A v r r n o ; 
N o c t e s a t q u e d ies p a t e t a t r i j a n u a Ol l i s : 
S e d r e v o c a r e g r a d u m , s u p e r a s q u e e v a d e r e ad a t r a ! , 
I l l i c o p u s , h i c l a b o r est . 
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Sed Deus, dum lucefulvâ 1 mortis antra illuminat, 
Dum stupentibus tenebris candidum præstat diem, 
Tristia squalentis ælhræ palluerunt sidera. 

Soi refugit, et lugubri sordidus ferrugines 

Igneum reliquit axem, seque mœrens abdidit; 
Fertur horruisse mundus noctis æternæ chaos. 

Solve vocem, mens, sonoram ; solve linguam mobilcm : 
Dic trophæum passionis, dic triumphalem crucem ; 
Pange vexillum notatis quod refulget frontibus. 

O novum cæde 3 stupenda vulneris miraculum I 
Hinc cruoris fluxit unda, lympha parte ex altera, 
Lympha nempe dat lavacrum, tu'm corona 4 es sanguine est. 

Vidit anguis immolatam corporis sacri hostiam; 
Vidit, et fellis periisti mox venenum perdidit, 
Saucius dolore multo, colla fractus sibila. 

Quid tibi, profane serpens, profuit rebus novis 5 

Plasma primum peregisse versipelli astutia? 
Diluit culpam recepto forma mortalis Deo6. 

Ad brevem se mortis usum dux salutis dedidit, 
Mortuos olim sepultos ut redire insuesceret 
Dissolutis pristinorum vinculis peccaminum. 

1 « Dum luce fulvâ , etc. » Esprit annonça le prochain ac-
Isuïe, ch. ix, v. 2 : « Populus qui complissement de colle prophétie 
ambulabat in tenebris, vidit d'Is; te. Voyez saint Luc, Ev. ch. i, 
lucem magnam ; habitantibus v. 79. 
in regione umbræ mortis lux orta 4 « Ferrugine, et e. « Virgile, 
est. •> Zacharie rempli du Sain - Géorgiques, îiv. i, v . 4GC : 

I l le e t i a m e x s t i n c t o m i s e r a t u s C æ s a r e I ! . . i nan i , 
Q u u m c a p u t o b s c u r a f e t i d u m f e r r u g i n e (exi t , 
l m p i a q u e æ t e r n a m t i m u e r u n t s æ c u l a n o c t e m . 

3 « Cæde, » le coup de lance s «Rebus novis,» au commen-
( d u soldat ). Voyez saint Jean, cernent du monde. 
ch. xtx, v. 34. 6 « Incepto forma mortalis 

4 « Lavacrum, » baptême. — Deo, » la nature humaine unie à 
« Corona, » couronne (du m a r - Dii u, à la Divinité. 
tyie). 7 « Redire, » revenir (à la vie). 
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Hunc p a t r e s , sanct ique 1 mul t i condi torem p ræv ium 
Jam reve r t en tem secuti tert io d e m u m die, 
Carnis i n d u m e n t a s u m u n t , deque bus t i s p rodeun t . 

Cerneres coire m e m b r a de favillis aridis, 
F r i g i d u m venis resumpt i s pu lve rem tepescere , 
Ossa, nervos , ac m e d u d a s g lu t ino cutis legi. 

Pos t , u t occasum 5 resolvi t , v i tæ et h o m i n e m reddidi t , 
Arduum t r ibunal alti victor ascendi t Pa t r i s , 
Inclytam cœlo r e p o r t a t a passionis g lo r i am. 

Macte judex m o r t u o r u m , mac te rex v ivent ium ! 
Dexter in parent is arce qui cluis v i r t u t i bus , 
Om ni um ven tu rus inde j u s tu s u l tor c r i m i n u m . 

T e senes, et te j uven tus , pa rvu lorum te cho rus , 
Turba m a t r u m v i rg inumque , simplices 3 puellula), 
Voce concordes pudicis pe rs t repan t concen t ibus . 

F l u m i n u m lapsus et undæ, I s t o r u m crepitl ines, 
Imber , æs tus , nix, p ru ina , silva et aura , nox , dies, 
Omnibus te concelebrant sæcu lo rum sæcul is . 

VI. Hymnus ad defunctorum exsequias. (Extrait.' 

Ven ien t 4 cito sæcula, qnum jam A n i m a s q u e sanguine vivo 
Socius calor 6 ossa revisat , Habitacula prist ina ges te t " . 

— « Insuesceret » est pris dans le renferme doux mesures de deni 
sens actif et équivaut à « assue- pieds moins une syllabe, c 'es t -à-
faceret. » dire quatre pieds moins une. «yI -

1 « Patres sanctique. » Voyez labe.ll reçoit l'anapeste à t"iis les 
saint Matthieu, ch . xxvn, v. 02, pieds; il reçoit au>si le spondeo 
63. souvent au premier pied, rare-

* « Occasum, » la mort. ment au second. Figure : 
5 « Simplices » a ici la même 

signification que dans ce passage - -I - -I I 
de l'Evangile de saint Matthieu, 8 « Calor, » l 'àme. 
ch. x, v. 16 : « Estote simplices 6 « Gestet. » Sitiet o calor. 
sicut columbæ. « Habitacula pristina gest i, » 

4 l .evers anapestique dimètre rentrera dans son ancienne ue-
catalectique, que nous voyons ici, meure. 
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Quæ pigra cadavera p r idem 
Tumulis putrefacta jacebant , 
Volucres rap ; n tn r in auras, 
Animas comitata pr iores . 

Animæ fuit hæc domus olim 
Factor is ab ore creatæ ; 
F e r v e n s habitavit in istis 6 

Sapient ia , pr incipe Christo. 

Quid turba superstes inepfa 
Plaudens ululamina misce t? 
Cur tum bene condita j u r a , 
Luc tu dolor arguit amens ? 

Jam mæsta quiesce quere'-
Lacrymas suspendi te matres , 
Nullus sua pignora 1 plangat : 
Mors hæc reparat io vitæ e s t 2 . 

Sic semina sicca 3 v i l escunt 
Jam mor tua , j amque sepulta, 
Quæ reddita cespite ab imo 
Veteres medi tantur 4 aristas. 

Tu depositum tege corpus ; 
Non immemor ille requi re t 
Sua munera fictor et auctor , 
Propr i ique ænigmala 6 vultus. 

Veniant modo tempora justa 7 , 
Qtittm spem Di'tis impleat omnem; 
Reddas patefacta 8 necesse est , 
Qualem tibi t rado f iguram. 

Non si cariosa vetustas 
Dissolvent ossa f-villis, 
Fue r i tque c in isc . lus arens , 
Minimi m e n s u r pup i l l i 9 ; 

Nunc suscipe, t e r ra , fovendum, Net; si vaga (lamina, et auræ 
Grentioque hunc concipe molli ; Vacuum per inane volantes 
Hominis tibi membra seqnestro, Tu le r in t cuti! pulvere nervos , 
Generosa et f ragmina credo. Hominem periisse licebit . 

VII. Octavo Calendas .Januarii!* 
sive 

De natal. Domini. 

Q n i d 1 0 e s t q u ò d a r c t u m c i r c u l u m Chr i s t i ane terris nasci tur , 
Soi jam recur rens 11 d e s e r i t ? Qui lucis auget t rami tem ? 

1 « P i g n o r a , » e n f a n t s . 
2 « R e p a r a t i o . » « Vita m u t a t u r , 

non t o l l i t u r . » Voyez la P r é f a c e 
J e lu messe des m o r t s d a n s la 
l i tu rg ie p a r i s i e n n e . 

5 « S e m i n a s icca. » Voyez l ' E -
vangi le se lon s a i n t J e a n , c h . x u , 
v . 24, 25. 

( « M e d i t a n t u r , » r e p r o d u i s e n t . 
3 « l u istis » ( s o u s - e n t e n d u 

« m e m b r i s » ). 
6 « Æ n i g m a t a , » i m a g e s . 
7 « J u s t a , » c o n v e n a b l e s . 
8 « P a t e f a c t a , » o u v e r t e , se 

r a p p o r t e à « t e r r a . » — C o n s t r u i -
sez : « neces se e s t r e d d a s U s u -

r a m ( s o u s - e n t e n d u talem) q u a -
l e m t r a d o t ib i . » 

9 « Min imi m e n s u r a pngi l l i , » 
m e s u r e , c o n t e n a n c e dii p l u s peti t 
poing, ce qu i p e u t ê t r e c o n t e n u 
d a n s le c r e u x de la p lu s pe t i t e 
m a i n . 

4 0 Vers i a m b i q u e s d i m è t r e s r é -
gu l i e r s . Voyez page 16, noie 2 . 

1 1 « R e c i p i e n s , » r<venant ve rs 
r .ous . A la fin de d é c e m b r e , le s o -
leil sor t d u s igne du C a p r i c o r n e , 
et les j o u r s c o m m e n c e n t à c r o î -
t r e . A la t in de ce même, m o i s ; 
Jésus -Clu is t , q u e te p r o p h è t e Ma-
n e b i s appe l l e le Soleil de J u s t i c e , 
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Heu! quam fugacem gratiam 1 Sed ordinat is sæculis 9 , 
Festina v e h ebat dies ! R e r u m q u e digesta s ta tu , 
Quam p e n e 2 subducfam facem Fundator ipse et ar t i fex 
Sensim recisa exst inxerat! Pe rmans i t in Pat r is s inu. 

Cœlum ni lescat I s t i u s , 
Gratelur et gaudens luimus, 
Scandi t gradat im denuo 3 

Jubar 4 p r iores l ineas. 

Emerge , dulcis pusio, 
Quem mater edit casti tas, 
Pa rens et expers conjugis , 
Mediator et duplex genus i . 

' Ex ore quamlibet 6 Pat r is 
Sis or tus et verbo edi tus , 
Tamen paterno in pectore 
Sophia 7 callebas pr iùs . 

Donec rotata annal ium 1 0 

Trans volverentur millia, 
Atque ipse peccantem diu 
Digna tus orbem viseret . 

Nam cæca vis mortal ium 1 1 

Venerans inanes nænias , 
Vel æra , vel saxa ai^ida, 
Vel ligna c redebat Deum. 

Hæc dum sequuntur , perfidi 
P ræcon i s 1 2 in jus vene ran t , 
Et. mancipa tam tumido 
Vitam barathro immerse ran t . 

Quæ prompta 8 cœlum condidit , 
Solem, diemque et c æ t e r a ; 
Virtute Verbi effecta sunt 
Hæc cuncta : nam Verbum Deus. 

Stragem sed is tam non tulit 
Chr is tus caden tem gent ium 
Impune ; ne forsan siti 
Pat r is per iret fabrica 1 3 . 

vient sur la terre pour en chasser 
les ténèbres de l'erreur et du pé-
ché. 

1 « Gratiam, » lumière agréa-
ble. 

2 « Quam pene, » etc. comme 
le jour diminué peu à peu avait 
déjà éteint ?on flambeau presque 
soustrait à nos yeux ! 

5 « D e n u o , » de n o u v e a u . 
4 <• Jubar , » soleil. Virgile, 

Enéide, I. IV, v. 130 : 
I l p o n i s , i u b a r e e x o r t a , d e t e c t a j u v e n t u s . 

" « Parens, » mère. — « Media-
tor et duplex genus » se rapporte 
à « pusio. » 

6 « Quamlibet, » quoique. 
' « Sophia. » Mot tiré du grec 

ocoîa. Lorsque les mots emprun-
tés à la langue grecque conser-

vaient leur accent primitif, les 
poètes chrétiens allongeaient la 
syllabe accentuée, pour que la 
quantité ne différât point de la 
prononciation et ne choquât point 
les oreilles. C'est aussi de là que 
tirent leur origine un grand nom-
bre de res prétendues fautes de 
quantité qu'un a reprochées aux 
poètes chrétiens. 

8 o Prompta, » apparaissant, 
sortant (de la bouche du Père). 

9 « Sæculis, » le monde, I uni-
vers. 

10 « \nnalium, » années. 
11 « Cæca vis mortalium. » Pé-

riphrase poétique pour « cæci 
mortales". » 

12 «Perfidi prædonis. » Le dé-
mon. 

1 3 « Fabrica, • ouvrage. 
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Mori aie corpus indui t , 
lit excitato 1 corpore 
Mortis catenam f rangere t , 
Hominemque por ta re t 2 Pa t r i . 

Sparsisse 7 tel lurem reo r 
Rus omne densis floribus, 
Ipsosque arenas syrtium 
Fragràsse nardo et nectare . 

Hic ille natal is dies , 
Quo te Creator arduus 
.Spiravit a , et limo indidi t , 
Sermone carnem gluliiiBits 

O quanta r e rum gaudia 
Alvus pudica cont ine t , 
lex quà novellum sæculum 5 

Procedi t et lux aurea fi! 

Vagitus ille exordium 
Vernantis orbis prodidit : 
Nam tunc renatus sordidum 
Mundus ve te rnum depuli t . 

Te cuncta nascentem, P u e r , 
Sensere dura et ba rba ra ; 
Vir tusque saxorum rigor 
Obduxit herbam cautibus. 

Jam mella de scopulis; f luunt, 
Jam stillat ilex arido 
Sudans a m o m u m in slipit", 
Jam sunt myricis balsama. 

O sancta præsepis tui , 
Æ t e r n e rex, cunabula 8 , 
Popul isque per sæculum sacra, 
Mutis 9 et ipsis credita ! 

1 o Excitato » (sous-entendu 8 i Novellum sæculum. » L'at-
« à morte), » réveillé du sommeil tente du Rédempteur était uni-
(io la mort, ressuscité. verselle. Les prophéties s'étaient 

1 « Portaret. » Allusion à la répandues partout ; les sibylles 
parabole de la brebis retrouvée, s'en étaient emparées, et les poè-
Miint Luc. ch. xv, v. 5. tes païens les détournaient de 

3 « Spiravit, » a engendré. leur sens véritable pour les ap-
* o sermone carnem gluti- pliquer à des personnages dont 

nnns, » formant par son Verbe la le nom est re>té inconnu. Virgile, 
chair de Jésus-Christ. Eglogue i v , v . 5 : 

M a g n u s ab i n t e g r o M e l i o r u m n a s c i t u r o r d o : 
J a m r ed i t e t V i r g o , r e d e u n t S a t u r n i a r e g u l ; 
J a m n o v a p r o g e n i e s cœlo d e m i t t i t u r a l io . 

6 « Lux aurea. » Virgile, ibid. 
T o t o s u r g e t gens a u r e a m u n d o . 

' « Sparsisse, » etc. Dans les superstition, le vice ou la barba-
strophes suivantes, le poète dé- rie. Isaie, ch. X L I I I , V . 19 et 2 0 , 
peint, par des images sensibles, et Joël, ch. m, v. 18, ont prophé-
inutes les verius que, par l ' inter- tisé ainsi la régénération du genre 
médiaire du Verbe, lagràcedivine humain. Virgile, dans sa qua-
a répandues sur la terre dont tous triéme Eglogue, a reproduit les 
les peuples étaient pio igés dans la mêmes images : 

O c c i d e t e t s e r p e n s , pt fa l l ax h e r b a Tenen t 
O c c i d e t ; A s s y r i u m Tulgò n a s c e t u r a m o m u m . 

d « Æ'erne rex, cunabula. » bleaux, on voit représentés a u -
Antilhèse, ou plutôt rapproche- près de la crèche. Isaie, ch. r, 
ment heureux. v. 3 : a Cognovit bos possessorem 

0 « Mutis. » Le bœuf et l 'âne suum et asinus præsepe Domini 
que, dans piesque tuus les ta- sui ; populus autem Israël me 
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Adorat h æ c bru tum pecus , 

Indocto turba sci l icet ; 
Adorat excors natio 
Vis cujus in pastu sita est . 

Sed, qutim fideli spir i tu 
Concurrat ad præsepia 
Pagana gens et quadrupes , 
Sapiatque quod bru tum f u i t ; 

Negat pa t rum prosapia 2 

Perosa præsentem Deum : 
Credas venenis 3 ebr iam, 
Furiisve lympliatam rapi . 

Quid prona per scelus m i s ? 
Agnosce, si quicquam tibi 
Mentis resedit 4 in tegræ, 
Ducem tuorum pr inc ipum. 

Hunc, quem latebræ et obstetr ix5 , 
Et Virgo fœta et ctinulæ, 

Et imbecilla 8 in fant ia , 
Regem dederun t gent ibus, 

Pecca tor , in tueber is 
Celsum coruscis nubibus , 
Dejec tus ipse et irrit is 
P langens rea tum f let ibus; 

Quiim vasta s ignum buccina 
Terr i s c remandis 8 miser i t , 
Et scissus axis card inem 
Mundi ruent i s solverit . 

Insignis ipse e t p r o m i n e n s 
Meritis 9 r epende t congrua , 
His lucis usum perpe t i s , 
Illis gehennam et t a r t a rum. 

Judæa, tunc fu lmen crucis 
Experta 1 0 , qui sit senties, 
Quem, te furoris præside, 
Mors hausit et mox reddidi t . 

n o n c o g n o v i t , e t p o p u l u s m e u s 
n o n in t e l l ex i t . » 

' « E x c o r s n a t i o , » c r é a t u r e s 
s a n s r a i s o n . 

8 « P a t r u m p r o s a p i a , » l a pos -
té r i t é d e s p a t r i a r c h e s , les J u i f s . 

s « V e n e n i s , » m a l é f i c e s . 
* « R e s e d i t » é q u i v a u t à « r e -

l i q u u m es t . i 
0 « O b s t e t r i x . » O n t r o u v e de 

n o m b r e u s e s t r a ce s , d a n s les m o -
n u m e n t s les p lu s v é n é r a b l e s de 
l ' a n t i q u i t é c h r é t i e n n e , d e la p r é -

I m b e c i l l u s , i n e r s , s i m q u i d 

E n ce la , i ls o n t p u r e m e n t e t s i m -
p l e m e n t u s é d ' a r b i t r a i r e . Il est as-
f e z s i n g u l i e r q u ' o n v i e n n e e n s u i t e 
r e p r o c h e r a u x poè te s c h r é t i e n s 
d ' a v o i r c h a n g é la q u a n t i t é de 
q u e l q u e s s y l l a b e s , l o r squ ' i l s l ' o n t 
fuit é v i d e m m e n t p o u r d e s m o t i f s 
s é r i eux . 

' « B u c c i n a . » S a i n t P a u l \ u \ 
T l i e s sa l i ens , E p . I , c h . iv, v . \ 5 : 
« Ipse D o m i n u s , in j u - s u e t ta 

s e n c e d e p e r s o n n e s q u i o n t a s s i s t é 
la s a i n t e Vierge d a n s l ' é t a b l e do 
B e t h l é e m , 

6 « I m b e c i l l a . » Ce m o t a p o u r 
é t y m o l o g i e « in » pr iva t i f e t a b a -
c u l u s , » b à l o n ; P r u d e n c e a d o n c 
r a i s o n d ' a b r é g e r ici l ' a n t é p é n u l -
t i è m e . Si les poè tes d u s ièc le d ' A u -
g u s t e l ' o n t a l l o n g é e , c ' es t p a r c o 
qu ' i l l e u r a p a r u c o m m o d e d e 
p r e n d r e ce t t e l i c e n c e p o u r f a i r e 
e n t r e r « i m b e c i l l o » d a n s le ve r s 
h e x a m è t r e . 

r i s ? a d d e , p o p i n o . UoitACK. 

v o c e A r c h a n g e l i , e t in t u b â Dei , 
d e s c e n d e t de cœlo . » 

8 « T e r r i s c r e m a n d i s . » S a i n t 
P i e r r e , Ep . I l , e h m , v . IO :« T e r -
ra a u t e m et q u æ in i p s a s u n t ope-
ra e x u r e n t u r . » 

9 « Mer i t i s , e t c . » S a i n t P a u l 
a u x R o m a i n s , c h . il , v . i! : « R e d -
d e t u n i c u i q u e s e c u n d u m o p e r a 
e j u s . o 

1 0 « F u l m e n c r u c i s e x p e r t a . » 
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HII. Homiliis Epiphaniæ. 

Cuicumque 1 Clirîsturn quæri t i s , E n , Persici ex orbis s inu, 
Oculos in alium tollite, Soi unde sumit januam 6 , 
Illic licebit visere C e r n u n t periti in te rpre tes 
S ignum perenn is gloriæ. Regale vexillum Magi. 

Hæc stel la, quæ solis ro tam 
Vincit decore ac lumine , 
Venisse te r r i s nunt ia t 
Cum carne te r res t r i Deum. 

Non illa servit noct ibus , 
Secuta lunam mens t ruum : 
Sed sola cœlum possidens, 
Cursum dierum tempera t . 

Archia quamvis sidera 2 

In se re tor t i s mot ibus 
Obire 3 nolint , a t tamen 
P le rumque sub nimbis la tent . 

Hoc sidus æ t e r n ù m mane t , 
Hæc stella nunquam merg i tu r , 
Nec, nubis occursu abdita, 
Obumbra t obductam facem. 

Tristis cofneta intercidat , 
Et , si quod as t rum siiio 
Fe rve t vapore 4 , jam Dei 
Sub luce des t ruc tum cadat. 

Quod tit re fu ls i t , cæter i 
Cessere s ignorum globi, 
Nec pulcher est ausus suam 
Conferre fo rmam lucifer . 

« Quis is te tantus , inquiunt , 
Regna tor , astris imperans , 
(.luem sic t r emun t cœlestia, 
Cui lux et æthra inse rv iun t? 

» Illustre quiddam ce rn imus , 
Quod nesciat finem pati , 
Subl ime, celsum, in te rminum, 
Antiquius cœlo et cliao. » 

Hic ille Rex est gen t i um, 
Populique Rex Judaic i , 
Promissus Abrahæ pa t r i , 
E jusque in ævum semini . 

Æ q u a n d a nam stellis sua 
Cognovit olim germina 6 

Pr imus sator c redent ium, 
Nati immolatur unic i . 

Au j o u r d u j u g e m e n t d e r n i e r l a 
c r o i x f r a p p e r a c o m m e la f o u d r e 
l e s r e g a r d s d e s J u i f s . 

* V e r s i a m b i q u e s d i m è t r e s r é -
g u l i e r s . V o y e z p a g e 16, n o t e 2 . 

2 « A r c t o a s i d e r a , » les d e u x 
O u r s e s . Ces d e u x c o n s t e l l a t i o n s 
font, l e u r r é v o l u t i o n a u t o u r d u 
p ô l e , e n s o r t e q u ' e l l e s p a r c o u -
r e n t u n e s p a c e t r è s - r e s t r e i n t , e t 
r e v i e n n e n t b i e n t ô t à l ' e n d r o i t 
d ' o ù e l l e s é i a i e n t p a r t i e s . « I n se 
r e t o r t i s m o t i b u s . >• El les n e se 
c o u c h e n t , p o i n t , e t e l l e s n e d e -

v i e n n e n t i n v i s i b l e s , q u e l o r s -
q u ' e l l e s s o n t c a c h é e s p a r l e s 
n u a g e s . 

5 « O b i r e , • se c o u c h e r . 
1 o S i r i o v a p o r e , » les f e u x d e 

S i r i u s . O n a p p e l l e a ins i l a p r i n -
c i p a l e é to i l e d e la C a n i c u l e . 

3 « J a n u a m » é q u i v a u t à « o r -
t u m . » 

8 « S u a g e r m i n a , » sa p o s t é -
r i t é . D i e u d i t à A b r a h a m , Ge-
nèse, c h . xv , v . b : « S u s p i c e c œ -
l u m e t n u m e r a s t e l l a s , s i p o t e s ; 
s ic e r i t s e m e n i l i u m . » 
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.furti flos subit .1 Davidic is 
Radice Jess&â edi tus, 
Scept r ique per virgam 2 virens 
Rerum cacumen occupat . 

R e g e m " Deumque annun t i an t 
Thesaurus , et f r agrans odor 
Thur i s Sabæi ; ac m y r r h e u s 
Pulvis 7 sepu lchrum prædocet . 

Exin sequun tu r perci t i 3 

Fixis in al tum vultibus, 
Quà stella sulcum traxerat , 
Claramque signabat viam. 

Hoc est sepu lchrum, quo Deus, 
Dum corpus exsangu i s ini t , 
Atque id sepul tum susci ta t , 
Mortis r e f reg i t ca rce rem. 

Sed verticem pueri supra 
Signum pependit imminens , 
Pronàque suhmissum face 
Caput sacratum prodidit . 

O sola m a g n a r u m urbium 
Major 8 Rethlem, cui contigit 
Ducem salutis cœlitus 
Incorpora tum gignere ! 

Videre quod 4 postquam Magi, Altrice te, summo Pa t r i 
Eoa promunt mune ra : "" Hæres c rea tur unicus , 
Strat ique votis offerunt Homo ex Tonant is spir i tu. 
Thus , m y r r h a m , c t a u r u m r e g i u m - Idemque sub membr i s Deus . 

Agnosce clara insignia 
Virtutis ac regni tu i , 
Puer ô, cui 5 t r inam Pater 
Prædest inavi t indolem. 

Hunc et prophet i s testibus, 
I i sdemque signatoribus 9 , 
Testator et sator jubet 
Adire r e g n u m et cernere 1 0 ; 

1 t S u b i t , » p a r a î t . — I s a ï e , 
c h a p . x i , v e r s , i : « E g r e d i e t u r 
v i r g a d e r a d i c e J e s s e , e t f los de 
r a d i c e e j u s a s c e n d e t . » L a s a i n t e 
V i e r g e es t la v e r g e ; J e s sé e s t le 
p è r e de D a v i d , J é s u s - C h r i s t e s t 
l a fleur. 

- « - c e p t r i v i r g a m . » La v e r g e 
é t a i t l ' o r n e m e n t d e s r o i s , e t la 
v e r d e u r d e la v e r g e é t a i t l ' e m -
b l è m e de l ' é t e r n i t é d u p o u v o i r 
r o y a l . 

5 « P e r c i t i , » v i v e m e n t f r a p -
p é s . 

* « Q u o d . » S o u s - e n t e n d u « c a -
p u t . » 

3 « C u l . » D i s s y l l a b e . 
s « R e g e m . » J é s u s - C h r i s t e s t 

r o i , p u i s q u ' i l a d i t l u i - m ê m e , 
s a i n t M a t t h i e u , c h . x x v i u , v . 18 : 
« D a t a es t m i h i o m n i s p o t e s t a s 
i n c œ l o e t i n t e r r a . » 

7 « M y r r h e u s p u l v i s . » On p a r -
f u m a i t d e m y r r h e l e c o r p s d e s 
d é f u n t s . 

8 « M a j o r . » L e c o m p a r a t i f 
p o u r le s u p e r l a t i f . - « B e t h l e m . » 
P r o p h é t i e d e M i c h é e , c h . v, v . 2 : 
« E t t u , B e t h l e e m t e r r a J u d a , 
n e q u a q u a m m i n i m a e s in p r i n c i -
p i b u s J u d a ; e x t e e n i m e x i e t d u x , 
q u i r e g a t p o p u l u m m e u m I s -
r a ë l . » 

9 « H u n c e t , » e t c . L a t r a n s f i -
g u r a t i o n , — « P r o p h e t i s . » Moïse 
e i E l i e . —« S i g n a t o r i b u s . » A l l u -
s ion à l ' a n c i e n n e c o u t u m e d e 
l ' a i re s i g n e r l e s t e s t a m e n t s p a r 
l e s t é m o i n s . 

1 0 « R e g n u m c e r n e r e , » p r e n -
d r a possess ion d e son r o y a u m e . 
O n d i t d a n s u n s e n s t o u t - à - f a i t 
a n a l o g u e , « c e r n e r e h æ r e d i t a -
t e m . » 

G 
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Regnum quod ambit omnia 
Dia 1 et marina et t e r rea , 
A solis ortu ad exitum 2 , 
E t tartara, et cœlum supra . 

Audit tyrannus anxius 
Adesse regum p r inc ipem, 
Qui nomen Israël regat , 
Teneatque David regiam ; 

Exclamat amens nunt io : 
« Successor instat, pell imur : 
Satelles i, fer rum rape , 
Per funde cunas sanguine . 

» Mas omnis infans occidat, 
Scrutare nu t r icum sinus , 
(uterque materna ubera 
Ensem crueritet pusio. 

» Suspecta per.Bethlem mihi 
Puerpe ra rum est omnium 
Fraus , ne a l t a 3 fur t im subtrahat 
Prolem virilis indolis. » 

Transfigit ergo carnifex 

Mucrone districto furens 
Effusa 4 nuper corpora, 
Animasque rimatur novas. 

Locum minut is a r tubus 
Vix interemptor inveni t , 
Qnò plaga descendat païens, 
Juguloque major pugio est. 

O barbarum spectaculum ! 
Illisa cervix cautibus 
Spargit ce rebrum lacteum, 
Oculosque per vulnus vomit : 

Aut in p rofundum palpitans 
Mersatur infans gurg i tem, 
Cui subter arctis faucibus, 
Singultat 5 unda et hali tus. 

Salvete, flores m a r t v r u n , 
Quos lucis ipso in limine 6 

Christi insecutor sustuli t , 
Ceu turbo 7 nascentes rosas. 

Vos prima Christi vict ima, 
Grex immolatorum tener 8 , 

1 « Pia, » l'air. " « Singultat,» sort goutte à 
2 « Exitum, » le couchant. goutte et péniblement. — « Unda 
" « Ne qua ( sous-entendu et halitus » est le sujet de ce 

puerpera ). » verbe. 
4 « Effusa » a la même signifi- s « Lucis limine. » Virgile, 

cation que « parta, nata. » Enéide, vi, v. 42ti : 
C o n t i n u i ) a u d i t s voces , v a g i t u s e t i ngens , 
I u f a n t u m q u e a n i m æ f l e n t e s in l i m i n e p r i m o . 

' ' Ceu turbo, » etc. Stace, Sylves, liv. ni, pièce m, v. 12 . 
. . . . . Med ia c e c i d e r e a b : u p l a j u v e n t a 
G a u d i a , florentesque m a n u sc id i t A t r n p o s a n n o ! , 
Q u a l i a p a t i e n t e s d e c l i n a n t lilia e u l m o s . 
1 ' u b e u t c . q u e rosa: p r i m o s m o l i u n t u r a d A u s t r o s . 

8 «Grex immolatorum tener » Rotrou,ie ve'ritableSaiiit-Gcncst, 
acte it, scène vu : 

ï ai vu t e n d r e a u x e n f a n t s u n e g o r g e a s s u r é e 
A la s a n g l a n t e m o n q u ' i l s v o y a i e n t p r e p a ' é e . 
E t t o m b e r sous le c o u p d ' u n t r é p a s p l o r i e u * 
Ces f r u i t s à p e i n e ée los d é j à l u û r s f . u u r U s c i e n s . 
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Aram 1 ante et ipsam simplices 
P a l m a 2 e t coronis luditis. 

Quid profici t tantum nefas? 
Quid c r imen Herodem juvat ? 
Unus tot inter funera 
Impune Christus tollitur. 

Inter coævi sanguinis 
Fluenta, solus in i e re r , 
Fer rum quod orbabat nu rus , 
Partus fefellit Virginis. 

Sic slulla Pharaonis mali 
Edicta 3 quondam fugerat , 
Christi figuram præfe rens 
Moses, receptor 4 c ivium. 

Cautum et statutum jussera t , 
Qnò non liceret matr ibus , 
Quam pondus alvi a b s o l v e r e t , 
Puerile pignus tollere 5 . 

Mens obstetricis sedulæ 

Piè in ty rannum contumax, 
Ad spem potentis gloriæ 
F u r a t a 0 servat parvulum. 

Quem mox sacerdotem sibi 
Assumpsi t orbis condi tor , 
Pe r quem notatam saxeis 
Legem tabellis t raderet . 

L ice tne Christum noscere 
Tanti per exemplum v i r i ? 
Dux ille cæso Æ g y p t i o 7 

Absolvit Israël jugo. 

At nos snbactos .jugiter 
Er ro r i s imperio «ravi , 
Dux noster hoste saucio 
Mortis tenebr is l iberat . 

Hic 8 expiatam f luct ibus 
Plebem illarum in transitu 
Repor t a t undis d u c i b u s , 
Lucis columnam a p ræle rens . 

1 « Aram. » Voyez YApoca- analogue, en pariant d'un jeune 
lypse, ch. vu, v . 9. chrétien, de Cel-e. que la mort 

« « P uniri et, » etc. Saint Pau- avait enlevé à ses parents des 
lin de Nulu a exprimé une idée l 'enfance: 

A u t c u m llet l i læi* i n f a n t i b u s in p a r a d i s o , 
H u n s m a l u s H e r o d e s p e r e u n t i nv id i a , 

l u t e r o d o r a t u m l u d i t n e m u s , a t q u e c o r o n a s 
T e x i t h o n o r a m u s p r æ m i a m a r t y r i b u s . 

5 « Stulta edicta. » Voyez 8 « Hic » désigne « dux nos-
1'F.xoie, ch. i, v. 16. " ter, » c'est-à-dire Jésus-Christ 

4 « lîeceplor, » libérateur. qui a fait succéder la lumière à 
c « Quum pondus, » etc . , lors- l 'ombre, la réalité du Nouveau 

que le temps de l 'enfantement Testament aux figures de l'An-
était venu — « Tollere, » éle- cien. 
ver. 9 « Marino t ransi tu , colum-

0 « Furata. » Voyez l'Exode, nam. » Le passage de la mer 
ch. n , v. 2. Rouge était l'image du baptême ; 

7 « Ægyptio. » Nous avons la colonne lumineuse qui guidait 
déjà dit que la servitude des Is- les enfants d'Israël dans le dé-
raébtes en Egypte était la ligure sert préfigurait la doctrine de 
du joug du péché, sous lequel Jésus-Christ à la lumière de l.t-
eémis^ait le gente humain avant quelle nous devons tous mur-
la venue de jésus-Christ. cher. 
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Hic præliante exerc i tu , 
Punsis in altum brachiis 
Sublimis Amalech p remi t 
Crucis quod instar t u n c fuit . 

Hunc posteri Ephra îm colunt , 
Hunc sancta Manasse 6 domus , 
Omnesque suspiciunt t r ibus, 
Bissena 7 f ra t rum semina. 

Hic n e m p e Jesus ver ior , 
Qui longa post dispendia 2 , 
Victor suis t r ibuimus 
Promissa solvit jugera 3 ; 

Qui ter quaternas denique 
Refluentis amnis alveo 
Fundavit et fixit pet ras , 4 

Ajtostolorum stemmata. 

Quin et propago desener 8 

Ritum secuta i ncond i tum. 
Quæcumque di rum fervidis 
Baal caminis coxera t ; 

Fumosa avorum numina 
Saxum, metal lum, s t ipi tem, 
Rasum, dola lum. s e d i l e 
In Christi honorem deserit . 

Jure ergo se Judæ ducem Gaudete quicquid gent ium est, 
Vidisse testantur Magi, Judæa , Roma, et Græcia, • 
Quum 5 facta pr iscorum ducum Ægyp te , Thrax , Pe r sa , e t Scytha, 
Chris t i figuram p i n x e r i s . Rex unus omnes possidet. 

Hic rex pr iorum judicum 
Rexere qui Jacob genus , 
Dominæque rex Ecclesiæ, 
Templi et novelli et pr is t ini . 

Laudate vestrum principem 
Omnes beati ac perdi t i , 
Vivi, imbecilli 9 ac mortui : 
Jam nemo posthac mor tuus . 

« P a n s i s b r a c h i i s . » Ce f a i t 
e s t r a c o n t é d a n s l'E.vode, c h . i v i t , 
v . 8 à t u . — D a n s c e t t e v i c t o i r e 
r e m p o r t é e s u r A m a l e c h , q u i f u t 
u n e d e s f i g u r e s d u d é m o n , .Moïse 
n ' é t a i t q u e l ' i n s t r u m e n t d e Dieu 
e t de son V e r b e é t e r n e l q u ' i l 
a v a i t l ' h o n n e u r d e p r é t i g u r e r . 
C ' e s t e n é t e n d a n t ses b r a s p o u r 
n o u s s u r la c r o i x , q u e J é s u s -
C h r i s t a v a i n c u l ' e n n e m i d u 
g e n r e h u m a i n . 

4 « D i s p e n d i a . » A l l u s i o n a u x 
q u a r a n t e a n n é e s q u e les I s r a é -
l i t e s p a s s è r e n t d a n s le d é s e r t . 

• Promissa jugera . » Josué 
était la figure de Jésus-Christ, 
du véritable Josué , et la terre 

p r o m i s e é t a i t l a f i g u r e d e l a vie 
é t e r n e l l e . 

4 « f e r q u a t e r n a s p e t r a s . » 
V o y e z le l i v r e do J e s u \ o h . î v , 
v . 9 Ces d o u z e p i e r r e s p r é t i g u -
r a i e n t les A p ô t r e s . 

3 « (juuin, » puisque. 
6 E p h r a ï m e t M a n a s s e é t a i e n t 

l e s fils d e J o s e p h . V o y e z l a Ge-
nèse, ch. L. 

7 « B i s s e n a , » e t c . , l es d o u z e 
t i l s d e J a c o b . 

8 •> P r o p a g o d e g e n e r . » P a r 
c e t t e r a c e d é g é n é r é e q u i f o r g e a 
d a n s d e s f o y e r s a r d e n t s les a b o -
m i n a b l e s i d o l e s de B a a l , l e p o e t e 
e n t e n d les g e n t i l s e t les p a ï e n s . 

9 « Imbecilli, » malades. 
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EXTRAITS DU PERISTEPHANON1, 

IX. l e poète exprime le désir «l'aller à Rome se 
prosterner nu pied du tombeau de saint Laurent. 

O ter 2 qi iaterque, ô septies 
lieatus urbis incola, 
Qui te 3 , ac tuorum cominus 
Sedem celebrat ossium ! 

Cui 4 propter advolvi licet, 
Qui fletibus spargit locum, 
Qui pectus in ter ram premi t , 
Qui vota fundit m u r m u r e ! 

Nos Vasco Iberus d i v i d i t 5 

Cinis remotos Alpibus, 
T rans Cott ianoruni juga , 
Trans et Pyrenas ninguidus. 

Vix fama nota est, abditis 
Quam plena sanctis Roma sit , 

Quîim dives u rbanum solum 
Sacris sepulchris f loreat . 

Sed qui caremus his bonis , 
Nec sanguinis vestigia 
Videre coram possumus, 
Cœlum in tuemur eminus . 

Sic 6 , sancte Laurent i , tuam 
Nos passionem quær imus : 
Es t aula nam duplex t ibi , 
Hic corpor is 7 , ment is polo. 

Illic inenarrabi l i 
. i l lectus urbi 8 municeps , 
Æ t e r n æ in arce cur iæ 
Gestas coronam civicam 9 . 

' Le P é r i s t é p h a n o n , c o m m e 
l ' i n d i q u e son n o m ( i r e j ioT tœavav) , 
es t u n r e c u e i l d ' b v m n e s e n l ' h o n -
n e u r d e s m a r t y r s . 

2 V e r s i a m b i q u e s d i m è t r e s r é -
g u l i e r s . V o y e z p a g e IB, n o t * 2. 
Ce m o r c e a u es t t i r é de l ' h y m n e 
e n l ' h o n n e u r d e s a i n t L a u r e n t , 
d i a c r e d e l ' ég l i s e d e R o m e . S a i n t 
L a u r e n t s o u f f r i t le m a r t y r e s o u s 
l ' e m p i r e de V a l é r i e n e t ' d e G a l -
l i e n , l ' a n 258 d e J . - C . 

3 « U r b i s . » R o m e . — « T e . » 
s o u s - e n t e n d u » ô L a u r e n t i . » 

4 « C u i » a p o u r a n t é c é d e n t 
« i n c o l a . » 

5 « N o s d i v i d i t . » P r u d e n c e 
h a b i t a i t l ' E s p a g n e ; p o u r a l l e r à 
R o m e , il a v a i t à t r a v e r s e r 1 E b r e 
( f l e u v e de la V a s c o u i e ) , e t ce 
q u ' i l a p p e l l e les d e u x A l p e s , c ' e s t -

à - d i r e l e s P y r é n é e s e t l e s A lpes 
C o t t i e n n e s . 

6 « Sic , » a i n s i , c ' e s t - à - d i r e e n 
r e g a r d a n t le c i e l . 

' « H i c , » i c i -ba s . — .< C o r p o -
r i s . » S o u s - e n t e n d u « a u l a e s t . » 

11 « A l l e c l u s , » é l u , cho i s i . — 
« I n e n a r r a b i l i u r b i , » l a v i l l e 
i n e f f a b l e , l a J é r u s a l e m c é l e s t e , 
d é c r i t e p a r s a i n t J e a n , A p o c a -
l y p s e , c h . xxi . 

" 9 « C o r o n a m c i v i c a m . » L a 
c o u r o n n e c i v i q u e é t a i t u n e c o u -
r o n n e d e f eu i l l e s d e c h ê n e d o n -
n é e à ce lui q u i a v a i t s a u v é u n c i -
t o y e n r o m a i n d a n s le c o m b a t , 
h i i c o m b a t t a n t p o u r l a fo i , s a i n t 
L a u r e n t c o n v e r t i t b e a u c o u p d e 
c i t o y e n s r o m a i n s a u C h r i s t i a n i s -
m e , e t les l i t e n t r e r a in s i d a n s l a 
v o i e d u s a l u t . 

Ô. 
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Videor videre i l lustribus Lactante complexus sinu 
Gemmis coruscantem virum Paterno amore nutrias. 
Quem Roma cœlestis sibi 
Legit p e r e n n e m consulem. Hos in te r , ô Christi decus , 

Audi et poetam rus t icum, 
Quæ sit potestas crédi ta , Cordis fatenlem cr imina , 

F.t muner i s quan tum da tum, E t facta prodentem sua. 
Probant Q u i n t u m gaudia , 
Quibus rogatus annuis . Indignus agnosco et scio 

Quem Christus ipse exaudiat, 
Quodqu i squesupp lexpos tu l a t , Sed per patronos martyres 

Fe r t impet ra tur i prospéré ; Potest medelam consequi. 
Poscun t , U tan tu r 2 ; ind icant , 
Et tristis haud ullus r e d i t ; Audi benignus supplicem 

Christi r eum P r u d e n t i u n y 
Ceu præsto semper adstes 3 , Et servientem c o r p o r i 5 

Tuosque a lumnos 4 urbicos Absolve vinclis sæculi. 

X. nolimus divæ martyri Eulalia-8. 

Germine 7 nobilis Eulalia, 
Mortis at indole nobi l ior , 
Emer i tam 8 sacra virgo suam, 
Cujus ab u b e r e progenita est , 
Ossibus o rna t , amore colit. 

P rox imus occidito locus est , 
Qui tulit hoc decus egregium, 
Urbe potens, populis locuples : 
.Sed mage sanguine martyri i , 
Virgineoque potens titulo< J . 

Cur r i cu l i s 1 0 tribus atque novem 
Tres h iemes qua te r attigerat, 
Quum, crepilante pyra, t repidus 
Ter ru i t aspera carni t ices . 
Supplicium sibi dulce rata . 

Jam dedera t pr ius indicium 
Tendere se Patris ad sol ium. 
Nec sua membra dicata t o t o " : 
Ipsa crepundia reppulera t , 
Ludere nescia pusiola. 

1 « V i r u m . » S a i n t L a u r e n t . h y p e r c a t a l e c t i q u e s . V o y e z p . : 0 , 
s « L i t a n t u r , » i l s s o n t e x a u - n o t e 2 . — « G e r m i n e , » n a i s s a n -

c é s . c e . 
1 « A d s i e s . » A r c h a ï s m e , p o u r 8 « E m e r i t a m , » M é r i d a , v i l l e 

« a d s i s . .. d e L u s i t a n i e , a i n s i n o m m é e pa i e 
* « A l u m n o s , l a c t a n t e s i n u . » q u e les R o m a i n s y e n v o y a i e n t 

I .e p o è t e c o m p a r e e n q u e l q u e les v é t é r a n s e m e r i t i . « E l l e e s t 
s o r t e la c h a r i t é de s a i n t L a u r e n t p l a c é e s u r la r i v e d r o i t e d e l ' A -
p o u r les R o m a i n s à la t e n d r e s s e l ias , a u j o u r d ' h u i l a G u a d i a n a . 
d ' u n e m e r e q u i a l l a i t e son e n f a n t . 9 « T i t u l o , » s é p u l c r e . S e n s 

8 « S e r v i e n t e m c o r p o r i , » e s - f r é q u e n t d a n s P r u d e n c e , 
c l a v e d e la c h a i r . 1 0 « C u r r i c u l i s , » e t c . , dou / . e 

e S a i n t e E u l a l i e s o u f f r i t le r é v o l u t i o n s de s o l e i l . — « H . e -
m a r t y r e , v e r s l ' a n 3 0 ï d e J . - C . m e s , » a n n é e s . L a p a r t i e p o u r le 
s o u s l ' e m p i r e d e D i o c l é t i e n . t o u t . 

7 V e r s d a c t y l i q u e s t r i m è t r e s 1 1 C o n s t r u i s e z : « D e d e r a t in-
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Sperne re sticcina, flare rosas, 
Ftilva monilia respuere 
Ore severa, modesta gradu, 
Moribus et n imium teneris , 
Canitiem meditata 2 s enum. 

Ast ubi se fur iata lues 3 

Excitat in famulos Domini , 
Christieolasqite cruenta 4 jube t 
Thura c remare , j ecur pecudis 
Mortiferis adolere Deis ; 

Infremit sacer Eulaliæ 
Spiri tus, iugeniiqite ferox 
Turbida f rangere bella 5 parat , 
Et , rude pectus anhela 6 Deo, 
Femina provocat arma v i r u m . 

Sed pia cura parentis agit 
Virfto animosa domi tit lateat, 
Abdita rure et ab urbe procul, 
Ne fera sanguinis in pre t ium 7 

Mortis amore puella rua t . 

Illa perosa quietis opem 
Degeneri tolerare 8 mora , 

Nocte fores sine teste move t , 
Septaqne claustra fugax aper i t , 
Inde per invia carp i t i ter . 

Ingredi tur 9 pedibus laceris, 
Pe r loca senta sitit et vepribus) 
Angel ico comitata choro : 
E t licet hnrr ida nox sileat. 
Lucis habet tamen illa ducem. 

Sic habuit generosa pa t rum 
Turba co lumni fe rum radium 1 0 

Scindere qui tenebrosa potens 
Nocte viam face perspicuà 
Præst i t i t , i u t e reun te chao u . 

Non aliler pia virgo, viam 
Nocte secula, diem m e r u i t : 
Nec tenebris adoperta fui t , 
l l egna Canop ica 1 2 quum fugeret 
Et super a^tra parare t iter. 

Illa gradu cita pervigili , 
Millia multa prius peragit , 
Quam plaga pandat eoa polum : 
Manè superba tribunal adi t , 

d i c i u m se t e n d e r e . . . , n e c s i n 
m e m b r a d i c a t a ( s o u s - e n t e n d u 
fore ) t o r o . • 

1 « S p e r n e r e , f l a r e , r e s p u e r e , » 
e t c . I n f i n i t i f s d e n a r r a t i o n . — 
« F l a r e , » r e p o u s s e r . 

a « C a n i t i e m » e s t p r i s figuré-
m o n t e t d a n * le s e n s m o r a l . — 
<( M e d i t a t a , » a y a n t i m i t é , r e p r o -
d u i t . 

5 « L u e s , » p e r s é c u t i o n . 
4 « C r u e n t a , » ( s o u s - e n t e n d u 

« l u e s » ). 
s « F r a n g e r e b e l l a , » t r i o m -

p h e r d a n s la l u t t e . — L a p e r s é -
c u t i o n é t a i t e n e f f e t u n e g u e r r e , 
uni ' l u t t e e n t r e les p a ï e n s et les 
fidèles, e n t r e les b o u r r e a u x e t 
l e u r s v i c t i m e s . 

B « R u d e , » j e u n e , s i m p l e . — 
« P e c t u s a n h e l a . » H e l l é n i s m e . 

7 « F e r a , o i n t r é p i d e . — « S a n -
g u i n i s p r e t i u m , » l a r é c o m p e n s e 
d u s a n g , c ' e s t - à d i r e la c o u r o n n e 
d u m a r t y r e . 

" « P e r o s a t o l e r a r e , » n e p o u -
v a n t s u p p o r t e r . 

,J « I n g r e d i t u r , » e l le m a r c h e . 
1 0 « Co u m n i f e r n m r a d i u m . » 

Exode, c i l . x i i i , v . '21 : « D o m i n u s 
p r æ c e d e b a t filios I s r aë l , a d o s t e n -
d e n d a m v i a m , p e r d i e m in c o -
l u m n a n u b i s e t p e r n o c t e m in 
c o l u m n a i g n i s . » Voyez aus s i 
P s a u m e c iv , v . 3 8 ; N é h é m i e , 
c l i . i s , v . i s e t i!); l r e E p i l r e a u x 
C o r i n t h i e n s , c h . x , v . i . 

' 1 « C h a o , » n u i t . 
« R e g n a C a n o p i c a , » l e 

r o y a u m e d ' E g y p t e , c e s t - à - d i r e 
c e l t e t e r r e , ce i n o n d e d o n t l ' E -
g y p t e e s t ic i la f i g u r e . 
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Fascibus 1 astat et in m e d i i s ; Ergo age , to r to r , adure , seca, 
Divide membra coacta luto ; 

Voc i fe rans :«Rogoquis furores t Solvere r e m fragilem facile est, 
Pe rde re præcipi tes animas 2 , Non p e n e t r a b i s in te r ior , 
Et male prodiga corda suî Exagitante dolore, an imus . » 
S te rne re rasilibus scopulis 3 , 
Omnipa l r emque negare D e u m ? Talibus 9 excitus in furias 

P ræ to r , ait : « Rape præcipi tem, 
Quærit is , ô miseranda manus , F ic tor , et obrue suppliciis ; 

Christ icolùm genus? E n , ego sum Sentiat 1 0 esse deos patrios 
D æ m o n i i s inimica sacris , Nec leve pr incipis imper ium. 
Idola prolero sub pedibus, 
Pectore et ore Deum fateor. « Quàm cuperem tamen, antenpcein 

Si potis est , revocare tuam, 
Isis, Apollo, Venus nihil est , Torva puellula, nequit iam ! 

Maximianus 4 et ipse nihil : Respice gaudia quanta mêlas 
Illa nihil b , quia facta manu : Quæ tibi fe r tgenia l i s honor ! 
Hic. manuum quia facta colit : 
Frivola utraque 6 et u t raque nihi l . » Te lacrymis tabefacta d o m u s " 

Prosequi tur , generisque tui 
Maximianus, opum dominus , Ingemit anxia nobilitas, 

Et tamen ipse cliens lapidum, ' F lore quod occidis in t enero , 
Prost i tuât voveatque suis . Proxima dotibus et thalamo. 
Numinibus caput ipse suum : 
Pectora cur generosa quati t ? «Non movet aurea pompa thor i? 

Non pietas veneranda senum 1 2 

Dux bonus, arbiter egregius 7 Quos temeraria debi l i tas? 
Sanguine pasci tur innocuo," Ecce parala minister ia 1 3 

Corporibusque piis inhians , Excruciabilis exitii. 
Viscera sobria di lacerat , 
Gaudet e t excrueiare Iidem s . « Aut gladio fer iere caput , 

1 o Fascibus, » les faisceaux des 
licteurs. 

* « Præcipies animas » désigne 
ceux qui sacrifiaient par fa blesse. 

5 « Slernere rasilibus scopu-
lis, » forcer à se prosterner de-
vant des pierres taillées, devant 
de • idoles de pierre. 

4 « Maximianus, » Maximien , 
collègue de Dioclétien. 

s « illa n ih i l , « etc. Voyez 
lsaïe, XLIV, v. il; Deutéronome, 
c h . î v , v . 2S ; l a Sagesse, c h . x v , 
v. 15; Baruch, ch. vi, v. 3 à 22. 

6 « Utraque. » Lè poète allonge 
la pénultième. 

7 « Bonus, egregius. » Par iro-
nie. 

s « Fidem, » les fidèles. 
^ 9 « Talibus. » Sous-entendu 

« verbis. » 
10 « Obrne, sentiat. » Ceci rap-

pelle le met de Caligula : « Ita 
feri, ut se mori sentiat. » 

'i « Domus, » ta famille. 
12 « Pietas senum, » la ten-

dresse de tes vieux parents, de 
ton vieux père et de ta vieille 
mère. 

13 « Ministeria » s'emploie pour 
« ministri, » comme « servitia » 
pour a servi. » 
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Aut laniabere 1 membra feris : 
Aut facibus data fumificis, 
Flebili terque ululanda tuis 
In c ineres resoluta llues. 

«Hæc, rogo, quis labor e s t fugere? 
Si modicum salis emintilis 2 

Thuris et exiguum digitis 
Tangere , virgo benigna, velis : 
Pœna gravis procul abfueri t . » 

Martyr ad ista nihi l , sed enim 
Infremit , inque tyranni oculos 
Sputa jacit : s imulacra deh inc 

"Dissipat, ^ p o s i t a m q u e molam 
Thuribulis pede prosubigit . 

Nec mora, carnifices gemini 
Juncea pectora 3 dilacerant : 
Ei latus ungula v i rg ineum 
Pulsat u t rumque , e t ad ossa seeat, 
Eulalia numeran te notas. 

« Scriberis ecce mihi 4 , Domine; 
Quam juvat hos apices 5 legere, 
Qui tua, Chr is te , t rophæa notant! 
Nomen et ipsa sacrum loquitur 
Purpura sanguinis eliciti. » 

Hæc sinè fletibus et gemitu 
I.æla canebat et in t repida . 
Dirus abest dolor ex an imo, 

Membraque 6 picta c ruore novo 
Fonte cutem recalente lavant. 

Ultima carnificina dehinc 
Non l ace ra to vulnifica. 
Grate t e n u s 7 nec arata cutis : 
F lamma sed undique lampadibus 
In latera s toinachuinque lilii!. 

Crinis odorus et in .jugulos 
Fluxera t , involitans humer i s , 
Qno 8 pudibunda pudicit ia , 
Yirgineusque lateret honos, 
Tegmine verticis 9 opposi ta . 

F lamma crapans volat in faciem, 
Perque coinas vegetata caput 
Occupa t , exsuperatque ap icem 1 0 : 
Virgo ci tum cupiens ob i tum. 
Appetit et bibit ore rogum u . 

Emicat inde columba repens , 
Martyris os, nive candid ior , 
Visa re l inquere et astra sequi : 
.Spiritus hic erat Eulaliæ 
Lacteolus, celer , innocuus . 

Colla f luunt, abeunte an ima, 
Et rogus igneus emori lur : 
Pax da tur ar tubus exanimis, 
Flatus in æthere plaudit Ovans, 
Templaque 1 2 celsa pet i t volucer . 

1 « F e r i e r e , l a n i a b e r e . » S e -
c o n d e p e r s o n n e d u f u t u r pass i f 
de I i n d i c a t i f . 

2 « M o d i c u m , e x i g u u m . » C e s 
d e u x m o t s s o n t p r i s s u b s t a n t i v e -
m e n t . — « E n i i i i u l i s d i g i t i s , » 
d u b o u t d e s d o i g t s . 

* « J u n c e a p e c t o r a , » t a i l l e 
é l a n c é e , s v e l t e . 

4 « Mit t i , » s u r m o i , s u r m o n 
c o r p s . 

3 « Ap ice s , » t r a i t s . 
« « M e m b r a , e t c . , » l e s a n g 

q u i v i e n t d e s i l l o n n e r s e s m e m -

b r e s , s e m b l a b l e à u n e s o u r c e 
d ' e a u t i è d e , r e l è v e l ' é c l a t n a t u r e l 
d e sa b l a n c h e u r . 

7 « G r a t e t e n u s , » j u s q u ' a u x 
cô te s . 

8 « Qi io » a p o u r a n t é c é d e n t 
« c r i n i s . » 

9 « T e g m i n e v e r t i c i s . » P é r i -
p h r a s e q u i s e r t à d é s i g n e r les 
c h e v e u x de l a m a r t y r e . 

, 0 « A p i c e m , » le s o m m e t d e la 
t è t e . 

" « R o g u m , » le f e u . 
1 2 « T e m p l a » e s t p r i s ici a u 
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Vidit et ipse S a t e l l e s avem 
Feminæ ab ore meare palam ; 
Obstupefactus et at tonitus 
Prosint et sua gesta fugi t , 
Lictor et ipse fugit pavidus. 

Ecce nivem glacialis h iems 
Inger i t , et tegit omne lo rum, 
Membra tegit simul Eulaliæ, 
Axe jacentia sub gel ido, 
Pallioli vice linteoli 

Cedat amor lacrymantùm hominum 
Qui celebrare suprema solent , 
Flebile cedat et officium : 
Ipsa e lementa , juben te Deo, 
Exsequias t ibi , virgo, f e run t . 

Nunc locus Emeri la est tumulo 
Clara colonia Vcttoniæ 
Quam memorabil is amnis Anas 3 

Præter i t , et v i r idante rapax 
G u r g i t e 4 mœnia pulchra lavat. 

Hic ubi marmore perspicuo 
Atria luminat alta 5 n i tor 
Et peregr inus et indigena , 

p r o p r e e t s i g n i f i e l e c ie l . Ce n ' e s t 
q u e p a r m é t a p h o r e q u ' i l se d i t 
d e s éd i f i ces c o n s a c r é s a u c u l t e . 

1 « A x e , » le c ie l . — « Pa l l io l i 
l i n t eo l i , » p e t i t m a n t e a u d e t o i l e , 
c ' e s t - à - d i r e l i n c e u l . 

a « V e t t o n i æ , » l a V e t t o n i e , 
p r o v i n c e de la L u s i t a n i e . 

1 « A n a s . » Ce fleuve f o r m a i t 
l a l i m i t e d e l a L u s i t a n i e e t do l a 
Bé i i q u e . 

Relliquias cineresque sacro» 
Servat humus veneranda sinu. 

Tecta corusca super ruti lant 
De laquearibus aureolis ; 
Saxaque cæsa solum var ian t " , 
Flor ibus ut rosulenta putes 
Pra ta rubescere multimodis. 

Carpile purpureas violas, 
Sanguineosque crocos meti te; 
Non caret his g e n i t i s hiems, 
Laxat et aura t epens glacies, 
f l o r i b u s ut cu i l ibe t calathos. 

Ista comantibu:; e foliis 
Munera, virgo puerque , date : 
Ast ego serta choro in medio 
Texta feram pede dactylico, 
Vilia, marc ida , festa t amen . 

Sic v e n e r a r i e r 7 ossa libet, 
Ossibus altar et imposi tum : 
Illa Dei sita sub pedibus 
Prospic i t hæc, populosque suos 
Carmine propitiata fovet . 

4 o V i r i d a n t e g u r g i t e , » I i t 
v e r d o y a n t , c ' e s t - à - d i r e r i v e s cou-
v e r t e s d ' a r b r e s . 

8 « A t r i a a l t a . » O n é l e v a i t o r -
d i n a i r e m e n t d e s c h a p e l l e s e t d e s 
é g l i s e s a u - d e s s u s d e s t o m b e a u x 
d e s m a r t y r s . 

6 « S o l u m v a r i a n t . » c o m p o -
s e n t un p a v é de m o s a ï q u e . 

' « V e n e r a r i e r » e s t u n a r -
c h a ï s m e p o u r « V e n e r a r i . " 
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XI. Extraits de l'hymne1 en l'honneur de saint 
Romain 

1. Saint Romain refuse de sacrifier aux idoles et confesse 
le vrai Dieu. , 

Miserat tuorum me sacrorum et principum, 
Morumque Roma, sæculi summum caput. 
Age, explicemus, si placet, mysteria, 
Præfecto3, vestra : jam necesse est audias, 
Nolis velisne, quid colatis sordium. 

Nec terret ista, quâ tumes, vesania, 
Quod vultuosus, quod supinus, quod rigens, 
Tormenta lethi comminans asperi : 
Si me movere rebus ullis niteris, 
Potione mecum, non furore dimica. 

Après avoir flagellé les divinités infâmes et ridicules du 
paganisme, saint Romain continue : 

Ad hæc 4 colenda me vocas, censor bone ? 
Potesne quicquam tale, si sanum sapis, 
Sanctum putare ? Nonne pulmonem movet 
Derisus, istas intuens ineptias, 
Quas violentas somniis fingunt anus? 

1 Ce t t e h y m n e e s t e n v e r s i a m -
b i q u e s t r i m e t r e s r é g u l i e r s . V o y e z 
p a g e 29, n o t e 2 . 

" S a i n t R o m a i n , d i a c r e e t e x o r -
e r e de l ' ég l i s e d e C é s a r é e , f u t 
a r r ê t é à A n t i o c h e p a r o r d r e d u 
g o u v e r n e u r A s c l é p i a d e , e t y s u -
b i t le m a r t y r e e u p r é s e n c e m ê m e 
de l ' e m p e r e u r G a l è r e , l ' a n 3 0 3 
d e J . - C . — U n n o u v e l a v a n t a g e , 
q u e p r é s e n t e l a l e c t u r e c e s a u -
t e u r s c h r é t i e n s , e s t la c o n n a i s -
sance de ce q u i p r é o c c u p a i t l ' o -
p i n i o n des c a t h o l i q u e s à. c e r t a i n e s 
é p o q u e s . Il e s t c o n s t a n t , p a r 
e x e m p l e , qu» le m a r t y r e d e s a i n t 
R o m a i n p r o d u i s i t u n e g r a n d e 
s ensa t i on p a r m i les f i dè l e s , p u i s -

q u e P r u d e n c e , q u i n ' a g u è r e 
c o m p o s é d ' h y m n e s q u ' e n l ' h o n -
n e u r d e s s a i n t s d e s p a y s de l 'Oc-
c i d e n t e t p a r t i c u l i è r e m e n t d e 
l ' E s p a g n e , e n a c o n s a c r é u n e a u 
d i a c r e m a r t y r i s é à A n t i o c h e . 
S a i n t J e a n C h r y s o s t o m e aussi a 
p r o n o n c é d e u x fois l ' é l o g e d e 
s a i n t R o m a i n , e t E u s è b e a r a c o n t é 
s o n m a r t y r e d a n s son h i s t o i r e 
d e s m a r t y r s de P a l e s t i n e , e t d a n s 
l e s e c o n d l i v r e de s o n ouvrage 
s u r l a R é s u r r e c t i o n . 

5 « P r a x e d e , » g o u v e r n e u r . 
N o u s v e n o n s de d i r e q u e ce g o u -
v e r n e u r se n o m m a i t A s c l é p i a d e . 

4 « H æ c . » S o u s - e n t e n d » « n u -
m i n a . » 
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Ant si quod usquam vanitatis mysticæ 1 

Nobis colendum est, ipse primus incipe : 
Promisit 5 adora quicquid iri terris sacri est. 
Deos Latinos, et deos Ægyptios, 
Quis Roma libat, quis Canopus 5 supplicat. 

Venerem precans? comprecare et simiam. 
Placet sacratus aspis Æsculapii 4 ? 
Crocodilus, ibis 5, et canes 6 cur displicet ? 
Appone porris religiosas arulas, 
Venerare acerbum cepe, mordax allium. 

Fuliginosi thure placantur Lares, 
Et respuuntur consecrata olnscnla? 
Aut unde major esse majestas focis. 
Quam nata1 in hortis salutatis, creditur ? 
Si numen ollis, numen etporris inest. 

Sed pulchra res est, forma in ære sculptas. 
Quid imprecabor oflicinis Græciæ, 
Quæ condiderunt gentibus stultis Deo2 

Forceps Myronis, Polycleti
8
 malleus 

Natura • vestrum est atque origo cœlitum. 

' o Vanitatis mysticæ, » re l i - l 'Egypte. Voyez dans l 'hymne qui 
gion ridicule, culte frivole. précède « regna Canopica. » 

- « Promiscè » pour « promis- 4 « Aspis Æsculapii » Esculape 
cuè. » était adoré à Rome sons la f igure 

5 Canope, aujourd 'hui Rosette, d 'un serpent. Voyez Ovide, Hé-
ville située à l 'une des principa- tamorph., I. xv, v . 6(i'.i et suiv. 
les embouchures du N d . On ;e 8 « Crocodilus, ibis. » Juvé-
servai tde son nom pour désigner liai, satire xv : 

C r o c n d l l o n a d o r a t 
P a r s h æ c ; i l la p a v e t s a l u t e m s t u p e n t i b u s i b i n . 

11 « Canes. » Juvénal , ibid. : 
O p p i d a t o t a c a n e m r e t i r a i t t n r , n t m s D i a n a m ; 
P o r t u m e t c e p e n e f a s v i o l a r e ac t r a n g e r e m o r s u . 

' o Nata. » Sous-ent. « majestas (olusculorum.) » Juv tna l , ibid. : 
O s a n c t a s g e n t e s , q u i b u s h æ c n a s c u n t u r in h o r t i s 
N u m i n a ! 

" Myron et Polyclète, célèbres 9 « Natura vest ium est atque 
statuaires g recs , vivaient tous origo, » etc. Voy. lsaïe, ch. xuv ; 
deux vers l 'an 430 avant J.-C. t iaruch, ch. vi. 
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Miror quod ipsum non sacratis Meliorem l, 
Nec templum et aras ipse Phidias* habet, 
Fabri deorum, vel parentes numinum : 
Qui si caminis institissent segniùs, 
Non esset ullus Jupiter conflatilis. 

Non erubescis, stulte, pago dedite 
Te tanta semper perdidisse obsonia? 
Quæ Dis4 ineptus obtulisti talibus, 
Quos trulla, pelvis, cantharus, sartagines, 
fracta et liquata contulerunt5 vascula. 

Ignosco fatuis hæc tamen vulgaribus, 
Quos lana terret discolori in stipite 6, 
Quos sæpe falsus circulator decipit : 
Quibus omne sanctum est, quod pavendum rancidæ 
Edentularum cantilenæ suaserint. 

Vos eruditos miror et doctos viros, 
Perpensa vitæ quos gubernat regula, 
Nescire, vel divina vel mortalia 
Quo jure constent : quanta majestas regat 
Quicquid creatum est, quæ creavit omnia. 

Deus perennis, res inæstimabilis, 
Non cogitando, non videndo clauditur ; 
Excedit omnem mentis humanæ modum 7, 
Nec comprehendi visibus8 nostris valet, 
Extraque et intus implet9, ac superfluis 

1 « Mentorem, » Mentor , cé-
lèbre g raveur grec . 

* Phidias, scu lp teur grec très-
célèbre, qui vivait vers l'an 448 
avant Jésus-Christ . Il fit une sta-
tue de Jupi ter , qui passa pour 
une des merveil les du monde. 

3 « Pago dedite, » païen. 
4 « Quæ » a pour antécédent 

« obsonia. » — « Diis, » mono-
syllabe. 

* « Contulerunt , » on t f o r m é , 
ont composé. 

6 « Stipite, » bague t t e , bâton. 

CARMINA. 

Les char la tans por ta ient une es -
pèce de baguet te ou de bâton 
peint de différentes couleurs et 
o rné d 'une bandelette de laine. 

7 « Modum, » mesu re , po r -
tée . 

» «Comprehendiv is ibus .«Sain t 
Jean , Ev. ch. i, v. 18 : « Deum 
n e m o vidit u n q u a m . » 

9 « Extraque e t in us implet . » 
il rempl i t tout au-d dans et au -
d e t i s . Saint Hilaire de Poit iers, 
l)e Trinitate, l ib. m : « Ipse ex-
t r a omn i? in omnibusque est . » 

7 



î 18 PRUDENCE. 

Intemporalis ante quam primus dies, 
Esse et fuisse ' semper unus obtinet : 
Lux ipse vera, veri et auctor luminis, 
Quum lumen esset, lumen effudit suum : 
Ex luce 2 fulgor natus hic est filius. 

Vis una Patris, vis et una est Filii, 
Unusque ab uno lumine splendor satus, 
Pleno refulsit claritatis lumine . 
Natura simplex pollet unius Dei, 
Et quicquid usquam est una virtus condidit : 

Cœlum solumque, vim marini gurgitis 
Globos dierum noctemque præsides, 
Ventos, procellas, fulgura, imbres, nubila, 
Septentriones, hesperos, æstus, nives, 
Fontes, pruinas, et metalla, et flumina; 

Prærupta, plana, montium convallia, 
Feras, volucres, reptiles, natatiles, 
Jumenta, pecora, stibjugales belluas, 
Flores, fruteta, germina, herbas, arbores, 
Quæ sunt odori, quæque vernant esui. 

Hæc non labore et arte molitus 4 Deus, 
Sed jussione quam potestas protulit. 
Mandavit esse, facta sunt quæ non erant; 
Verbo creavit onmiformem machinam : 
Virtus paterna semper in Verbo fuit. 

Cognôslis ipsum : nunc colendi agnoscite 
Pùtum modumque; quale sit templi genus, 
Quæ dedicari sanxerit donaria ; 

1 « E s s e e t f u i s s e , » e t c . Déf i -
n i t i o n de l ' é t e r n i t é d e D i e u . D i e u 
e s t u n é t e r n e l p r é s e n t , c ' e s t 
p o u r q u o i i l a d i t à M o ï s e , 
Ex ode, m , v . 14 : o E g o s u m q u i 
s u m . » 

* « E x l u c e , » e t c . S a i n t P a u l 
a u x H é b r e u x , c h . i , v . 3 : « Q u i , 
q u u m s i t spleii*îor g l o r i æ , e t fi-

g u r a s u b s t a n t i æ e j u s , p o r t a n s q u e 
o m n i a v e r b o v i r t u t i s s u a s . . . , s e -
d e t a d d e x t e r a m m a j e s t a t i s in 
exce l s i s . » 

3 « V i m m a r i n i g u r g i t i s . » Pé-
r i p h r a s e p o é t i q u e p o u r « m a r i -
n u m g u r g i t e m . » 

4 « Modius. » Sous-ente du 
« est. » 



PRUDENCE. It!) 

Quæ vota poscat, quos sacerdotes velit : 
Quod mandet illic nectar immolarier'. 

Ædem * sibi ipse mente in hominis condidit 
Vivam, serenam, sensualem, Habilem 
Solvi incapacem posse, nec destructione 
Pulchram, venustam, prælucentem culmine, 
Discrimina^ illitam coloribus. 

Illic sacerdos stat sacrato in limine, 
Foresque primas virgo custodit Fides, 
Innexa crines vinculis regalibus. 
Poscit litari victimas 4 Christo et Patri, 
Quas scit placere, candidatas, simplices . 

Frontis pudorem, cordis innocentiam, 
Pacis quietem, castitatem corporis, 
Dei timorem, regulam scientiæ, 
Jejuniorum parcitatem sobriam, 
Spem non jacentem, semper et largam manum V 

Ex his amœnus hostiis surgit vapor, 
Vincens odorem balsami, thuris, cruci. 
Auras madentes persicorum aromatum ; 
Sublatus inde cœlum adusque tollitur. 
Et prosperatum dulce delectat Deum '. 

Hanc disciplinam 7 quisquis infensus vetat, 
Vetat probatum 8 vivere, et sanctum sequi, 
Vetat vigorem mentis allé intendere, 
Nostrique acumen ignis ad terram vocat, 

1 « I m m o l a r i e r , » ê t r e o f f e r t , 
ê t r e d o n n é e n o f f r a n d e . 

1 « Æ d e m , » e t c . S a i n t P a u l , 
E p i t r e a u x C o r i n t h i e n s I, c h . m , 
v . t e e t 17 : « Nesc i t i s q u i a t e m -

fd u m Dei e s t i s , e t S p i r i t u s Dei 
î ah i t a t in vob i s? Si q u i s a u t e m 

t e m p l u m Dei v i o l a v e r i t , d i s p e r -
d e t i l l u m D e u s . ' l e m p l u m e n i m 
Dei s a n c t u m e s t , q u o d e s t i s 
vos . » 

* « Habilem, » spirituel. 

4 « V i c t i m a s , » o f f r a n d e s . I .e 
p o è t e les é n u m è r e d a n s l a S I IM-
p l i e s u i v a n t e . 

8 « L a r g a m m a n u m , » m a i n 
l i b é r a l e . 

0 « i r o s p e r a m m D e u m , » Die t . 
r é c c n c i l i é , a p a i s é , r e n d u f a v o r a -
b l e . 

7 « D i s c i p l i n a m , » c u l t e . 
8 « P r o b a t a m » es t p r i s ad -

v e r b i a l e m e n t d a n s l e s e n s c e 
« p r o b e . » 
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Nec excitari vim sinit prudentiæ 

O mersa limo cæcitas gentilium i 
O carnulenta nationum pectora ! 
O spissus error ! ô tenebrosum genus, 
Terris amicum, deditum cadaveri 2, 
Subjecta semper intuens, nunquam supra : 

Furorne summus, ultima et dementia est, 
Deos putare, qui creantur nuptiis 3? 
Rem spiritalem terrulentè quærere ; 
Elementa mundi consecrare altaribus ; 
Id quod creatum est, conditorem credere : 

Deasciato supplicat stipiti ; 
Verris cruore scripta saxa 4 spargere ; 
Aras ofellis obsecrare bubulis 6; 
Homines fuisse quum scias quos consecras. 
Urnas, reorum 6 morlicinas, lambere ! 

Dcsiste, judex sæculi, tantum nefas 
Viris jubere fortibc.sque et liberis. 
Nil est amore veritatis celsius ; 
Dei perennis numen asserentibus 7 

Nihil est pavori, mors et ipsa subjacet. 

2 . L e s b o u r r e a u x m a r t y r i s e n t s a i n t R o m a i n . C e l u i - c i , p o u r 
r e l e v e r le c o u r a g e d e s c h r é t i e n s d ' A n t i o c h e , e x p r i m e 
s o n m é p r i s p o u r les t o r t u r e s , e t p a r l e d e s j o i e s é t e r n e l l e s 
r é s e r v é e s a u x é l u s . 

Scindunt utrumque milites teterrimi 

1 « P r u d e n t i æ , » l ' i n t e l l i g e n c e , 
l e s f a c u l t é s s p i r i t u e l l e s . 

2 « D e d i t u m c a d a v e r i , » e s -
c l a v e d ' u n c a d a v r e 

3 « Qu i c r e a n t u r n u p t i i s , » q u i 
s o n t c r é é s p a r d e s m a r i a g e s , q u i 
d o i v e n t l e u r e x i s t e n c e à la c h a i r . 

4 « S c r i p t a s a x a , » d e s p i e r r e s 
q u i p o r t e n t le n o m d ' u i i d i e u , 
d e s i do le s d e p i e r r e . O n i m m o -
lait, u n p o r c p a r t i c u l i è r e m e n t à 
G é r é s . 

3 « Ofe l l i s b u b u l i s , » t r a n c h e s 
d e b œ u f . 

6 « R e o r u m , » p é c h e u r s . — 
« M o r t i c i n a s . » On a p p e l a i t a in s i 
l e s e n d r o i t s o ù l 'on j e t a i t l e s c a -
d a v r e s d e s a n i m a u x . L e poe ta 
e m p l o i e ce m o t p a r e x t e n s i o n 
p o u r dé . - igner les s é p u l c r e s des 
d i e u x d u p a g a n i s m e . 

7 a A s s e r e n t i b u s , » a ceux qui 
contèrent. 
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Mucrone hiulco pensilis latus viri 1 ; 
Sulcant per artus longa tractim vulnera, 
Obliqua rectis, recta transversis secant ; 
Et jam relectis pectus albet ossibus. 

Nitendo anhelant, diffluunt sudoribus, 
Otium sit quietus heros in quem sæviunt. 
Hæc inter, addit spontè Romanus loqui 2 : 
« Si quæris, ô præfecte, verum noscere, 
Hoc omne, quicquid lancinamur, non dolet : 

Dolet, quod error pectori insidet tuo, 
Populos quod istos perditus tecum trahis : 
Currunt frequentes3 undique ad spectaculum 
Gentile vulgus, heu gemenda corpora ! 
Crudumque 4 nostræ sortis exemplum tremunt. 

Audite, cuncti, clamo longè ac prædico, 
Emilto vot'em de catasta 5 celsior : 
Christus paternæ gloriæ splendor, Deus 
Herum creator, noster idem particeps, 
Spondet salutem perpetem credentibus ; 

Animæ salutem 6, sola quæ non occidit, 
Sed juge durans, dispares casus subit, 
Aut luce fulget, aut tenebris mergitur : 
Christum secuta, Patris intrat gloriam ; 
Disjuncta Christo, mancipata tartaro. 

Curanda merces qualis ac quænam mihi 
Contingat olim1 perpetis substantiæ : 
Nam membra parvi pendo quo pacto cadant, 
Casura certè lege naturæ suæ. 
Instat ruina : quod ̂ solvendum est, ruat. 

' « V i r i . » S a i n t R o m a i n . 
4 « A d d i t l o q u i , » a j o u t e l a 

p a r o l e , p r e n d l a p a r o l e . 
4 « C u r r u n t f r e q u e n t e s . » Ce 

v e r b e e t c e t a d j e c t i f s o n t a u p l u -
r i e l , p a r c e q u e « g e n t i l e v u l g u s » 
r e n f e r m e u n e i d é e de p l u r a l i t é . 

4 « Crudum, » cruel 

s o C a t a s t â , » e s p è c e d ' e s t r a d e 
s u r l a q u e l l e on p l a ç a i t les m a r -
t y r s p o u r les e x p o s e r à la v u e 
d u p e u p l e , p e n d a n t q u ' o n l e u r 
f a i s a i t s u b i r l a t o r t u r e . 

6 « A n i m æ s a l u t e m » e s t r é g i 
p a r « s p o n d e t . » 

7 « O l i m , » u n j o u r . 
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Nec distat, ignis an fidicula 1 sæviant, 
An corpus ægrum languor asper torqueat : 
Qutim sæpe morbos major armet sævitia. 
Non ungularum tanta vis latus fodit, 
Mucrone quanto dira pulsat pleurisis. 

Nec sic inusta laminis ardet cutis, 
Ut febris atro felle venas exedit : 
Vel summa pellis * ignis obductio coquit, 
{'aptiusque fervor æstuosus excitat : 
Credas cremari stridulis cauteribus 3. 

Miserum putatis, quod retortis pendeo 
Extentus ulnis; quod revelantur pedes; 
Compago nervis quod sonat crepantibus : 
Sic ejulantes ossa clamant dividi, 
Nodosa torquet quos podagra, et arthresis 

Horreis omnes hasce carnificum manus : 
Num mitiores sunt manus medendum, 
Laniena quando sævit Hippocraticas? 
Vivum secatur viscus et recens cruor 
Scabella tingit, dum putredo abraditur. 

Putate ferrum triste chirurgus meis 
Inferre costis, quod secat salubriter : 
Non est amarum 7 quo reformator salus. 
Videntur isti8 carpere artus tabidos, 
Sed dant medelam rebus intus vividis. 

Quis nescit9 autem quanta corruptela sit 

1 « F i d i c u l æ , » c o r d e s . 
'' « S u m m a pe l l i s , » l ' e x t r é -

m i t é , la s u r f a c e d e l a p e a u , c ' e s t -
à - d i r e l ' é p i d e r m e . 

4 « C a u t e r i b u s , » f e r s b r û -
l a n t s . I n s t r u m e n t s d e t o r t u r e . 

4 C o n s t r u i s e z : « S ic e j u l a n t e s , 
q u o s . . . t o r q u e t , c l a m a n t o s sa d i -
vidi » 

3 « L a n i e n a H i p p o c r a t i c a , » la 
c h i r u r g i e . 

• « Viscus, » la chair. 

' « A m a r u m . » S o u s - e n t e n d u 
« i d , » a n t é c é d e n t d u r e l a t i f 
« q u o . » 

" « I s t i . » S a i n t R o m a i n d é s i -
g n e p a r l à les so lda t s q u i f o n t 
1 'oft ice d e b o u r r e a u x , « m i l i t e s 
t e t e r r i m i . » 

9 « Q u i s ne sc i t , » e t c . D é v e l o p -
p e m e n t d e ces p a r o l e s d e s a i n t 
P a u l , E p i t r e a u x G a l a t e s , c h . v , 
v . 17 : « C a r o c o n c u p i s c i t a d v e r -
sis s p i r i t u m , s p i r i t u s a u t e m a d -
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Contaminatæ carnis ac sohibilis? 
Sordet, tumescit, liqnitur, fœtet, dolet, 
Inflatur ira, solvitur libidine : 
Plerumque felle tincta livores trahit. 

Aurum regestum 1 nonne carni acquiritur ' 
Illusa vestis, gemma, bombyx, purpura 
In carnis usum mille quæruntur dolis : 
Luxus vorandi carnis arvinam fovet, 
Carnis voluptas omne per nefas ruit. 

Medere, quæso, carnifex, tantis malis; 
Concide, carpe fomitem peccaminum : 
Fac ut resecto debilis carnis situ, 
Dolore ab omni mens supersit libera, 
Nec gestet ultra quod tyrannus amputet. 

Nec terrearis, turba circumstantium : 
Hoc perdo solum quod peribit omnibus, 
Regi, clienti, pauperique et diviti. 
Sic vernularum, sic senatorum caro 
Tabescit, imo quum sepulchro condita est. 

Jactura vilis mordet et damnum leve. 
Si. quo carendum est, perdere2 extimescimus. 
Cur quod necesse est non voluntas occupat? 
Natura 3 cur non vertit in rem gloriæ? 
Légale damnum deputemus præmiis4. 

Sed præmiorum forma quæ sit fortibus 
Videamus : illa nempe quæ nunquam perit. 
Cœlo refusus subvolabit spiritus 5, 
Dei parentis perfruetur lumine, 

v e r s i s c a r n e m : h æ c e n i m s ib i 
i n v i c e m a d v e r s a n t u r . » 

1 « R e g e s t u m , » t i r é , a r r a c h é 
d e s e n t r a i l l e s de l a t e r r e . 

8 « P e r d e r e . » S . - e n t . « i d , » 
a n t é c é d e n t d u r e l a t i f « q u o . » 

- « N a t u r a , » c h o s e n a t u r e l l e , 
nécess i té de la n a t u r e , e n p a r -

l a n t d e l a m o r i . — « V e r t i t » e s t 
p r i s d a n s le s e n s n e u t r e . 

4 « D a m n u m , » p e r t e (de l a 
v i e ) . — « D e p u t e m u s , » d o n n o n s 
e n é c h a n g e d e , é c h a n g e o n s c o n -
t r e . — « P r æ m i i s , » l e s r é c o m -
p e n s e s é l e r n e l l e s . 

8 « S p i r i t u s , » l ' â m e . 
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Regnante Christo stans in arce regii. 

Quandoque cœlum, ceu liber plicabitur ; 
Cadet rotati solis in terram globus ; 
Sphæram ruina menstrualem destruet : 
Deus superstes solus, et justi simul 
Cum sempiternis permanebunt Angelis. 

Contemne præsens utile, ô prudens homo, 
Quod terminandum, quod relinquendum est tibi : 
Omitte corpus, rem sepulchri et funeris, 
Tende ad futuram gloriam, perge ad Deum : 
Agnosce qui sis, vince mundum et sæculum. 

3. A s c l é p i a d e m e n a c e le m a r t y r d e le l i v r e r a u x flammes, 
t r a i t e s a c o n s t a n c e d e fo l ie e t ' d ' o b s t i n a t i o n , e t l u i d i t e n 
t e r m i n a n t : 

H i c n e m p e Tes te r C h r i s t u s h a u d o l i m f u i t , 
Q u e m t u f a t e r i s ipse s u f f i x u m c r u c i . 

R é p o n s e de s a i u t R o m a i n . — É l o g e d e l a C r o i x . 

Hæc illa crux est omnium nostrûm salus, 
Romanus inquit ; hominis hæc redemptio est : 
Scio incapacem te sacramenti impie, 
Non posse cæcis sensibus mysterium 
Haurire nostrum : nil diurnum3 nox capit : 

Tamen tenebris proferam claram facem : 
Sanus videbit, lippus oculos obteget. 
Removete lumen, dicet insanabilis ; 
Injuriosa est nil videnti claritas. 
Audi, profane, quod gravatus oderis. 

1 « C œ l u m , c e u l i b e r , » e t c . 
I s a ï e , c h . x x x i v , v . i : « E t t a b e s -
c e t o m n i s m i l i t i a c œ l o r u m , e t 
c o m p l i c a b u n t u r , s i c u t l i b e r , c œ -
l i . Voyez aus s i l ' A p o c a l y p s e , 
c h . v i , v . 13 e t 14. 

2 « I n c a p a c e m s a c r a m e n t i . » 
S a i n t P a u l , Kp î t r e I , c h . u , v . 14: 
« A n i m a l i s a u t e m h o m o n o n p e r -

c ip i t e a q u æ s u n t S p i r i t u s Dei : 
s t u l t i t i a e n i m e s t i l l i , e t n o n p o -
tes t i n t e l l i g e r e , q u i a s p i r i t u a l i t e r 
e x a m i n a t u r . » 

3 « Nil d i u r n u m , o t c . » P e n s é e 
e m p r u n t é e à saint, J e a n , E v c h . 
i , v . 5 : « L u x in t e n e b r i s l u c e t , 
e t t e n e b r æ e a m n o n c o m p r e -
h e n d e r u n t . » 
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Iîegem perennem rex perennis protulit, 
In se manentem, nec minorem tempore, 
Quia tempus illum non tenet; nam ions relrô 
Exordiorum est, et dierum, et temporum, 
Ex Patre Christus : hoc Pater quod Filius. 

Hic se videndum præstitit mortalibus, 
Mortale corpus sumpsit immortalitas, 
Ut dum caducum portat æternus Deus, 
Transire nostrum posset ad cœlestia : 
Ilomo est peremptus, et resurrexit Deus. 

Concessa mors est membra gestanti Deo : 
Dum nostra tentat, cessit immortalibus. 
Stultum putatis hoc, sophistæ sæculi : 
Sed stulta mundi 1 summus elegit Pater, 
Ut stultus esset sæculi, prudens Dei. 

Antiquitatem Romuli, et Mavortiam 
Lupam renarras, primum et omen vulturum 
Si res novellas respuis, nil tam recens : 
Vix mille fastis 3 implet hanc ætatulam 
Cursus dierum conditore ab augure. 

Sexcenta possum regna pridem condita 
Proferre toto in orbe, si sit otium, 
Multo ante clara, quam capellam Gnossiatn 4 

Suxisse fertur Juppiter, Martis pater : 
Sed illa non sunt, hæc et olim non erunt. 

1 « S e d s t u l t a m u n d i , » e t c . 
S a i n t P a u l , E p i t r e I , a u x C o r i n -
t h i e n s , c h . i , v . 27 : « S e d q u æ 
s t u l t a s u n t m u n d i e l e g i t D e u s , 
u t c o n f u n d a t s a p i e n t e s ; e t i n f i r -
m a m u n d i e l e g i t D e u s , u t c o n -
f u n d a t t e r t i a . » 

* « P r i m u m o m e n v u l t u -
r u m . » Voic i c e q u ' o n l i t d a n s 
P l u r a » , l iv . I , c h . i : « G e m i n i 
( R o m u l u s e t R e n u i s ) e r a n t : u t e r 
s u s p i c a r e t u r e t r e g e r e t , a d h i -
b e r e p i a c u l a . R e m u s m o n t e m 

A v e n t i n u m , h i c ( R o m u l u s ) P a -
l a t i n u m o c c u p a t . P r i o r i l le s e x 
xultures, h i c pos t ea , sed d u o d e -
c i m v i d e t . S ic v ic tor a u g u r i o , u r -
b e m e x c i t a t , p l e n u s s p e i , b e l l a -
t r i c e m f o r e . I t a i l l i a s s u e t a s a n -
g u i n e e t p r æ d a a v e s p o l l i c e b a n -
t u r . » 

' o Fas t i s . » a n n é e s . 
4 « C a p e l l a m G n o s s i a m , » l a 

c h è v r e de G n o s s e , vi l le d e C r è t e , 
c ' e s t - à - d i r e la c h è v r e A m a l t l i é e , 
q u i a l l a i t a J u p i t e r . 

7 . 
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Crux ista Christ i , q u a m novpllam dicitis. 
Nascente m u n d o fac tus ut p r i m u m e s t h o m o , 
Expressa s ignis , expedita est l i t ter is , 
Adventus e jus mille per miracula 
P r æ n u n t i a n s 4 o re va tum consono . 

Pieges, p rophe tæ , judices e t principes, 
Vir tu te , bellis, cul t ibus, sacr is , stylo. 
Non des t i te runt p ingere hanc formam crucis . 
Crux prænota ta , crux adumbra ta est p r iu s , 
Crucem vetusta combiberur i t sæcula . 

T a n d e m relect is vocibus prophet ic is , 
Æ t a t e nostra comprobata an t iqu i tas ; 
Coram refuls i t ore conspicabili , 
Ne f luctuaret veritas dubia fide, 
Si non pateret teste visu cominus . 

H inc nos et ipsum non perire c red imus 
Corpus *, sepulchro quod vo randum tradi tur : 
Quia Chr is tus in se m o r t u u m corpus cruci 
S e c u m exci ta tum vexit ad sol ium Patris , 
Viamque cunct is ad r e s u r g e n d u m dedit . 

Crux illa nostra es t , nos pa t ibulum ascend imus , 
Nobis pe remptus Chris tus , et nobis Deus 
Christus reversus, ipse qui mor iens h o m o es t , 
Natura duplex : mor i tu r , et mor tem domat : 
Dedi tque in illud, quod perire nesciat . 

Dixisse pauca sit satis de mysticis 
Nos t ræ salutis, deque processu spei . 
J a m j a m silebo, margar i tas spargere 
Christi vetantur in ter i m m u n d o s sues , 
Lu tu len ta sanc tum n e ferant an imal ia . 

1 « P r æ n u n t i a t u s , » e t c . S a i n t 
L u c , E v a n g . c h a p . xv i , v . 29 , 31 : 
« H a b e n t Moysen e t p r o p h e t a s ; 
a u d i a n t i l los. Si M o y s e n e t p r o -
p h e t a s n o n a u d i u n t , n e q u e , s i 

q u i s e x m o r t u i s r e s u r r e x e r i t , 
c r e d e n t . » 

* « N o n p e r i r e c o r p u s . » Y o y . 
s a i n t P a u l , E p i t r e I a u x C o r i n -
t h i e n s , c h . x v , v . 12 à 20 . 
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XIII. Beato Hippolyto 1 martyri . aiJ Valerianum 
episcopum. 

Innumeros cineres sanctorum Romulâ in urbe 1 

Vidimus, ô Christo Valeriane sacer! 
Incisos tumulis titulos, et singula quæris 

Nomina? difficile est, ut replicare queam : 
Tantos justorum populos furor impius hausit, 5 

Quutn coleret patrios Troîa 3 Roma Deos. 
Plurima litterulis signata sepulchra loquuntur 

Martyris aut nomen, aut epigramma aliquod. 
Sunt et muta tamen, tacitas claudentia turbas, 

Marmora, quæ solum significant numerum. io 
Quanta virum jaceant congestis corpora acervis 

licet, quorum nomina nulla legas? 
Sexaginta illic, defjssas mole sub una s , 

Relliquias memini me didicisse hominum : 
Quorum solus habet comperta 6 vocabula Christus, i 5 

Ut pote quos propriæ junxit amicitiæ. 
Hæc dum lustra oculis, et sicubi fortè latentes 

Rerum apices veterum per monumenta sequor : 
Invenio Hippolytum, qui quondam schisma Novati 7 

1 S a i n t H i p p o l y t e , s i m p l e p r ê -
t r e s u i v a n t les u n s , é v è q u e d ' O s -
t i e s u i v a n t d ' a u t r e s , r e n o n ç a à 
l ' h é r é s i e de No- a t p o u r e m b r a s -
s e r la foi c a t h o l i q u e . Il f u t m a r -
t y r i s é l ' a n 2.V2 d e J é s u s - C h r i s t 
s o u s l ' e m p e r e u r D è c e , e t ses r e s -
tes . r e cue i lHs a v e c so in p a r les 
t i dè l e s , t é m o i n s d e son m a r t y r e , 
f u r e n t e n s e v e l i s s u r l a voie d e 
T i b u r , d a n s la c r y p t e V é r a n i e 
d o n t P r u d e n c e f a i t la d e s c r i p t i o n 
v e r s i s f in d e c e t t e h y m n e . 

* « R o m u l â u r b e , » l a v i l l e d e 
R o m u l u s , R o m e . — D a n s le m o r -
c e a u q d e n o u s a v o n s e x t r a i t d e 
l ' h y m n e d e s a i n t L a u r e n t , n o u s 
a v o n s v u q u e P r u d e n c e e x p r i m a i s 
a v e c la foi l a p l u s v i v e l e d é s i r 
d ' a l l e r à R o m e v i s i t e r l e s t o m -
b e a u x d e s m a r t y r s . Il p a r t i t e n f i n 
p o u r la v i l le é t e r n e l l e Le t o m -
b e a u d e s a i n t H i p p o l y t e , d o n t 

l ' a f f r e u x s u p p l i c e é t a i t p e i n t s u r 
u n e m u r a i l l e , f u t u n de c e u x q u i 
a t t i r è r e n t le p l u s p a r t i c u l i è r e -
m e n t l ' a t t e n t i o n d u p o è t e . De r e -
t o u r e n l . s p a g n e , il c o m p o s a u n e 
h y m n e en l ' h o n n e u r d e ce s a i n t 
m a r t y r e t 1 a d r e s s a à l ' é v è q u e 
V a l é r i e n a v e c l e q u e l i l s ' é t a i t 
é t r o i t e m e n t u n i . 

« l ' r o ï a . » Les R o m a i n s p r é -
t e n d a i e n t d e s c e n d r e d e s T r o y e n s 
p a r E n ê e . 

4 « E p i g r a m m a , » i n s c r i p t i o n . 
3 « Mole s u b u n â , » d a n s l e 

m ê m e s é p u l c r e . 
6 « H a b e t c o m p e r t a , -J e t c . 

P e n s é e t o u c h a n t e e t c h r é t i e n n e , 
i n s p i r é e a u poè te p a r s a i n t P a u l . 
E p i l r e II à T i m o t h e e , c h . n , v . 19 : 
« C o g n o v i t D o m i n u s q u i s u n t 
e j u s . » 

7 >< S c h i s m a , » h é r é s i e . — 
« N o v a t i . » L ' h é r é t i q u e N o v a t 
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Presbyteri attigerat,nostra sequenda negans, 20 
Usque ad martyrii provectus! insigne, tulisse 

Lucida sanguinei præmia supplicii. 
Nec rnirere senem, perversi dogmatis ol im, 

Munere ditatum ' catholicæ fidei. 
Quum jam vesano victor raperetur ab hoste, 25 

Exultante anima carnis ad exitium, 
Plebis amore suæ multis comitantibus ibat; 

Consultus quænam secta foret melior. 
Respondit : « Fugite, 6 miseri, exsecranda Novati 

Schismata, catholicis reddite vos populis. 30 
Una fides vigeat,, prisco quæ condita templo est : 

Quam Paulus retinet, quamque cathedra Petri. 
Quæ docui, docuisse piget; venerabile martyr 

Cerno, quod a cultu rebar abesse Dei 2 . » 
His 3 ubi detorsit lævo tramite plebem, 35 

Monstravitque sequi, qui via dextra vocat, 
Seque ducem recti, spretis anfractibus, idem 

Præbuit, erroris qui prius auctor erat : 
Sistitur insano rectori. Christicolas tunc 

Ostia vexanti per Tiberina * viros. 40 
Illo namque die Romà secesserat*, ipsos 

Peste suburbanos ut quateret populos. 
Non contentus humum, celsæ intra mœnia Romæ, 

Tingere justorum cædibus assiduis : 
Janiculum quum jammadidum, fora, rostra, Suburram c 

Cerneret eluvie sanguinis affluere, 
Protulerat rabiem Tyrrheni ad littoris 7 oram. 

Quæque loca æquoreus proxima portus 8 habet. 

p r é t e n d a i t q u e l ' E g l i s e n e d e v a i t 
p l u s a d m e t t r e d a n s s o n se in les 
c h r é t i e n s q u i a v a i e n t s a c r i f i é 
a u x ido le s p a r f a ib l e s se d a n s l e 
c o u r s d ' u n e v i o l e n t e p e r s é c u t i o n , 
l o r s m ê m e q u ' i l s é p r o u v a i e n t le 
r e p e n t i r le p l u s s i n c è r e e t l e p l u s 
v i f . 

1 « S e n e m . » H i p p o l y t e . — 
« D i t a t u m . » S o u s - e n t » e s s e . » 

* C o n s t r u i s e z : « M a r t y r c e r n o 
v e n e r a b i l e ( s o u s - e n t e n d u « e s s e ») 
q u o d r e b i r abes se , ' i c u l t u Dei . » 

1 « H i s . » S o u s - e n t e n d u « v e r 
b i s . » 

4 « Os t i a T i b e r i n a , » Ost ie à 
l ' e m b o u c h u r e d u T i b r e . • 

s « S e c e s s e r a t . » S u j e t « r e c -
t o r . » — « P e s t e , » p e r s é c u t i o n . 

6 « S u b u r r a m . » N o m de l ' u n 
d e s q u a r t i e r s de R o m e . 

7 « T y r r h e n i l i t t o r i s , » le r i -
v a g e d e l a m e r T y r r h é n i e n n e . 
L a m e r T y r r h é n i e n n e ou d e T o s -
c a n e es t s i t u é e e n t r e les î l es d e 
Corse et d e S a r d a i g n e à l ' o u e s t , 
e t l ' I ta l ie à l ' e s t . 

° « Æ q u o r e u s p o r t u s , » l e p o r t 
m a r i t i m e d e s R o m a i n s , a u j o u r -
d ' h u i P o r t o , s i t u é à l ' e m b o u c h u r e 
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Inter carnifices et constipata sedebat 
Officia exstructo celsior in solio. 50 

Discipulos fidei, detestandiqne rebelles 
Idolii, ardebat dedere perfidiæ 2. 

Carcereo crinita situ stare agmina 3 contra 
Jusserat horrendis excrucianda modis. 

Inde catenarum tractus, hinc lorea flagra 65 
Stridere, virgarum concrepitare fragor ; 

Ungula fixa cavis costarum cratibus v altos 
Pandere secessus, et lacerare jecur. 

Ac jam lassatis judex tortoribus ibat 
In furias, cassâ cognitione 5 fremens. eo 

Nullus enim Christi ex famulis per tanta repertus 
Supplicia, auderet qui vitiare animam. 

Inde furens quæsitor 6 ait : a Jam, tortor, ab unco 
Desine : si vana est quæstio, morte agito. 

Huic abscide caput, crux istum tollat in auras, : i 
Viventisque oculos offerat alitibus. 

Hos rape præcipites, et vinctos conjice in ignem : 
Sit pyra, quæ multos devoret una reos. 

En tibi quos properas rimosæ imponere cymbæ, 
Pellere et in medii stagna profunda freti. 70 

Quos ubi susceptos rapidum malèsuta 1 per æquor 
Vexerit, et tumidis cæsa labârit aquis, 

Dissociata putrem laxent tabulata carinam, 
Conceptumque bibant undique naufragium. 

Squamea cœnoso præstabit ventre sepulchrum "5 
Bellua consumptis cruda cadaveribus. » 

Hæc persultanti, celsum subito ante tribunal 
Offertur senior nexibus implicite. 

Stipati circum juvenes clamore fremebant, 
Ipsum Christicolis esse caput populis : so 

Si foret exstinctum properè caput, omnia vulgi 

s e p t e n t r i o n a l e d u T i b r e , a u n o r d 
d 'Os t i e . 

1 « Constipata officia, » ses 
serviteurs rassemblés. 

2 « Perfidiæ, » l'idolâtrie, la 
religion des infidèles. 

1 « Crinita agmina, » troupes 
de chrétiens) aux longs cheveux. 

4 «Cratibus. »V. page 105, n. 7. 

e « Cognitione, » question, 
torture. 

G « Quæsitor, » le juge, le gou-
verneur . 

7 « Malè suta. » Sous-entendu 
« cymba. » — Sous Dioclétien 
aussi, une foule de chrétiens fu-
rent jetés dans des barques et 
noyés en pleine m e r . 
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Pectora Romanis spontè sacranda deis. 
Insolitum lethi poscunt genus et nova pœnas 

Inventa, exemplo quo trepident alii. 
Ille supinalâ residens cervice. « Quis, inquit, 85 

Dicitur? » — v Affirmant dicier 1 Hippolyti™. » 
— « Ergo sit Hippolytus 2 , quatiat turbetque jugales 

Intereatque feris d:laceratus equis. » 
Vix hæc ille, duo cogunt animalia freni 

Ignara insueto subdere colla jugo : 90 
Non stabulis, biandive manu palpata magistri, 

Imperiumque equitis ante subacta pati; 
Sed campestre vago nuper pecus e grege captum, 

Quod pavor indomita corde ferinus agit. 
Jamque reluctantes sociârant vincula bigas 3 , 95 

(Iraque discordi fœdere nexuerant. 
Temonis vice funis inest., qui terga duorum 

Dividit, et medius tangit utrumque latus : 
Deque jugo in longum se post vestigia 4 retro 

Protendens trahitur, transit et ima pedum. 100 
Hujus5 ad extremum, sequitur6 q u i pulvere summo 

Cornipedum refugas orbita 7 trita vias, 
Crura viri innectit laqueis , nodoque tenaci 

Astringit plantas, cumque rudente ligat. 
Postquam composito satis instruxère paratu J05 

Martyris ad pœnam verbera, vincla, feros 8 : 
I n s t i t u t subdis clamoribus atque flagellis, 

Iliaque infestis perfodiunt stimulis. 
Ultima vox audita senis venerabilis hæc est : 

« Hi rapiunt artus, tu, rape, Christe, animam. » fio 
Prorumpunt alacres 9 , cæco et terrore feruntur, 

' « D i c i e r . » A r c h a ï s m e p o u r 
• d i c i . » 

4 « H i p p o l y t u s . » Ce m o t a 
p o u r r a c i n e s m i r o ; , c h e v a l , e t 
XÙM, j e d é l i e , j e s é p a r e . H i p p o -
l y t e , fils de T h é s é e et. d ' A n t i o p e . 
f u t t r a î n é p a r ses p r o p r e s c h e v a u x 
à t r a v e r s les r o n c e s e t les r o c h e r s . 

5 « Bigas , » les d e u x c h e v a u x . 
* « Pos t v e s t i g i a , » d e r r i è r e 

l e u r s p i eds . 
I n o b a e q u e i i t e s p r o l u i t 

3 « H u j u s . » S . - e n t . « f u n i s . » 
6 « S e q u i t u r , » s u i t , c ' e s t - à -

d i r e m a r q u e , i n d i q u e . 
7 o O r b i t a , » e m p r e i n t e c i r c u -

l a i r e t r a c é e p a r les p i e d s d e s 
c h e v a u x . 

8 « F e r o s , » les c h e v a u x s a u -
v a g e s . 

9 « P r o r u m p u n t a l a c r e s . » e t c . 
S é n è q u e , Hippolyte, a c t e i v , 
scèue 1 : 
f r e t i il e q u i 
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Quà sonus atque tremor, qui furor exagi tans 
Incendit feritas, rapit impetus, et fragor urget. 

Nec cursus volucer mobile sentit onus. 
Per silvas, per saxa ruunt : non ripa relardat 115 

Fluminis, aut torrens oppositus cohibet. 
Prosternunt sepes, et cuncta obstacula rumpunt; 

Prona, fragosa petunt, ardua transiliant. 
Scissa minutatim labefacto corpore frusta 

Carpit spinigeris stirpibus hirtus ager. i •>;) 
Pars summis pendet scopulis, pars sentibus hæret : 

Parte rubent frondes, parte madescit humus. 
Exemplar sceleris paries habet i n i t i i s l , in quo 

Muiticolor fucus digerit omne nefas. 
Picla super tumulum species liquidis viget umbris*, i :->5 

Effigians tracti membra cruenta virt. 
Plorantes saxorum apices vidi, optime Papa, 

Purpureasque notas vepribus impositas. 
D icta manus virides imitando effingere dumos, 

Luserat 3 e minio russeolam saniem. i c o 
Cernere erat, ruptis compagibus, ordine nullo 

Membra per incertos sparsa jacere situs. 
Addiderat caros 1 , gressu lacrimisque sequentes, 

Devia quit fractum semita monstrat iter. 
Mœrore attoniti, atque oculis rimantibus 5 ibant : 135 

l u g e b a n t q u e sinus visceribus laceris. 
Ille caput niveum complectitur, ac reverendam 

Canitiem molli confovet in gremio. 
Hic humeros, truncasque manus, et brachia, et ulnas, 

Et genua, et crimini fragmina nuda legit 6 . 140 
Palliolis etiam bibulæ siccantur arenæ, 

Ne quis in infecta pulvere ros maneat. 
Si quis et in sudibus 7 recalenti aspergine sanguis 

R a p u é r e c u r r u m : j a m q u e d e e r r a n t e t * i a , 
Q u a c u m q u e pav ido* r a p i d u s e v e l l i f u r o r , 
l l à c i r e p e r g u n t , s e q u e p e r s c o p u l o s a g u n t . 

1 « S c e l e r i s , » d u c r i m e , c ' e s t - p e i n t u r e q u ' e l l e j o u e la n a t u r e , 
à - d i r e d u s u p p l i c e d u m a r t y r . - 4 « A d d i d e r a t . » S u j e t « doc ta 
« P a r i e s i l l i t u s , » u n e m u r a i l l e m a n u s . » — « C a r o s , » les a m i s 
p e i n t e . d u m a r t y r . 

1 « L i q u i d i s u m b r i s , » d e s s i n J « R i m a n t i b u s , » t r è s - a t t e n -
b i e n n e t . t i f s . 

* « L u s e r a t , » a v a i t i m i t é , r e - . 6 o L e g i t , » r e c u e i l l e , 
p r é s e n t é . On d i t d ' u n e b o n n e 7 « S u d i b u s , » é p i n e s . 
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Insidet, hnnc omnem spongia pressa rapit. 
Nec jam densa sacro quidquam de corpore silva 14 o 

Obtinet, autplenis fraudat ab exsequiis . 
Quumque recensitis constaret partibus ille 

Corporis integri, qui fuerat, numerus, 
Nec purgata aliquid deberent avia toto 

Ex homine, extersis frondibus et scopulis, i ; o 
Metando eligitur tumulo locus : Ostia linquunt, 

Roma placet, sanctos quæ teneat cineres. 
Haud procul extremo culta ad pomaria vallo 

Mersa latebrosis crypta 1 patet foveis. 
Hujus * in occultum gradibus via prona reflexis 15"> 

Ire per anfractus, luce latente, docet. 
Trimas namque fores summo tenus intrat hiatu, 

lllustratque dies limina vestibuli. 
Inde ubi progressu facili nigrescere visa est 

Nox obscura, loci per specus ambiguum, i co 
Occurrunt cæsis immissa foramina tectis, 

Quæ jaciunt claros antra super radios. 
Quamlibet ancipites texant hinc inde recessus 3 

Arcta sub umbrosis atria 4 porticibus, 
Attamen excisi subter cava viscera montis, t tâ 

Crebra terebrato fornice lux penetrat. 
Sic datur absentis per subterranea solis 

Cernere fulgorem, luminibusque frui. 
Talibus Hippolyti corpus mandatur opertis, 

Propter 6 ubi apposita est ara dicata Deo. 170 
Illa sacramenti donatiix mensa, eademque 

Cusios fida sui martyris apposita, 
Servat ad æterni spem judicis ossa sepulchro, 

Pascit item sanctis l ibr i co las 6 dapibus. 
Mira loci pietas, et prompta precantibus ara i"5 

Spes hominum placida prosperitate juvat. 

' « C r y p t a . » L e s c r y p t e s o u 
c a t a c o m b e s s o n t d e s s o u t e r r a i n s 
d a n s l e sque l s les p r e m i e r s c h r é -
t i e n s se r é f u g i a i e n t a u m i l i e u d e s 
p e r s é c u t i o n s p o u r c é l é b r e r l e s 
d i v i n s m y s t è r e s e t en . e v e l i r l e u r s 
m o r t s . 

a « H u j u s . » S o u s - e n t e n d u 
« c r y p t a ; . » 

3 « Q u a m l i b è t , » q u o i q u e . — 
« A n c i p i t e s r e c e s s u s , » d e s e n f o n -
c e m e n t s q u i s o n t p lacés à d r o i t e 
e t à g a u c h e . 

4 « A r c t a atria, » l es galeries 
é t ro i t e s . 

B « P r o p t e r , » t o u t p r è s . 
G « T i b r i c o l a s , » les riverains 

d u T i b r e les R o m a i n s . 
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Hic corruptelis animique et corporis æger 
Oravi quoties stratus, opem merui. 

Qnòd lætor reditu, quod te, venerande sacerdos, 
Complecti licitum est, scribo quod hæc eadem, tso 

Hippolyto scio me debere : Deus cui Christus 
Posse dedit, quod quis postulet, annuere. 

Ipsa, illas animæ exuvias quæ continet intus, 
Ædicula argento fulgurat ex solido. 

Præfixit tabulas dives manus æquore lævi 1 185 
Candentes, recavum quale nitet speculum. 

Nec Partis contenta aditus obducere saxis 2 , 
Addidit ornando clara talenta operi. 

Jl.inè salutatum concurritur, omnis adorat 
Pubes ; eunt, redeunt solis adusque obitum. i DII 

Conglobat in cuneum Latios simul ac peregrinos 
Permixtim populos relligionis amor. 

Oscula perspicuo figunt impressa metallo : 
Balsama diffundunt, fletibus ora rigant. 

Jam quuin se renovat decursis mensibus annus, i iis 
Natalemque diem 3 passio festa refert, 

Quanta putas studiis certantibus agmina cogi, 
Quæve celebrando vota coire Deo? 

Urbs augusta suos vomit effunditque Quirites, 
Una et patricios ambitione 4 pari. 200 

Confundit plebeia phalanx umbonibus æqui s 5 

Discrimen procerum, præcipitante fide. 
Nec minus Albani? acies se candida portis 6 

Explicat, et longis ducitur ordinibus. 
Exsultant fremitus variarum hinc inde viarum ; 205 

' « Æ q u o r e l e v i , » s u r f a c e p o -
l ie . 

* « P a r i i s s ax i s , » m a r b r e d e 
P a r o s . — L ' i l e d e P a l o s , p a t r i e 
dii p o è t e s a t y r i q u e A r c l i i l o q u e , 
é t a i t c é l è b r e c h e z les a n c i e n s p a r 
ses b e a u x m a r b r e s b l a n c s . E l l e 
f a i sa i t p u n i e d e s C y c l a d e s , 
g r o u p e d ' i l e s s i t u é e s d a n s l a p a r -
t ie m é r i d i o n a l e d e l a m e r E g é e . 

5 « N a t a l e m d i e m . » L a fin d e 
ce t t e v ie es t p o u r les m a r t y r s l e 
c o m m e n c e m e n t de. l ' é t e r n i t é , e t 
le j o u r d e l e u r m o r t es t l e j o u r 

d e l e u r n a i s s a n c e à l a v i e é t e r -
n e l l e . 

4 « A m b i t i o n e , » zè le , a r d e u r . 
s « U m b o n i b u s æ q u i s . » L e s 

p a t r i c i e n s e t les p l é b é i e n s p o r -
t a i e n t d e s b o u c l i e r s d e c u i r d e 
f o r m e s d i f f é r e n t e s p o u r q u e les 
d e u x c lasses d e la soc i é t é R o -
m a i n e se d i s t i n g u a s s e n t l ' u n e de 
l ' a u t r e . 

8 « A l b a n i s p o r t i s , » les p o r t e s 
d ' A l b e . A lbe é t a i t u n e v i l i e d u 
L a t i u m , s i t u é e a u s u d d e R o m e , 
s u r l a v o i e A p p i e n n e . 
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Indigena et Picens 1 plebs et Etrnsca * venit. 
Concurrit Samnitis 8 atrox, habitator et altæ 

Campanus 4 Capuæ, jamque Nolanus adest. 
Quisque suâ lætus cum conjuge, da l c ibuse t cum 

Pignoribus, rapidum carpere gestit iter. 210 
Vix capiunt 5 patuli populorum gaudia campi, 

Hæret et in magnis densa cohors spatiis. 
Angustum tantis illud specus esse c a t e n i s 

Haud dubium est, ampla fauce licet pateat. 
Stat 6 sed juxta aliud quod tanta frequentia templum v i i 

Tunc adeat, cultu nobile regi fleo, 
Parietibus 7 celsum sublimibus, atque superbi 

Majestate potens muneribusque opulens. 
Ordo columnarum geminus laquearia tecti 

Sustinet, auratis suppositus trabibus : 220 
Adduntur graciles tecto breviore recessus 8 , 

Qui laterum seriem 9 jugiter exsinuent. 
At medios aperit tractus via latior 10 alti 

Culminis, exsurgens editiore apice. 
Fronte sub adversa, gradibus sublime tribunal 220 

Tollitur, antistes prædicat unde Deum. 

1 « P i c e n s . » I ,e P i c e n u m , a u -
j o u r d ' h u i M a r c h e d ' A n c ô n e , é t a i t 
s i t u é s u r le r i v a g e d e la m e r 
Ad n a t i q u e , e t b o r n é p a r l ' O m b r i e 
e t le S a m n i u m . 

1 « E t r u s c a . » L ' E t r u r i e , a u -
j o u r d ' h u i la T o s c a n e , é t a i t a u 
n o r d d u L a t i u m , l e l o n g de l a 
m e r T y r r h é n i e n n e . 

3 « S a m n i t i s . » Le S a m n i u m 
é t a i t u n e c o n t r é e d e l ' I t a l i e à l ' e s t 
d u L a t i u m . 

4 « C a m p a n u s . » L a C a m p a -
n i a , a u s u d d u L a t i u m , s ' é t e n d a i t 

l e l o n g de la m e r T y r r h é n i e n n e . 
C a p o u e e t No ie é t a i e n t d e u x d e 
ses p r i n c i p a l e s v i l l e s . 

3 « V i x c a p i u n t , » e t c . On v o i t 
ici q u e l l e a f t l u e n c e d e p è l e r i n s 
a t t i r a i e n t les t o m b e a u x d e s m a r -
t y r s d a n s ces t e m p s d e p i é t é e t 
d e f o i . 

6 « S t a t . » S u j e t « t e m -
p l u m . » . „ „ 

7 « P a r i e t i b u s . » L ' t e s t c o n -
s o n n e , e n s o r t e q u e c e m o t f o r m e 
u n d a c t y l e s u i v i d ' u n e l o n g u e . 
V i r g i l e , Géorgiques, 1 .1 , v . 481 : 

P r o l u i t i n s a n o c o n t o r q u e n s TOr t i r e s i lvas 
F l u v i o r u m r e x E r i d a n u s . 

" « G r a c i l e s r e c e s s u s , » d e s p e -
t i t e s c h a p e l l e s . —• « T e c t o b r e -
v i o r e , » d o n t l a v o û t e e s t p l u s 
b a s s e . 

8 « Q u i ( p o u r « u t i i r e c e s -
sus) l a t e r u m s e r i e m , » e t c . , e n 
s o r t e q u e ces c h a p e l l e s s ' e n f o n -

c e n t s u c c e s s i v e m e n t d a n s t o u t e 
l a l o n g u e u r d e s cô t é s , c ' e s t - à - d i r e 
s o n t p r a t i q u é e s d a n s les c ô t é s d e s 
n e f s l a t é r a l e s . 

1 0 « V ia l a t i o r , » u n c h e m i n 
p l u s l a r g e , c ' e s t - à - d i r e l a n e f 
p r i n c i p a l e . 
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Plena laborantes æ g r e domus accipit u n d a s 
Arctaque confertis æstuat in foribus, 

Maternum pandens gremium quo condat alumnos 
Ac foveat fœtos 2 accumulate sinus. n o 

Si bene commemini , colit hunc pulcherrima Roma 
Idibus augusti m e n s i s 3 , ut ipsa vocat 

Prisco more diem, quem te quoque, sancte magister, 
Annua festa inter dinumerare velim. 

Crede, salutiferos feret hic venerantibus ortus, 235 
Lucis honoralæ ' præmia restituens : 

Inter solemnes Cypriani5 vel Che l idonî 6 

Enlal iæque dies , curra t et iste t ibi . 
Sic te pro populo, cu jus tibi credita vita est , 

Orantem Christus audiat omnipotens ! 240 
Sic tibi de pleno lupus excludatur ovili, 

Agna nec ulla tuum capta gregem minuat! 
Sic me gramineo remanentem denique campo 

Sedulus ægrotam pastor ovem referas! 
Sic, quum lacteolis caulas compleveris agnis, 24 5 

Raptus et ipse sacro sis comes Hippolyto! 

1 « U n d a s , » l e s flots (de p e u -
p le ) . 

' « F o v e a t f œ t o s , » e t c . , p r o -
t è g e les f idè l e s e n t a s s é s d a n s s o n 
s e i n . 

3 « I d i b u s a u g u s t i m e n s i s , » 
a u x i d e s d u m o i s d ' a o û t , c ' e s t - à -
d i r e le t r e i z e a o û t . 

4 a Luc i s h o n o r â t ® , » e t c . , 
d o n n a n t d e s r é c o m p e n s e s à c e u x 
qui a u r o n t h o n o r é le j o u r d e s o n 
m a r t y r e . 

8 « C y p r i a n i . » S a i n t C y p r i e n 
d e C a r t h a g e , i l l u s t r e P è r e d e l ' E -
g l i s e , e u t la t è t e i r a n c h é e l ' a n 
2 5 8 de J é s u s - C h r i s t p e n d a n t l a 
p e r s é c u t i o n d e V a l é r i e n . P r u -
d e n c e a c o m p o s é u n e h y m n e e n 
son h o n n e u r . 

8 « C h e l i d o n î , » s a i n t C h é l i -
d o i n e , m a r ; y r e s p a g n o l d o n t 
P r u d e n c e a r a c o n t é le c o m b a t 
d a n s u n e d e s h y m n e s d u P é r i s t é -
p h a n ô n . 
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EXTRAITS DE L'APOTHÉOSE' 

XIV. Contra Judæos Christi in carnem adventum 
non concedentes. 

Blasphemas Dominum, gens ingratissima, Christum. 
Pascha tuum, dic, dic cujus de sanguine festum 
Tam solenne tibi est? quis tandem cæditur agnus 
Anniculus2? sacer ille tibi redeuntibus annis : 
Sed sacer in pecude3. Stultum est sic credere sacrum, :> 
Sanguine balantis summos contingere postes, 
Lascivire choris4, similaginis azvmon esse, 
Quum fermentari5 turgescant crimine mores. 
Non sapis, imprudens, nostrum te effingere Pascha', 
Lpgis et antiquæ productis pingere sulcis io 
Omne sacramentum, retinet quod passio vera : 
Passio quæ nostram defendit sanguine frontem, 
Corporeamque domum signata 6 collinit ore ? 
Hanc

 7
 fugit exclusis Ægyptia plaga flagellis; 

Hæc 8 regis Pharii' regnum ferale resolvit ; is 
Deque potestatis mundanæ grandine densa 

1 L'Apothéose est un poème 
dans lequel Prudence réfute les 
différentes hérésies qui s 'atta-
quaient à la divinité de J .-C. 

2 « Agnus anniculus. » Voyez 
I 'Exodi', ch . xii, v. 5. 

5 « Sacer in pecude. » Depuis 
l 'avènement de Jésus-Christ, l'a-
gneau pascal des Juifs ne préfi-
gure plus le véritable Agneau, 
c'est à-dire le Messie rédempteur 
des hommes . Ce n'est plus qu 'un 
agneau ordinaire dont le sacrifice 
ne signifie rien, quelque sacrée 
que soit encore cette cérémonie 
aux yeux des Juifs . 

4 « Lascivire choris, » de for-
mer des chœurs de danse. — 
« Esse, » manger . 

" « Fermentat i . » Par opposi-
tion à « azymon. » On dit t iguré-
m e n t e n français et dans un sens 
analogue : le levain du péché, le 
levain de la haine. 

6 « Signato, » marqué du s i . 
gne de la croix. — « Collinit. » 
Allusion au signe q u e , d'après 
l 'ordre du Seigneur, les Juifs fi-
rent avec le sang de l 'agneau 
sur le seuil de leurs maisons, 
pour échapper à la dernière plaie 
de l 'Egypte. 

7 « Hanc . » Sous-entendu 
« domum. » 

8 « Hæc. » Sous-entendu 
« passio. » 

3 « Regis Pharii , » le roi d'E-
gypte. 
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Eripit Abraham cum stirpe et gente fideli. 
Abrahæ genus est verum, cui sanguis in ore 
Creditur \ inscriptusque rubet; cui visus in orbe S 
Haud dubitante fide Deus est, Deus ex Patre verus. 20 
Ille Deum vidit 3 , visum mox credidit : at tu 
Posteritas carnis, carnaliter omnia cernens, 
Carnis opus sub lege geris, quam spiritus implet 
Interior • nec enim lex cœlo caritea fluxit, 
Quam tu carne colis; sed Christo fœta, meamque 25 
Spem paritura utero. Quam spem? nisi numinis almum 
Lumen, et adventum Domini quem viderat Abræ 
Prima fides, nostrisque pater 4 promiserat olim 
Perspiciendum oculis, et legis voce probandum. 
Nec solum legis : nam quæ jam littera Christum 30 
Non habet, aut quæ non scriptorum armaria, Christi 
Laude referta, novis celebrant miracula libris? 
Hebræus parigit stylus, Attica copia pangit, 
Pangit et Ausonia} facundia tertia linguæ. 
Pilatus jubet ignorans : Tu, scriba, tripictis 
Digere 5 versiculis, quæ sit suffixa potestas. 35 

Fronte crucis titulus sit triplex, triplice lingua. 
Agnoscat Judæa legens, et Græcia nôrit, 
Et venerata Deum percenseat aurea Iloma. 
Quidquid in ære cavo reboans tuba curva remugit, 
Quidquid ab arcano vomit ingens spiritus baustu, 40 
Quidquid casta chelys 6 , quidquid testudo resultat, 
Organa 7 disparibus calamis quod consona miscent. 

1 « Cui s a n g u i s i n o r e c r e d i -
t u r , » ce lu i d o n t le f r o n t e s t m a r -
q u é d u s a n g de l ' A g n e a u . 

* « V i s u s in o r b e , » ce lu i q u i 
a é t é vu d a n s le m o n d e , q u i s ' e s t 
m a n i f e s t é a u x h o m m e s . 

5 « I l l e D e u m v i d i t . » V o y e z 
la Genèse, ch. xv, v. 1 à (i, et 
s a i n t P a u l , E p i t r e a u x R o m a i n s , 
c h . 4 . 

* o P a t e r . » A b r a h a m . 
" « D i g e r e , » é c r i s . V o y e z s a i n t 

J e a n , E v . c h . x ix , v . 19 à 2 2 , 
8 « Cas t a c h e l y s . » C ' e s t a v e c 

cc t i n s t r u m e n t q u ' o n c h a n t a i t 
l e s l o u a n g e s d e s v i e r g e s . 

7 « O r g a n a , » e t c . Ce v e r s 
c o n t i e n t la d e s c r i p t i o n d ' u n i n -
s t r u m e n t s e m b l a b l e à n o s o r g u e s . 
C e p e n d a n t d e s c r i t i q u e s , q u i o n t 
f a i t d e s a v a n t s t r a v a u x s u r l ' o r i -
g i n e de l ' o r g u e , o n t p r é t e n d u 
q u e P r u d e n c e n ' a v a i t p o i n t p a r l é 
d e c e t i n s t r u m e n t , e t q u e l ' o n 11e 
v i t p a s d ' o r g u e e n O c c i d e n t a v a n t 
l ' a n n é e 75" . S a i n t A u g u s t i n d é -
c r i t é v i d e m m e n t l ' o r g u e à souf -
f l e t s d a n s s o n c o m m e n t a i r e s u r 
le P s a u m e LVII : « O r g a n u m d ic i -
t u r , q u o d g r a n d e es t . e t i n f l a t u r 
f o l l i bus . » O n l i t auss i d a n s Clau-
dum, De consulatu MaUii Theo-
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Æmula pastorum quod reddunt vocibus antra : 
Christum concelebrat, Christum sonat, omnia Christum, 4 
Muta etiam, fidibus sanctis animata, loquuntur. 

O nomen prædulce mihi! lux, et decus, et spe?, 
Præsidiumque meum ! requies ô certa laborum, 
Blandus in ore sapor, fragrans odor, irriguus fons, 
Castus amor, pulchra species, sincera voluptas! 53 

Si gens surda negat sibi tot præconia de te, 
Tam multas rerum voces, elementaque 1 tantæ 
Nuntia lætitiæ, stolidas intrare per aures : 
Audiat insanum baccharis energima monstri ', 
Quod rabidus clamat capta inter viscera dæmon, 55 
Et credat miseranda suis ' : torquetur Apollo 4 

Nomine percussus Christi, nec fulmina verbi 
Ferre potest; agitant miserum tot verbera linguæ 
Quot laudata Dei resonant miracula Christi. 

dari, la de sc r i p t i on d ' u n o r g u e h y d r a u l i q u e : 

Et q u i m a g n » l e t i d e t s u d e n s m u r m u r a t a c t u , 
I n n u m e r a s voce* s e p e l i s m o d u l a t u s a l i e n æ , 
I n t o n a t e r r a n t i d i g i t o , p e n i t u s q u e I n i b a l i 
V e c t e l a b o r a n t e s in c a r m i n a c o n c i t a t u n d a s . 

1 « E l e m e n t a , » s ignes , i n d i -
ces . 

1 « E n e r g i m a , » opé ra t i on d ia -
bo l i que .— « Mons t r i , » le d é m o n . 

"" « Suis , » ( s o u s - e n t . « m o n s -
t r i s ) , » ses d é m o n s . — L ' é t a t de 
possess ion p a r le d é i n o n a é t é 
l ' un des m o y e n s les p lu s déc is i f s 
e t les p l u s m a n i f e s t e s d o n t Dieu 
se soit s e rv i p o u r o p é r e r la m i r a -
c u l e u s e p r o p a g a t i o n de l ' E v a n -
g i l e . Ce p h é n o m è n e s 'es t p r o -
d u i t n o n - s e u l e m e n t d a n s le se in 
de la J u d é e , m a i s auss i e n f ace 
d u m o n d e pa ï en , de t e l l e s o r t e 
q u ' i l é t .it p u b l i q u e m e n t no-
to i r e e t a v é r é , d a n s les p r e m i e r s 
s iècles de l ' è r e c h r é t i e n n e . J a -
m a i s les pa ïens n ' o n t c o n t r e d i t 
s u r ce po in t le t é m o i g n a g e d e s 
P è r e s de 1 Egl i se e t des p r e m i e r s 
apo log i s t e s d u c h r i s t i a n i s m e . 
« Nolis c h a s s o n s les e sp r i t s t r o m -

p e u r s . e t ils a v o u e n t q u e c 'es t p a r 
la v e r t u de nos p r i e r e s q u ' i l s s o n t 
chassés des c o r p s . S a t u r n e , S é r à -
pis , J u p i t e r s ' e x c u s e n t en f u y a n t , 
e t c ' e s t , ô g e n t i l s , en vo t r e p r é -
sence q u ' i l s n o u s r e n d e n t t é m o i -
g n a g e . Si v o u s n e c royez pas ce 
q u e n o u s d i sons , pou vp.z-vous n e 
p a s c r o i r e ce q u ' i l s d i sen t e u x -
m è i n e s ? » C 'es t a insi que s ' exp r i -
m a i t , a u c o m m e n c e m e n t du ni» 
siècle, u n cé l èb re o r a t e u r r o m a i n , 
M i n u t i u s F é l i x , d a n s son dialo-
gua i n t i t u l é Octavius 

4 « T o r q u e t u r Apollo, » e t c . 
Lac t ance , Institutions divines, 
1. u , c h . xv : « Jus tos a u t e m , id 
est c u l t o r e s Dei m e t u u n t ( d æ m o -
nes) , c u j u s n o m i n e a d j u r a l i d e 
c o r p o r i b u s e x e u n t : q u o r u m v e r -
b i s , t a n q u a m f l ag r i s , v e r b e r a r i , 
n o n m o d o d æ m o n e s esse se c o n -
f i t e n t u r , sed e t i a m n o m i n a sua 
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Intonat antistes 1 Domini : Fuge, callide serpens, 6O 
Exue te membris, et spiras solve latentes : 
Mancipium Christi, fur corrtiptissime, vexas. 
Desine, Christus adest, humani corporis ultor : 
Non licet, ut spolium rapias, cui Christus inhæsit. 
Pulsus abi, ventose liquor! Christus jubet, ex i ! 05 
Das inter voces medias Cyllenius ardens 2 

Ejulat, et notos suspirat Juppiter ignes 3 . 

Ecce Gerassenos 4 legio irruit effera porcos, 
Et post multiplices busti sub rupe catenas, 
Pœnarum gemitus longis grunnitibus edit. 70 
Clamaret, sed ab ore hominis : Cognoscimus Iesu, 
Nate Deo, nate et sceptris et germine David, 
Oui sis, quid venias ; quâ nos virtute repellas 
Novimus ; adventùsque tui terrore jacemus. 

Hæc, Judæa, tuas vox non pervenit ad aures? 75 
Pervenit ; mentem sed non penetravit egenam 
Lucis, et a, primis foribus disclusa refugit. 
Audi i t 5 adventum Domini, quem solis lber i 6 

Vesper habet, roseus et quem novus excipit ortus. 
Laxavit Scythicas 7 verbo penetrante pruinas 80 
Vox Evangelica ; Hyrcanas 8 quoque fervida brumas 
Solvit, ut exutus glacie jam molitor amnis 

e d u n t , i l l a q u æ i n t e m p l i s a d o -
r a n t u r . » 

1 « I n t o n a t a n t i s t e s , » e t c . L e 
c a r d i n a l B a r o n i i , d a n s ses An-
nales, t r a i t e e n dé ta i l l a q u e s t i o n 
d e l ' é t a t d e pos se s s ion , e t c i te e n 
p r e m i è r e l i g n e ces v e r s d e P r u -
d e n s ' , d o n t l ' i m p o r t a n c e e s t e x -
t r ê m e , p a r c e q u ' i l s r e n f e r m e n t 
u n e f o r m u l e d ' e x o r c i s m e . 

2 « C y l l e n i u s , » M e r c u r e , a i n s i 
n o m m é , p a r c e q u ' i l n i q u i t , s u i -
v a n t la f a b l e , s u r le m o n t C y l -
l è n e , e n A r c a d i e , — « A r d e n s . 
L a c t a n c e , Institutions divines , 
l i v . v, c h . 32 : « N o m i n e Dei f u -
g a n t u r ( . d æ m o n e s ) . Q u o a u d i t o , 
t r e m u n t , e i c l a m a n t , e t uri se 
v c r b e r a r i q u e t e s t a n t u r . » 

5 « I g n e s , » l e s f e u x d e l ' e n f e r . 
4 o Ecce G e r a s s e n o s , » e t c . 

V o y e z s a i n t M a t t h i e u , c h . v i n , 
v . 2 8 ; s a i n t M a r c , c h . v ; s a i n t 
L u c , c h . v i l i , v . 2 " . 

8 « A u d i i t . » S o u s - e n t e n d u 
o i l l e . » 

6 a I b e r i . » L ' E s p a g n e e t l e 
P o r t u g a l se n o m m a i e n t I b é r i e , 
d a n s l ' a n t i q u i t é , à c a u s e d u l i e u -
vu I b e r u s , a u j o u r d ' h u i l ' K b r e . 

7 « S c y t h i c a s . » f )n c o m p r e -
n a i t a n c i e n n e m e n t sous le n o m 
d e S c y t h i e tous l e s p a y s d u n o r d 
d e l 'Asie . 

8 « H y r c a n a s . » L ' I I y r c a n i e 
é t a i t u n e c o n t r é e d e l 'As ie , s i t u é e 
s u r les c ô t e s du l a m e r Cas-
pie* 11e. 
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Caucaseâ de caute fluat Rhodopeius Hebrus 
Mansuevêre Getæ, feritasque cruenta Geloni 
Lacte mero sitiens exsanguia 2 pocula miscet, 85 
Libatura sacros Christi de sanguine potus. 
Novit et Atlantis pridem plaga perfida Mauri, 
Dedere 3 crinitos ad Christi altaria reges. 

Ex quo mortalem præstrinxit Spir i tus 4 alvum, 
Spiritus ille Dei, Deus, et se corpore matris 90 
Induit atque hominem de virginitate creavit; 
Delphica damnatis tacuerunt3 sortibus antra, 
Non tripodas cort ina 6 tegit, non spumat anhelus 
Fata sibyllinis fanaticus edita libris. 
Perdidit insanos mendax Dodona vapores, 95 
Mortua jam mulæ lugent oracula Cumæ, 
Nec responsa refert Libycis in sortibus Animo», 
Ipsa suis Christum Capitolia Romula mœrent 
Principibus lucere Deum, destructaque templa 
Imperio cecidisse ducum : jam purpura supplex 100 
Sternitur Æneadæ rectoris7 ad atria Christi, 
Vexillumque crucis summus dominator adorat. 

Principibus tamen e cunctis non defuit unus 4 , 

• « H e b r u s , » l ' I î è b r e , s u r -
n o m m é ici « R h o d o p e i u s , » p a r c e 
q u ' i l a r r o s e l a T h r a c e , où se 
t r o u v e le m o n t R h o d o p e . 

2 Les G é l o n s b u v a i e n t le s a n g d e 
l e u r s c h e v a u x m ê l é d a n s d u l a i t . 

5 « l ' e r f i d a , « i n f i d è l e . — 
« D e d e r e . » Cet i n f i n i t i f e s t s u -
b o r d o n n é à « n o v i t . » a p p r e n d à . 

4 « M o r t a l e m p r æ s t r i n x i t a l -
v u m , » e s t e n t r é d a n s l e s e i n 
d ' u n e m o r t e l l e . 

8 « T a c u e r u n t . » L e s i l e n c e 
d e s o r a c l e s e s t u n d e s f a i t s les 
p l u s r e m a r q u a b l e s d e s p r e m i e r s 
t e m p s d u C h r i s t i a n i s m e . Il f r a p p a 
les p a ï e n s e u x - m ê m e s . P l u t a r q u e 
t i t u n t r a i t é s p é c i a l p o u r e n r e -
c h e r c h e r les c a u s e ; ; m a i s , a v e u -
g l é p a r l e p a g a n i s m e , il n e p u t 
les d é c o u v r i r . A u g u s t e e n v o y a , 
d i t - o n , c o n s u l t e r l ' o r a c l e d e D e l -
p h e s e t r e ç u t c e t t e r é p o n s e : 

M e p u e r H e b r æ u s d ivos , d e u s i p s e . p u b e r n a n s , 
C e d e r e Sede j u b e t , t r i s t e m q u e s u b i r e s u b O r c u m t 
A r i i e r g o d e h i n c t a c i t u s d i s c e d i t e n o s t r i s . 

8 « C o r t i n a , » e s p è c e d e t a p i s 
q u i c o u v r a i t le t r é p i e d s u r l e q u e l 
l a P y t h i e se p l a ç a i t p o u r r e n d r e 
s e s o r a c l e s . 

7 « Æ n e a d æ r e c t o r i s , » l ' e m -

* 
p e r e u r r o m a i n . O n s a i t q u e les 
R o m a i n s se v a n t a i e n t d e d e s c e n -
d r e d ' E n é e . 

8 •< U n u s . » L ' e m p e r e u r Ju l i en 
l ' A p o s t a t . 
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Me puero, ut memini, ductor fortissimus armis, 
Conditor legum, celeberrimus ore manuque, 
Consultor patriæ, sed non consultor habendæ 105 
Religionis, amans tercentum millia divum. 
Perfidus ille Deo, quamvis non perfidus Urbi, 
Augustum caput ante pedes curvare Minerva* 
Fictilis, et soleas Junonis lambere, plantis 
Herculis advolvi, genua incerare Dianæ i io 
Quin et Apollineo frontem submittere gypso, 
Aut Pollucis equum suffire ardentibus extis. 

Fortè litans Hecaten1 placabat sanguine mulio, 
Pontificum festis ferienda securibus illic 
Agmina vaccarum steterant, villasque revincta 115 
Fronte coronatas umbrabat torta cupressus. 
Jamque insertato reserabat viscera cultro 
Velatus de more senex, manibusque cruentis 
Tractabat trépidas lethali frigore libras, 
Postremosque animæ pulsus in corde tepenli 120 
Callidus interpres numeris et fine notabat. 
Tum subito exclamat media inter sacra sacerdos 
Pallidus : « En quid ago? majus, Rex optime, majus 
Nescio quod numen nostris intervenit aris, 
Quam sufferre queant5 spumantia cymbia lacte, 125 
Cæsarum sanguis pecudum, verbena, coronæ. 
Accitas video longé di>pergier umbras : 
Territa Persephor.e vertit vestigia retrò 
Exstinctis facibus, trado fugitiva flagello. 
Nil agit arcanum murmur, nil Thessal prosunt 130 
Carmina 4 ; turbatos revocat nulla hostia manes. 
Nonne vides ut thuribulis fulgentibus ignis 
Marceat? ut canis pigrescat pruna favillis? 
Ecce Pa la t inus pateram retinere minister5 

' « G e n u a i n c e r a r e D i a n æ , » 
s u s p e n d r e d e s t a b l e t t e s d e c i r e 
aux g e n o u x de D i a n e . Les p a ï e n s 
é c r i v a i e n t l e u r s voeux s u r d e s t a -
b le t t e s q u ' i l s a l l a i e n t d é p o s e r 
d a n s les t e m p l e s . 

2 « H e c a t e n , » P r o s e r p i n e . 
5 « M a j u s n u m e n q u a m s u f -

f e r r e q u e a n t , » e t c , u n d i e u t r o p 
g r a n d p o u r q u e les c o u p e s écu 
n i a n i e s d e l a i t p u i s s e n t l u i s u t f i r c 

4 « T h e s s a l a c a r m i n a . » L e s 
T h e s s a l i e n s p a s s a i e n t d a n s l ' a n t i -
q u i t é p o u r d e s m a g i c i e n s h a b i l e s . 

8 « P a l a t i n u s m i n i s t e r , » d o -
m e s t i q u e d u p a l a i s i m p é r i a l . 

8 
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Non valet, e l i s i 4 destinarit balsama dextri. 135 
Flamen et ipse suas miratur vertice laurus 2 

Cedere, et incertum frustratur victima ferrum. 
Nescio quis certè subrepsit Christicolarum 
Illic juvenum : tremit hoc hominum genus iufula, ei omne 
Pulvinar divum : lotus procul absit et unctus i io 
Pulchra reformatis redeat Proserpina sacris. » 

Dixit, et exsanguis collabitur : ac velut ipsum 
Cerneret exserto minitantem fulmine Christum, 
Ipse quoque exanimis posito diademate 4 princeps 
Pallet, et astantes circumspicit, ecquis alumnus 145 
Chrismatis 5 inscripto signaret tempora signo, 
Qui Zoroastræos turbaret fronte susurros 
Armiger e cuneo puerorum flavicomantùm 7 , 
Purpurei custos lateris, deprenditur unus. 
Nec negat ; et gemino geminata hastilia ferro 150 
Projicit, ac signum Christi se ferre fatetur. 
Prosiliit pavidus dejecto antistite princeps. 
Marmoreum fugiens nullo comitante sacellum, 
Dum tremefaeta cohors, dominique 8 oblita, supinas 
Erigit ad cœlum facies, atque invocat Jesum. 155 

Jamne piget facti? jam pœnitet? En tibi Christum, 

1 « E l i s i , » é b r a n l é e , t r e m -
b l a n t e . 

a « S u a s l a u r u s . » Accusa t i f 
p l u r i e l d e la q u a t r i è m e d é c l i n a i -
s o n . « L a u r u s » e s t d u f é m i n i n . 
— « V e r t i c e , » t è t e . 

" « I o t u s e t u n c t u s . » N o m 
q u e les p a ï e n s d o n n a i e n t a u x 
c l i r é t i e n s à c a u s e d u b a p t ê m e 
q u i se f l i sa i t o r d i n a i r e m e n t p a r 
i m m e r s i o n d m s les p r e m i e r s 
s i èc les d u C h r i s t i a n i s m e , e t q u i 
é t a i t a c c o m p a g n é d ' u n e o n c t i o n 
f a i t s a v e c l ' h u i l e s a i n t e . La f o r -
m u l e d ' a n a t h è m e , q u e n o u s 
v o y o n s ici , é t a i t f r é q u e m m e n t 
e m p l o y é e sous J u l i e n p a r les 
p r ê t r e s du p a g a n i s m e . I l s l ' e m -
p l o y a i e n t c o n t r e les f i d è l e s , d o n t 
l a p r é s e n c e d a n s l e s t e m p l e s 
t r o u b l a i t l e s s a c r i f i c e s , p a r c e 

q u ' i l s c h a s s a i e n t les d é m o n s e n 
f a i s a n t le s i g n e d e la c r o i x . 

4 « P o s i t o d i a d e m a t e . » L e s 
e m p e r e u r s p o r t a i e n t les i n s i g n e s 
d e l e u r p o u v o i r q u a n d i l s o f f r a i e n t 
d e s s a c r i f i c e s a u x d i e u x . 

3 « A l u m n u s c h r i s m a t i s , » d i s -
c ip l e d e J é s u s - C h r i s t . 

6 « Z o r o a s t r æ o s s u s u r r a s . » 
Z o r o a s t r e , ro i d e la B u c t r i a n e , 
p a s s a i t p o u r l ' i n v e n i e u r de la m a -
g i e . De là v i e n t q u e « Z o r o a s l n e i 
s u s u r r i » d é s i g n e tes e n c h a n t e -
m e n t s m a g i q u e s q u i se [ > o n o u -
ç a i e n t à voix basse . 

7 « P u e r o r u m . » Les e s c l a v e s 
a t t a c h é s à la p e r s o n n e d e l ' e m -
p e r e u r é t a i e n t G e r m a i n s e t la 
p l u p a r t a v a i e n t l e s c h e v e u x 
b l o n d s . 

8 « D o m i n i , » l ' e m p e r e u r . 



P R U D E N C E . 
It!) 

Infelix Judæa, Deum ; qui sabbata solvens 
Terrea, mortales æterna in sabbala sumpsi!. 
Gentibus emicuit, præfulsit regibus, orbem 
Possidet, imperii dominam sibi cedere Romam PIO 
Compulit, et simulacra Deum Tarpeîa subegit. 
Disce tuis miseranda malis, quo vindice tandem 
Vana superstitio, lex et carnaliter acta 
flectatur ; cujus virtus te proterat ultrix. 
Destnictone jacent Salomonia saxa metallo, I tui 
Ædificata manu? jacet illud nobile templum8 
Cur jacet? artificis quia dextra solubilis illud 
Cemento struxit resolubile. Jure solutum est , 
Et jacet, in nihilum quoniam redit omne politum , 
Quod fieri recipit recipit quandoque perire. 170 

Si nostrum contra quod sit vis discere templum; : 
Est illud quod nemo opifex fabriliter aptans 
Composuit, quod nulla abies pinusve dolata 
Texuit, exciso quod nunquam marmore crevit : 
Cujus onus nullis fultum sublime columnis 17.'i 
Fornice curvato tenui super arce 2 pependit, : 
Sed Verbo factum Domini 3 , A on voce sonora. 
Sed Verbo quod semper erat. Verbum caro factum est. 
Huc templum æternum est, hoc finem non habet, huc tîi 
Expugnare volens, flagris, cruce, felle petisti. J80 
Destructum jacuit pœnis vexantibus, esto : 
Matris enim ex utero, quod destruentur, habebat. 
Sed quod morte brevi materna ex parte solutum est. 
Majestate Patris vivum lux tertia reddit. 
Vidisti \ angelicis comitatum cœtibus, altè 18,'i 
Ire meum, cujus servor munimine , templum : 
Illius æternæ suspendunt culmina portæ, 
Ac per inaccessa» écaiarum gloria 5 turres 

' « Qund fieri r e c i p i t , • e t c . 
Pa in t A m b r o i s e , Hexnméron, I. i, 
c h . m : « Q u æ i n i t i u m I a b e n t , 
e t l i n e m h a b e n t : e t q u i b u s finis 
d a t u r , i n i t i u m d a t u m c o n s t a t . 

2 « S u p e r » es t p r i s a d v e r b i a -
l e m e n t . — « T e n u i a r c e , »• v o ù t e 
f r a g i l e • 

5 « Sed V e r b o f a c t u m D o m i -

n i , » e t c . V o y e z s a i n t J e a n , c h . i l , 
v . 1 9 ; s a i n t M a t t h i e u , c h . x x v i , 
v . iit e t c h . x x v n , v . 4 0 ; s a m i 
M a r c , c h . x iv , v . 6 8 . 

4 « Vid i s t i . » e t c . V o y e z l e s 
A c t e s d e s A p ô t r e s , c h . i , v . 9 à 
12; saint Pierre, E p î t r e l , c h . iis» 
v . 2 2 . 

s « G l o r i a . » S a i n t P a u l , E p i -
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Tollitur, et gradibus lucet via candida summis. 
At tua congestam tumulant holocausta ruinæ. 190 
Quid mereare, Titus docuit ' , docuere rapinis 
Pompeiano® acies, quibus exstirpata per omnes 
Terrarum pelagique plagas tua membra feruntur. 
Exsiliis vagus huc illuc lluitantibus errat 
Judæus, postquam patria de sede revulsus, 195 
Supplicium pro cæde i luit, Christique negati 
Sanguine respersus commissa piacula solvit. 
En quò priscorum virtus defluxit avorum? 
Servit ab antiquis delapsa fidelibus hæres 
Nobilitas, sed jam non nobilis. Illa recentem ?o ) 
Suspectât captiva fidem : vis tanta novellæ 
Credulitatis 3 inest. Christum confessa triumphat 
Cens infida priùs, Christi sed victa negalrix 
Subditur imperio, dominos sortita fideles. 

XV. Contra Ebionem 4, seu liomuneionitas. 
asserentem Christum tantum fuisse hominem. 

Crede, quod emissus solio Patris angelus infit, 205 
Vel si concretus liquidam de sidere vocem 
Non capit auditus, mulier quid conjuge 5 prægnans 

t r e a u x H é b r e u x , c h . XIII, v . 21 : 
« P e r J e s u m C h r i s t u m cu i e s t 
g l o r i a i n s æ c u l a s æ c u l o r u m . » 

1 « T i t u s d o c u i t . » T i t u s d é -
t r u i s i t l a v i l l e e t le t e m p l e d e J é -
r u s a l e m l ' a n 70 d e J é s u s - C h r i s t . 
Ce t e r r i b l e é v é n e m e n t a r r i v a 
a v e c t o u t e s les c i r c o n s t a n c e s p r é -
d i t e s p a r l e s p r o p h è t e s . Tac i t e 
(Histor., I . v , c h . x n i ) p a r l e d e s 
p r o d i g e s q u i l ' a c c o m p a g n è r e n t : 
« T o u t à c o u p , d i t - i l , l e s p o r t e s 
d u t e m p l e s o u v r i r e n t d e l l e s -
m ê m e s ; o n e n t e n d i t u n e v o i x 
s u r n a t u r e l l e q u i c r i a i t , les dieux 
s in vont; e t e n m ê m e t e m p s t o u t 
le b r u i t d ' u n d é p a r t . » T i t u s l u i -
m ê m e r e c o n n u t q u ' e n d é t r u i s a n t 
J é r u s a l e m il n ' é t a i t q u e l ' i n s t r u -
m e n t d e l a c o l è r e c é l e s t e . « Ce 
n ' e s t p o i n t m o i q u i a i v a i n c u , 
s ' é c r i a - t - i l {Joseph., De Bello Ju-

daico, lit», v u , c h . IB) , j e n ' a i f a i t 
q u e p ê t e r m e s m a i n s à la v e n -
g e a n c e d i v i n e . » 

! « S u p p l i c i u m p i o c æ d e , » 
e t c . S a i n t M a t t h i e u , c h . x x v n , 
v . 2 3 e t 2 5 : « Q u ' o n le c r u c i f i e , 
e t q u e son s a n g r e t o m b e s u r n o u s 
e t s u r n o s e n f a n t s . » 

3 « C r e d u l i t a t i s , » c r o y a n c e , 
r e l i g i o n . 

4 E b i o n r é p a n d i t ses d o c t r i n e s 
h é r é t i q u e s v e r s l ' a n 82 d e J é s u s -
C h r i s t d a n s l a M é s o p o t a m i e e t 
d a n s l ' I t a l i e . Ses p a r t i s a n s f u -
r e n t a p p e l é s t a n t ô t E b i o n i t e s d e 
son n o m . t a n t ô t H o m o n c i o n i t e s 
à c a u s e d e la n a t u r e m ê m e d e 
son h é r é s i e . 

3 o M u l i e r . » E l i s a b e t h . — 
« C o n j u g e . » Z a c h a r i e . Voyez, 
s a i n t L u c , E v a n g i i e , c h . i , v . i ï 
e t 43 . 



PRUDENCE. 137 

Clamet anus credens, et tandem sobrius 1 audi. 
Mira f ides ! utero puer interceptus anili 
Virgineum Dominum materno ex ore salutat2 210 
Primus, et infantem non natus nuntiat infans 
Jam nostrum vagire sibi; nam pusio nondum 
Norat, et ora Deo reserabat garrula Christo. 
Prandio secretos fastos; date, pandite librum, 
Evomui t 3 spirante Deo quem sanctus Esaias 21.» 
Percensere libet, calamique revolvere sulcos, 
Sidereis quos illa notis manus aurea duxit, 
ite h i n c 5 , dum rutilos apices submissus adoro, 
Dum lacrymans veneror, dumque oscula dulcia fi:ro 
Gaudia concipiunt lacrymas, dant gaudia fletum. :iv) 
Advenit promissa dies, quam dixerat iste 
Adfore vers iculus 6 , quum virgo puerpera, teste 
Laud dubiè s p o n s o 7 , pacti cui cura pudoris, 
Edidit, Emmanuelqne meum me cernere fecit. 
Estne Deus jam noster homo? Versatur et astat 113 
Nobiscum, nomenque 8 probat, versumque vetuslis 
Obscurum sæelis præsenti illuminat ore. 
Estne Deus, cu jus cunas veneratus Eous, 
Lancibus auratis regalia fercula 9 supplex 
Virginis ad gremium pannis puerilibus offert? 230 

Quis tam pennatus, rapidoque simillimus austro 

1 « S o b r i u s , » a t t e n t i f . g e l i s t a q u à m p r o p h e t a p o t i ù s d i -
2 « M a t e r n o e s o r e s a l u t a t . » c e r e t u r . 

V u y e z s a i n t L u c , E v a n g i l e , c h . i , 3 « I t e h i n c . » L e p o è t e s ' a -
v . 4 4 . d r e s s e a u x E b i o n i t e s . L a fo i a r -

3 « E v o m u i t . » Ce t t e e x p r è s - d e n t e q u i l ' a n i m e , l a s u b l i m i t é 
Sion e s t d u s ty le n o b l e , l o r s q u ' i l d e la c a u s e q u ' i l d é f e n d d o n n e n t 
s ' a g i t d e s p r o p h è t e s q u i p r é d i s e n t à son s t y l e u n e r a p i d i t é e n t r a i -
l ' a v e n i r p a r u n e i n s p i r a t i o n d i - n a n t e , u n e f o r c e i r r é s i s t i b l e . C e 
v i n e . « E r u c t a r e » s ' e m p l o i e au s s i m o u v e m e n t es t a d m i r a b l e , e t 
d a n s u n s e n s a n a l o g u e ; P s a u - n o u s m o n r e j u s q u ' o ù les p r e -
i n e x l i v , v . 1 : « r l a c t a v i t c o r m i e r s c h r é t i e n s p o u s s a i e n t la v é -
m e u m v e r b u m b o n u m . » n é r a t i o n p o u r les L i v r e s s a i n t s . 

4 « E s a i a s . » Le p r o p h è t e I sa ïe 6 « V e r s i c u l u s . » L e f a m e u x 
v i v a i t p l u s de s e p t s i èc les a v a n t v e r s e t d ' i s a ï e , c h . v u , v . 14 : 
J é s u s - C h r i s t . Vo ic i c o m m e n t « Ecce v i r g o c o n c i p i e t e t p a r i e t 
s a i n t A u g u s t i n p a r l e d e l u i , De filium.» 
Civitate Dei. l i b . x v i n , c a p . 29 : 7 « S p o n s o . » J o s e p h . 
« Esa ia s de C h r i s t o e t Kccles iâ 8 « N o m e n . » E m m a n u e l si-
m u l a p l u r a q u a m c æ t e r i p r o p h e - g n i t i e « Dieu a v e c n o u s . » 
t a v i t , i t a u t a q u i b u s d a m E v a n - 3 « F e r c u l a , » d o n s , p r é s e n t s . 

8 , 
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Nuntius, Auroræ populos, atque ultima Bactra 
Attigit, illuxisse 1 diem, lætantibus horis, 
Quâ tener innupto penderet ab ubere Christus? 
Vidimus hunc, aiunt, puerum per sidera ferri®, 235 
Ei super antiquos signorum araescere 3 tractus. 
Diriguit trepidans 4 Chaldæo in vertice pernox 
Astrologus, cessisse anguem, fugisse leonem, 
Contraxisse pedes lateris maneo ordine cancrum, 
Cornibus i n f e c t i s domitum mugire juvencum, 240 
Sidus et hircinum 6 laceris marcescere villis. 
Labitur hinc pulsus puer hjilrius, inde sagittæ • ; 
Palantes geminos fuga separat, improba virgo7 

Prodit amatores tacitos in fornice mundi. 
Quique alii horriftcis pendent in nubibus ignes 8 , 255 
Luciferum timuero novum ; rota lurida solis 
Hæret, et excidium sentit januamque futurum 9 , 
Seque die medio velandum tegmine glauco, 
Splendoremqne poli periturum nocte diurnâ, 
Orbe repentinis caput obnubente tenebris. s;.o 

Hunc ego non cumulem, myrrhæque, et thuris, et auri 
Muneribus? scio quem videam, quæ dona repentem 
Hono ego non venerer? qui cœlo visus, humique 
Inventus rex atque Deus, moderatur utrumque 

1 « U l u x i s s e . ». Ce t i n f i n i t i f es t 
s u b o r d o n n é à « n u n t i u s . » — « N u n -
t i u s a t t i g i t » é q u i v a u t à « n u n -
t i a v i t . » 

4 « F e r r i , » ê t r e a n n o n c é . 
5 « A r d e s e e r e , » b r i l l e r . 
4 « D i r i g u i t t r e p i d a n s , » e t c . 

Il f a u t b i e n se g a r d e r d e n e v o i r 
d a n s le p a s s a g e s u i v a n t q u ' u n d é -
v e l o p p e m e n t o i s e u x : c h a c u n e 
d e s c n s t e l l a t i o n s . q u i p â l i s s e n t 
d e v a n t l é to i l e v e n u e d e l ' O r i e n t , 
é t a i t u n e d i v i n i t é a u x y e u x d e s 
p a ï e n s ; l ' e m p e r e u r J u l i e n l 'Apo-
s t a t les a v a i t h o n o r é e s d ' u n c u l t e 
p a r t i c u l i e r . C 'es t d o n c u n e l i c -
t ion v i v e e t i n g é n i e u s e p a r l a -
q u e l l e , sous la l i g u r e d e l ' é t o i l e 
q u e v i r e n t les m a g e s , le p o è t e 

n o u s r e p r é s e n t e l ' e n f a n t de la 
V i e r g e v a i n q u e u r d u s e r p e n t , 
c ' e s t - à - d i r e d u d é m o n e d e s 
f a u x d i e u x , d o n t le c u l t e f u t d é -
t r u i t p a r le C h r i s t i a n i s m e . 

3 « S i d u s h i r c i n u m , » l e Ca-
p r i c o r n e . 

6 « P u e r h y d r i u s , » le V e r s e a u . 
— « Sag i t tæ . "» le S a g i t t a i r e . 

7 « i m p r o b a v i r g o , » e t c . , l a 
v i e r g e i n t i d è l e a b a n d o n n e s e s 
c o m p a g n o n s s i l e n c i e u x s o u s î a 
v o û t e d u c ie l 

" « I g n e s , » é to i l e s . 
9 « E x c i d i u m f u t u r u m . » A l -

lus ion à l ' éc l ipsé d e s leil q u i e t ' , 
l i eu , a u m o m e n t o ù J é s u s - C b r i s t 
e x p i r a . V o y e z s a i n t L u c . c h . x x u i , 
v . 4 5 . 
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Naturæ specimen tumuloque inferna refringens 255 
Regna, résurgentes 8 secum jubet ire sepultos. 
Cœlum habitat, terris intervenit, abdita rumpit 
Tartara : vera fides, Deus est, qui totus ubique est. 
Numquid vana viros 3, aut mens, aut lingua fefellit? 
Numquid fortuitis frustrantia dona dederunt 2co 
Casibus, aut cæco votum sub honore dicârunt? 
Quæ porro causa, aut ratio submittere colla 
Ante pedes Mariæ, puerique crepundia parvi, 
Si tantum mortalis erat, nec summa potestas 
Implebat teneros divinis flatibus artus? 2G5 
Séd jam tolle Magos, thus, aurum, mvrrhea dona, 
Quæ verum docuere Deum : præsepia, pannos, 
Matris adoratum gremium, face * sideris ardens. 

Ipsa Deum virtus factorum, et mira 5 loquantur. 
Insanos video subito mitescere ventos 2 :0 
Otium jubeat Christus : video luctantia magnis 
Æquora turbinibus tfanquillo marmore ' teudi 
Imperio Christi : v ideo 7 calcatus eumdem 
Unum patitur gurges, tergum solidante liquore. 
Ipse super fluidas plantis nitentibus undas 275 
Ambulat, ac presso firmat vestigia f luctu; 
Increpat ipse notos, et flatibus otia mandat. 
Quis jubeat sævis aquilonibus, « ItP, silete 
Carceribus vestris, amploque facessite ponto, n 
Sit nisi cœlipotens, aquilnnum conditor idem 9 280 
Ninguidus agnoscit Doceas atque imbrifer Eurus 
Nimborum dominum, tempestatumque potentem; 
Excitamque hiemem verrunt, ridente sereno. 
Quis pelagi ea leti rit aquas? Quis per vada glauca 
Gressibus impressis spatiatus, triverit udurn 285 
Non submersus iter, sola 8 pendulus, et pede sicco, 

• « U t r u m q u e n a t u r æ speci-
m e n » d é s i g n e le c ie l e t l a t e r r e , 
d o n t il v i e n t d e p a r l e r . 

1 « R é s u r g e n t e s , » e t c . V o y e z 
sa in t M a t t h i e u , E v a n g . c h . x x v n , 
v . 5 3 . 

1 « Vi ros , » les M a g e s . 
4 « F a c e , » l u m i è r e , é c l a t . 
• • .Mira, » m i r a c l e s . 

6 « M a r m o r e , » s u r f a c e p l a n e , 
u n i e ; a s p e c t de la m e r , l o r s q u e 
les I lots n e son t po in t a g i t é s . 

' « Video . » Il y a ici e l l i p s e 
d e la p r o p o s i t i o n i n t i n i t i v e q u i 
p r é c è d e . 

8 « Sola » a c c u s a t i f p l u r i e l d e 
« s o l u m , i , » e m p l o y é ici d a n s le 
s e n s d e plante des pieds. 
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Æquorpæ nisi factor aquæ ; qui spiritus olim 
Ore superfusus 1 patrio, volitabat in undis 
Nondum discretis, nec certo littore clausis? 
Sustinuit gressum domini famulus liquor, ac se , 7.90 
Mobilitate carens, solidos substrinxit ad usus. 

Sed quid ego hæc autem titubanti voce retexo, 
Indignus qui tanta canam? Procede 2 sepulcro 
Lazare ; dic, cujus vocem tellure sub ima 
Audieris, quæ vis penetraverit abdita lethi? '.90 
Quod, quum te Christus penitus nigrante profundo 
Immersum vocat, ut redeas, ceu proximus, audis, 
Nec remoratus ades, quæ tam vicina Charybdis 
Piegna tenebrarum tenui distantia fine 
Conjungit superis 3 ? ubi Tænara tristia vasto 300 
In præceps dejecta cliao. latebrosus et ille 
Amnis 4 inexpletis volvens incendia ripis? 
Ante fores tumuli , quas saxa immania duro 
Objice damnârant, scopulis substructa cavatis, 
Stat Dominus, nomenque d e t frigentis amici. ;,o.j 
Nec mora, funereus revolutis rupibus horror 5 

Evomit exsequias gradiente cadavere vivas. 
Solvite 6 jam lætæ redolentia vincla sorores, 
Solus odor sparsi spiramen aromatis efflat, 
Nec de corporeo nidorem sordida tabo 31 o 
Aura refert, oculos sanie stillante solutos 
Pristinus in speculum decor excitat, et putrefaclas 
Tincta rubore genas paulatim purpura vestit. 
Quis potuit fluidis animam sunundere membris? 
Nimirum qui membra dedit, qui fictilis ulvæ 7 31 j 

1 o S u p e r f u s u s , » é m a n é , s o r t i 
d e . 

- « P r o c e d e , » e t c . M o u v e m e n t 
s u b l i m e . 

5 « S u p e r i s , » l a t e r r e , le s é -
j o u r d e s v i v a n t s . 

4 o A m n i s . >• L e Cocy te . Le 
p o è t e r a p p e l l e ici , a v e c i r o n i e , 
les v ie i l l e s f ab l e s d u p a g a n i s m e , 
e t p a r t i c u l i è r e m e n t ce pas sage de 
V i r g i l e , Enéide, l iv . v i , v . 126 et 
s u i v a n t s : 

. . . . . . . F a c i l i s d e s c e n s u s A v e n i o : 
S e d r e v o c a r e g r a d u m , s u p e r a s q u e e v a d e r e a d a u r a s , 
H u c o p u s , h i c l a b o r e s t . 

T e n e n t m e d i a o m n i a «vivæ, 
C o c j t u s q u e s i n u l a b e u s c i r c u m v e n i t a t r o . 

• « F u n e r e u s h o r r o r , » l e sé- Ion s a i n t J e a n , c h . x i , v . 4 i 
p u l e r e h o r r i b l e . « Solv i te e u m , e t s i n i t e a r b i r e . » 

« So lv i t e , » e t c . E v a n g i l e se- 7 « U l v æ . » Viva s igni f ie , au 
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Perflavit venam madidam, cui1 tabida gleba 
Traxit sanguineos infecto humore2 colores. 

O mors, auritis jam mitis legibus! ô mors 
Surda prius, jam docta sequi quàcunque juberis, 
Cui tantum de te licuit? convicta fatere3 320 
Esse Deum, solus qui me tibi præripit, Iesum. 
Abde negatores Christi, nemo invidet, abde ; 
Utere sorte tua blasphemis nocte tenendis 
Perpetua : plebem justorum capta resolve, 
Qui5 norunt hominem atque deum sic dicere Christum, ;i 

Ut verus summusque Deus mortalia gestet. 
Ipse gerit, quod struxit opus, nec ferre pudcscit 
Factor quod peperit ; corpus loquor atque animæ vim . 
Finxerat hoc digitis, animam sufflaverat ore: 
Totum hominem Deus assumit, quia totus ab ipso est, 
Et totum redimit quem sumpserat, omne reducens 
Quicquid homo est : istud tumulis, ast illud abysso7. 

p r o p r e , h e r b e m a r é c a g e u s e , e t s y n o n y m e d e « s a n g u i n e i m -
îci e s t p r i s p a r e x t e n s i o n d a n s l e m i s s o . » 
s e n s d e l i m o n . 3 « F a t e r e » p o u r « f a t e r i s , » 

* « Cui » p a r l a p u i s s a n c e d u - t u a v o u e s . 
q u e l . 4 « U t e r e s o r t e t u à . » V i r g i l e , 

* « I n f e c t o h u m o r e » e s t l e Enéide, x n , v . 932 : 

E q u i d e m m e r u i , n e c d e p r e c o r , i n q u i t ; 
U t e r e s o r t e t u a . 

1 8 «i C a p t a » se r a p p o r t e à 
« m o r s . » — « Q u i » a p o u r a n -
t é c é d e n t « j u s t o r u m . » 

6 « A n i m æ v i m , » 1 ' à m e . 
7 « I s t u d , » le c o r p s . — « I l -

l u d , » l ' â m e . — « Abysso , » l ' e n -
f e r , le s é j o u r d e s â m e s a p r è s l a 
m o r t . 

N o u s v o u d r i o n s p o u v o i r c i t e r 
d e s f r a g m e n t s d e t o u s les o u v r a -
g e s d e P r u d e n c e ; m a i s le p l a n 
q u e n o u s n o u s s o m m e s t r a c é n o u s 
obl ige à t e r m i n e r n o t r e c h o i x p a r 
q u a t r e e x t r a i t s d e ses d e u x l i v r e s 
c o n t r e S v m i n a q u e . Le b e a u t r a -

v a i l de Faust . A r e v a l o s u r l e 
p r i n c e d e s p o è t e s c h r é t i e n s r e n -
d a i t la t â c h e p l u s a i sée q u e p o u r 
l e s a u t r e s p o è t e s , d o n t les œ u v r e s 
o n t é t é r e p r o d u i t e s a v e c u n e n é -
g l i g e n c e i m p a r d o n n a b l e ou s o n t 
r e s t é e s i n é d i t e s . N o u s s o m m e s 
h e u r e u x d e sa i s i r c e t t e occas ion 
d e t é m o i g n e r n o t r e r e c o n n a i s -
s a n c e à M. Rosso t t e , d o n t le s a -
v o i r é g a l e l a m o d e s t i e , e t q u i 
n o u s a a i d é p e n d a n t l e c o u r s d e 
n o t r e l o n g t r a v a i l d e ses l u m i è -
r e s e t d e ses c o n s c i e n c i e u s e s é t u -
d e s . 
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EXTRAITS DES DEUX LIVRES CONTRE SYMMAQUE». 

S V I . C r u c i s p o t e n t i a . 

Hoc signo *, invictus transmissis Alpibus ultor 
Servitium solvit miserabile Constantinus. 
Quum te pestifera premeret Maxentius 5 aulâ, 
Lugebas longo damnatos carcere centum, 
Ut scis ipsa, patres k Aut sponsus, fœdera paclæ 5 5 
Intercepta gemens, diroque satellite rapta, 
Immersus tenebris dura inter vincula flebat : 
Aut si nupta, torum regis conscendere jussa. 
Cœperat impurum Domini oblectare furorem, 
Morte maritalis dabat indignatio pœnas. io 
Plena puellarum patrumque erarastula sævi 
Principis : abducta genitor si virgine mussans 
Tristius ingemuit, non ille impunè dolorem 
Prodidit, aut confessa nimis suspiria traxit. 

Testis Christicolæ ducis
 8
 adventantis ad urbem 15 

Milvius7, exceptum Tiberina in stagna tyrannum 

1 L ' o r a t e u r p a ï e n S u m m a q u e , e n v i r o n n é d e c o m p l o t s ; il s a c r i -
p r é f e t de R o m e , a v a i t d e m a n d é f i a i t à s a p e u r l e s l è t e s l e s p l u s 
le r é t a b l i s s e m e n t de l ' au te l d e la i l l u s t r e s , n ' é p a r g n a i t p a s p l u s le 
V i c t o i r e , s u p p r i m é p a r t l r a t i i - n . p e u p l e q u e l e s p a t r i c i e n s , e t c o u -
C e t t e fo i s e n c o r e le m o n d e p a ï e n s u l t a i t l ' a v e n i r d a n s les e n t r a i l l e s 
é t a i t e n l u t t e a v e c le m o n d e d e s f e m m e s e t d e s e n f a n t s . Le 
c h r é t i e n . S a i n t A m b r o i s e e t P r u p o è t e n o u s t r a c e le s o m b r e t a -
d e n c e r é f u t è r e n t S y m m a q u e , e t b l e a u d e la t y r a n n i e de M a x e n c e . 
le C h r i s t i a n i s m e r e s t a v a i n q u e u r . 4 « P a t r e s , » les p è r e s c o n -

* « S i g n o , » l e s i g n e d e l a s c r i t s , l es s é n a t e u r s , 
c r o i x . 8 « P a c t æ , » f i a n c é e . 

5 « T e . » S o u s - e n t e n d u « ô f i o - 6 « C h r i s t i c o l æ « d u c i s . » C o n -
f l a . » — M a x e n t i u s . » M a x e n c e , s t a n t i n p r é v i q j ^ a x ' ë n c e q u i voli-
t i o d e M a x i m i e n H e r c u l e , f u t u n la i t l ' a t t a q u e r , t r a v e r s a l e s A lpes 
d e s e m p e r e u r s r o m a i n s les p l u s en 311 , e t d é l i v r a l ' I t a l i e d e l ' o p -
iT i ie l s e t les p l u s d é b a u c h é s , p r e s s i o n sous l a q u e l l e e l l e g é m i s -
J ï é t e s t é d e l ' I t a l i e e n t i è r e q u ' i l s a i t . 
f . l l a i t e t f a i s a i t p i l l e r p a r s e s 7 « M i l v i u s . » C o n s t a n t i n fi1 

è i H u t s , i l s e e r u p i t t o u j o u r s e n c i n q u a n t e j o u r s l a c o u q u é t • o i 
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Præcipitata, quànam victricia viderit arma 
Majestate regi, quod signum dextera vindex 
Protulerit, quali radiârint stemmate pila! 
Christus 1 purpureum gemmanti textus in auro io 
Signabat labarum, clypeorum insignia Christus 
Scripserat, ardebat summis crux addita cristis. 
Ipse senatorum meminit clarissimus ordo, 
Qui tunc concreto processit crine, catenis 25 
Squalens carcereis, aut nexus compede vasta, 
Complexusque pedes victoris, ad inclyta flendo 
Procubuit vexilla jacens : tunc ille senatus 
Militiæ ultricis litulum, Christique verendum 
Nomen adoravit, quod collucebat in armis. 30 

Ergo cave, egregium caput orbis, inania posthæc 
Prodigia, et larvas stolido tibi fingere cultu, 
Atque experta Dei virtutem spernere veri. 
Denonas jam festa velim puerilia, ritus 
Ridiculos, tantoque indigna sacraria regno. 35 
Marmora labenti respergine tincta lavate 
O proceres : liceat statuas consistere puras. 
Artificum magnorum opera, hæc pulcherrima, malim 
Ornamenta fuant2 patriæ, nec decolor usus 
In vitium versæ monumenta coinquinet artis. 40 

Talibus edictis 3 urbs informata refugit 
Errores veteres, et turbida ab ore vieto * 
Nubila discussio jam nobilitate parata 

l ' I t a l i e , e t v i n t sous l e s m u r s d e 
R o m e q u ' u n e a r m é e po«tée d e r -
r i è r e le p o u t M i l v i u s d é f e n d a i t 
e n c o r e . C e t t e a r m é e pl ia b i e n t ô t , 
e t le l â c h e M a x e n c e . p r i t la f u i t e 
u n d e s p r e m i e r s , e t t o m b a d u 
p o n t Mi lv ius d a n s le T i b r e . 

' « C l n i s t u s . le m o n o g r a m m e 
dti C h r i s t e . U n d o u b l e p r o d i g e 
d é c i d a C o n s t a n t i n à s u b s t i t u e r le 
labarum a u x a ig l e s r o m a i n e s . 
U n e c ro ix l u m i n e u s e l u i a p p a -
r u t e n p le in j o u r a v e c ces m o t s : 
Huc tnjno e ilices, e t la n u i t s u i -

v a n t e l e S e i g n e u r l ' a v e r t i t e u 
s o n g e d e p r e n d r e c e t t e c r o i x p o u r 
e n s e i g n e . 

1 « F u a n t . » A r c h a ï s m e p o u r 
« s i n t . » 

5 >< T a l i b u s e d i c t i s . » Ce f u t 
l ' e m p e r e u r T h é o d o s e q u i t i t u n 
e d i t p o u r i n t e r d i r e les s a c r i f i c e s 
e n l ' h o n n e u r d e s i d o l e s , d é t r u i r e 
l e s i n s t r u m e n t s d e l ' i d o l à l r i e , 
e t f e r m e r l e s t e m p l e s d e s f a u x 
d i e u x . 

4 « V i e t o , » v i e i l l i e , r i d é e p a r 
les a n s . 
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Æternas tentare vias, Cliristumque vocante 
Magnanimo ductore sequi, et spem mittere in ævum. 4à 

Tunc primum senio docilis, sua sæcula Roma 
Erubuit, pudet exacti jam temporis, odit 
Præteritos fœdis cum rel igionibus annos. 
Mox ubi contiguos fossis muralibus agros 
Sanguine justorum innocuo maduisse recordans, 50 
Invidiosa 1 videt tumulorum millia circum, 
Tristis judicii mage pœnitet, ac ditionis 
Effrenis, n imiaque sacris pro turpibus iræ. 
Compensare cupit teterrima vulnera læsæ 
Justitiæ, sero obsequio, veniâque petenda; 55 
Ne tanto imperio maneat, pietate repulsa, 
Crimen sævitiæ, monstrata piacula quærit 2 , 
Inque iidem Christi pleno transfertur amore. 
Laurea victoris Marii minus utilis urbi, 
Quum traheret Numidam populo plaudente Jugurtha 111 ; 
Nec tantum Arpinas consui tibi, Koma, medelæ 
Contulit, exstincto justa inter vincla Cethego, 
Quantùm præcipuus nostro sub tempore princeps3 

Prospexit tribusque boni. Multos Catilinas 
Ille domo pepulit ; non sæva incendia tectis, oâ 
Aut sicas patribus, sed Tartara nigra animabus, 
Internoque hominum stravit tormenta parantes *. 

Errabant hostes 5 per templa, per atria passim, 
Romanumque forum et Capitolia celsa tenebant, 
Qui conjuratas ipsa ad vitalia s plebis 70 
Moliti insidias, intus serpente veneno 

1 « I n v i d i o s a , » q u i 1 ' a c c u s e n t , 
q u i l a d é s h o n o r e n t . 

1 « M o n s t r a t p i a c u l a q u æ r i t . » 
e l l e r e c h e r c h e , e l l e a d o p t e l ' e x -
p i a t i o n q u i l u i e s t p r o p o s é e . E n 
»tl 'et , les t e m p l e s p a ï e n s f u r e n t 
d é m o l i s p a r t o u t d a n s les g r a n d e s 
v i l l e s , e t '.es a d o r a t e u r s d e s i do le s 
se r é f u g i è r e n t d a n s l e s c a m p a -
g n e s e t les v i l l a g e s , d ' o ù l e u r e s t 
v e n u le n o m d e « p a g a n i » d e 
« pagus. • 

5 « P r æ c i p u u s . . . p r i n c e p s . » 
T h é o d o s e . C 'es t d e son r è g n e q u e 
d a t e la r u i n e d u p a g a n i s m e . 

4 C o n s t r u i s e z : « s e d s t r a v i t 
p a r a n t e s T a r t a r a . . . , t o r m e n t a -
q u e i n t e r n o h o m i n u m . » — « I n -
t e r n o » e s t p r i s s u b s i a n t i v e m e n t . 

J « H o s t e s . » Ces e n n e m i s , c ' é -
t a i e n t l e s d é m o n s s o u s l a fleure 
d e s d i e u x d u p a g a n i s m e . 

u « V i t a l i a , » l a p a r t i e v i t a l e , 
c ' e s t - à - d i r e l ' à m e . 
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It!) 

Consuêrant tacitis pestem miscere medullis. 
Ergo triumphator latitant! ex hoste togatus 
Clara trophæa refert sinè sanguine, remque Quidni 
Assuescit supero pollere in sæcula regnol. 75 
Denique nec metas statuit, nec tempora ponit; 
Imperium sinè fine docet, ne Romula virtus 
Jam sit anus, nôrit ne gloria parta senectam... 

XVII. S e n a t u s ad Christum c o n v e r s i o . 

Exsultare patres videas, pulcherrima mundi 
Lumina, conciliumque senum gestire Catonum 80 
Candidiore togâ2, niveum pietatis amictum 
Sumere, et, exuvias deponere pontificales5. 
Jamque ruit, paucis Tarpeiâ in rupe relictis, 
Ad sincera virum penetralia Nuzareorum, 
Atque ad apostolicos Evandria curia 4 fontes, 8 5 
Anniadûm 5 soboles et pignora clara Proborum. 
Fertur enim ante alios generosus Anilius urbis 
Illustrasse caput6 : sic se Roma inclyta jactat. 
Quin et Olybriaci generisque et nominis hæres, 
Adjectus fastis, palmata insignis abollâ7, !)!> 
Martyris ante fores Bruti submittere fasces 
Ambit, et Ausoniam Christo inclinare securim. 
Non Paulinorum, non Bassorum dubitavit 
Prompta fides dare se Christo, stirpemque superiora 
Gentis patriciæ venturo attollere sæclo8. 95 
Jam quid plebicolas percurram carmine Gracclios, 
Jure potestatis fultos, et in arce senatûs 
Præcipuos, simulacra deûm jussisse revelli? 

.' « Supero regno, » le royau-
me d'en haut , le royaume du 
ciel .— « In sæcula, » pour les 
sièclesdes siècles, pour l 'é ternité. 

2 « Gestire candidiore togà, » 
tressaillir de joie sous une toge 
plus blanche. 

3 « Exuvias deponere pontifi-
cales, » se dépouiller des orne-
ments sacerdotaux. 

4 « Evandria curia, » la curie 
d'i'.vandre. Evandre bâtit le pre-
mier la curie. 

CARMINA. 

5 « A n n i a d û m , » etc. Ici Io 
poète énumère les grai»les f a -
milles de Rome qui se conver -
t i rent les premières au Chr i s t i a -
nisme. 11 fait aussi allusion à la. 
célèbre conversion de saint P a u -
lin de Noie. 

0 « Urbis caput, » le sénat. 
7 « A b o l l â , » t o g e s é n a t o r i a l e . 
3 « Stirpem stiperbam, » etc. , 

ennoblir par l 'espérance de la. 
vie fu ture la noble race patr i -
cienne. 

9 
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Cumque suis pariter lictoribus omnipotenti 
Suppliciter Christo se consecrâsse regendos? 
Sexcent i s numerare domos de sanguine prisco 
Nobilium licet, ad Christi signacula 1 versas, 
Turpis ab idolii vasto emersisse profundo. 
Si persona aliqua est, aut si status urbis, in his e s t ; 
Si formam patriæ facit excellentior ordo; î^o 
Hi faciunt, juncta est quoties sententia plebis, 
Atque unum sapiunt plures simul ac potiores. 
Respice ad illustrem, lux est tibi publica, cellam, 
Vix pauca invenies gentilibus obsita nugis 
Ingenia," oblritos * ægrè retinenda cultus, i i o 
Et quibus exactas 3 placeat servare tenebras, 
Splendentemque die medio non cernere solem. 

W I S I . Plebis ad Christum conversio. 

P o s t h a c ad populum-converte oculos, quota pars sst 
Quæ Jovis invectam sanie non despicit aram? 
Omnis qui celsa scandit cœnacula vulgus, i i s 
Quique terit silicem variis discursibus atram, 
Et quem panis alit gradibus dispensus ab altis 4 : 
Aut Vaticano tumulum sub monte frequentat, 
Quo cinis ille latet genitoris 5 amabilis obses. 
Cœtibus aut magnis Lateranas curri t ' ad ædes, 120 
Unde sacrum referat regali chrismate s ignum 
Et dubitamus adhuc Romam tibi, Christe, dicatam 
In leges transisse tuas ? omnique volentem 
Cum populo, et summis cum civibus, ardua magni 
Jam super astra poli terrenum extendere regnum? I 2j 
Nec moveor, quod pars hominum rarissima, clausos 
Non aperit sub luce oculos, et gressibus errat. 
Quamlibèt illustres meritis, et sanguine clari, 

1 « C h r i s t i s i g n a c u l a , » l e s 
é t e n d a r d s d u C h r i s t . 

2 « O b t r i t o s , » m é p r i s é , a b -
s u r d e . 

3 « E x a c t a s , » a n c i e n n e s . 
4 « G r a d i b u s d i s p e n s u s a b a l -

t i s . » C e u x q u i d i s t r i b u a i e n t le 
p a i n a u p e u p l e é t a i e n t p l a c é s s u r 
d e s g r a d i n s p u r n e p a s e t r e i n -
commodés pur la fouie. 

" « G e n i t o r i s . » S a i n t P i e r r e 
d o n t l e t o m b e a u es t p r é s d u V a -
t i c a n . 

6 « C u r r i t , » e t c . 11 y a v a i t à 
R o m e d e u x b a p t i s t è r e s : l ' u n 
é t a i t s i t u é s u r le m o n t V a t i c a n , 
l ' a u t r e a v a i t é t é c o n s t r u i t s u r l e 
m o n t Ksqu i l i n , p r è s d u p a l a i s de 
L a t r a n , p a r l ' e m p e r e u r C o n s t a n -
t i a . 
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Præmia virtutum, titulis et honoribus aucti, 
Ardua retulerint , fastorumque arce potiti ,3<> 
Annales proprio s ignaret nomine chartas, 
Atque inter veteres cerâ numerentur et ære 1 : 
Attamen in paucis, jam deficiente caterva, 
Nec persona sita est patriæ, nec curia constat, 
Et quodcumque fovet studii privata voluntas, 135 
Hoc jam rara tenet : sed publica vota réclamant 

» Dissensu celebri trepidum damnanda murmur. 
Sic consulta Patrum subsistere conscriptorum. 
Non aliter licitum prisco sub tempore, quam si 
Tercentum sensisse senes legerentur in unum. 140 
Servemus leges patrias, infirma minoris 
Vox cedat numeri, parvâque in parte silescat. 

X I X . L e p o è t e d e m a n d e à H o n o r i u s 1 ' a l i o l i t i o n 
d e s s p e c t a c l e s d e g l a d i a t e u r s 

Quod genus ut sceleris jam nesciat aurea Roma, 
Te precor, Ausonii dux augustissimo regni, 
Et tam triste sacrum, jubeas, ut cætera, tolli. 145 
Perspice, nonne vacat meriti locus iste paterni, 
Quem tibi supplendum Deus, et genitoris amica 
Servavit pietas? Solus ne præmia tantæ 
Virtutis caperet : « Partem tibi, nate, reservo, 
Dixit, B et integrum decus, intactumque reliquit. 150 

Arripe dilatam tua, dux, in tempora famam, 
Quodque patris superest, successor laudis habeto ; 
Ille urbem vetuit taurorum sanguine tingi, 
Tu mortes miserorum hominum p r o h i b e t litari. 
Nullus in urbe cadat, cujus sit pœna voluptas, 155 
Nec sua virginitas oblectet cædibus ora. 
Jam solis contenta feris infamis arena 
Nulla cruentatis homicidia ludat in armis. 
Sit devota Deo, sit tanto principe digna, 
Et virtute potens et criminis inscia Koma, ICO 
Quemque ducem bellis sequitur, pietate sequatur. 

1 « C e r â e t æ r e n u m e r a r i » s i -
g n i f i e ê t r e n o b l e , p a r c e q u e les 
R o m a i n s i n s c r i v a i e n t s u r d e s t a -
b l e t t e s de cil e les n o m s de l e u r s 
a n c ê t r e s e t g a r d a i e n t s o i g n e u s e -

m r n t l e u r s p o r t r a i t s d ' a i r a i n . 
'' Ces s p e c t a c l e s de g l a d i a t e u r s 

f u r e n t abo l i s e n l ' a n n é e 4 0 4 . 
P r u d e n c e a v a i t é c r i t son p o è m e 
c o n t r e S y m m a q u e e n 403 . 



DE PROVIDENTIA DIVINA 
INCERTI AUCTORIS CARMEN. 

L e s G o t h s a v a i e n t e n v a h i l a G a u l e , v e r s l a fin d e l ' a n n é e 406 , 
e t l e u r s r a v a g e s é t a i e n t u n s u j e t de p l a i n t e s a m é r e s c o n t r e la P r o -
v i d e n c e . L ' a u t e u r a n o n y m e d u De Providentia, q u i a v a i t é p r o u -
v é , c o m m e ses c o n c i t o y e n s , les m a l h e u r s d e l ' i n v a s i o n , e t q u i 
a v a i t é t é t r a î n é e n c a p t i v i t é p a r les b a r b a r e s , e n t r e p r i t , v e r s l ' a n 
4 0 6 de J é s u s C h r i s t , d e r é f u t e r ces b l a s p h è m e s , e t il le f i t a v e c 
d ' a i l l a n t p l u s d ' é l o q u e n c e , q u ' i l d o n n a i t p a r là un n o b l e e x e m p l e 
d e r é s i g n a t i o n c h r é t i e n n e , e t q u e , d a n s c h a c u n d e ses v e r s , il a \ a i t 
à b é n i r la m a i n de ce lu i q u i l ' a v a i t ( r a p p é p o u r l ' é p r o u v e r e t le 
s a n c t i f i e r . Son p o e m e es t a d m i r a b l e p a r la so l id i t é d e s a r g u -
m e n t s , p a r la g r â c e e t l a s i m p l i c i t é d u s t y l e . C ' e s t t o u t à l a m i s 
u n e g é n é r e u s e a c t i o n e t u n e œ u v r e d e t a l e n t q u i r e n f e r m e l e s 
p l u s s a l u t a i r e s e n s e i g n e m e n t s ; n u l l e p a r t o n n e p e u t p u i s e r 
u n e p l u s h a u t e i dée d e l a g r a n d e u r e t d e l ' é t e r n i t é d e D i e u . 

Prologue. 

Maxima pars lapsis abiit jam mensibus anni, 
Qito scripta est versu pagina nulla tuo : 

Quæ tam longa tibi peperere silentia causæ? 
Quisve dolor mœstum comprimit ingenium? 

Quanquam 1 et jam gravibus non absint carmina curis, 5 
Et proprios habeant tristia corda m o d o s ; 

Ac si te fracii perslringuut vulnera mundi , 
Turbatumque una si rate fert pelagus, 

Invictum deceat studiis servare vigorem. 
Cur mansura 2 pavent, si ruitura cadunt? ! " 

O felix cui tanta, Deo tribuente, facultas 
Contigit, ut tali tempore liber agat ! 

Quem non concutiat vicina strage ruina, 
Intrepidum flammas inter et inter aquas ! 

Nos autem tanta sub tempestate malorum, 15 
lnvalidi passim cædimur, et cadimus : 

• « Q u a n q u a m , » c e p e n d a n t , 
p o u r t a n t . — L e s s u b j o n c t i f s q u i 
s u i v e n t r e n f e r m e n t u n e i d é e d e 
p o s s i b i l i t é . 

2 a C u r m a n s u r a , » e t c . , p o u r -
q u o i ce q u i do i t r e s t e r d e b o u t s ' é -
p o u v a n t e - t - i l , t r e m b l e - t - i l d e l a 
c h u t e d e c e q u i d o i t t o m b e r ? 
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Quumque animum patriæ subiit fumantis imago, 
Et stetit ante oculos quidquid ubique perit, 

F i n g i m u r , immodicis et fletibus ora rigamus; 
Dumque pios agimus, vertimur in querulos. 20 

Nec parcunt quidam turbatam incessere mentem, 
Linguarum et jaculis saucia corda petunt. 

a D i c , a iunt 1 , causas, qui rerum hominumque labores 
Arbitrio credis stare regique Dei : 

Quo scelere admisso, pariter periere tot urbes? 25 
Tot loca, tot populi, quid meruere m a l i ' 

Si totus Gallos sese effudisset in agros 
Oceanus, vastis pius superesset aquis. 

Quod sane desunt pecudes, quod semina frugum, 
Quodque locus non est vitibus aut oleis, 30 

Quod fundorum ædes vis abstulit ignis et imbris, 
Quarum stare aliquas tristius est vacuas : 

Si toleranda mali labes 2 heu ! cæde decenni 3 

V a n d a l i s gladiis sternimur et Geticis. 
Non castella petris, non oppida montibus altis 35 

Imposita, aut urbes amninus æquoreis, 
Barbariei superare dolos atque arma furoris 

Evadere omnes : ultima pertulimus. 
Necqnerar exstinctam nullo discrimine plebem, 

Mors quoque primorum cesse t 4 ab invidia, 40 
Majores anni ne fortè et nequior ætas, 

Offenso tulerint quæ meruere Deo. 
Quid pueri insontes, quid commisere puellæ, 

Nulla quibus dederat crimina vita brevis? 
Quare templa Dei licuit popularier igni? 4 5 

Cur violata sacri vasa ministerii? 

1 « D i c , a i u n t , » e t c . L e p o è t e d o n t c h a c u n e d e s p a r t i e s e s t p r é -
n o u s f a i t c o n n a î t r e ic i l e s o b j e c - c é d é e d e l a c o n j o n c t i o n « q u ò d . » 
t i o n s q u e l e s m a l h e u r s d u t e m p s 5 « C æ d e d e c e n n i . » Ces m o t s 
s o u l e v a i e n t c o n t r e l a P r o v i d e n c e , i n d i q u e n t q u e le De Pmviclentid 
O n p e u t c o m p a r e r le t a b l e a u s u i - f u t c o m p o s é u n e d i z a i n e d ' a n -
v a n t d e l a d é v a s t a t i o n d e s G a u l e s n é e s a p r è s l ' e n t r é e d e s b a r b a r e s 
p a r l e s b a r b a r e s , a v e c c e l u i q u e d a n s les G a u l e s , c ' e s t - à - d i r e v e r s 
T y r o P r o s p e r p l a c e a u c o m m e n - l ' a n 41 (5. 
c é m e n t d u p o e m e Ad Uxorem. * « Q u e r a r , c e s s e t . » C e s s u b -
V o y e z p a g e OS. n o t e 2 . j o n c t i f s m a r q u e n t u n e c o n c e s -

1 « T o l e r a n d a m a l i l a b e s » r é - S ion .—« I n v i d i t , » p l a i n t e , g r i e f , 
s u m e l ' é n u m é r a t i o n p r é c é d e n t e a c c u s a t i o n . 
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Non honor innuptas devotæ virginitatis, 
Nec texit viduas re l ig ion is amor. 

Ipsi desertis qui vitam ducere in antris 
Suèrant, laudantes nocte dieque Deum, 5f> 

Non aliam subiere necem, q u i m quisque profanus : 
Idem turbo bonos sustulit atque malos. 

Nulla sacerdotes reverentia nominis almi 
Discrevit miseri suppliciis populi : 

Sic duris cæsi flagris, sic igne periisti, 55 
Inclusæ vinclis sic gemuêre manus. 

Tu quoque ' pulvereus, plaustra inter et arma Getarum, 
Carpebas duram non sine fasce viam, 

Otium sacer ille senex plebem, ustâ pulsus ab urbe, 
Ceu pastor laceras duceret exsul oves. 0 3 

Verum hæc sub belli sileantur turbine gesta. 
Confusis quoniam non fuit ordo malis : 

Fort i etenim placidas res mundi et tempora pacis 
Arbitra dignetur cernere cura Dei. 

Si cunctos annos veterum recolamus avorum, os 
Et quidquid potuit nostra videre dies 

Maximus injustis locus invenietur in orbe, 
Oppressis autem pars prope nulla bonis . 

Jui fuerit violentus, atrox, versutus, avarus, 
Cujus corde fides cessent , ore pudor, "" 

Illinc omnes mirantur, amant, reverentur, honorant, 
Huic summi fasces, huic tribuunturopes. 

Quod si quis justus castam et sine crimine vitam, 
Dissimili studio ducere maluerit, 

Hic inhonorus, inops, odium juvenumque senumque,?5 
In totis mundi partibus exsul agit. 

Impius exullat maturis integer annis, 
Carpere non cessant ulcera dira pium. 

Falsa valent in judiciis, et vera laborant, 
Insontes sequitur pœna, salusque reos. s o 

Ignorata piis i l l idit adultera sacris, 
Blasphemus templi limina tutos adit. 

Quæ si cura Dei celsa spectaret ab arce 
Resque «geret nostras sub ditione sua 

1 « Tu quoque, » etc. Arcui- fardeau. — « Pulvereus, » cou -
mcnt att hominem. — « Fasco, » vert de poussière. 
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Aut non effugerent ultrices crimina pœnas, 
Aut virtus terris sola reperta foret. » 

IRI 

S i 

Talia quum facilis 1 vulgi spargatur in aures 
Quam multis rudibus lingua maligna nocet! 

Nec tantus dolor est Scylhicis consumier armis, 
Quantus ab inftdis cordibus ista seri8. 90 

Prome igitur sanctis cœlestia tela pharetris ; 
Et medicis hostem confice vulneribus : 

Fortè aliqui poterunt errorum evadere noctem, 
Inque viam, visà luce, referre pedem. 

f . D e l ' e x i s t e n c e «le D i e u . e t «Se l a c r é a t i o n 
d u m o n i l e . 

Seu nostros annos, seu tempora prisca revolvas, 95 
Esse omnes sensere Deum, nec defuit ulli 
Auctorem natura docens ; et si impius error, 
Amisit, multis tribuens, quod debuit uni; 
Innatum est cunctis genitorem agnoscere verum. 
Hic auctore carens et tempore, permanet idem i oo 
Semper, et immensum non sæcula nec loca claudum. 
Hic, nullis mundi causis exstantibus, in se 
Quidquid vellet habens, quum visum est3, omnia solus 
Condidit ut voluit, formas, numerosque, modosque, 
Et genera, et vitas statuens et semina rebus. 105 

Quidquid inest cœlo, quidquid terræque marique4, 
Quidquid quocumque est in corpore, sive animatum, 
Sive expers animæ, calida, humilia, frigida, sicca, 
Uno exstant auctore Deo : qui divite Verbo5, 
Quod Deus est, rerum naturas, atque elementa i io 
Protulit, et summis opifex intentus et imis. 

Nec mihi fas dixisse aliquid non rite creatum, 
Aut ullas ausim mundi reprehendere partes, 

1 « F a c i l i s , » f ac i l e à t r o m p e r , f ï 4 «' T e r r æ q u e m a r i q u e , » a u 
c r é d u l e . d a t i f , e t r é g i c o m m e « c œ l o » 

2 « S e r i , » i n f i n i t i f pass i f d e p a r le v e r b e « i n e s t . » 
« se ro , i s , e r e , » s e m e r , p r o p a g e r . 3 « D iv i t e V e r b o , » V e r b e f é -

. * i i Q u u i n v i s u m es t , » l o r s q u ' i l c o n d , i n é p u i s a b l e , 
l u i p l u t . 
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Quum sator ille operum teneat momenta suorum, 
Et carptim varios in totum temperet usus. 11 5 
Denique quidquid obest , aut causa, aut tempore verso 
Prodest, et gemino subsistunt cuncta periclo. 
Frigora perpessus, solem cupit; ustus ab æstu, 
Inter hyperboreas mavult algere pruinas. 
Injusto pluviam metuit sub fasce 1 viator, 120 
Quam poscit votis sitienti rusticus agro. 
Cæruleos angues timor isti est visere : at illi 
Intrepida excoctis oneralur mensa chelydris. 
Quod si fortè lupos, lyncasque, ursosque creatos 
Displicet, ad Scythiæ proceres regesque Getarum 125 
Respice; queis ostro contempto, et Vel lere Seram, 
Eximius decor est tergis horrere ferarum. 
Singula sectari longum est : sed munere Christi 
Scire datum, quod alit tellus, quod in æquore vivit, 
Quidquid in arboribus, quidquid variatur in herbis, 130 
In laudem auctoris certis subsistere causis; 
At quæ sola nocent, eadem collata mederi. 

II. Dîeu gouverne l'univers. 

Omnem (autem) hanc molem mundi qui condidit, ipse 
Et regit, utque nihil non ortum sumpsit ab illo, 
Sic nihil est quod stare queat, factore remoto. 135 
Nam qui pigra Deo dant otia, credo, verentur 
Ne curæ intentam vigiles durique labores 
Conficiant, et tanta simul non explicet unus. 
O mersi in tenebras, divinique ignis inanes 1 , 
Et pius corporeis oculis quam mente videntes ! 140 
An quia, quum magnas urbes populosque tenetis 
S u b vestro imperio, miserum est insomnibus ægram 
Partiri curis in multa negotia mentem, 
Quumque graves trepidis incumbant undique causæ, 
Non fert urgentes industria victa labores ; 145 
De Domino hoc sentire pium est, quem semper eumdem 
Nil gravat, ex toto nil occupat ? Effluit ætas 3 

' « Injusto fasce , » fardeau 
trop lourd. 

- « Divinj ignis inanes, » pri-
vés du feu divin. 

5 « Effluit ætas, » etc. Tout ce 
passage est sublime par l'éléva-
tion de la pensée et la magnifi-
cence de l'expression. 
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Ac venit, et spectant genita et g i g n e n d i finem : 
Ille manet, simul acta tenens et agenda, futuris 
Ulterior, tum præteritis prior : omnibus unus 150 
Præsens, et solus sinè tempore tempora condens ; 
Utque ævi spatia ac numeros præcedit et exit , 
Sic nullo immensus cohibetur fine locorum. 
IS'iique adeo est magnum, quod non certus modus arcet : 
Et cœlum, et terras, et totum denique mundum 155 
Linies habet: meta est altis et meta profundis. 
Sed nusquam non esse Dei est. qui totus ubique, 
Et penetrat mundi membra omnia liber et ambit. 
Hæc igitur vis sola potest moderamina rerum 
Dividere, et placidis eadem persistere curis1 : i c o 
Quant non effugiant cita, nec remorantia tardent; 
Quæ nunquam ignara, nunquam longinqua, nec ullis 
Translata accedens regionibus, absit ab ull is; 
Nec dignoscendis egeat manifesta doceri. 

III. Création de l'homme. 

Dispositis rebus, totum jam conditor orbem i e i 
Fecerat, et pulchra vernabat origine mundus. 
Jam soi dimensis in tempora cursibus ibat, 
Lunaque cum stellis præbebat lumina noct i ; 
Jam pecudes tellus, jam pisces pontus alebat, 
Et liquidum volucres innabant aera pennis. 170 
Sed quod divina posset ratione potiri, 
Nondum erat in terris animal : dedit optimus auctor 
Hoc homini speciale decus; quumque omnia verbo 
Conderet, hunc manibus, quò pius genitoris haberet 1 , 
Dignatur formare su i s : substantia duplex 175 
Jungitur, inque unam coeunt contraria vitam. 
Namque anima ex nullis, ut cætera, gignitur, expers 
Interitus, nisi quod Domino cruciabit^ uni e s t 3 , 
Et rea ferre potest pœnam , sub nomine mortis, 
Terrenamque illapsa domum, dat vivere secum l e o 
Consortem, et.pariter divinum haurire vaporem. 

' « Placidis curis. » Belle ex- - « Quò plus genitoris habe -
pression qui donne une haute idée re t , » atin qu'il t i n t un bientait 
de la puissance de Dieu. — « Ea- de plus de son père, 
dein » se rapporte à o vis. » « Domino c r u c i a b i t uni 

9 . 
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Nec quia dissimilis rerum natura duarum es t ; 
Dispar conditio est: manet exitus unus utrumque. 
Est etenim ambarum vinci, est et vincere posse, 
Proficere et minui ; regnare et perdere regnum. 185 
Et quò promissis adsit fiducia magnis, 
Ac spes propositæ sit non incerta coronæ, 
Munere præsentis vitæ, documenta futuræ 
Sumit Immo, et dandis confidere discit adeptis1 . 
Huic cœli volucres, et cuncta animalia terræ 190 
Subjecta, et pisces quos nutrit pontus et amnes. 
Huic solis lunæque vices, et sidera noctis 
Nosse datum, numerisque dies c o n t e n d e r e et annos, 
Scire potestates herbarum, et nomina rebus 
ludere, et ingenium varias augere per artes . 195 
Hunc. potiorem unum cunctis spirantibus, uni 
Subjectum servire Deo. 

I V . I / a c t i o n d e In P r o v i d e n c e p r o n v é e p a r d e s 
h i s t o i r e s t i r é e s d e l ' A n c i e n T e s t a m e n t . 

Quum vero Ægyptum Chananæaque regna teneret 
Dira fames, totos septem toleranda per annos, 
Præsumitur certè* Patriarchis causa movendis; 200 
Et domus externos inter placitura paratur \ 
Quæ blandè foveat populi incrementa futuri 
Mystica dum Joseph prodentem somnia fratres 
In servum vendunt pretio, falluntque parentem ; 
Dum rex4 obscuri narrato ænigmate somni, 205 
Exemplum vatem dignatur honore secundo ; 
Dumque piis traducta dolis 3 Hebræa juventus, 
Gaudet adoratum venia cognoscere fratrem. 

Qui quum multa insons ferret mala, nonne remotum, 

e s t , » e l l e n e p e u t ê t r e a f f l i g é e , 
p u n i e q u e p a r le S e i g n e u r . 

1 « D a n d i s c o n f i d e r e d i sc i t 
a d e p t i s , » il a p p r e n d , p a r c e q u ' i l 
a r e ç u , à c o m p t e r s u r ce q u ' i l 
d o i t r e c e v o i r . 

2 « P r æ s t r u i t u r c e r t è , » e t c . , 
u n e c a u s e e s t a s s u r é m e n t p r é p a -
r é e d ' a v a n c e p o u r f a i r e v e n i r , 

a m e n e r l e s P a t r i a r c h e s e n E g y p t e . 
5 C o n s t r u i s e z : « D o m u s p l a c i -

t u r a p a r a t u r i n t e r e x t e r n o s . » 
4 « R e x . » P h a r a o n . V o y e z l a 

Genèse, c h . XLI. 
3 « P i i s dol is . » A l lu s ion à l a 

c o u p e d a r g e n t q u e J o s e p h f i t 
p l a c e r d a n s le sac d e B e n j a m i n , -
vovez l a Genèse, c h . X L I V . 
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Resque hominum dedignantem potuisset inepto 2tu 
lncttsare Deum questu, nisi cuncta profundis 
Judice sub justo scîsset decurrere causis? 
Quæ licèt infidas4 soleant confundere mentes , 
Non possunt turbare pias : quia tempore in isto 
Hæc posita est virtus, ut libertate potitos, 215 
Exiguo in spatio, justi patiantur iniquos, 
Quos Deus ipse modo dilata sustinet i r i . 

Si gens cara5 Deo, et sævo suspecta tyranno, 
Injustum imperium regis tolerabat acerbi, 
ftlœstarum et matrum fœtu potiora necato, 220 
Condendas jussos lateres præbebat ad urbes, 
Ut durus labor et sævæ ^clement ia mortis 
Omnes terribilis populi consumeret annos, 
Sed non ista Deo patribus illata remoto, 
Ipse docet, curamque sibi probat esse suorum. 225 
Nam jubet electum Pharaoni edicere Mosen, 
Ut sinat Ægypto Domini discedere plebem ; 
Ni faciat, multis plectenda superbia plagis, 
Sentiet excitans quæ regni vis habet iram 3 . 
Ille quidem quoties patitur cœlestia tela, 230 
Cedit ,et obsequium simulat : s e d , clade remota, 
Duratur parcente D e o : causas pereundi 
Impius inde trahens, quo posset habere salutem. 
Donec vi victus laxat fera jura tyrannus, 
Dilia barbaricis et Moses agmina gazis 4 235 
Promovet 5 , insigni sulco monstrante columnâ 

1 o I n f i d a s , » i m p i e s , p a r o p -
p o s i t i o n a « p i a s . » 

* « Si g e n s c a r a , » e t c . V o y e z 
I'Exodi", c h . i e t s u i v a n t s . 

s « Q u æ . . . v i s h a b e t . » T m è s e 
p o u r « q u æ v i s h a b e t , » t o u t c e 
q u ' e l l e e s t , t o u t ce q u ' e l l e p e u t . 
« H a b e r e » se p r e n d a b s o l u m e n t 
d a n s le m ê m e s e n s q u e « se h a -
b e r e . — « R e g n i i r a m , » l a c o l è r e 
d u c ie l . 

4 « Di t ia b a r b a r i c i s g a z i s , » 
e n r i c h i s d e s t r é s o r s de l ' é t r a n g e r . 
— Exode. c h . x i , v . 2 : D i t e s p r é -
s e n t e m e n t à t o u t le p e u p l e q u e 

c h a q u e h o m m e d e m a n d e à s o n 
a m i e t c h i q u e f e m m e à s a v o i -
s i n e d e s v a s e s d ' u r g e n t e t d e s 
v a s e s d ' o r . Ibid. c h . x u , v . 35 : 
L e s e n f a n t s d I s r a ë l f i r e n t c e q u e 
Moïse l e u r a v a i t o r d o n n é e t i l s 
d e m a n d è r e n t a u x E g y p t i e n s d e s 
v a s e s d ' a r g e n t , d e s va'ses d ' o r e t 
b e a u c o u p d e v ê t e m e n t s . Or , l e 
S e i g n e u r r e n d i t les E g y p t i e n s f a -
v o r a b l e s à son p e u p l e , a f i n q u ' i l s 
l e u r d o n n a s s e n t ce q u ' i l s d e m a n -
d a i e n t . A i n s i i ls d é p o u i l l è r e n t l e s 
E g y p t i e n s . 

5 « l'iomovet, » fait avancer. 
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Per deserta viam, qjtæ formam in tempus utrumque 
Temperat, alterna ut tribuat viee commoda castris, 
Luce tegens, et nocte regens, eadem ignis et umbra, 
Discutiens flammis tenebras et nube calores. 240 

Quid loquar et trepidis patribus quum incumberet hostis, 
Divisum pelagus, solidoque rigore ligatas 
Instar montis aquas vacuo Gessisse profundo ; 
Quaque gradum illæsa tulerant tof millia plebis, 
Oppressum Ægypti populum coeuntibus undis? 24.1 
Omnis enim auctori servit natura potenti, 
Quæque ad opem cedunt, eadem famulantur ad iram. 
Sed mihi nec vacuum cunctas percurrere formas 
Virtutum, et gestis oris non æqua facultas: 
Nam quis tantarum evolvat miracula rerum? 250 

X . R é p o n s e a u x o b j e c t i o n s d u p r o l o g u e , e t 
p a r t i c u l i è r e m e n t à c e l l e q u i e s t t i r é e d e l a 
r é p a r t i t i o n d e s b i e n s e t d e s m a u x e n t r e l e s 
b o n s e t l e s m é c h a n t s . 

. . . Superest nunc respondere querelis 
Quæ mundi rebus divinam absistere curam 
Objiciunt, dum sæpe bonos labor anxius urget, 
Et tranquilla fluit cunctorum vita malorum. 
Dic , age, qui nullis Domini m o d e r a r i s habenis 255 
Humanas res ire putas, quid ab ordine cessat 
Naturæ? Quæ bella movent elementa? Quid usquam 
llissidet a prisco divisum fœdere rerum? 
S ic interjecta solis revocatur in ortum 
Nocte dies ; idem est lunæ astrorumque recursus, 200 
Et relegunt notas subeunda tempora metas. 
Non aliter venti spirant, ita nubibus imber. 
Læta negant, servantque genus trudentia flores 
Semina 1 quæque suum : nec abest ab origine rerum 

1 C o n s t r u i s e z : « S e m i n a l æ t a 
n e g a n t , » les p l a n t e s f e r t i l e s r é -
p o n d e n t n o n , e e s t - à - d i r e la f e r -
t i l i t é , l a f é c o n d i t é d e s p l a n t e s 
p r o u v e q u e r i e n n ' e s t c h a n g é 
d a n s l ' o r d r e d e l a n a t u r e . Le 
p o è t e , p a r u n e figure h a r d i e , 

m a i s j u s t e e t h e u r e u s e , p r ê t e ic i 
u n e v o i x a u x p l a n t e s . Ce s o n t 
e l l e s q u i r é p o n d e n t e n q u e l q u e 
s o r t e à la q u e s t i o n : « Q u i d u s -
q u a m d i s s i d e t à p r i s co d i v i s u m 
f œ d e r e r e r u m . » — « f l o r e s » e s t 
r é g i p a r « t r u d e n t i a . » 
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Ordo manens, iisdem subsistunt omnia causis. 205 
Quæ nisi perpetui solers prudentia Regis 
A Jstrueret, moleinque omnem spirando foveret, 
Conciderent subita in nihilum redigenda ruina. 

Et quum hæc pervigil! curâ Omnipotentis agantur, 
Quæ certum ad finem devexo limite vergunt : 270 
Quis neget in nostram gentem specialius æquum 
Partiri sua jura Deum, cui perpetis ævi 
Spem tribuit, propriæ largitus imaginis instar? 
At qui nec pœnam injustis, nec præmia sanctis 
Restitui ad præsens quereris, vellesne per omnes 275 
Ultricem culpas descendere judicis iram? 
Et quo magnanimi clemens patientia Regis 
Distaret sævâ immitis feritate tyranni ? 
An quæ pars hominum peccati nescia mundum 
Possessura foret? vel sanctæ quis locus esset j s o 
Virtuti in terris?Cui si præsentia dona 
A f f e r e n t , cœlo potius sublata maneret. 
Sic mundi meta abruptis properata fuisset 
Temporibus : neque in sobolem generanda veniret 
Posteritas, pariter quum justos atque nocentes 285 
Aut promissus honos, aut pœna auferret ab orbe. 

Nunc vero1 et generis nostri profunda propago 
Tenditur, ac duplici succedit origine pubes, 
Nata patrum membris et Christi fonte renata: 
Et pia dum populis Domini patientia parcit, 2D0 
In lucem multos de tetrâ nocte reversos, 
Ac posit i 2 claros peccati labe videmus. 
Ille per innumeros vultus, et mille per aras, 
Barbalos læves 3 que Deos, juvenesque senesque, 
Ut quondam fecere, colens, jam errore parentum 205 
Abjecto, solum Unigenam summissus adorat. 
Hic sophicas artes Græcorum et vana secutus 

• « N u n c v e r 6 , » m a i s a u c o n -
t r a i r e . C e t t e l o c u t i o n m a r q u e 
1 oppos i t i on e t a n n o n c e la c o n t r e -
p a r t i e d u d é v e l o p p e m e n t q u i 
p r é c è d e . 

» « Pos i t a » pour « d e p o s i t i , » 

l e s i m p l e p o u r l e c o m p o s é . 
5 « L æ v e s , » s a n s b a r b e , p a r 

o p p o s i t i o n à « b a r b a t o s . » — O n 
v o i t ici q u ' i l r e s t a i t e n c o r e d e s 
t r a c e s de p a g a n i s m e a u c o m m e n -
c e m e n t d u c i n a u i è m e s i èc le . 
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Dogmata, jam Clirislo sapere et ^nitescere mundo 
Gaudet, Apostolico doctus cœlestia ludo. 
<Quàm multos procul a portu rationis iri altum 300 
Dedecorutn turbo abstulerat, quos æquore toto 
Jactatos, nimiumque vagis erroribus actos. 
Nunc reduces juvat excipere, amplexuque paterno 
Confotos, nusquam statione abscedere vitæ? 
Quos si multa inter morum delicta priorum 305 
Plexisset properè rigor ^placabi l i s iræ, 
Intercepta foi erit melioris tempora vitæ. 
Nec standi vires licuisset sumere lapsis. 
o Mortem, inquit Dominus., peccantis nolo, nec ullum 
De pereunte lucrum est : redeat magis, inque relictuin3 IO 
Mutatus referatur iter, vitâque fruatur. » 
Et quia virtutum similes vult esse suarum 
Quos genuit ; « Vindictam, inquit, mihi cedite ; reddam 
Judicio quæ digna meo ; detur locus iræ. » 

Sic dum multorum differtur pœna malorum, 315 
Nonnulli plerumque probos revocantur in actus, 
Ac (it quisque sibi judex, ultorque severus, 
Quod fuerat prius interimens adusque resurgens. 
At qui persistant errori incumbere longo, 
Quamvis in multis vitiis impune senescant, 320 
In sævum finem venient : ibi non erit ulla 
Spes veniæ, minimo ad pœnam quadrante vocando' . 
Nos etenim, quoties causa quacumque movemur 
Vindictam celerem cupimus : uda rara facultas 
Non patitur læsis tempus transire nocendi. 
At vero æternum 3 nil effugit, omniaque adsunt 
Salva Deo : nihil est illi tardumve, citumve : 
Nec dilata unquam, nec festinata putemus, 
Quæ veniunt : nostris mutantur tempora rebus. 

1 « Q u o d . » Ce p r o n o m r e l a t i f 
e s t à la Ibis l e r é g i m e d i r e c t d u 
p a r t i c i p e « i n t e r i m e n s » e t l e s u -
j e t d u v e r b e « f u e r a t . » 

2 C c n s t r u i s e z : o m i n i m o q u a -
d r a n t e v o c a n d o ad p œ n a m . » D i e u 
e s t ici c o m p a r é à u n c r é a n c i e r 
p a t i e n t , m a i s i n f l e x i b l e , qui, , a u 

j o u r f i x é p o u r l e p a y e m e n t d e l a 
d e t t e , lie f a i t p a s m ê m e g r â c e à. 
sou d é b i t e u r de la p l u s p e t i t e 
p i èce d e m o n n a i e . 

3 « At v e r o æ t e r n u m , » e t c . 
J a m a i s on n ' a m i e u x s a i s i , n i 
m i e u x e x p r i m é c e t t e g r a n d e id^e 
d e 1 é t e r n i t é d e D i e u . 
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Namquod ubiqueagitur, quod gestum est. quodque gerend 
Ante oculos Domini puncto subsistit in uno : 
Una dies cui semper adest, cras atque here nostrum. 

Sed quanquam examen Deus omnia servet in illud, 
Otio quæ nunc occidta latent, reserata patebunt : 
Multa tamen mundum per sæcula cuncta a g e n t i s 33 
Justitiæ documenta dedit, dum maxima bellis 
Regna quatit; dum sæpe urbes, populosque potentes 
Exhaurit morbis, cremat ignibus, obruit undis; 
Dumque inopes ditat, ('ejectos elevat, auctus 
Imminuit, solvit vinctos, subigitque superbos. 340 
Nec vero hoc nisi cum magnâ ratione putandum est 
Accidere, ut, quoties iram experiuntur iniqui, 
Supplicia insontes videantur obire nocentium 
Multa quidem semper mundo communia in isto 
Indignos dignnsqm; manent : soi omnibus idem est,343 
Idem imber, pariter subruitur frigora et æstus; 
Utque indiscreta est cunctis aqua, lumen et aura, 
Sic injustorum justos mala ferre necesse est : 
Ut dum multa malis insontes compatiuntur 
Sint quorum merito populis pareatur iniquis, 330 
Et qui conversos virtutis imagine ducant. 
Sed quum perdendis indemutabilis instat 
Finis; non eadem incumbit sententia sanctis. 
Sunt quos diluvium mundi non obruat, et quos 
Arsuris liceat Sodomis evadere; norat 355 
Angelus Ægypti vastator limina signo 
Scripta crucis, sacro removens a sanguine plagam. 
Fit in.ire per (timidum sanctis via, fitque per amnem ; 
Et per inane piis gradus est : cibus alite serva 
Suggeram, perditione avidus sua fercula messor. 3Go 
Utque Dei servis nil obsit, vertitur ordo 
Naturæ, vinctos labentia vincula solvunt; 
Caret r sponte patet, sera non tenet obice valvas ; 
Deficit humor aquas, ignes calor, ira leones. 

Non autem dubium est, in magnæ turbine cladis 3C5 
Involvi teneros annos, et inore parentum, 

1 « Mal i s i n s o n t e s c o m p a t i u n - s o u f f r e n t e n m ê m e t e m p s q u e les 
t u r , » l e s i i i o o c e n t s s o u t i r e n t a v e c , c o u p a b l e s . 
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Criminis expertes aliena occumbere culpâ : 
Nam quum homines pontus tegeret, deleta per orbem 
Multa puellarum et puerorum millia notum est. 
Nec tamen injustè terris exempta videtur 370 
Progenies auctura malos, cui multus in ipso 
Exitio est collatus honos, quòd crimine patrum 
Occidit ante sua caderet quam noxia culpà. 

Quod si et justum aliquem complexa est pœna malorum, 
Ne dubites placuisse Deo ; nec enim mala mors est 375 
Ulla bonis, quibus vario longoque labore, 
Quilibet in requiem patet exitus, aspera vitam 
Dat via, nec campo capitur, sed fine corona. 
Verum nos blandis capti, oflensiqne severis, 
Nec bona judicio spectamus nec mala vero. 3S0 
Dum non nostrarum 1 curanda negotia rerum 
Suscipimus, propriisque juvant aliena relictis, 
Nec quemquam vitiis miserum, aut virtute beatum 
Censentes, frustra2 externis c u r a m q u e decusque 
Jungitîius, et cœlo adscripti terrena fovemus. 383 

Felices dici mos est, quos blanda potestas 
In summos apices tumidorum evexit honorum, 
Quos magni quæstus ditârunt, et quibus amplos 
Congessit reditus totum res 1 fusa per orbem. 
Laudantur vestes pretiosæ et pulchra supellex, ano 
Magnæ ædes, lamuli innumeri vigilesque clientes, 
Et quidquid non est nostrum, quo ique , ut dare quivit 
Una dies, sic una potest auferre : nec illud, 
Quod speciale bonum est hominis nullamque timet vim, 
Amplexi, miseros, quibus hæc perdentia desunt 3'Ji 
Et per mille modos pereuntia, credimus : ac si 
Justitiam 4 durus labor urgeat, et dolor ægri 
Corporis, et mortes natorum, et turpis egestas, 
Non quantas pariat constans tolerantia palmas, 
Nec quò pugna brevis sit processura videmus; 400 
Sed calicem crucis ac vitæ libare verentes, 

1 « Non nostrarum, » qui ne 5 « Amplos, reditus, » revenus 
sont point nôtres, qui nous sont considérables. — « Res, » patr i -
étrangères. moine. 

2 «Frus t r a , » à tort. 4 « Justitiam » pour <• justos. • 



INCERTI AUCTORIS C A R M E N . tr.5 
Vipereum obducto potamus melle venenum. 
Dulcia sunt etenim gustu specieque decora, 
O"® morbos m o r e m q u e animæ generantque foventque, 
Canceris et ritu languentia viscera carpunt : 405 
Quumque Deus medicati cœlo demetere curam 
Dignatur, penitusque putres abscindere libras, 
lncusamus opem teneri, et tabescere morbo 
Malumus, antidoti quam vim tolerare severi. 

Non igitur mala sunt, quæ nos maladucimus, etquum4 

Ulceribus diris non parcit dextra medentis, 
Amplectenda salus, non exacuenda querela est. 
Jam quos peccantes Deus arguit, hos etiam nunc 
Diligit, et patrio vult emendare flagello ; 
Meque istis potius societ, quam congreget illis, 415 
Quos jam summoto permisit verbere cursu 
Ire voluntatis, propriaque libidine ferri. 
Hi sunt vero illi, quos inter crimina tutos, 
Et scelerum dites fructu, impunita senectus 
Extremas turpis vitæ produxit in oras. 420 
Hi justum injustis odiis pressere : per istos 
Bella excita piis, et flagra medentia tardis. 

Namque eadem cunctos exercent tela fideles, 
Sed duplici causa : dum quo torquentur iniqui, 
Hoc sancti crescunt, et quod pœnam attulit illis 4 55 
Pro culpâ, hoc istis dat pro virtute coronam. 
Denique, si quidquid mundanis rebus acerbum 
Accidit, excutias, totum jam sponte videbis 
Anticipâsse Dei famulos. Gemit ille 1 talentis 
Argenti atque auri amissis, hunc rapta supellex 430 
Perque nurus Geticas divisa monilia torqueat. 
Sed sapiens Christi servus nil perdidit horum, 
Quæ sprevit cæloque priùs translata8 locavit, 
Ac si quid mundi sub tempestate laborum 
Incidit, intrepidi» subiit : manifestus honoris 435 
Promissi, et cupidus victo certamine solvi 3 . 

' « G e m i t i l l e , » e t c . A u m i l i e u 
d e l ' i n v a s i o n , les o b i e t s les p l u s 
p r é c i e u x des G a l l o - R o m a i n s pa s -
s a i e n t e n t r e les m a i n s d e s b a r b a -
r e s . 

* « Q u æ c œ l o p r i ù s , » e t " . , 
d o n t il a fa i t d ' a v a n e l e s a c r i t i c e 
a u c ie l . 

3 « C u p i d u s v ic to c e r t a m i n e 
so lv i , » d é s i r a n t t e r m i n e r ( ê t r e 
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At tu, qui squalidos agros desertaque defles 
Atria, et exustæ proscenia diruta villæ, 
Nonne magis propriis posses lacrymas dare damnis, 
Si potius vastata tui penetralia cordis 4 40 
Inspiceres, multaque obtectum sorde decorem, 
Grassantesque hostes captivæ mentis in arce? 
Quæ 1 nisi per cunctas patuisset dedita portas, 
Inque suam cladem facibus fomenta dedisset, 
l l æ c e t am, quæ facta manu speciosa fuerunt, 445 
Devoti meritum populi testata m a n e r e n t 2 . 
Sed quum deformi jaceant prostrata ruina, 
Objicitur nobis 3 casus nostrosque suosque. 
Hos igitur cineres templorum, hæc busta potentiam. 
Quæ congesta jacent, populata cordis in au'â 450 
P a n g a m u s captiva manus; nos splendida quondam 
Vasa Dei, nos almæ aræ et sacraria Christi, 
In quibus argentum eloquii, virtutis et aurum. 
Et sceptrum captum est crucis et diadema decoris; 
Nec rabidis justam moveamus ques t ibus iram, 455 
Judicium c u b a n d o Dei, quod mentis et oris 
Off ic ium 4 multa transcendit majus abysso. 

Quamvis exiguo hoc fugientis tempore vitæ 
Injusti tumeant, et tuta pace suorum 
Lætentur scelerum ; nonqiie illos vinea fallut, 4 no 
Non ager, et noceant illæsi, et crimine crescant, 
Nos quibus in Christo sunt omnia, non capiant res 
Occiduæ, quæ nec nobiscum inveximus orti, 
Nec discessuri mundo exportabimus isto. 
Sed si quis superest animi vigor, excutiamus 465 
Peccati servile jugum, rup i sque catenis, 
In libertatem et patriæ redeamus honorem : 
Impia non oberunt cum sævo pacta tyranno, 

q u i t t e de ) u n e l u t t e d a n s l a q u e l l e 
il es t v a i n q u e u r , d é s i r a n t s o r t i r 
v i c t o r i e u x d e l a l u t t e . 

1 « Q u æ » a p o u r a n t é c é d e n t 
« m e n t i s . » 

s o H o c , » d e c e t t e m a n i è r e , 
a i n s i . — o Devot i m e r i t u m , « e t c . , 
s u b s i s t e r a i e n t p o u r a t t e s t e r l a 
p i é t é d ' u n p e u p l e fidèle. 

5 « O b j i c i u n t n o b i s , » i l s m e t -
t e n t d e v a n t n o s y e u x , i ls p r é s e n -
t e n t à nos y e u x . 

4 « M e n t i s e t o r i s o f f i c i u m , » 
l a p u i s s a n c e , la p o r t é e , l a m e -
s u r e de n o t r e i n t e l l i g e n c e e i d e 
n o s p a r o l e s . — « M a j u s » se r a p -
p o r t e à « q u o d « d o n t l ' a n t é c é d e n t 
e s t « j u d i c i u m . » 



INCERTI AUCTORIS CARMEN. 
tr.5 

Captivâ conscripta manu, resolubile Christo est 
IIoc fœdus, quod jure potest subvertere juslo. 4"o 

Implorato Deum, pugnasque relinquite, fratres, 
Verborum, et lites de pravis sensibus ortas : 
Nec quia proeidimus fusi certamine primo, 
Stare et confectum vereamur inire secundum. 
Cuncta licet variis terroribus impleat hostis 47 5 
Et vigili clausas obsidat milite portas, 
Cum victo tamen est bel lum 2 , si carne vetusta 
Exuti in Christi renovemur corpus, et omnem 
Vincendi nobis vim de Victore 3 petamus. 
Qui, dum nostra suis sociat, junxit sua nostris, 480 
Ut non humanis fidens homo, totus in illum 
Se referat, sinè quo non stant qui stare videntur, 
Et per quem sparsi coeunt, stratique resurgunt. 

Hæc sat erit parvo rudibus scripsisse libello : 
Qui quum sincerum vivo de fonte liquorem 4S5 
Gustârint, ipsi profundent flumina ab alvo 
Cordis, et irriguas præbebunt fratribus umas. 

« H o s t i s , » l e d é m o n . 
1 « C u m v ic to , e t c . , » c ' e s t 

c e p e n d a n t u n e n n e m i d é j à v a i n -
c u q u e n o u s a v o n s à c o m b a t t r e , 

a v e c l e q u e l n o u s a v o n s l a g u e r r e . 
3 « V i c t o r e , » le v a i n q u e u r , 

c ' e s t - à - d i r e J é s u s - C h r i s t q u i a 
v a i n c u le d é i n o i i . 



SAINT AUGUSTIN. 

S a i n t A u g u s t i n , l ' un des p l u s i l l u s t r e s d o c t e u r s de l 'Eg l i se , 
n a q u i t l ' an :i54 de J é s u s - C h r i s t , f u t ba p t i s é p a r sa in t A m b r o i s e 
e n 387, n o m m é é v ê q u e e n 395, e t m o u r u t e n 430 à. H i p p o n e 
p e n d a n t q u e les V a n d a l e s f a i s a i e n t le s iège de ce t te v i l le . Le pe t i t 
p o è m e s u r les jo ies du P a r a d i s lu i es t a t t r i b u é p a r les m e i l l e u r s 
c r i t i q u e s ; o n y r e c o n n a î t u n r e f l e t de la Cité de Dieu. 

Rhythmo 1 sur les joies du Paradis. 

Ad perennis vitæ fontem mens sitivit arida, 
Claustra carnis præsto frangi clausa quærit anima : 
discit, ambit, eluctatur exsul frui patria. 

Dum pressuris ac ærumnis se gemit obnoxiam, 
Quam amisit, dum deliquit, contemplatur gloriam ; 
Præsens malum auget boni perditi memoriam. 

Nam quis promat2 summæ pacis quanta sit lætitia ? 
Ubi vivis margaritis surgunt ædificia. 
Auro celsa micant tecta, radiant triclinia. 

Solis gemmis pretiosis hæc structura nectitur. 
Auro mundo3 tanquam vitro urbis via sternitur; 
Abest fimus, deest fimus, lues nulla cernitur4. 

1 Ce p o è m e es t e n v e r s po l i t i - m i s t i c b e s p a r u n e p a u s e a p r è s l a 
q u o s . Le v e r s po l i t i que a q u i n z e h u i t i è m e sy l l abe , e t la p é n u l -
sy l l abes c o m m e le v e r s t r o c h a i - t i è m e es t t o u j o u r s b r è v e . O u t r e 
q u e t é t r a m è t r e c a t a l e c t i q u e d ' o ù la r i m e f i n a l e , la q u a t r i è m e syl-
il est d é r i v é (voyez p a g e 8(i, no - l abe r i m e q u e l q u e f o i s in tér i i u r e -
te 1). 11 es t p a r t a g é e n d e u x h é - m e n t avec la h u i t i è m e ; e x e m p l e : 

D u m p r e s s u m a c æ r u m n i s se g e m i t o b n o x i a m . 

8 « N a m q u i s p r e m a t , » e tc . c iv i t a t i s a u r u m m u n d u m , t a n -
C o m p a r e z ce t t e d e s c r i p t i o n de la q u a m v i t r u m p e r l u c i d u m , 
l é r u s a l e m céles te a v e c ce l le d e * « L u e s n u l l a c e r n i t u r . » Apri-
i' Jpocalypse, ch. xxi et xxu. calypse, ch. xxi, v. 27 : Non in-

1 « A u r e m u n d o , » e t c . ^paca- t r a h i t i n e a m a l i q u o d c o n t a m i n a -
lypse, c h . xxi , v . 21 : « E t p l a t e a t u m . 



SAINT AUGUSTIN. 

Hiems
1
 horrens, æstas torrens, illic unquam sæviunt ; 

Flos perpetuus rosarum, ver agit perpetuum
2
; 

Candent lilia, rubescit crocus, sudat balsamum. 

Virent prata, veniant sata, rivi mellis influunt; 
Pigmentorum spirat odor, liquor et aromatum ; 
Pendent poma floridorum non lapsura nemorum. 

Non alternat luna vices, soi vel cursus siderum ; 
Agnus est felicis urbis lumen inocciduum ; 
Nox et tempus desunt ei, diem fert continuum. 

Nam et sancti quique3, velut soi præclarus, rutilant, 
Post triumphum coronati mutuè conjubilant, 
Et prostrati pugnas hostis jam securi4 numerant. 

Omni labe defæcati carnis bella nesciunt, 
Caro facta spiritalis et mens unum sentiunt, 
Pace multa perfruentes scandalum non perierunt ; 

Mirabilibus exuti repetunt originem s, 
Et præsentem veritatis contemplantur speciem, 
Hinc vitalem vivi fontis hauriunt dulcedinem. 

Inde statum semper idem existendi capiunt, 
Clari, vividi, jucundi nullis peccant casibus ; 
Absunt morbi semper sanis, senectus juvenibus. 

Hinc perenne tenent esse, nam transire
6
 transiit ; 

Inde virent, vigent, florent ; corruptela corruit, 

1 o H i e m s , » e t c . Apocalypse, 
c h . xx i , v . 2 3 , e t c h . x x u , v . o . 

2 « S æ v i u n t , p e r p e t u u m . » Ic i 
l a r i m e e s t r e m p l a c é e p a r l ' a s s o -
n a n c e . C e t t e s u b s t i t u t i o n a l i e u 
auss i d a n s la s t r o p h e s u i v a n t e e t 
d a n s q u e l q u e s a u t r e s . 

3 S a i n t M a t t h i e u , c h . n u , v . 
•43 : « T u n c j u s t i f u l g e b u n t s i c u t 
soi i n r e g n o p a t r i s e o r u m . » 

4 C o n s t r u i s e z : « J a m s e c u r i 
hostis prostrati, » n'ayant plus 

r i e n à c r a i n d r e d e l ' e n n e m i q u ' i l s 
o n t t e r r a s s é , e t c . 

B « O r i g i n e m . » Apocalypse, 
c h . x x i , v.- C : « E g o s u m a l p h a 
e t o m e g a , i n i t i u m e t f i n i s . E g o 
s i t i e n t i d a b o de f o n t e aquæ vivæ 
g r a t i s . » 

u « Esse » e t « t r a n s i r e » sont 
e m p l o y é s s u b s t a n t i v e m e n t , p a r 
h e l l é n i s m e ; le p r e m i e r e s t r é -
g i m e de « t e n e n t ; » le second es* 
sujet de « transiit. » 
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Immortalitatis vigor mortis jus absorbuit. 

Qui scientem cuncta sciunt, quid nescire hi queunt? 
Nam et pectoris arcana penetrant cor omnium ; 
Unum volunt, unum nolunt, unitas est mentium. 

Licet cuiquam sit diversum pro labore meritum, 
Charitas hoc facit suum. quod, dum amat alterum, 
Proprium sic singulorum iit commune omniuml. 

Ubi corpus, illic jure congregantur aquilæ 
Quo cum angelis et sanctæ recreantur animæ, 
Uno pane vivunt cives utriusque patriæ. 

Avidi et semper pleni, quod habent desiderant, 
Non satietas fastidit, neque fames cruciat : 
Infantes semper edunt et edentes inhiant. 

Novas semper melodias vox rneloda concrepat, 
Et in jubilum prolata mulcent aures organa ; 
Digna, per quem sunt victores, regi dant præconia. 

Felix cœli quæ præsentem regem cernit anima, 
Et sub sede spectat alta orbis volvi machinam, 
Solem, lunam, et globosa cum planetis sidera. 

Christe; palma bellatorum, hoc in municipium 
Inlroduc me post solutum militare cingulum, 
Fac consortem donativi5 beatorum civium. 

Probes vires4 inexhausta laboranti prælio, 
Nec quietem post procinctum deneges emerito, 
Teque merear potiri sinè line præmio5. 

' « C h a r i t a s » e t c . , la c h a r i t é 
t r o u v e son b o n h e u r , e n a i m a n t 
les a u t r e s , à f a i r e p a r t a g e r à t o u s 
c e q u i a p p a r t i e n t à c h a c u n e n 
p a r t i c u l i e r . 

1 « C o r p u s , a q u i l æ . » J ë s u s -
C h r i s t es t le c o r p s , les j u s t e s 
s o n t les a ig l e s ; s a i n t M a t t h i e u , 
c h . x x i v , v . "28 : « U b i c u m q u e 
f u e r i t c o r p u s , i l l ic c o n g r e g a b u n -

t u r e t a q u i l æ . o « I l l i c , » le c i e l . 
3 « D o n a t i v i . » l a r é c o m p e n s e . 

A u p r o p r e le D o n a t i v u m é t a i t 
u n e l a r g e s s e fa i te a u x s o l d a t s 
p a r l e s e m p e r e u r s r o m a i n s . 

4 « P r o b e s v i r e s , » e t c . , 
é p r o u v e m e s f o r c e s p a r d e p é n i -
b i e s l u t t e s r e n o u v e l é e s s a n s cesse . 

3 « P r æ m i o . » P a r a p p o s i t i o n 
à « t e . » 



SEDULIUS. 

Sedulius a composé son Poème Pasco I sous les empereurs T h é o -
dose le J e u n e e t V a l e n t i n i e n III, e n t r e 425 e t 450. Cet o u v r a g e a 
joui d ' u n e g r a n d e c é l é b r i t é a u m o y e n âge : le p a p e Gélase , 
Cassiodore , F o r t u n a t , e t c . , se son t "accordés p o u r en f a i r e le 
p l u s g r a n d é loge . Au xvne siècle on r e c o n n a i s s a i t e n c o r e q u e 
ses pensées a v a i e n t de l a nob lesse e t de la m a j e s t é , e t q u e ses 
v e r s é t a i e n t d o u x et h a r m o n i e u x . Il n e f a u t d o n c pas s ' é ton-
n e r si s a in t l.-idore de Sévi l le , q u i v iva i t a u c o m m e n c e m e n t ' lu 
vu» s iècle , e t q u i n ' a v a i t p a s é té d r e s sé c o m m e n o u s à n ' a d m i r e r 
q u e les poètes p r o f a n e s , a t t r i b u a i t à la poésie de S e d u l i u s u n e 
fo rce et u n e m a i e s t é de t o n n e r r e . Ce g r a n d s a i n t , qu i é ta i t poè t e 
auss i , a j o i n t l ' é loge de S e d u l i u s à ce lu i de J u v e n c u s d a n s le 
d i s t ique s u i v a n t : 

Ani l to p a r e s l i n g u a , florentes v e r s i b u s a m b o , 
F o u t e e v a n g e l i c o p o c u l a l a rga f e r u n t . 

OPUS PASCHALE. (Extraits.) 

I. P r o l o g u e e t I n v o c a t i o n . 

Quum so- gentiles studeant figmenta poetæ 
Grandisonis pompare modis, tragicoque boatu, 
Ridiculove Getæ seu qualibet arte canendi 
Sæva nefandarum renovent contagia rerum, 
Et scelerum monumenta canant, rituque magistro 2 5 
Plurima IS'iliacis tradant mendacia bibl is 3; 
Cur ego Davidicis assuetus 4 cantibus odas 

• « Rid iculo . » S o u s - e n t e n d u 
« boa tu . » —Géta é t a i t le n o m d e s 
pe r sonnages b o u f f o n s des p ièces 
de M é n a n d r e ; il s e r t ici à dés i -
g n e r la coméd ie p a r oppos i t ion à 
« t ragico b o a t u . » 

4 « Ritu m a g i s t r o , » s a n s a u t r e 
nécessité q u e la c o u t u m e . 

5 « Niliacis b ib l i s . » L e p a p y 

r u s , a v e c l eque l se fa i sa i t le p a -
p i e r , c r o i r a i t e n a b o n d a n c e s u r 
les b o r d s d u Nil . 

4 « Davidicis a s sue tu s , e t c . , » 
h a b i t u é à f a i r e r é s i n e r les s o n s 
d e s d ix cordes des c h a n t s de 
P a v i t c ' e s t - à - d i r e à c h a n t e r les 
p s \ u n es de Dav id a u sou du 
l ' i L f ^ i m e u t à d ix c o r d e s . 
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Chordarum resonare decem, sanctoque verenter 
Stare choro, et placidis cœlestia psallere verbis, 
Clara salutiferi taceam miracula Christi? i o 
Quùm possim manifesta loqui Dominumque tonantem 
Sensibus et toto delectet corde fateri : 
Qui sensus et corda dedit, cui convenit uni 
Facturam servire suam, cui jure perenni 
Arcibus æthereis una est cum Patre potestas, 15 
Par splendor, communis apex, sociale cacumen, 
Æquus honor, virtus eadem, sinè tempore regnum, 
Majestas similis : hæc est via namque salutis, 
Hæc firmos ad dona gradus Paschalia ducit. 

Hæc mihi carmen erit : mentes huc vertite cuncti.20 
Hanc constanter opemlæsis adhibete medullis, 
Quos lethale malum, quos vanis dedita curis, 
Attica Cecropii serpit 1 doctrina veneni, 
Sectantes que magis vitam, spirantis odorem 
Legis, Athenæi pædorem linquite pagi 1 . 25 
Quid labyrintheo, Thes idæ 3 , erratis in antro, 
Cæcaque Dædalei lustratis limina tecti? 
Labruscam placidis quid adhuc præponitis U v i s 1 , 
Neglectisque rosis, sal iuncam 5 sumitis agri? 
Quid lapides atque æra coli, quid fana profanis 30 

1 « Quos serpi t » équivaut à 
«per quos serpit . » «Serpi t » est 
employé ac t ivement . — « Attica 
doctr ina. » L 'ana thème lancé par 
Sedulius sur la l i t té ra ture grec-
que re tombe aussi sur la l i t téra-
ture latine profane qui n ' en est 
que l ' imi ta t ion. 

2 « Athenæi p a g i , » les super-
stitions a théniennes , ou plus 
généra lement l 'hellénisme , le 
paganisme. De « pagus » (village) 
dérivenpuganus,» nom sous lequel 
les fidèles désignaient les paiens, 
parce que l ' idolâtrie bannie des 
grandes villes se r é fug ia dans les 

c a m p a g n e s où el le d u r a l o n g -
t e m p s e n c o r e a p r è s la p r o p a g a -
t ion d u C h r i s t i a n i s m e . Voyez Se-
v e r u s s a n c t u s , p . " 7 , n o t e 2. 

1 « T h e s i d æ , » A t h é n i e n s . Ce 
n o m l e u r es t d o n n é p a r V i r g i l e . 
La Grèce , e t p a r t i c u l i è r e m e n t 
A t h è n e s , f u t p a r ses a r t i e t sa 
l i t t é r a t u r e le f o y e r d u p a g a n i s -
m e q u ' o n d é s i g n a souven t sous 
le n o m d ' h e l l é n i s m e . 

4 « P lac id is Uvis. » E v a n g i l e 
se lon s a i n t J e a n , ch . xv, v . 1 : 
« Ego s u m v i t i s ve r a . » 

s « S a l i u n c a m . «Virg i le , Eglo-
gue,\, 16. 

L e n t a sal ix q u a n t ù m p a t i e n t i c e d i t o l i ?æ , 
P u u i c e i s h u m i l i s q u a n t u m s a l i u n c a r o s e t i s , 
J u d i c i o n o s t r o t a u t u m t i b i c e d i t A u i y n t a s » 
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Proderit1, et mutis animas damnare metallis3! 
Parcite pulverei squalentia jugera campi, 
Et steriles habitare plagas, ubi gignere fructum 
Arida nescit luimus : nec de tellure cruenta 
Livida mortiferis vellatis toxica succis, 35 
Tartaris damnata cibis; sed amœna 3 vireta 
Florentiam semper nemorum, sedesque beatas 
Per latices intrate pios, ubi semina vitæ 
Divinis animantur aquis, et fonte superno 
Lætilicata seges spinis mundatur ademptis : io 
Ut messis queat esse Dei, mercisque futuræ' 
Maxima centenum cumulare per horrea fructum*. 

Omnipotens æterne Deus, spes unica mundi, 
Qui cœli fabricator ades, qui conditor orbis, 
Qui maris undisonas fluctu surgente procellas 4 o 
Mergere vicinæ prohibes confinia terræ, 
Qui solem radiis, et lunam cornibus imples, 
Inque diem ac noctem lumen metiris utrumque, 
Qui stellas numeras, quarum tu nomina solus. 
Signa, potestates, cursus, loca, tempora nosti : 50 
Oui diversa novam formasti in corpora terram, 
Torpentique solo viventia membra dedisti ; 
Qui pereuntem hominem vetiti dulcedine pomi 

1 C o n s t r u i s e z : « Q u i d p r o d e r i t 
f a n a c o l i p r o f a n i s » ( p o u r « à p r o f a -
n i s ?» ) Le da t i f s ' e m p l o i e b i e n 
a v e c c e r t a i n s v e r b e s pass i f s d a n s 
le m ê m e s e n s q u e l ' a b l a t i f a v e c à. 
Ce t o u r es t f r é q u e n t e n poés ie , e t 
se t r o u v e s o u v e n t d a n s S é d u l i u s 
e t d a n s J u v e n c u s . 

4 « M u t i s m e t a l l i s . » L e p o è t e 
c o m p a r e les a d o r a t e u r s d e s m u e t -
t e s i do le s d e s f a u x d i e u x a u x 
m a l h e u r e u x q u i s o n t c o n d a m n é s 
a u x m i n e s . 

5 « S e d a m œ n a , etc.. Ces v e r s 
s o n t u n e i m i t a t i o n de c e u x de 
V i r g i l e , Enéide v i , 039 : 

I n v e n e r e focos l æ t o s e t a m œ n a v i r e l a 
F o r t u n a t o r i i m n e m o r u m , s c d e s q u e b e a t a s . 

I 6 p o è t e j u s t i f i e s o n e m p r u n t 
p a r l ' i n t e n t i o n a v e c l a q u e l l e i l 
l ' a f a i t ; il a v o u l u p r o u v e r q u e 
ces b e a u x ve r s s ' a p p l i q u a i e n t b i e n 
m i e u x a u p a r a d i s d e s c h r é t i e n s , 
q u ' a u x C h a m p s - E l y s é e s m o n o -
t o n e s d u poè te p a ï e n , où l e s h é r o s 

11'ont d ' a u t r e s p l a i s i r s e t d ' a u t r e s 
a m u s e m e n t s q u e c e u x d e c e l t e 
v i e . 

4 o M e r c i s f u t u r æ , » r é c o m -
p e n s e f u t u r e . 

8 Al lus ion à l a p a r a b o l e d e s se 
m e n c e s ; v o y e z s a i n t L u c , c h . v m . 

10 
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Instauras meliore cibo, potuque sacrati 
Sanguinis infusum depellis ab angue venenum : 53 
Qui genus humanum (præter quos clauserat arca) 
Diluvii rapidà spumantis mole sepultum 
Una iterum de stirpe creas, ut mystica virtus, 
Quod carnis delicta necant, hoc præsule ligno 
Monstraret liquidas renovari posse per undas1: eo 
Totum namque lavas uno baptismate mundum: 
Pande salutarem paucos quæ ducit in urbem 
Angusto mihi calle viam, Verbique lucernam 1 

Da pedibus lucere meis, ut semita vitæ 
Ad caulas me ruris agat, quà servat amœnum 65 
Pastor ovile bonus, quà vellere prævius albo 
Virginis Agnus s , oves, grexque omnis candidus intrat. 

Te duce difficilis non est via, subditur omnis 
Imperiis natura tuis, rituque soluto4 

Transit in adversas, jussu dominante, figuras. 70 
Si jubeas mediis segetes arere pruinis, 
Messorem producet hiems; si currere mustum 
Vernali sub sole velis, florentibus arvis 
Sordidus impressas calcabit vinitor uvas, 
Cunctaque divinis parebunt tempora dictis. 75 
Indicio est antiqua fides, et cana s priorum 
Testis origo patrum, nudisque abolenda per ævum 
Temporibus constant virtutum signa tuarum. 
Ex quibus audaci perfringere pauca relatu 
Vix animis committo meis, silvamque patentera ao 

1 C o n s t r u i s e z : « u t m y s t i c a 
v i r t u s m o n s t r a r e t h o c q u o d d e -
l i c t a c a r n i s n e c a n t posse r e n o -
v a r i p r æ s u l e l i g n o ( p a r l a p u i s -
s a n c e d e l a c r o i x ) p e r u n d a s 
l i q u i d a s . » — Le d é l u g e figurait 
l e b a p t ê m e . 

4 « V e r b i q u e l u c e r n a m , e t c . » 
P s a u m e c x v m , v . 105 : « L u c e r n a 
p e d i b u s m e i s v e r b u m t u u m , e t 
l u m e n s e m i t i s m e i s . » 

5 « V i r g i n i s A g n u s , » l ' A g ç " a u 

de l a V i e r g e , J é s u s - C h r i s t . — 
« Ove s , » l e s b r e b i s , p a r o p p o -
s i t i o n a u x b o u c s ; s a i n t M a t t h i e u , 
c h . xxv , v . 3 3 : « E t s t a t u e t o v e s 
q u i d e m a d e x t r i s s u i s , h æ d o s 
a u t e m a s i n i s t r i s » 

4 « R i t u s o lu to , » ses lo is é t a n t 
d é t r u i t e s . 

s « C a n a » a l a m ê m e s i g n i f i c a -
t i on q u e « v e t u s , p r i s c a . » V i r g i l e 
l 'a e m p l o y é d a n s ce s e n s , Enéide, 
1, 2 8 7 : 

C a n * F i l i , ' , , e t V e - t a , R u i " ) e u n t . a i r e Q u i i i n u * 
J u r a d a b u u L , 
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Ingrediens, aliquos nitor contingere ramos. 
Nam centum licet ora movens vox ferrea clamet, 
Centenosque sonos humanum pectus anhelet, 
Cuncta quis expediet, quorum nec lucida cœli 
Sidera, nec bibulæ numeris æquantur arenæ ? 85 

II. Naissance de Jésns-Clirist. 

Quæ nova lux mundo, quæ toto gratia cœlo ? 
Quis fuit ille nitor, Mariæ quum Christus ab alvo 
Processit splendore novo? velut ipse' decoro 
Sponsus O v a n s thalamo, formâ speciosus amœna 2 

Præ natis hominum, cujus radiante figura vJU 
Blandior in labiis diffusa est gratia pulchris. 
O facilis pietas! ne nos servile teneret, 
Peccato dominante, jugum, servitia summus 
Membra s tulit Dominus, primiqne ab origine mundi 
Omnia qui propriis vestit nascentia donis, 95 
Obsitus exiguis habuit velamina pannis : 
Quemque procellosi non mobilis unda profundi, 
Terrarum non omne solum, spatiosaque lati 
Non capit aula poli, puerili in corpore plenus4 

Mansit, et angusto Deus in præsepe quievit. îoo 

Salve, sancta parens, enixa puerpera regem, 
Qui cœlum terramque tenet per sæcula, cujus 
Numen, et æterno complectens omnia gyro 
Imperium sinè fine manet, quæ ventre beato 
Gaudia matris habens cum virginitatis honore, 105 
Nec primam3 similem visa es, nec habere sequentem; 
Sola sinè exemplo placuisti femina Christo ! 

« « V e l u t i p s e , e t c . » P s a u m e 
xviii , v . :s : « v e l u t s p o n s u s p r o -
c e d e n s d e t h a l a m o s u o . » 

' « F o r m â spec io sus œ r n a -
nà , e t c . » P s a u m e x i . i v , v . 3 : 
« Speciosus f o r m â p r æ filiis h o -
m i n u m ; d i f f u s a e s t g r a t i a in 
l ab i i s t u i s . » 

5 « S e r v i t i a m e m b r a . » S a i n t 
P a u l , Ep. auxPhilippiens, c h . n , 
v . 7 : « S e m e t i p s u m e x i n a n i v i t 
f o r m a m serv i a c c i p i e n s , i n s i m i -
l i t u d i n e m h o m i n u m f a c t u s . » 

4 « P l e n u s , » t o u t e n t i e r . 
0 « P r i m a m » ( s o u s - e n t e n d u 

o f e m i n a m . ) » 
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IIT. Paraphrase d a Pater. 

Qui Dominum cœli Patrem memoramus, in ips 
Jam fratres nos esse decet, nec origine1 carnis 
Germanum gestare odium, sed spiritus2 igne i io 
Flagrantes, abolere doli monumenta vetusti. 
Atque ndvum gestare hominem, ne forsan ab alto 
Degenerent terrena Deo, cui nos, duce Christo, 
Fecit adoptivos cœlestis gratia natos. 

Sanctificetur ubi Dominus, qui cuncta creando 11 i 
Sanctificat, nisi corde pio, nisi pectore casto ? 
Ut mereamur eum nos sanctificare colendo, 
A n n u a t 3 ipse prior, sicut benedicier idern 
S e jubet a nobis, a quo benedicimur oratu . 

Adveniat regnum jam, j a m q u e 4 scilicet illud, 120 
Morte vacans et fine carens, cui nulla per ævum 
Tempora succedunt, quia nescit tempus habere 
Continuus sinè nocte dies: ubi principe Christo, 
Nobile perpetua caput amplectente corona, 
Victor opima ferens gaudebit præmia miles. 125 

Jugibus hoc votis, hoc nocte dieque precemur, 
Illius ut fiat cœlo terraque voluntas, 
Qui nusquam vult esse nefas, hostemque nocentem 

' « Origine carnis » et « doli 
monumenta vetusti » font p a r -
ticulièrement allusion à la haine 
de Caïn contre son frère Abel. 

4 « S p i r i t û s . » A u c o m m e n c e -
m e n t d u v e s i è c l e , l a q u a n t i t é d e 
l a t e r m i n a i s o n d u g é n i t i f s i n g u -
l i e r e i m ê m e d u n o m i n a t i f p l u -
r i e l d e s n o m s d s l a 4» d é c l i n a i s o n 
c h a n g e a et d e v i n t d o u t e u s e . S ' i l 
a v a i t v u q u e l q u e i n c o n v é n i e n t 
à a d o p t e r c e t t e n o u v e l l e q u a n t i t é 
q u e l ' u s a g e i n t r o d u i s a i t , S e d u l i u s 
a u r a i t pu r e m p l a c e r ici« s p i r i t u s » 
p a r a p n e u m a t i s . » 

3 n A n n u a t , » q u ' i l c o n s e n t e à , 

qu' i l veuille bien. Sous-entendu 
« sanctificare nos. » 

4 « Jam, jamque. » On se sert 
de « j a m » répété, lorsqu'il s'agit 
de quelque chose de prochain, 
d ' imminen t ; on ajoute que au 
second « j am » pour marquer une 
chose encore plus prochaine et 
plus imminente. Cicéron, Tuscu-
lanes, liv. 1, ch. 7: « Quum dies 
et noctes cogitandum sit, j am , 
jamqueesse moriendum. » Lettres 
à Atticus, Iiv. xiv, lettre dernière : 
« Quanquam ipse j a m , j amque 
adero.»—«Que»est allongé par les 
deux consonnes du mot suivant. 
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Utque polo, sic pellat h u m o , ne corpora nostra, 
Tanquam vile solum, sævus sibi vindicet hydras 1 ; 130 
Sed qui cuncta fovet plena pietate redundans, 
Omnipotens animas pariter conservet et artus. 
Altera pars etenim cœli sumus, altera terræ. 

Annonam fidei speramus pane diurno \ 
Ne mens nostra famem doctrinæ sentiat unquam, 135 
A Christo jejuna suo, qui corpore et ore 
Nos saturat, simul ipse manens r e g u m q u e cibusque. 
Dulcia3 nam Domini nostris in faucibus hærent 
Eloquia, exsuperantque favos atque omnia mella. 

Debita laxari qui nobis cuncta rogamus, 140 
Nos quoque laxemus ; proprii nam cautio verbi 
Spondentes manifesta t e n e t , 4 g r a v e s q u e soluti 
Nectimur, alterius si solvere vincla negamus ; 
lncipietque pius decies millena talenta 
Dimittens Dominus, si nos affligere propter H 5 
Denarios centum conservum senserit ul lum, 
Tradere confestim tortoribus, inque feroci 
Carcere constricti non permittemur abire, 
Donec cuncta brevem reddamus adusque quadrantem. 

Non quia nos Dominus, lucis via, semita p?"is, î&o 
In laqueos tentantis agat, sed. quum mala nostra 5 

Deserit, ire sinit. Nam quisquis retia mundi 
Deliciosa sequens, luxus et gaudia blandæ 
Perditionis amat, Deus hunc , virtutis amator, 
Linquit, et ingreditur s qu i se tentatio ducit. 155 
Jugibus hanc igitur studiis vitemus, et arctum 
Corde petamus iter, tenuis quà semita monstrat 
Ire per angustam regna ad cœlestia portam. 

' « Hydras. » L'hydre est un 
s e r p e n t a q u a t i q u e q u i se n o u r r i t 
d e t e r r e : d e l à « U n q u a m v i l e 
s o l u m . » 

4 « D i u r n o » é q u i v a u t i c i à 
• q u o t i d i a n o , » q u o t i d i e n . 

5 « Dulc ia , e t c » P s a u m e c x v m , 
v . 1 0 3 : « Q u à m d u l c i a f a u c i b u s 
m e i s e l o q u i a t u a , D o m i n e , s u p e r 
m e l e t f a v u m o r i m e o . » 

4 « P r o p r i i n a m , e t c . , » c a r 
n o t r e p r o p r e p a r o l e e s t u n e g a -
r a n t i e s û r e q u i n o u s o b l i g e à 
t e n i r n o t r e p r o m e s s e . 

5 « M a l a n o s t r a » é q u i v a u t à 
« n o s m a l o s . » 

* « I n g r e d i t u r » a p o u r s u j e t 
s o u s - e n t e n d u « h i c » q u i r e p r é -
s e n t e la m ê m e p e r s o n n e q u e 
« q u i s q u i s » e t « h u n e . » 

4 0 . 
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Si cupimus vitare malum debemus adire 
Sectarique bonum: hic quia liberat, ille trucidât ; 160 
Hic alit, ille necat. Nam quantùm sidera terris, 
Ignis aquis, lumen tenebris, concordia bellis, 
Vita sepulturis : tantum bona longius absunt 
Dissociata malis. Dextrum cuicumque necesse est, 
Aut lævum gradiatur iter. Sed dextra bonorum 165 
Semita, conspicuos vocat in sua gaudia justos, 
Inque tuos Patriarcha sinus ' : at læva malorum ! 

Exercet pœnas, et ad impia tartara mittit. 
Ergo agnis ovibnsque Dei est hæc sola voluntas, 
r t bona libertas evadere torva cruenti 170 
Ora lupi, vitaque frui per pascua Christi. 

IV. Résurrection de l a fille de J a ï r e . 

Ventum erat ad mœsti Ingentia culmina tecti, 
Deflentemque domum, moriens v ubi virgo jacebat 
Extremum sortita diem, trepidusque tumultus 
Omnia lamentis ululans implebat amaris, 175 
Funereosque modos cantu lacrymante ferebat 
Tibicen 5 , plangorque frequens confuderat ædes. 
« Ponite sollicita conceptos mente dolores, 
Hic sopor est, Salvator ait, nec funus adesse 
Credite, nec somno positam lugete puellam. » 180 
Dixerat, et gelida constrictum morte cadaver 
Spiritus igne fovet, verboque immobile corpus 
Suscitat, atque semel genitam bis vivere præstat. 
Obstupuere animis, inopinaque vota parentes 
Aspiciunt, versisque modis per gaudia plangunt. 185 

1 a M a l u m , » le m é c h a n t , c ' e s t -
à - d i r e le d é m o n . — « B o n u m , » 
le b o n , e ' e s i - à -d i r e Dieu p a r op-
pos i t ion à « m a l u m . » 

1 « P a t r i a r c h a s i nus . » I l s ' a g i t 
ici du sein d ' A b r a h a m q u i a r eçu 
le t i t r e de p è r e d e s c r o y a n t s , 
c ' e s t - à - d i r e des f idèles . 

5 « At lieva m a l o r u m , e t c . » 
Ce t t e f in de ve r s e t le ve r s s u i -
v a n t son t e m p r u n t é s à V i r g i l e , 

Enéide, l i v . v i , v . 542. On vo i t 
f a c i l e m e n t d a n s que l le i n t e n t i o n 
le poe te lu i a fa i t cet e m p r u n t . 

4 « Mor iens » p o u r « m o r t u a , » 
le p r é s e n t p o u r le passé . 

8 « T ib i cen . » Le s i n g u l i e r 
p o u r le p lu r i e l , lies j o u e u r s d e 
l l û t e a c c o m p a g n a i e n t le c o n v o i 
des e n f a n t s . La t i l le d e J a ï r e 
n ' ava i t que douze a n s ; voyez s a i n t 
Marc , c h . v , v . 42. 
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HYMNUS' 

TOTAM VITAM CHRISTI CONTINENS. 

A solis 2 ortus ca rd ine 
Adusque t e r ræ l imitem 3 , 
Christum canamus pr incipem 
Natum Jlarià Virgine. 

Reatus auctor sæculi 
Servile corpus indui t , 
Ut, carne ca rnem liberans, 
Ne pe rde re t quos condidi t . 

Castæ parentis viscera 
Cœlestis intrat grat ia, 

Venter puellæ bajulat 
Secreta quæ non novera t . 

Domus pudic i pector is 
Templum repente Iit De i ; 
Intacta, nesc iens v i r u m , 
Virgo creavit F i l ium. 

Enixa jam puerpera est 
Quem Gabriel p rædixera t , 
Quem matr is alvo gestiens 
Clausus Joannes senserat . 

1 Ce t t e h y m n e e s t a l p h a b é t i -
q u e , c ' e s t - à - d i r e q u e les l e t t r e s 
i n i t i a l e s d e ses s t r o p h e s r e p r o -
d u i s e n t l a s é r i e d e s l e t t r e s d e 
l ' a l p h a b e t . C ' e s t à l ' i m i t a t i o n 
d e s L i v r e s s a i n t s q u e les p o è t e s 
c h r é t i e n s o n t f a i t d e s p i èces a l -
p h a b é t i q u e s : e n e f f e t l e s l e t t r e s 
i n i t i a l e s de c e r t a i n s p s a u m e s d e 
David et. d u c h a p i t r e i d e s L a -
m e n t a t i o n s d e J é r é m i e se s u c c è -
d e n t d a n s l ' o r d r e de l ' a l p h a b e t 
h é b r a ï q u e : A l e p h , B e t h , G h i -
m e l , D a l e t h , e tc . C e t t e f o r m e 
n ' a r i e n d e b l â m a b l e e n soi e t 
a l ' a v a n t a g e d ' a i d e r la m é m o i -
r e . On a e u t o r t de l a c o n d a m -
n e r p a r c e q u e q u e l q u e s p o è t e s 

e n o n t a b u s é . C ' e s t d e l à q u e l ' a -
c r o s t i c h e l i r e s o n o r i g i n e . Il 
n ' é t a i t p o i n t i n c o n n u d e s l a t i n s : 
K n n i u s e n a f a i t u s a g e , e t o n 
l i t d a n s C i c é r o n , « de divina-
tione, l i v . i l , p a r a g r . • « Irt 
s i by l l i n i s ex p r i m i s v e r s u u m 
c u r i s q u e s e n t e n t i æ l i t t e r i s i l l i u s 
s e n t e n t i æ c a r m e n o m n e p r æ t e x i -
t u r . » 

2 V e r s i a m b i q u e s d i m è t r e s r é -
g u l i e r s , voyez p a g e 16, n o t e ' 2 . — 
« Sol is o i t ù s c a r d i n e , » la r é g i o n 
d u l e v e r d u s o l e i l , la r é g i o n 
o r i e n t a l e . 

5 « T e r r æ l i m i t e m , » l ' e x t r é -
m i t é de la t e r r e , c ' e s t - à - d i r e la 
r é g i o n o c c i d e n t a l e . 
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Fœno jacere per tu l i t , 
P ræsepe non abhor ru i t , 
Parvoque lacte 1 pastus es ' , 
Per quem nec aies esuri t . 

Lavacra pur i gurgitis 
Cœlestis agnus at t igi t . 
Peccata , quæ non de tu l i t 3 , 
Nos abluendo sustulit. 

Gaudet chorus cœlest ium 
Et angeli canunt Deo , 
Palamque lit pastoribus 
Pas tor , creator omnium. 

Miraculis dedit fidem 
Habere se Deum p a t r e m , 
Infirma sanans corpora 
Et suscitans cadavera. 

Hostis 2 Herodes i m p i e , 
Chris tum veni re quid t i m e s ? 
Non eripit mortalia 
Qui regna dat cœlestia. 

Novum genus potent iæ ! 
Aquæ 4 rubescunt h y d r i æ , 
Vinumque jussa fundere 
Mutavit unda or ig inem. 

Ibant Magi, quam viderant 
Stellam sequentes præviam ; 
Lumen requ i run t lumine : 
Deum fatentur mune re . 

O r a t 5 sa lutem servulo 
Flexus genu c e n t u r i o ; 
Credentis ardor plurimus 
Exstinxit ignes febrium. 

R a t e m mat rum persona t , 
Collisa deflens pignora , 
Quorum tyrannus millia 
Christo sacravit v ic t imam. 

Pe t rus per undas ambulat , 
Christ i levatus dextera ; 
Natura quam negaverat 
Fides paravit semitam. 

1 « P a r v o q u e l a c t e , e t c . « C e t t e 
o p p o s i t i o n c o n t i n u e l l e e n t r e l a 
n a t u r e d i v i n e et l a n a t u r e h u -
m a i n e d e J é s u s - C h r i s t a i n s p i r é 
a u x poè t e s c h r é t i e n s des p e n -
sé» i s u b l i m e s , e t les a n t i t h è s e s 
l es p l u s h e u r e u s e s . F a i s o n s r e -
m a r q u e r ici e n p a s s a n t q u e l ' on-
t i l h è s e , q u i es t p r e s q u e t o u j o u r s 
u n e r e c h e r c h e , u n e s u b t i l i t é d e 
l a n g a g e c h e z l e s a u t e u r s p a ï e n s , 
d e v i e n t s o u v e n t u n e b e a u t é a v e c 
le c h r i s t i a n i s m e , p a r c e q u ' e l l e 
es t t o u j o u r s v r a i e , p a r c e q u ' e l l e 
ex i s te t o u j o u r s a u f o n d d e la p e n -
s é e . Il suf f i t d ' a v o i r p r é s e n t à 
l ' e s p r i t le m y s t è r e d e n o t r e r é -
d e m p t i o n . 

2 « Hos t i s , e t c . » Les s e p t p r e -
m i è r e s s t r o p h e s d e l ' h y m n e d e 
S e d u l i u s f o r m e n t l ' h y m n e q u e 
l ' on c h a n t e à l ' ég l i se le j o u r d e 
Noë l . Avec les d e u x s t r o p h e s s u i -
v a n t e s a u x q u e l l e s on a j o i n t lo3 
s t r o p h e s « L a v a c r a » e t « N o v u m 
g e n u s , » o n a composé u n a 
h y m n e p o u r l ' E p i p h a n i e . — 
o Hostes . » T r o c h é e au 1 « p i e d . 
— « H e r o d e s . » Spondée a u 2 e 

p i e d . 
3 « Detulit » a le même sens 

que « commisit, perpetravit. » 
4 « Aquæ. etc. » Voyez i 'Ev. 

selon saiot Jean, ch. H. 
" « Orat, etc. » Ev. selon saie! 

Matth. ch. vin, v. 5. 



SEDULIUS. 

Quarti die, jam fetidus 
Vitam recepit Lazarus, 
Mortisque liber vinculis 
Factus superstes est sibi. 
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Verax datur fa l lac ius , 
Pium flagellat impius, 
Crucique fixus innocens 
Conjungitur latronibus. 

Rivos 1 cruoris liorridi 
Contacta vestis obstruit. 
Fletu rigante supplicis 
Arent fluenta sanguinis. 

Xristo 3 myron post sabbatum 
Quædam vehebant compares 4 , 
Quas allocutus Angelus 
Vivum sepulcro non tegi. 

Solutus2 omni corpore, 
Jussus repente surgere5 
Suis vicissim gressibus 
Æger vehebat lectulum. 

Ymnis, venite, d u l c i u s , 
Omnes canamus subditum 
Christi triumpho Tartarum, 
Qui nos redemit venditus. 

Tunc ille Judas carnifex, Zelum draconis invidi 
Ausus magistrum tradere, Et os leonis pessimi 
Pacem ferebat osculo Calcavit unicus 5 Dei, 
Quam non habebat pectore. Seseque cœlis reddidit. 

1 « R i v o s , e t c . » V o y e z 1 ' E v a n g . 
se lon s a i n t Luc , c h . v i l i , v . 43.. 

* « S o l u t u s , e t c . » V o y e z l ' É v . 
se lon s a i n t J e a n , c h . v . v . 8 , 9 . 

1 « X r i s t o . » Ici le C h e s t r e m -
p l a c é p a r X o u chi d e s G r e c s . — 
« M y r o n , » p o u r « m y r u m , » 
p a r f u m . 

* « C o m p a r e s , » l e s f e m m e s . 
V o y e z E v . s e lon s a i n t L u c , c h . 
x i n i , v . 5 G , e t c h . xx iv , v . i . — 
« A l l o c u t u s . » S o u s - e n t e n d u 
« e s t . » 

3 « U n i c u s . » S o u s - e n t e n d u 
« f i l i u s . » 



SAINT ORIENT. 
r 

Il ' 

S a i n t O r i e n t , é v ê q u e d ' A u c b , v é c u t d a n s la p r e m i è r e m o i t i é d u 
v« s ièc le . Ce s a i n t p r é l a t f u t l ' u n d e s h o m m e s les p l u s é m i n e n t s d e 
s o n s i è c l e , e t le b i e n f a i t e u r d e s p e u p l e s d o n t il e u t la d i r e c t i o n 
s p i r i t u e l l e ; s o u s l e n o m de s a i n t Orenx, i l e s t r e s t é j u s q u ' à n o s 
j o u r s d a n s l a m é m o i r e d e s h a b i t a n t s d e s p a y s v o i s i n s d e s P y r é -
n é e s . 11 n o u s a la i ssé u n p o è m e é l é g i a q u e e n d e u x l i v r e s , i n t i t u l é : 
Commonitorium fidelibus, A v e r t i s s e m e n t a u x fidèles; o u v r a g e 
p r é c i e u x , q u i r e n f e r m e l ' e x p o s i t i o n a b r é g é e d e la m o r a l e c h r é -
t i e n n e . Le t o n d u p o è t e e s t t o u j o u r s n o b l e e t é l e v é ; s o n s ty le e s t 
p l e i n d ' o n c t i o n e t d e s i m p l i c i t é ; l a n e t t e t é d e l ' e x p r e s s i o n fa i t dé i à 
e n t r e v o i r c e t t e l a n g u e l a t i n e d u m o y e n Age q u e les s a i n t B e r n a r d 
e t l e s s a i n t T h o m a s d ' A q u i n o n t su r e n d r e si c l a i r e , e t qu " i i s 
l e u r p l u m e , n o u s s e m b l e si b i e n a p p r o p r i é e à l ' e x p r e s s i w . d e s 
v é r i t é s d u c h r i s t i a n i s m e . Il y a p e u d ' o u v r a g e s q u i s o i e n t a u . s i d i -
g n e s q u e ce p o è m e d ' ê t r e m i s e n t r e les m a i n s d e la j e u n e s s e , t a n t à 
c a u s e de son m é r i t e l i t t é r a l i e , q u ' à c a u s e d e s conse i l s u ' i l r e n f e r m e . 
L e Commonitorium n ' a é t é p u b l i é d a n s son e n t i e r q u ' e n 1717. A ce 
p r o p o s n o u s n e p o u v o n s n o u s e m p ê c h e r d e f a i t e r e m a r q u e r q u e 
s a n s les B é n é d i c t i n s e t les a u t r e s o r d r e s r e l i g i e u x b e a u c o u p de 
p o è t e s c h r é t i e n s s e r a i e n t p e u t - ê t r e p e r d u s a u j o u r d ' h u i . Les p h i -
l o l o g u e s , e n t r a î n é s p a r le m a u v a i s e - p r i t d e la R e n a i s s a n c e , o n t c o m -
p l è t e m e n t n é g l i g é ces p o è t e s , t a n d i s q u ' i l s n o u s o n t i n o n d é s d ' u n 
d é l u g e d e n o t e s e t d e c o m m e n t a i r e s s u r les p o è t e s p r o f a n e s . 

COMMONITORIUM. 

• L'homme «loit tci-ha* rendre A Dicti le culte qui 
lui est dû, alîn de mériter la vie éternelle. 

Principio geminam debes cognoscere v i tam, 
A Domino indultam cum ratione homini , 

Ut, quoniam brutum terreno est pondere corpu". 
Est anima afflatu vivificata D e i , 

Nullum sentirent animæ dispendia f i n e m 1 , s 

1 « U t n u l l u m s e n t i r e n t a n i m æ l a d u r é e d e l'âme ne connût point 
d i s p e n d i a finem, » e n s o r t e q u e de fin. 



SAINT OR ïîNT. I t O 

Esset in hoc fragili corpore vita brevis. 
Unam nascendi ratio priùs omnibus affert, 

Hanc cura et propriis consequitur 1 meritis. 
Nasci non nostrum, nec longum vivere nostrum : 

Vitam quæ sequitur vita parare potest. i o 
At. licèt arbitrio Domini sumamus utramque, 

Et neutra obveniat, nî Deus hoc jubeat , 
Prima tamen celeri fertur per prona relatu, 

Quæ sequitur totis est data temporibus ; 
In primam ignari nulla mercede v e n i m u s , 15 

Altera de summo parta labore venit. 
Nascimur, ut Dominum cœli , terræque, marisque, 

Quæramus toto pervigiles studio ; 
Quærimus, ut quis sit, qualis, vel quantus, agat quid, 

Possimus vero noscere judicio *. i o 
Nescimus, ut digna compertum laude colamus ; 

Ut vitam tribuat perpetuam, colimus ; 
r.t colimus non thure dato, non sanguine fuso, 

Non vino madidi, non epulis gravida 
Aurum, vestis, odor, pecudes, libamina, gemmæ, 2 i 

Et quæ rara homines vel pretiosa putant, 
Ante Deum, ut viles terreno e pondere moles, 

Ut cœnum, ut sordes, sic inhonora jacent. 
Omnia sunt ejus, cujus nos esse fatemur : 

Nil proprium est nobis ; ipse habet, ipse dedit. 30 
Ecce etenim sancto proclamat in ore prophetæ 3 : 

« Nolo tuos hircos, nolo tuos vitulos. 
Et species agri mecum est, et gloria iœl i , 

Orbis enim meus est, et quod in orbe meum. 
Debita solvantur sancto mihi pectore vota, 35 

Hostia me laudis, puracjue vox celebret. » 

1 « C o n s e q u i t u r , » s o u s - e n t e n d u 
« h o m o . » 

1 « V e r o n o s c e r e j u d i c i o " , » 
c o n n a î t r e p a r u n j u s t e d i s c e r n e -
m e n t . 

3 « P r o p h e t æ . » I sa ïe , c h . i , 
v . I l : « Q u ò m i h i m u l t i t u d i n e m 

v i c t i m a r u m v e s t r a r u m ? p l e n u s 
s u m . H o l o c a u s t a a r i e t u m , e t 
a d i p e m p i n g u i u m , et s a n g u i n e m 
v i t u l o r u m e t a g n o r u m e t h i r c o -
r u m n o l u i . » R a c i n e , Alhuiie, 
a c i e I , s c è n e i : 

Q u e l f r n i l m e r e t i e n t il d e t o l l i ro s s a c r i f i c e s ? 
Ai - je l i c u i t , d u s a n g d e s L o u e s e t d e s geii isae» 



1-"G 
S A I N T O R I E N T . 

I I . D i c t i v e n t ê t r e p a y é d e s e s b i e n f a i t s p a r 
n o t r e a m o u r . 

Affectu toto Dominum, totisque medullis, 
Atque tuum toto dilige corde Deum. 

Et rectè ; quid enim poteris tu justius unquam 
Obstrictus tantis solvere muneribus? 40 

Qui tibi, quum limus terrena in fæce jaceres, 
Dempsit perpetui temporis esse lutum 1 ; 

Qui tibi, quod membris constas, quod mente movens, 
Quod lingua loqueris, quod ratione sapis, 

Quod manibus tangis, graderis pede, lumine cernis ,45 
Aure audis, sentis naribus, ore probas, 

Ante aliquod meritum, propriâ pietate ministrat, 
Corporis ac animæ sic Pater ut Dominus : 

Et non hoc solo contentus munere, quo te 
Instruxit membris, sensibus excoluit, 50 

Qui tribuit vitam, largitur commoda vitæ, 
Omnibus ut tibi sit prædita deliciis. 

Ecce tibi cœlum pendet, tibi terra recedit, 
Aera librantur, fluctuat Oceanus, 

Noctibus atque dies succedunt, mensibus anni, 55 
Soi splendet, lucent sidera, luna rubet. 

Ver varios blandum perfundit germine flores ; 
Æstas j a m 2 gravida fructibus arva coquit ; 

Autumnus musto madidus, præpinguis olivâ es t ; 
Ignibus admotis frigora nescit hiems. eo 

Imbribus arcendis confirmas pendula tecta ; 
Ignoras ventos ædibus oppositis, 

Hirtaque lanigeræ depectens terga bidentis 
Mollibus involucris algida membra tegis. 

Lenia nec desunt nivei velamina lini, os 
Sunt etiam eois pallia velleribus : 

1 C o n s t r u i s e z : « Q u i d e m p s i t 
t i b i e s s e l u t u m p e r p e t u i t e m -
p o r i s . » 

2 « J a m » e s t i c i a d v e r t e d e 
t e m p s e t m a r q u e l a s u c c e s s i o n d e 

l ' é t é a u p r i n t e m p s . Il s i g n i f i e 
puis, ensuite. — « G r a v i d a . » 
les p o è t e s c h r é t i e n s a l l o n g e n t 
s o u v e n t l e s s y l l a b e s brèves p l a -
c é e s à l a c é s u r e . 



SAINT ORIENT. 18". 

IIIa 1 ferax jacto reddet tibi semine tellus. 
Hæc celsis carpent Seres 2 in arboribus. 

Denique per totum qui circumvolvitur annum 
Quidquid habes totum dat tibi cura Dei. 70 

Campus messe viret, vestitur pal mite collis, 
Arbore diversa mitia poma metis, 

Et studium i n c e n d e n s fecundo providus horto, 
Utile quo libuit tempore sumis olus. 

Accendis pinguem quæcumque in lumina pinum ; 75 
Nobilibus mensis cerea flamma micat. 

Nec modo terreno tantum servire jubetur 
Per varios usus subdita terra homini ; 

Ipse* etiam quidquid fertur prope nubila, quidquid 
Alto subductum volvitur in pelago, 80 

Nunc fnllente cibo, nunc texto iri retia lino, 
Artibus innumeris inde vel inde petis ; 

Et tibi nunc imo trahitur de gurgite piscis , 
Aere nunc summo decipiuntur aves. 

Agmina venanti prorumpunt densa ferarum SI 
Icta procul jaculis, vel laqueata plagis. 

Prona petis ferro, canibus fugienda sistis, 
Contundis frenis ora ferocis equi. 

Ad juga panda boves cogis, ad mulctra capellas ; 
Distillant crispis dulcia mella favis 3 . 90 

De saxis gemmas, aurum producis arenis, 
Lentaque de terris igne metalla coquis ; 

Gramina discernis tristes medicantia morbos, 
Pellis lethiferum sedulus arte malum. 

Quin etiam ut mercem 6 peregrino a littore sumas, 95 
Et tua des aliis atque aliena petas, 

Flumina remigio percurris et æquora velo ; 

1 « I l l a » se r a p p o r t e à « v e l a -
m i n a l i n i ; »« h æ c » à « eo i s p a l l i a 
v e l l e r i b u s . » 

s « S e r e s . » L e s S è r e s h a b i -
t a i en t e n Asie l a p a r t i e o r i e n -
tale de l ' I n d e q u e l ' o n a p p e l l e 
a u j o u r d ' h u i l ' e m p i r e B i r m a n . 
Ils r e c u e i l l a i e n t l a soie d é p o -
sée p a r c e r t a i n s i n s e c t e s s u r 
les feu i l l e s d e s m û r i e r s , l a t r a -
v a i l l a i e n t e t la d o n n a i e n t à d e s 
m a r c h a n d s é t r a n g e r s e n é c h a n -

CARMINA. 

ge d e s m é t a u x d e l ' E u r o p e . 
5 i P e r t o t u m q u i c i r c u m v o l v i -

t u r a n n u m . » d a n s le c e r c l e t o u t 
e n t i e r de l ' a n n é e , d a n s le c o u r s d e 
l ' a n n é e e n t i è r e . 

4 « Ipse . » S o u s - e n ' . e n d u « i) 
h o m o . » Le v e r b e es t « p e t i s . » 
— « A r t i b u s , « a r t i f i c e s . 

3 « -Cr ispis f a v i s , » r a y o n s t r a -
v a i l l é s a v e c a r t . 

G « i î e r c e m » p o u r « M e r c e -
d e m . » 

1 1 



1-"G SAINT ORIENT. 

Ibis longinquas absque labore vias. 
Aut si formidas pelagus, carpenta m o v e b i î , 

Seque tuis sternet terra notanda rotis. 
Tunc si jactatum quærit blanda otia corpus, 

Humilia pulvereum balnea suscipient, 
Atque cavo totâ spoliatus veste lavacro, 

Marcida perdomitis membra fovebis aquis. 

Tot tantisque bonis Domini tibi munere partis iOi 
Quid tandem dignum reddis amore pio ? 

Aut quibus hæc opibus, quibus et persolvere donis , 
Vel quanto poteris pendere servitio ? 

Nec tamen hæc Dominus, cujus sunt omnia, quærit ; 
Sufficit ut Dominum servus amatus ames. i io 

III. Leçon de charité donnée à l'homme par les 
animaux. 

Ecce pecus pecudem fecunda ad pabula ducit, 
Admugit proprio bucula læta gregi. 

Murmure respondent, quâ possunt voce loquuntur, 
Inque vicem docilis lambere lingua solet. 

Non caret affectu quod fluctibus occulit æquor, 11 > 
Et volucris volucri est, et fera blanda feræ. 

Tum si quando venit quocumque ex agmine prædo, 
Fortior invalidos ungue vel ore premens , 

Seu volucrum res est, seu res est illa ferarum, 
Undique collectis tenditur auxiliis ; 121) 

Captivam comitem cursu, grege voce, volatu 
Etsi non possunt, eripuisse volunt. 

Quumque ita se solo naturæ munere servent, 
Quæ nec consilio, nec ratione vigent. 

Quid mirum Domini si jussa verenda secutum 125 
Mutua constringe! cura hominis h o m i n e m , 

Atque usu, ingenio, rebus, ratione peritus, 
Ut sua quæ tua sunt commoda frater agat? 

Hinc venit illa placens merito sententia, nectens 
Humanum parili conditione genus : 130 

Nec facias 2 aliis quidquid fieri tibi non vis , 
Idque aliis facias, quod tibi vis fieri. 

« G r e g e , » p a r l e u r r é u n i o n . * « N e c f a c i a s , e t c . » E v a n g i l e 



S A I N T O R I E N T . 18". 

IV. d e v o i r s d ' u n c h r é t i e n e n v e r s s o n p r o c h a i n . 

Gaudebis certe si quis de nocte viantem 
Blandus vicinum ducat in hospitium : 

Tu quoque sollicitus provisis excipe tectis 13 j 
Illum qui serâ nocte viator erit. 

Veste legi nudus, sitiens ad pocla 1 vocari, 
Esuriens optas ut satiere cibis : 

Te quoque pertnoveat2 proprii par causa laboris, 
Divide cum miseris pallia, pocla, cibos. 110 

Ecce manum poscis lapsus, solatia mœstus, 
Auxilium trepidus, consilium dubius ; 

Id mæstis, dubiis, trepidis, labentibus offer; 
In simili causa 3 fac ut ameris amans. 

Certe incusari falso te crimine non vis, 14 3 
Crimine falso alios insirnulâsse fuge. 

OJisti furem ; furtum cave: perdere non vis 
1'er vim quæ tua sunt ; nil violenter agas. 

Pacta tibi dubio non vis riutare p al atii ; 
Promissam certo pectore redde fidem. i io 

Quæ tibi detraxit velles succides linguam, 
Cura sit ut nullum Uvida verba notent; 

Mutua quumque petas, vis sumere protinus æra, 
Mutua poscentem dextera prompta juvet. 

Infi dos fastu damnas, depone tumorem, 155 
Quod fugis in celsis4 nesciat inferior. 

V . D e l a r é s u r r e c t i o n d e l a c h a i r e t d e s p e i n e s 
é t e r n e l l e s . 

Ergo piis votis et sanctis perfice rebus 
Vita quod hæc præsens, quodque futura probet ; 

s e ' o n s a i n t L u c , c h . V i , v . 31 :« E t 
p r o u t v u l t i s ui f a c i a n t vobis h o m i -
n e s , e t vos f a c i t e i l l is s i m i l i t e r . » 

' « P o e t a . » S y n c o p e p o u r 
« p o c u l a . » 

- « T e q u o q u e p e r m o v e a t , e t c . , » 
q u e des s o u t l r a n c e s s e m b l a b l e s 
a u x t i e n n e s n e t3 t r o u v e n t p o i n t 
i n s e n s i b l e . 

5 « Causi l » es t p r i s ic i , c o r n u m 
q u e l q u e s v e r s p l u s h a u t , d a n s le 
s e n s de d é t r e s s e , g é n e , s o u f f r a n c e , 
p e r p l e x i t é . 

4 « Quod f u g i s in ce ls i s . e t c , » 
q u e t on i n f é r i e u r n e vo ie p o i n t , 
ne r e c o n n a i s s e p o i n t e n toi le 
d é f a u t q u e tu c o n d a m n e s c h e z les 
s u p e r b e s . 



184 SAINT OTîlENT. 

Ut te, quem raptim fugiens commendat honestas *. 
Perpes post obitum gloria suscipiat. ico 

Nam nostris certus monitis, mansura memento 
Omnia, nunc stulti quæ peritura putant ; 

Atque animas, iisdem membris redeuntibus, ipsum 
Crede recepturas corporis involutum. 

Ora. color, sanguis, venæ, cutis, ossa, capilli, IGS 
Ut nunc labuntur, sic iterum venient. 

Non modo quæ tumulis bene condita saxa reservant, 
Aut Arabum solidans pulvis odorque tegit. 

Sed, dicto citius, firmanda in membra redibit 
Portio de tumulis, portio de fluviis ; 170 

Quod ventus flatu minuit, quod bestia morsu, 
Flamma quod exussit, quodque ruina premit, 

Totum aderit, totum diversa ex parte coibit, 
Pars volucri, aut pisci, pars laniata feris; 

Et quod nunc ætas sensim longæva resolvit, 175 
Id raptim Domini buccina restituet, 

Ut, pro factorum meritis, in corpore eodem, 
In quo gesserunt seu bona, sive mala, 

Scilicet, ad motus animorum carne reversa4, 
Pœna reos, justos gloria suscipiat. îso 

Cur autem dubites, quum præcedentia monstret 
Ut tibi venturi sit manifesta fides ? 

Respice nudatas brumali frigore silvas 
Jam desperatis luxuriare comis. 

Quæ stabat mœrens decusso palmite vitis, 
Vestitur foliis, fructibus induitur. 

Spiceus densis calamus flavescit arietis. 
In teriâ granum quod modo putre fuit ; 

Et quæ nunc tristi squalebant arva velato, 
Læta novo rident germine, flore rubent. ioo 

Ipse etiam variis conclusus mensibus, annus 
Tempore mutato mortis habet speciem , 

Qiinm ver autumno, frigus depellitur æstu ; 
Utque hominum res est, hoc venit, illud abit. 

Hoc tamen æterno, donec Deus annuit, usu, 195 
Inque vicem alterno volvitur officio; 

1 « R a p t i m f u g i e n s h o n e s t a s , » * « Ad m o t u s a n i m o r u m c a r n e 
u n e v i e h o n n ê t e q u i s ' é c o u l e r a - r e v e r s a , » l a c h a i r é t a n t a n i m é e d e 
p i d e m e n t . n o u v e a u p a r l ' e s p r i t . 
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Et, dum se longi sequitur rota mobilis anni, 
Nascitur et moritur, succidit atque redit. 

Nam finis noster f inem non accipit, et mors 
Quâ primò morimur, perpetuo moritur. 

Victuro semper motu sensuque 1 manente, 
Omnis perpetuo tempore vivet homo. 

Vivet homo 2 ! Fletus ast hic mea verba sequuntur ; 
Nam, puto, sic hominis sors melior fuerat 3 , 

Cum sensu vitæ sensum deponere p œ n æ , 205 
Et natum innat is 4 consimilem fieri, 

Quam nunc, peccatis toto dominantibus ævo, 
Exsangui vitæ, vivere suppliciis. 

Nam, rogo, ne credas diræ ad compendia pœnæ, 
Quod raptim sontes debita flamma voret : 210 

Ignibus æternis immersos respice colles 
Jugiter atnburi, non tamen imminui ; 

Et gelidos fontes et cærula flumina cerne 
Fundere semper aquas, semper habere tamen. 

Sic miseros vindex semper populabitur ignis, 215 
Ut semper servet pabula læta sibi. 

Hæc si falsa putes, merito post vera probabis; 
At falsa 5 effugies, si modo vera times. 

Quare post mortem sequitur si vita perennis, 
Lætilicans justos disciuciansque reos; 220 

Viribus et totis, totis ei nitere votis, 
Quæ rectum ducunt, continuare vias : 

18". 
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1 « M o t u , » l e m o u v e m e n t , e t 2 « V i v e t h o m o ! e tc . » L a p l u s 
ic i , p a r e x t e n s i o n , le p r i n c i p e d u a r d e n t e c h a r i t é i n s p i r e le p o è t e , 
m o u v e m e n t , c ' e s t - à - d i r e l ' e s p r i t . Le m ê m e m o u v e m e n t se r e t r o u v e 
— « S e n s u , » 1 à m e . d a n s G i l b e r t : 

A u b a n q u e ! d e la v ie i n f o r t u n é c o n v i v e , 
J ' a p p a r u s u n j . iur , e t j e m e u r s ; 

J e m e u r s , et s u r la t o m b e où l e n t e m e n t j ' a r r i v e , 
N u l n e t i e n d r a Terse r d e s p l e u r s . 

Mais l e p o è t e d u x v u i e s ièc le n e 
p l e u r e q u e s u r l u i - m ê m e , t a n d i s 
q u e le p o è t e d u v« s iècle p l e u r e 
s u r t o u t e c e l t e p a r t i e d e l ' h u m a -
n i t é q u i do i t ê t r e à j a m a i s p r i v é e 
de la v u e d e D i e u . 

1 « F u e r a t » p o u r « f u i s s e t , » 
e û t é t é . 

4 « I n n a t i s , c e u x q u i n e s o n t 
p r d n t n é s . La p a r t i c u l e « i n o a ici 
u n s e n s p r i v a t i f . 

5 « At f a l s a e f f u g i e s , e t c . , » 
m a i s a u c o n t r a i r e t u é c h a p p e r a s 
à ce q u 3 t u c ro i s ê t r e f a u x , s 
d è s à p r é s e n t t u ci ains c e q u i e=t 
v r a i . 
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Contere calcatum cum mundi principe mundum, 
Ei fuge lascivas credere deliciis. 

VI. Contre l'avarice. 

Immensis properas terris conjungere terras, 225 
Claudendi^ parvi marmore sarcofagi ? 

Alterius damno fieri locupletior ambis? 
Quod rapis ex aliis, mox erit alterius, 

Et cursu celeri sic post amissa dolebis, 
Ut doltiere illi qui tenuere prius. 230 

Ceu non casuras immensas construis arces, 
Ipse tamen raptim qui moriturus eris. 

Quæritur in somnos tenuato lucida vilro, 
Marmoribus variis lubrica, cella tibi ' : 

Tanquam non adeat lignis coeuntia tecta 235 
Iri bene securo pectore tuta quies. 

Certe non aliter scientia proluit ora, 
Quem palmæ obtulerint, quem cava gemma, liquor ; 

Et sic suscipient rabidi jejunia ventris 
Quos cristalla dabunt, quosque patella cibos. 210 

Annon, pellendo glacialis frigore brumæ, 
Hirta tibi melius pallia præbet ovis, 

Quam quæ, lentato per lubrica fila metallo, 
Alternos frangit vestis onusta gradus? 

Argentum, et auri moles, et gemma coruscans, 245 
E mundo, et mundi est, hinc venit, hic residet. 

Venisti in mundum nudus, multisque redibis ; 
Nil tecum a'tuleras, ferre nihil poteris. 

Ferre tamen poteris contempta hic munera mundi ; 
Mitte s ecutura , quæ dup icentur, opes. 250 

Nam servata 2 nimis quæ mox bona non tua fient, 
Si tibi non serves, sic erit ut tua sint. 

Munera quæ donat moriens, hæc munera non sunt, 
Donat enim quod jam desinit esse suum. 

' C o n s t r u i s e z : « Ce l l a l u c i d a 
t n n u a t o v i t r o , l u b r i c a m a r m o r i -
b u s v a r i i s q u æ r i t u r t ib i ( p o u r « à 
t e » ) in s o m n o s . » 

2 « N a m s e r v a t a , e t c . , » c a r ces 

b i e n s q u e t u m e t s t r o p s o i g n e u s e -
m e n t e n r é s e r v e , n e s e r o n t b i e n -
t ô t p l u s à t o i ; i ls t ' a p p a r t i e n d r o n t 
un j o u r , si t u ne l e s g a r d e s p o i n t 
p o u r t o i - m ê m e . 
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Qui sanus metuensqus nihil, qui mente quieti), 255 
Qui sibi, dum vivit, dempserit, ille dedit ; 

Quodque sibi dempsit, melius reparantur illi : 
Integra mox capiet, qui peritura dabit. 

Condita nam cœlo non fur, non auferet hostis, 
Non tinea aut pluviæ, flammaque carpet edax : 260 

Cado autem condes, quidquid pro nomine Christi, 
Christum respiciens, pauperibus tribttes. 

Qui, post assumptæ carnis mysteria, dicit : 
« Vestior in nudis, sublevorin miseris, 

Vinitor in claudis, curor confotus in ægris, 205 
Adjuvor in parvis, protegor in viduis; 

Et quodcumque facis miseris, vel non facis, illud 
Crede mihi fieri, vel mihi non fieri. » 

Ac ne pauperiem pauper prætendere possis, 
Ut color 1 injustæ detur avaritiæ, 270 

Si tibi non fuerint sumptus quos quærit egenus, 
Non cibus, aut calida est, quà foveatur, aqua, 

Quum poscit gelidus sitiens sub nomine Christi, 
Oblatus poterit præmia ferre calix 2 . 

Hoc, quo quisque potes, miserum solare rogantem, 275 
Et, si defuerint munera, vota dabis ; 

Ipsa etenim ante Deum non est peritura voluntas, 
Si bene non poterit, qui bene vel cupiet. 

VU. Contre l'ivrognerie. 

Præcipue largo venas perfundere vino 
Piespue, ne raptim vina venena fuant. 2RO 

Ut nimiis quoties sitit æstibus arida tellus 
Solers in fructus quam parat agricola, 

Si prius evulsas quam sol internecet herbas, 
Irrorent madidus ' nubila densa dies, 

Protinus et sentes et gramina noxia messi, 285 
Seminibus victis, heu I male læta * feret ; 

Corpora sic multo fuerint quæ dedita vino, 

1 « C o l o r , » p r é t e x t e , e x c u s e . 
4 « O b l a t u s p o t e r i t p r æ m i a 

f e r r e ca l ix » si tu o f f r e s t a c o u p e , 
t u p o u r r a s a v o i r l a r é c o m -
p e n s e . 

5 « Si i r r o r e n t m a d i d o s , e t c . » 
si d ' é p a i - n u a g e s a m è n e n t d e s 
j o u r s h u m i d e s e t p l u v i e u x . 

4 « Maté l æ t a » se r a p p o r t e à 
« t e r r a . » 
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Consiliis 1 pereunt, luxuriant vitiis. 
Et quid sord idas , qttid erit deformius unquam, 

Quam si te tibimet subtrahat ebrietas? 290 
Otium caput huc illuc vergat, gressusque vacillet ; 

Mensque neget sensum, lingua tenere sonum, 
C laudatur gravido vergentia lumina somno, 

Quid facis ignores, tu quoque quum facias, 
Quid loquar 2 ablatum, vultu fumante, calorem, 295 

Et malè compo.-itis verba soluta modis, 
Labentes manibus calices, mensasque per ipsas 

Immixtos vino sæpe redire cibos, 
Teque per innumeros, qnum vult mens saucia, motus, 

Vel gaudere nimis, vel modo flere nimis, 300 
Et nunc saltatu vergentia membra rotare. 

Nunc dare lascivas brachia mota choris? 
Exclamare libet vino dapibusque sepultum, 

Forte etiam proprii nominis immemorem. 
Ejus qui donet largus tibi talia quando 305 

Orandi subeat tunc pia cura Dei ? 
Pascere tam magno sumptu quot posses egenos ! 

Quotque dies lætos hæc daret una dies ! 
At te nunc saturo pauper jejunus oberrat ; 

Tu vinum revomis, vix habet alter aquam : 310 
Et si fortè cibum vox poscit egena, negabis 

Ollis queis nihil est hoc tibi quod superest. 

TUI. Description des ravages des barbares 

Lassa senescentem despectant omnia finem ; 
Et jam postremo volvitur hora die 4 . 

Respice quam raptim totum mors presserit orbem, 315 
Quantos vis belli percurrit populos ! 

Condensi nemoris, celsi non aspera 5 montis, 

1 « C o n s i l i i s , » s a g e s s e , v e r t u s , p e r e t d u p r o l o g u e d u De Provi-
p a r o p p o s i t i o n à « v i t i i s . » denlid. 

2 « Q u i d l o q u a r , e t c . , » p o u r - 4 N o u s a v o n s d é j à v u T y r o 
q u o i d i r a i - j e q u e les f u m é e s de P r o s p e r e x p r i m e r 11 m ê m e p è n -
l ' i v r e s s e t ' e n l è v e n t t o u t e é n e r g i e ? sée a u c o m m e n c e m e n t d u p o è m e 

5 II s e r a i n t é r e s s a n t d e c a m p i - Ad uxorem ; v o y e z p a g e 6 7 . 
r e r a v e c c e t t e d e s c r i p t i o n l e s d e s - 3 <1 A s p e r a . » P l u r i e l n e u t r e 
c r i p t i o n s a n a l o g u e s d e T y r o P r o s - p r i s s u b s t a n t i v e m e n t . 
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Flumina non rapidis fortia gurgitibus, 
Nec castella locis, non totæ mœnibus urbes, 

Invia non pelago, tristia non eremo, 320 
Non cava, non etiam m e t e n d i s rupibus antra 

Ludere barbaricas prævalere manus. 
Multis ficta fides, multis perjuria, multis 

Causa fuit mortis civica proditio. 
Insid æ multum, multum vis publica fecit ; 325 

Robore quæ non sunt, sunt superata fame. 
Concidit infelix cum prole et conjuge mater, 

Cum servis dominus servitium subiit. 
Hi canibus jacuere cibus, flagrantia multos 

Quæ rapuere animam tecta dedere rogo 310 
Per vicos, villas, per rura et compita, et omnes 

Per pagos, totis inde vel inde viis 
Mors, dolor, excidium, strages, incendia, luctus ; 

Uno fumavit Gallia tota rogo. 

IX. Brièveté de la vie lmmaine. 

Omnis paulatim letho nos applicat hora, 335 
IIoc quoque quo loquimur tempore præmorimur; 

Et per fallentes tacito molimine cursus
 2 

Urget supremos ultima vita dies. 
Quum cibus et somnus, dum verba et pocula rnulcent, 

Sive domo sedeas, seu peregrina petas, 340 
Dumque geris quodcumque geris, vel non geris ultro, 

Mors movet alternum nil remorata pedem. 
Cereus ut cæcæ positus sub tempore noctis 

Compensare 8 diem luminis officio, 
Dum non sentimus, lento consumitur igne : 345 

Semper et ad finem flamma vorax properat ; 
Sic hominum res est, pereunt quæcumque geruntur, 

Proficit et moritur quod sibi vita trahit. 

' C o n s t r u i s e z : « T e c t a , q u æ fla-
g r a n t i a r a p u e r e a n i m a m , d e d e r e 
m u l t o s r o g o . » 

- « P e r f a l l e n t e s t a c i t o rnoli-
m i u e c u r s u s , » p a r u n e m a r c h e 

q u i n o u s d é r o b e s e s p r o g r è s i n 
s ens ib l e s . 

3 « Pos i tus c o m p e n s a r e , » des-
t i n é à c o m p e n s e r , p r o p r e à r e m -
p l a c e r . 

1 1 . 
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S A I N T O R I E N T . 

X . N o u s n e s o n g e o n s p o i n t à l a m o r t . 

Sed nos, decursæ primævo flore juventæ, 
Jam dubii gressu, lumine, voce, manu, 350 

Quum quidquid fuimus dolor est meminisse , fidemque 
Omnibus eripiunt proxima præteritis 

Incnrvos, querulos, consumpto corpore, nunquam 
Hæc quoque, quæ gravis est, vita satis satiat. 

Hinc est quod, toto penitus velut orbe remoti, 355 
Spectamus toto quidquid in orbe perit, 

Nec miseros, alio tanquam sub sole manentes, 
Mortis nos propriæ mors aliena monet. 

Ante oculos longèque simul fraudamur amicis , 
Luminibusque i l l inc, hinc venit aure dolor. i c o 

Intereunt dulces ævo vergente parentes, 
Eque ipso conjux eripitur gremio. 

Et fratris fratrem mors e complexibus aufert; 
Et natu 2 forsan junior ille fuit. 

Ordine nec vitæ senior subducitur ætas, 305 
Quum videat nati funera sæva pater. 

Nemo tamen cautus credit quod cernit, et illud 
Quod non vult cern i t 3 se quoque posse pati. 

Hoc tamen inde venit, factis quia semper iniquis 
Mortem perpetuum ducimus esse malum, 370 

Et quas criminibus pœnas lex sancta minatur 
Serius excipere credimus esse lucrum. 

X I . L e j u g e m e n t d e r n i e r . 

Ergo ubi terribilem dederit cava buccina cantum, 
Adventum tandem testificata Dei, 

Mox longis tellus rimis divulsa patebit, 375 
Aepass im flammæ, fulgura, grando ruent. 

Imis concusso penitus de sedibus orbe, 
Dum totæ fervent inde vel inde viæ, 

Hinc tristis gemitus, illinc pia gaudia vitæ, 

1 « F i d e m q u e o m n i b u s , » e t 2 « E t n a t u , e t c . » R é f l e x i o n 
q u ' u n e m o r t p r o c h a i n e n o u s ô t e t o u c h a n t e , 
t o m e e s p é r a n c e d e r e t o u r a u 5 « C e r n i t . » Ce v e r b e a auss i 
p a s s é . p o u r s u j e t « n e m o . » 
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Una in diversis vox erit agminibus, 380 
Atque omnis raptim eeleratis gressibus ibit 

Deducens sobolem prosapiamque pater ; 
Cunctaque contento ducetur linea tractu, 

Quurn fuerit medius progenitor genitis. 
Nec tibi famosas urbes, gentesque remotas, 385 

Kegnaque quæ nunc sunt, quæve fuere, loquar. 
Frigore non segnes populos, non sole perustos, 

Quosque habuit nascens, occiduusque dies, 
Sed fuit a primi genitum quod tempore mundi 

Usque diem mundo qui modo finis erit, 330 
Omnibus e terris animas justasque reasque 

Uno constituet jussio prima loco. 
Nec tamen ulla 1 illinc tanta inter millia perget 

Quæ non sit Domino dinumerat^ suo. 
Mox rutilum scandens eadem cum carne tribunal, 395 

Quam cœlo intulerat, glorificans hominem, 
Omnia quæ reliquis labantur in ordine sæelis. 

Quæ tunc, quæve dehinc lege manente fuant, 
Ore sacer, celsus solio, terrore videndus, 

Conspicuus, sed vix conspiciendus, aget; 400-
Atque inter (laminæ tractus, sonitusque tubarum, 

Angelicosque choros, militjamque sacram, 
Inter et infantiam, matrum, juvenumque, senumque 

Pallores, fletus, gaudia, vota, metus, 
Ultima suspensæ dabitur sententia turbæ, 405 

Quæ sacro sancti judicis ore sonet : 
« In requiem et laudem justorum perge, caterva, 

A regno nunquam dissocianda meo, 
Quæ vobis gnarus meriti vitæque futuræ 

Dat modo sed dudum dona parata Pater ; 410 
At tu , mandatis semper contraria nostris, 

Impia tartareis claudere 3 turba locis. 
Illic stridorem d e n t e s ' , et lumina Al tum 

Ignibus immodicis discrucianda dabunt. » 

« Ul la » s o u s - e n t e n d u « a n i - 5 « C l a u d e r e . » D e u x i è m e p e r -
. » — « I l l i n c , » c ' e s t - à - d i r e s o n n e de l ' i m p é r a t i f passif d e 
t e r r i s . « « c l a u d o . » 

« M o d ò , » m a i n t e n a n t . 4 Vovez S . M a t t h , v i n , 12 . 



SAINT HILARE D'ARLES. 

S a i n t H i l a i r e d ' A r l e s f u t le s u c c e s s e u r d e s a i n t H o n o r a t su r l e s i è g e 
ép i scopa l d e l a v i l l e d ' A r l e s e u 429 . 11 m o u r u t e n 449 . On lu i a t t r i -
b u e u n p e t i t p o è m e d ' u n e p u i e t é d e s t y l e r e m a r q u a b l e s u r les s ix 
p r e m i e r s c h a p i t r e s d e l a G e n è s e . N o u s e n a v o n s e x t r a i t le m o r c e a u 
s u i v a n t . 

Origine du mal. 

Postquam primus homo vetito se pascere ligno 
Non timuit, captusque dolis se præbuit angui, 
Statreus et nudus, dejecta lumine, vestem 
Imperans : Dominumque fugit, vultumque recondit. 
Culpa comes sequitur: peccato obnoxia vita 6 
Débilitât vires, cœlo venientia dona ' ; 
Ælhsre demissus paulatim deficit ignis. 
Frigore peccati torpentia corda rigescunt. 
Cura cibi ventrisque subibat, cura tegendi 
Corporis, et sacrum subeunt mortalia pectus. io 
Nascitur hinc proles peccati 2 , germinat inde 
Deterior soboles, multa pejorque priori 
Progenies sequitur, gradibus per crimina crescens. 
Crimina quæ stimulis acuunt dementia corda. 

Tum primum mala cœperunt incumbere terris : 15 
^tempest ivus descendit nubibus imber, 
Fulmina tum primum cœlo dejecta sereno, 
llorrida tum grando turbatos verberat agros, 
Et tonitru altisono confractus murmurat æther. 
Nec tamen ista malos revocant : furor impius orbem 20 
Obsidet, et laxis rabies defertur habenis : 
Bella placent, cædesque simul, perjuria, fraudes, 
Mentirique libet, rapere est amor, abdere furta : 
Nulla fides populis, nulla est reverentia veri. 
Diluvio abluitur terrarum crimen et undis : 25 
Virque unus residet generis populique refector. 
Arca tegit paucos, Castorum semina servans, 
Jamjam venturi facies monstrata lavacri. 

1 « C œ l o v e n i e n t i a d o n a » e s t 2 « P r o l e s p e c c a t i . » Be l l e e x -
u l i s p a r a p p o s i t i o n à « v i r e s . » p r e s s i o n . 



CLAUDIUS MARIUS VICTOR. 
C l a u d i u s M a r i u s V i c t o r é t a i t i r a s i m p l e l a ï q u e q u ' u n e p i é t é so-

l ide e t é c l a i r é e p o u s s a v e r s l ' é t u d e d e s L i v r e s <aints . Il é c r i v i t ses 
C o m m e n t a i r e s s u r l a G e n è - e v e r s le m i l i e u d u v e s ièc le p o u r l ' é -
d u c a t i o n d e son p r o p r e fils Æ t h è r i u s , e t . q u o i q u e r h é t e u r , il s u t r e -
n o n c e r a u x d é l i c a t e s s e s e t a u x r e c h e r c h e s d e la r h é t o r i q u e p a ï e n n e 
p o u r c o n f o r m e r s o n s t y l e à l a m a j e s t u e u s e s i m p l i c i t é de l ' E c r i t u r e . 
A u s s i ce n ' e s t p a s u u de ces p o è t e s f r i v o l e s e t i n c r é d u l e s q u i h a b i l -
l e n t e n v e r s p o m p e u x les f a b l e s s t u p i d e s d u p a g a n i s m e , e t q u i se 
c o n t e n t e n t d e j o u e r h a b i l e m e n t a v e c les f o r m e s de la v e r s i f i c a t i o n 
e t d e f r a p p e r les o r e i l l e s p a r u n e s u i t e d e sons h a r m o n i e u x ; c ' e s t 
u n p è r e q u i s ' a d r e s s e à s o n fils, c ' e s t u n é c r i v a i n s é r i e u x e t c o n -
v a i n c u q u i s ' o c c u p e d e s c h o s e s a u t a n t q u e d e s m o t s , q u i t â c h e 
d ' i n s t r u i r e l e l e c t e u r e t d e fu i f a i r e p a r t a g e r ses s e n t i m e n t s . Sa 
l e t t r e à S l m o n a l a f o r m e d u d i a t o g u e . E l le e s t r e m p l i e d e r é -
f l e x i o n s m o r a l e s e t r e l i g i e u s e s . M a r i u s V i c t o r v e u , r e d r e s s e r l e s 
m œ u r s de son s i èc l e , les r e n d r e p l u s s i m p l e s e t p l u s c h r é t i e n n e s ; 
il a t t a q u e e t f l é t r i t t o u t ce q u ' e l l e s a v a i e n t e n c o r e d e p a ï e n e t d e 
f r i v o l a O n r e m a r q u e r a s u r t o u t q u ' i l r e p r o c h e v i v e m e n t a u x 
f e m m e s d e s o n t e m p s de r e n o n c e r à l a l e c t u r e d e s l i v r e s s a i n t s 
p o u r ce l le d e V i r g i l e , d ' H o r a c e e t d e T é r e n c e . 

COMMENTAIRES SUR LA GENÈSE. 

P R Æ F A T I O i 

Ad Deum Optimum maximum. 

Summe 2 et sancte Deus, cunctæ virtutis origo, 

• N o t r e p o è t e a m i s d a n s l e 
c h o i x des t e r m e s d e s a dédicace, 
u n e i n t e n t i o n q u ' i l i m p o r t e d e 
f a i r e r e m a r q u e r . Q u e l q u e s p a ï e n s 
d o n t la r a i son é t a i t p l u s d r o i t e e t 
l ' e s p r i t p l u s é l e v é q u e n e l ' é -
t a i e n t c e u x d u v u l g a i r e , o n t p r o -
t e s t é c o n t i e l e P o l y t h é i s m e e n 
r e c o n n a i s s a n t l ' e x i s t e n c e d ' u n 
Dieu u n i q u e r é s u m a n t , d a n s s o n 
e s s e n c e , t o u s les a t t r i b u t s e t tou -
t e s les p e r f e c t i o n s p a r t a g é e s a l o r s 
e n t r e des m i l l i e r s d e f a u s s e s d i -
v i n i t é s . C e t t e c r o y a n c e a u D i e u 
d e la t r a d i t i o n , v a g u e c h e z l a 
p l u p a r t , t i m i d e m e n t h a s a i d é e 
p a r q u e l q u e s - u n s , a i n s p i r é a u x 

G r e c s l a p e n s é e d ' é l e v e r u n a u t e l 
ou Dieu inconnu : iyiàa-tù 0;S>, 
e t a u x f a m i l l e s R o m a i n e s l ' i n -
s c r i p t i o n q u e n o u s a v o n s v u e s u r 
u n assez g r a n d n o m b r e d e m o -
n u m e n t s f u n é r a i r e s a n t é r i e u r s à 
l ' è r e c h r é t i e n n e : « Deo Optimo 
Maximo. » 11 e s t d o n c b i e n n a t u -
r e l q u e n o s p r e m i e r s a u t e u r s 
c h r é t i e n s , i m i t a n t l ' e x e m p l e d e 
s a i n t P a u l p r ê c h a n t d e v a n t l ' a -
r é o p a g e , se s o i e n t e m p a r é d e 
c e t t e f o r m u l e p o u r l ' a p p l i q u e r a u 
v r a i D i e u . (Acu des Apôtres, c h . 
xvn. 23.) 

2 M a r i u s V i c t o r d o n n e à l a 
p r é f a c e de s o n p e u i e l a f o r m e 
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Omnipotens, quem nec subtili indagine rerum 
Mentibus humanis SPIISU c o n t e n d e r e fas est, 
Et nescire nefas (nam te ratione profunda 
In tribus esse Deum, sed tres sic credimus unum, s 
Unica personas ut tres substantia reddat, 
Indiscreta pio conservans fœdera nexui 
Tu sine principio, pariter sine fine perennis, 
Solus es atque idem, nullique obnoxius ævo. 
Tu spatium rerum, mentis quocumque recessus io 
Tenditur, excedis; spatio neque cingeris ullo. 
Quin etiam humanæ nec fas contingere menti 
Qualis imago tua est, oculis ignara v ideri 1 , 
Ni cui cernendam speciali numine* sese 
Exhibeat: nec vero est qui virtute creata 15 
Te vegetet motus, per quem sumus atque movemur. 
T u m e n s e t sacræ penitus substantia mentis : 
Tu ratio, et plenæ prudens rationis origo ; 
Tu virtus, virtutis apex, atque ipsa profecto; 
Tu vita, et genitor vitæ lucisque profundæ. 20 
Tu lux vera Deus, tu rerum causa vigorqtte ; 
A te principium traxit quodcumque repente 
Ex nihilo emicuit, tantoque auctore repletum 
Vel vim mentis habet, vel formam in membra recepit; 
Te Dominum natura probat servata caducis 25 
Partibus : et jussam seriem datus ordo fatetur. 

Non uno tu contentus dotare creata 
Munere, quidquid agis varios largiris in usus : 
Quin imo nil non causa. Deus alme, tuorum 
Efficis; ipsa licet nobis ignota tuorum 30 
Factorum ratio atque nitidus : contraria nempe 
Quæ putat humanæ solers ignavia3 mentis, 
Dum certam, pius pacis habent ; sic omnia, dives 
Conditor, adversis etiam cognata elementis 

d e l ' o r a i s o n l i t u r g i q u e , q u i , o n 
le s a i t , s ' ad r e s . - e d ' a b o r d à D i e u 
le P è r e , e x p o s e e n s u i t e l ' o b j e t 
d e l a d e m a n d e , e t se t e r m i n e p a r 
l ' i n t e r c e s s i o n d u R é d e m p t e u r e t 
p a r u n e d o x o l o g i e e n s o n h o n -
n e u r . 

1 « O c u l i s i g n a r a v i d e r i , » q u i 
n e s a u r a i t ê t r e v u e d e s y e u x ' . du 
c o r p s ) , i n v i s i b l e a u x y e u x . 

* « S p e c i a l i n u m i n e , » p a r u n 
a c t e p a r t i c u l i e r d e s a p u i s s a n c e . 

3 « S o l e r s i g n a v i a . » B e l l e 
e x o r e s s i o n . 
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Nectis, et effusis à te virtutibus imples. 33 
Et tamen hæc quum sint in majestate creanda , 
Nil horum quæ dignis eges, mundique peracti 
Et per te stabili rerum compage manentis 
Nil prorsum indignis es: nec in hoc tua gloria tantum, 
Quod præstanda2 facis bonus auctor, sed quod et ipsa i O 
Efficere ut possint causis præbere secuti lis 
Non dedignaris : quæ qui tua munera sentit, 
Munus et ipse tuum es t : tibi ut uni accepta referre 
Omnia homo merito possitque et debeat unus. 

Nam tibi sola. Deus, gigni quod cuncta jnberes 45 
Causa fuit bonitas: quum jussis vivere primum 
Spiritibus, mundoque frui quem mente gerebas, 
Atque omnes in te rerum cognoscere causas; 
Et supra terras et aquas volitare dedisti. 
Certa quibus" cœlum sedes, queis libera corda 50 
Arbitriumqne suî largitus es omnibus: ut jam 
Alterutram in partem vellent, se vertere possent : 
Ut fieres justis merces, mentisque piorum 
Hoc quoque conferres præstando, ut debitor esses. 
Nam quod de primis cœlesti in sede creatis 53 
Unus dum lucis Domino, vitæque suoque 
Invidet auctori, titulumque hunc appetit4 , auctor 
Maluit esse mali , primamque inducere mortem, 
(>iun scelerum sociis celso dejectus olympo, 
Virtuti nihil indè tuæ præjudicat : illud eo 
Cui satis est fecisse bonum : sed copia laudis 
Hæc est summa tuæ, quod quum se extollere supra 
Divini virtutem apicis scelus esset, et ingens 
R e l i g i o nulla prorsum delebilis uudâ, 
Non tamen ingratis vitam sensumque negasti : C5 
Quin etiam arbitrio mentis gaudere dedisti. 

N e c t a m e n a r b i t r i i n a t u r a i n u t r u m q u e V a l e n t i s 

' « E t t a m e n , e t c . , » e t c e p e n -
d a n t , c o m m e t o u t c e l a n ' e x i s t e 
q u e p a r t a p u i s s a n c e c r é a t r i c e . 

* « Præstanda, » des choses 
dont tu dois faire présent (à 
l'homme). — Construisez : « Sed 
quod non dedignaris præbere 
causis secundis ut possint e f f i c e r e 

e t i p s a . « Ip sa » r e m p l a c e ici 
« p r æ s t a n d a . » 

3 « Q u i b u s . « A n t é c é d e n t « s p i -
r i t i b u s » 

4 « T i t u l u m h u n c a p p e t i t . » 
Sa t an v o u l u t , p a r o r g u e i l , s ' é y a -
l e r à s o n c r é a t e u r . Te l l e f u t l a 
c a u s e d e s a c h u t e . 
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Accusanda venit nobis: namque inde perire 
Posse datum est cunctis, ut vivere dulcius esset, 
Mutuaque attenti compar mensura per ic la 70 
Cederet ad meritum, quum judice digna severo 
Præmia sanctorum seminaret pœna malorum. 
Porro etiam (mihi si fas est hoc dicere, salva 
Pace tuâ, genitor) majus fortassis apud te est, 
Non peccasse bonum, per lubrica tempora vitæ, 75 
Quam miseris peccasse malum : sed videris 2 ut se 
Iioc habeat, causas uni cui credimus omnes . 
Interea satis est nobis, quod vilia terræ 
Pondera, dum sacra inspiras ratione, tuaque 
Informas virtute, tuumque effingis ad instar, so 
Nobiliora facis : dum lato in sidera vultu 
Erexisti hominem : quem sævi fraude tyranni 
In mortis laqueos, et ad impia tartara raptum 
Unigenæ redimis profuso sanguine nati, 
Eque imis erebi dona ad maj ra petitum 85 
Instituis quam factus erat3 , vitæque perenni 
Reddis, et in cœlum diro vehis hoste subacto. 
Jamjam nemo patrem temerarius arguat Adam, 
Quod leve præscriptum violatâ lege resolvens 
Ad lethum patefecit iter: nam culpa parentis 90 
Compensata satis : quia pius est v incere 4 mortem 
Quam nescisse mori. Cœli nunc lætus ab aula 
Despicit ætherios axes, et sidera calcat, 
Dispositosque vocat ventura in regna nepotes : 
Quos iterum formavit aquis, iterumque renasci 95 
Æterni docuit dives sapientia Patris. 

Tete igitur, Deus alme, precor, qui numine prono 
Das sentire animis, et te charissime Patris 
Nate tui, da mellifluum in præcordia verbum 
Nostra tuum, et linguas nobis infunde disertas, 100 

1 « A l t é r a i p e r i c l i » r a p p e l l e 
l a d o u b l e id e e x p r i m é e d a n s l e s 
v e r s p r é c é d e n t s p a r « p e r i r e » e t 
* v i v e r e . » 

a i Sed v ide r i s , u t se h o c h a -
b e a t » n a is c ' e s t à ta s a g e s s e 
,qu' i l a p p a r t i e n t de d c i d e r ic i , 
p u i s q u e c ' e s t e n t o i s e u l q u e 

n o u s p l a ç o n s t o u t e n o t r e c o n -
f i a n c e . 

3 C o n s t r u i s e z : « a d d o n a m a -
j o r a q u à m f a c t u s e r a - . » 

1 « P l u s e s t v i n c e r e , » e t c . , 
c ' e - t q u e l q u e c h o s e de p l u - g r a n d 
d e v a i n c r e la m o r t , q u e d e l ' a -
v o i r i g n o r é e . 
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Dum teneros 1 formare animos et corda paremus 
Ad veræ virtutis iter puerilibus annis. 
Inclyta legiferi jam pandito scrinia Mosis, 
Quæ sit origo poli, vel quæ primordia mundi, 
Arcanamque fidem, quid toto excusserit orbe 105 
Mentibus ambiguis, quà vires traxerit aucta 
Pes t i s 2 , et in vitium mores cessere vetusta 
Da, Deus, æternæ describere mystica vitæ, 
Da simul et mentem, da congrua tempora menti, 
Da studium, tanto ne desit cura labori, i io 
Successumque bonum studii, quodque omnia vota 
Jure supercurrit (scribenti candida mens est ) ; 
Ne damnes tantum, quod nunc reus audeo, munus, 
Criminibusque meis connivee t parce benignus. 
Quod si lege metr i 3 quidquam peccaverit ordo, 115 
Peccarit sermo improprius, sensusque vacillans, 
Hinc nullum fidei subeat mensura periclum. 
Per Dominum Christum, qui tecum natus eadem 
Majestate viget, pariter qui spiritus almus 
Incomprensa ^ animis seclorum in sæcula vivit. 120 

• « D u m t e n e r o s , » e t c . Ce 
p a s s a g e j u s t i fie ce q u e n o u s a v o n s 
a v a n c é p l u s h a u t , e n d i s a n t q u e 
M a r i u s V i c t o r a v a i t c o m p o s é s a 
G e n è s e p o u r l ' é d u c a t i o n d e s o n 
fils. 11 y a q u e l q u e c h o s e de t o u -
c h a n t d a n s ce t t e i n v o c a t i o n f a i t e à 
D ieu p a r u n p è r e q u i v e u t d o n n e r 
à son fils u n e i n s t r u c t i o n so l ide e t 
s a l u t a i r e . 

1 « A u c t a p e s t i s , » le fléau q u i 
s ' e s t a c c r u . 

s « Quod si l e g e m e t r i , » e t c . 
Il n e f a u t p a s se m é p r e n d r e ic i 
s u r le d é d a i n q u e M a r i u s V i c t o r 
s e m b l e a f f e c t e r p o u r les r è g l e s 
d e l i p r o s o d i e e t de l a g r a m -
m a i r e . 11 n e c o n d a m n e p a s les 
c h o s e s e n e l l e s - m ê m e s , il n ' e n 
b l â m e q u e l ' a b u s . Les g r a m -
m a i r i e n s d e s o n t e m p s , é t r a n g e r s 
p r e s q u e t o u s à c e q u i se pa.-sait 
a u t o u r d ' e u x , n ' a c c e p t a i e n t a u -
c u n e d e s m o d i f i c a t i o n s q u ' u n e 
r é v o l u t i o n aus s i c o m p l è t e q u e le 
c h r i s t i a n i s m e a v a i t d û n é c e s s a i -

r e m e n t i n t r o d u i r e d a n s le l an~ 
g a g e d e s h o m m e s . I ls j u g e a i e n t 
les a u t e u r s c h r é t i e n s d ' a p r è s les 
é c r i v a i n s d u s ièc le d ' A u g u s t e , e t 
dan< c e t e s p r i t é t r o i t , i ls l e u r r e -
p r o c h a i e n t c o m m e d e s f a u t e s d e 
q u a n t i t é o u d e s i m p r o p r i é t é s 
d ' e x p r e s s i o n t o u t ce q u i s ' é l o i -
g n a i t d e la l a n g u e d e i . i c é r o n o u 
d e la p r o s o d i e d e V i r g i l e . On 
v o i t q u e M a r i u s V i c t o r n e t e n a i t 
g u è r e c o m p t e d e s c r i t i q u e s i n j u s -
t e s e t m a l v e i l l a n t e s de ces p é -
d a n t s , e t n ' a v a i t p o i n t la p r é t e n -
t i o n d ' o b t e n i r l e u r s s u f f r a g e s . 11 
a v a i t d ' a u t a n t p l u s r a i s o n d ' a g i r 
a i n s i , q u e la p l u p a r t d ' e n t r e e u x 
é t a i e n t p a ï e n s ou d e v e n a i e n t e n -
n e m i s du c h r i s t i a n i s m e p a r s u i t e 
d e l e u r s h a b i t u d e s l i t t é r a i r e s , la 
p l u p a r t de ces p a ï e n s o b s t i n é s e t 
a v e u g l e s s ' a p p l i q u a i e n t h f a i r e 
r e v i v r e le pa s sé p a r h a i n e d i 
p r é s e n t . 

4 « I n c o m p r e n s a » se r a p p o r t e 
à « s æ c u l a , a 
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I. Les sept jours de la création (Livre I). 

Ante polos, cælique diem, mundique tenebras 
Ante operum formas, et res, et semina rerum, 
Æternum sine præteriti1 , sine fine futuri 
Esse subest, cui semper erat Deus unus, apud quem 
Vivebat genitus Verbum Deus, et simul almus 125 
Spiritus, arcani vitalis summa vigoris. 
Jam res, et causas rerum, cas t ique futuros 
Et facienda videns, gignendaque mente capaci 
Sæcula dispiciens, et quidquid tempora volvunt 
Præsens semper habens, immensum mole beati! t3o 
Regnum erat ipse suum. regni nec teste carebat 
Virtus trina D e u s . qui primum semine nullo 
Corpora dans rebus, dum res existere cogit, 
Jam nostrum effecit munus, quod solus habebat. 
Utque istum faceret dives sapientia mundum, 135 
Cuncta simul genuit : sed post hæc semina rerum 
Ornavit superinductis informia formis, 
Temporaque in seriem bene conditus ordo redegit. 

Nam non (sacrilegi sensit quod lingua furoris) 
Casus 2 mentis inops , dum nescia semina volvit, i-IO 
Tam prudens contorsit opus : nec dicere factum 
Ante ævum fas est, quia tempore nata moventur. 
Nec porro æternum mundum, s u p e r q u e ® coævum 
Credere fas, stabilem semper tenuisse vigorem : 
Nam quod corporibus constat cœpisse fatendum est. 11,5 
Corpus enim quod plaga terit, quod tempora solvunt 
Atque aboient, ipso qui tendit ad ultima fine, 
Principium ostendit: quod quæ sortita probantur4 , 

• « Æ t e r n u m s i n e p r æ t e r i t i , 
e t c . , » il e x i s t e u n e e s s e n c e é t e r -
n e l l e q u i n ' e s t l i m i t é e ni p a r l e 
p a s s é , ni p a r l ' a v e n i r . L ' a d j e c t i f 
n e u t r e « æ t e r n u m » se r a p p o r t e 
à l ' i n f i n i t i f « esse » q u i es t p r i s 
ici s u b s t a n t i v e m e n t c o m m e rb 
sivoit e n g r e c . — « C u i » a p o u r 

a n t é c é d e n t « æ t e r n u m esse . » 
s « Casus , » le h a s a r d . — « N e s -

c ia s e m i n a » R é f u t a t i o n d e s a t o -
m e s d ' K p i c u r e . 

5 « S u p e r i s , » les t ro i s p e r s o n -
n e s de la T r i n i t é . 

1 « Q u o d q u æ s o r t i t a p r o b a n -
t u r , » t o u t e s les c h o s e s q u i o n t e u 
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Aut facta hæc credi par est, aut nata putari. 
Factum igitur constat mundum ; quod quisque subactusiSti 
Annuit et vero convictus dogmate credit1 , 
Concedens fecisse Deum : qui numine Verbi 
Et virtute potens, quidquid natura putatur, 
Disposuit, jussit, movit ; munusque creatum 
Succiduis vicibus (semper fugitiva reformans) 155 
Sustinet, ac volucrem retrahens circumrotat orbem. 
Quæ si cuncta etiam mavult dissolvere raptim, 
Confestim in similes 2 formas redeunti» reddet. 
Tanta Patris vis est, et tanta est gloria Verbi. 

Ut vero 3 semel attingam primordia rerum, i c o 
Excelsi convexa poli, terræque jacentes, 
Pars prima est operis : sed terras unda tegebat, 
Aeraque in medio sordenti nube r a d e n t e m . 
Et tenebris se vasta nigris velabat abyssus : 
Et sacer extensis i m p e n d i i s Spiritus undis 105 
Altrices animabat aquas, ac semina rerum 
Nondum compositis fundenda ad germina terris 
Insinuanda dabat : qiiutn lux immissa supernè 
Emicuit dicente D e o , discrelaque nigrum 
Umbra peplum retrahens summo discessit olympo. 170 
Tum divina diem appellans prudentia lucem, 
Indidit et tenebri , obscuræ nomina noctis. 
Sic facta una dies de mane ac vespere primo. 

Rursus mane novum, primo jam vespere pulso 
Reddita lux fecit, quum se firmissima moles 4 175 
Fluctibus è mediis concreto corpore cedens 
Extulit, at late rebus quas circite vasto 
Contegit, [imposuit,] deducto hinc nomine cœlum. 

é v i d e m m e n t u n c o m m e n c e m e n t . 
Le r e ' a t i f « q u o d » a p o u r a n t é -
c é d e n t « p r i n c i p i u m . » 

1 C o n s t r u i s e z : « q u o d q u i s q u e 
s u b a c t u s e t c o n v i c t u s v e r o d o g -
m a t e a n n u i t e t c r e d i t , c o n c e d e n s 
D e u m fec isse » ( s o u s - e n t e n d u 
« m u n d u m . ») 

1 « C o n f e s t i m i n s i m i l e s , e t c . , » 
e n u n i n s t a n t il f e r a r e v e n i r t o u -

t e s l e s c h o s e s à la m ê m e f o r m e , 
c ' e s t - à - d i r e qu ' i l l es c o n f o n d r a 
de m a n i è r e à ce q u ' o n n e p u i s s e 
p l u s les d i s t i n g u e r , e t l e s f e r a 
r e n t r e r d a n s le c h a o s . 

a « Ut v e r o , e t c . » V o y e z l a 
G e n è s e , c h . i. 

* « F i r m i s s i m a m o l e s , le f i r -
m a m e n t . 



2 0 0 CLAUDIUS MARIUS VICTOR. 200 . 

Tertia lux tumidos stupuit discedere fluctus. 
Otium Deus impunis reliquis jam gurgitis undis, î s o 
Aeriis magnum spatiis patefecit inane : 
Arida tunc primum, mundi pars ima, refertam 
extendit faciem, tremefactaque numine Verbi 
Cæcilia nudatas cinxerunt æquora terras. 
Quas vario raptim jussas fiute.-cere fœtu 
Luxuriosa novo texerunt germina limo 1 , 
Et rudis et tenero prorumpens cespite lætis 
Jactavit se silva comis, speciemque secundum 
Edidit una suam q u æ q u e 2 arbor et herha virescens 
Et fructum et semen, vestitaque gratnine terra est. 100 

Jam tribus exactis, motu succensa citato 3, 
In flammas ignisque globum se cogere jussa est 
Solis prima dies, fundataque semina lucis 
Puniceos roseo sparserunt fomite crines : 
Lunaque noctis honor, quæsito lumine fulgens, 195 
Inferiore via soli subjecta pependit 
A quo susceptos radios percussa refudit : 
Astraque distinctis cœlum pingentia zonis, 
Floribus æthereis varios vibrare colores, 
Et magis ornatis se respondere tenebris 200 
Cærula nox stupuit, rutilis dum spicula flammis 
Fusa 4 micant, urgeiitque alacres nova sidera 3 jactus, 
Quæ solare jubar radiis obducit apertis 
Tempora qtiadrifidi mensurans quattuor anni. 
Soi quoque quuin cursus Lunæ sit menstruus, uno 205 
Contentus cursu revolutum conficit annum, 
Artificemque sacrum mirâ compage fatetur. 

Quinta dies movit spirantia corpora ponto, 
Quæque salis tumidi squalentia gurgite terga 
Cete vasta levant 6 , molli diflerta sagina, 210 

1 « L u x u r i o s a n o v o l i m o , » f é -
c o n d é s p a r le l i m o n n o u v e l l e m e n t 
c r é é . 

2 « U n a . . . q u æ q u e . » T m c s e 
p o u r « u n a q u æ q u e . » 

5 « Motu s u c c e n s a c i t a t o , » q u i 
s ' e n f l a m m e , p a r le m o u v e m e n t r a -
p i d e q u e le c r é a t e u r l u i a i 0 1 -

r i m é . « S u c c e n s a d ies » e s t u n 
y p a l l a g e p o u r « succens i sol is . » 

1 « s p i c u l a f u s a , » r a y o n s q u i 
se r é p a n d e n t . 

u « N o v a s i d e r a , » l e s a s t r e s 
q u i v i e n n e n t d e n a î t r e . 

u C o n s t r u i s e z : « q u e ( p o u r et) 
e d i d i t c e t e v a s t a q u æ l e v a n t , e t c . » 
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Edidit, et qui horum conservat corpora nostris 
Corporibus nocet ipse liquor, genitalis alumnus 
Piscibus, ipsa etiam terræ qui germina nutrit. 
Hinc volucres quoque, molle genus , traxere v igorem, 
Namliquidasdum format aquas1 , immissaque p o n t u i m i s 
Vita subit, fervent multo tumida æquora partu : 
Nec satis est pisces genus 2 omne exsurgere, quodque 
Squanimea turba salo summas evadit in undas, 
Ni volitans in aquis, sensim natet æthere puro, 
Æthereos volucris contingere docta recessus. 220 
Ergo materies avibusque e i piscibus una est. 

Jam bis terna dies claro radiabat olympo, 
Tertia post calidi genitalia munera solis 3 : 
Jamque tepens tellus gravidos laxaverat artus, 
Quum majora agitans jussit Deus edere terram 225 
Omne animal, vegetat ratio quod sola movendi : 
Cui servire datum, quo rerum postulat usus. 
Nec mora, prorumpunt felis vitalia terris 
Pignora, quæque sui generis sortita figuras. 

Postquam cuncta datus generatim protulit ordo 2,10 
Veris plena bonis et multa dote referta , 
Quæ Deus in longam seriem mansura foveret, 
Auctori perbella suo tum machina visa est. 
Sed quid id est, quod mundus erat, quod sidera et ortus, 
Ætheraque et vitreum pelagus, terræque virentes, 235 
Ni spectator adest, tantæ quem gloria molis 
Impleat, atque oculis avidtim per singula ducat ? 
Quorsum tam lati fines, possessioque ampla, 
Si rerum possessor abest? Hæc rector olympi 
Secum animo versans, et Verbi pondere librans : 240 
« Statdata summa operi, bona sunt quæcumque creavi : 
Nunc hominem faciamus, 4 ait, qui regnet in orbe, 
Et sit imago Dei : similem decet esse creanti, 

1 « L i q u i d a s f o r m a t a q u a s , » 
d o n n e a u x e a u x d e la m e r l a 
f o r m e d ' u n ê t r e a n i m é . « F o r -
m a t » a p o u r s u j e t « v i t a . » 

8 a G e n u s o m n e . » P a r a p p o s i -
t i on à « p i sces ,» l a r a c e e n t i è r e d e s 
p o i s s o n s . 

3 « T e r t i a » ( sous - e n t e n d u 
« d i e s »). — « P o s t g e n i t a l i a m u -
n e r a .-olis, » a p r è s le b i e n f a i t d e 
l a c r é a t i o n d u so le i l , s o u r c e d e l a 
v i e des ê t r e s . 

4 \ o y e z l a G e n è s e , c h a p . 1, 
v. 2G. 
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Liber ad arbitrium fruitur qui mente creatis. » 
Dixerat hæc ; et factus homo est. Cum conjuge jussit2'i5 
Crescere per sobolem, terrasque replere vacantes. 
Tum natura semel rebus concessa creatis, 
Præsertim quas vita movens animare videtur. 
Multiplicat quæcumque suis primum edita formis. 

Septima lux magnum ut vidit cessasse Parentem,2 ,o 
Et requiem tenuisse suam, tum jure sacrata est 
Perfectum quæ vidit opus manuque hoc quoque plenum e t 
Virtutis, cessâsso Deum, posuisse labores. 
Septima lux docuit venerandæ exempla quietis, 
Quam cœlesti omnes sperare jubemur in aula, 2 >> 
Si modo non desint operum bona facta piorum. 
Hæc quoque lux illam signat, quâ 3 tartara Christus 
Solvit , et evicto reditum patefecit averno : 
Dum patriam ille semel victor redilurus in aulam. 
Jamque malorum expers, humana in carne quiescit.200 
Sic cessare Deus, sic otia sumere novit, 
Pius ut agat cessans, pariter sinu fine quiescens, 
Ac sine fine operans, seriemque et tempora miscens, 
Cessando consummat opus quodcumque crearat. 
Sed qualem qualique Deus formaverit Adam 20 i 
Materia, hic paucis cum Mose resumere fas est. 

Primus enim meritis, postremus in ordine toto 
Factus homo, ut sese rebus prædare creatis 3 

Nosset, et hinc laudes Domino persolveret æquas. 
Ergo hominem factura Dei manus optima summi, 270 
Tractatu facilem ac bene gnarum cedere lumini, 
Et flexum formamque sequi, quà ducitur arte, 
oumit , et humanam qualem jam mente gerebat 
Explicat in speciem : tum flatu immissa vaporo 
Vita rigavit humum : tellus mollita liquore 27» 
Vertitur in carnem: et sanguis, qui lubricis humor 4 . 
Distendit molles per nota foramina venas. 

1 « L i b e r a d a r b i t r i u m , » d o u é 
d u l i b r e a r b i t r e , 

- « I l l am q u à , e t c . » Le j o u r 
d e l i R é s u r r e c t i o n . 

4 « F a c t u s . » s o u s - e n t e n d u 

« e s t . »—« R e b u s p r æ s t a r e c r e a -
t is , « ê t r e la p r e m i e i e d e s c r é a -
t u r e s . 

' « Qui Iub i i c u s h u m o r , » S o u s -
e n t e n d u « e s t . » 
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Tunc mentis jam plenus homo tellure relicta 
Exilit, ac Dominum prudens rationis adorat. 
Haud aliter Inistis mandata resurgere apertis 280 
Corpora, quum Christi cœlo delapsa patenti 
Majestas gravidæ reserabit viscera terræ, 
Exilient, Dominumque colent terræque polique. 
Nam quod non habuit quum sic è pulvere vili 
Humanum in formam compactum est corpus honorem, 
Perfacile est rursum integrum ut de pulvere reddat, 
Q u o d jam habuit multos celatum terra per annos*. 
Sic ex antiquis prodeunt jussa sepulcris 
Corpora, quæque suas rursum assumenda partes. 
Sic nil præteriti est, quod non sit forma futuri. 290 

II L a tentation. 

Callidus at serpens Domini perfringere l egem, 
Talibus incautam persuasit fraudibus Evam : 
« O vitæ melioris inops, rerumque bonarum 
Gens ignara hominum : neque enim bona nosse putandus 
Qui prava ignorans, etiam distinguere nescit ^95 
Quo diversa bonis inter se limite distent. 
Atque ideo attgustos homini fas carpere fructus 2 

Noluit esse Deus : ne mentis nube remota 
Immittant in cœlum oculos, atque optima noscant, 
Sintque deis similes. »Il ic nunc excurrere paulum ^00 
Eas fuat3 , et turpes veterum deflere ruinas. 

Ali nimium miseri gentiles, quos furor egit 
In varios ritus, cognomiif i multa deorum 
Fingere, pluralemque Dt o vocem addere sol i ! 
Serpentis primam hanc sonuit vox impia diri, 305 
Qui mortis tum causa fuit. Nam credula postquam 
Rupit sacrilegis præscriptum morsibus Eva, 

1 « Quod n o n h a b u i t » se r a p -
p o r t e a « i n t e g r u m » e t e s t e n 
o p p o s i t i o n a v e c « q u o d j a m h a -
b u i t . » L a c o n s t r u c t i o n s u i v a n t e 
s u f f i r a p o u r i n d i q u e r le s e n s : 
« n a m , q u o d ( t e r r a ) n o n h a b u i t , 
q u u m c o r p u s h u m a n u m e u il-
i c e t u m es t s ic e p u l v e r e vili 'il 

f o r m a m h o n o r a m , p e r f a c i l e e s t 
u t t e r r a r e d d a t i n t e g r u m r u r s u m 
d e p u l v e r e , q u o d h a b u i t j a m 
c e l a t u m p e r m u l t o s a n n o s . » 

2 « A u g u s t o s f r u c t u s , » f r u i t s 
s a c r é s , d i v i n s . 

1 « F u a t . » A r c h a ï s m e p o u r 
« vit . 
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Experti jam docta mali, consortia culpæ 
- Quærit, et incautum fraudis male gnara maritum, 

Quâ periit prior, arte petit : sic hoste subactus 310 
A gemino, cedit sceleri miserabilis Adam, 
Pomaque dégustât sacri plenissima succi ; 
Sed quia legis in his suberant præscripta severa , 
Plusquam vipereo mortem allatura veneno, 
Ut primum illicito violarent ora sapore, 3 i s 
Confestim sensere nefas, facinusque peractum 
Crevit, et ignaro percussit pectora sensu. 
Hinc timor, inde pudor sumpserunt primitus ortum ; 
Nam dum corda homines celsarum conscia rerum, 
Et cœlo tantum rectoque intenta gerentes 320 
Pectora ad excelsum ferrent conversa parentem1 ; 
Dum secretorum miracula divinorum 
Claro incorporeæ mentis splendore notarent8 ; 
Nondum contigerat membrorum cura suorum 
Quos ubi deseruit vitæ vigor ille perennis, 325 
Jam morte affectos demum frigusque calorque 
Aeriæ subiere v ices 3 , ac vestis egenos 
Se primum sensere homines, sexuque latenter 
Erubuère suo, taciti miserabile quest i 4 . 
Idcirco umbrosæ è foliis nova tegmina fici 330 
Decerptis, texunt, post culpam, mente receptum * 
Corpore velato denudatura pudorem. 
Nec satis, ignorant quid agant, quà crimen mustum 8 

Seque ipsos fugiant: cuperent, si forte pateret, 
Condere se barathro, usque adeo contermina pœnæ 335 
Culpa suæ est, ut jam miseros mortale paventes 
Mortis imago juvet, silvas umbrosaque lustra 
Obtendunt, vanis solatia falsa tenebris. 

1 C o n s t r u i s e z : « D u m h o m i -
nes . g e r e n t e s c o r d a c o n s c i a c e l s a -
r u m ' r e r u m e t i n t e n t a c œ l o r e c -
t o q u e , f e r r e n t p e c t o r a c o n v e r s a 
a d e x c e l s u m P a r e n t e m . » 

s « D u m s e c r e t o r u m m i r a c u l a 
d i v i n o r u m . . . n o t a r e n t , » t a n d i s 
q u ' i l s p é n é t r a i e n t le m y s t è r e d e s 
d e s s e i n s é t o n n a n t s d e la D i v i n i t é 
p a r l e s l u m i è r e s d e l e u r i n t e l l i -
g e n c e n o n e n c o r e a s s u j e t t i e a u x 
lo is d e la m a t i è r e . 

5 « A e r i æ v i c c s . » P a r a p p o s i t i o n 
à « f r i g u s q u e c a l o r q u e . » 

4 « Tac i t i m i s e r a b i l e q u e s t i , » 
d i g n e s d e c o m p a s s i o n , ils dévo-
r a i e n t l e u r s p l a i n t e s e n s i l e n c e . 

3 « M e n t e r e c e p t u m , e t c . , « q u 
v o n t t r a h i r , e n v o i l a n t l e u r c o r p s 
le s e n t i m e n t de h o n t e q u i s ' e m 
p a r e de l e u r e s p r i t . 

6 « C r i m e n m u s t u m , » le c r i m e 
é c r i t s u r l e u r f r o n t , e s t l e r é g i m e 
d e o f u g i a n t . » 
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Nam quò te timidum fas est subducere corpus? 
Tete, inquam, quæ vox vili de pulvere fecit, 340 
Virtus viva patris, mundi occultissima, præsens 
I m p l e t 1 , et in penitos exit diffusa recessus. 
Tune potes Dominum fugiens evadere? tune 
Omnia cernentem sperasti posse latere? 
Ut 2 vastis jaceas tenebris, celabere nunquam. 345 

III. L a sentence 

Principio inter totius viventia mundi 
Tu maledictus eris, qui cœlum intrare creatos 
Dejecisti homines, vetitasque attingere fruges 
Fraude tua impulsis præduræ mortis origo es . 
Ergo ut digna nefas pœnæ mensura sequatur, 350 
Ex qtio hominem terræ immerst i 3 , tu stratus iniquo 
.Membra solo, duram suleabis pectore terram. 
Et vetitos tentare cibos quia feceris, hinc jam 
Vilis semper edes squalentia viscera terræ 
Et quia te d ignæ 5 placuit tibi primus ut esses 355 
Inventor martis, pœna monere perenni, 
Humanique odium generis specialiter in te 
Ac genus omne tuum bello experiere potenti, 
Perpetuumque tui, mors ut tibi longa, timorem 
Esse dabo : pedibus repes, et pectore prono : sco 
Teque tuo 6 mulier perimet cum semine, cujus 
Callidus extremis tantum insidiabere plantis, 
Ut trepidans etiam capiti vestigia ligat. 

Dixit, et exsanguem sic est exorsus in Evam : 
« E t t u quæ minimo solam te perdere fructu 305 
Non contenta, virum similes temeraria in ausus 
Traxisti : instar eris famulæ, subjectaque duros, 

i o T e t e » e s t r é g i p a r o i m p l e t » 
q u i a p o u r s u j e t « v o x . » 

» « U t , » q u o i q u e , b i e n q u e . 
s « I m m e r s t i . » S y n c o p e p o u r 

« i m m e r i t i . » 
4 « E d e s s q u a l e n t i a v i s c e r a 

t e r r æ . » B o s s u e t , Hist. univ., 
2 p a r t i e , c h . I : « L a t e r r e , d o n t 
i l es t d i t q u 3 le s e r p e n t se n o u r r i t , 

s i g n i f i e l e s basses p e n s é e s q u e le 
d é m o n n o u s i n s p i r e : l u i - m ê m e 
i l n e p e n s e r i e n q u e de b i s , p u i s -
q u e t o u t e s ses p e n s é e s n e s o n t 
q u e p é c h é . » 

3 « T e d i g n æ m o r t i s , v l a m o r t 
d i g n e d e toi. • 

u T e q u e l u o , e t c . » L a c r o y a n c e 
e u l a p u n i t i o n d u d é m o n , de c e t 

1 2 



ÎOG CLAUDIUS MARIUS VICTOR. 231 . 

Arbitrium sensum viri, patiere labores. 
Casibus et vero (inceptum quoniam prior ausa es 
Multiplicare nefas! semper versa heri» multis. 370 
T u m pariens crebris adeo torquebere natis, 
Ut quos 1 mortales faciet tua culpa creari, 
Mortis nonnunquam lacera sint causa parenti. 

Tu quoque cui monitus nostros, et prima salutis 
Vincula femineis postponere fraudibus auso, 375 
Sponte mori placuit : talem, reus, excipe sortem. 

e n n e m i de Dieu e t de s h o m m e s , 
la p r o m e s s e d ' u n r é d e m p t e u r n é 
d u n e v i e r g e se r é p a n d i r e n t d a n s 
le m o n d e p.iïen e t se m ê l è r e n t 
p l u s i e u r s fuis a u x Actions des 
poe tes . N o n s a v o n s d é j à c i t é V i r -
g i l e , p a g e 04, no te s 3, Ù,7; ici n o u s 

r a p p e l o n s q u e l q u e s v e r s d ' E s -
c h y l e t i r é s de son P r o m é t h é e , 
p u n i p o u r avo i r d é r o b é le feu, 
principe de tous les aris. e t p o u r 
a v o i r f a i t a u x m o r t e l s des p r é -
s e n t s a u x q u e l s ils n ' a v a i e n t pa s 
d r o i t . 

V e r s 3 0 . BpGTcïst -riu.àç ta—7.17.; r.i'.7. 
V e r s 7 4 9 . Nûv S' où Si t T«jt.% u.ct npoxsâisvo» 

ftlo'/ôtov, 770'.v àv Zeù; È/.TTî'avi T' jpxr. i^?'.;. 
Vers " C l . IO. H m b ; JocuapTc; è^ocvîaTXT».i ôr .vmv; 

n p O M H 0 E î 2 H téieTaî -je TvotiJa 'cpiiT^cv -a? : - . ' ; . 

Eschy le d o n n e à ce t t e f e m m e , à . s - iy - i - i ao , » v i e r g e r ebe l l e à 
m e r e f u t u r e d u l i b é r a t e u r d e l ' h y m e n . ' 
l ' h u m a n i t é , l e n o m de « nxpOîvo; 

V e r s 8 6 1 . A J T Y I XCHT' A f f o ; PaotXîxòv TS'ÇST -févo;. 
V e r s 8 6 3 . I r a o â ; F T (IT,V i/. T T . U S Î CFÙASTAI ô j a c ù ; 

To£otffi x / . snò; , o; T,?Iciv i/, TÔIV 

Aussi . 

Il r é s u l t e de ces c i t a t i ons e t de 
l ' i m p o r t a n c e q u e les a n c i e n s o n t 
a t t r i b u é e a u P r o m é t h é e d ' I ï s -
c h y l ? q u e l 'on s ' a t t e n d a i t à la 
c h u t e des d i eux du p a g a n i s m e , 
a u r e t o u r de l ' âge d ' o r , à l a 
na i s s ance d ' u n l i b é r a t e u r q u i 
n a i l r a i t d ' u n e v i e r g e e t qu i se -
r a i t le che f d ' u n e r a c e n o m -
b r e u s e . 

1 « Ut quos . » S o u s - e n t e n d u 
« illi » a n t é c é d e n t d e « q u o s » e t 
s u j e t de « s in t . » — « Q u o s m o r t a -

les faci t t u a c u l p a c r e a r i . » Mot 
à m o t : q u e t a f a u t e f e r a ê t r e 
c r ée s m o r t e l s ; c ' e s t - à -d i r e qu i 
s e r o n t c r éé s m o r t e l s p a r ta f a u t e . 
Les éc r iva in s d u iécle d A u g u s t e 
n e d o n n e n t j a m a i s u n e p ropos i -
t ion i n f i n i t i v e p o u r c o m p l é m e n t 
au v e r b e « f a c e r e . » Aussi la p l u -
p a r t de s g i a m m a i r i ens c o n d a m -
nen t - i l s c e t t e c o n s t r u e ; i on , s a n s 
cons idé r e r qu ' e l l e a p lu s d e c o n -
cision e t d ' é l é g a n c e q u e « u t » 
suivi d u s u b j o n c t i f . 
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Criminibus tellus, quam tu s e c a b i s aratro, 
Sit maledicta tuis, spinas tribulosque minaces 
Culta ferat, lallatque tuum spes improba votum. 
Nec tibi terra fidem servet : tu vivere lætus 380 
His in deliciis, et cunctis vivere sæelis 
Sponte recusasti : duro nunc vive labore, 
Perpetuum quoque vive miser, dum 1 lenta senectus 
In terram te restituat, terræque recond.it. 
Dixit, et ignaros ne cœli injuria lædat, 38 i 
Veste tegit pecudum miserans, vitamque tueri 
Edocet ; et ne iterum similes exiret in ausus, 
Infaustum mortis formidine percutit Adam. 

Ac ne perpetuam vitali ex arbore vitam 
Pro trahere t , miserosque reos graviora manerent 3'JO 
Supplicia, in tantis nimium diuturna Periclis 
Tempora ducentes, d i i s q u e obnoxia pœnis , 
C intinuò sacris jussos decedere lucis 
Expellunt venti, nemoris quos silva profundi 
Concitat, atque illos libranti turbine nexos 305 
Aura velletis, sacra Paradisi ab sede repellit. 
Ergo hinc ejecti juvenes, terrisque relati, 
Perdita dimissi suspirant gaudia luci. 
Quò ruerint, quid perdiderint, quæ vita sequatur, 
Quæ fuerit, tacilâ tristes in mente volutant. 400 
Porro etiam quid se supremo in line futurum est, 
Hærent solliciti : sibi num graviora supersint. 
Nulla ne spes superest miseris, num morte perenni 2 

Perdant quod superest; an q u e m via mortis amaræ 
Per lignum 1 ingruerit mundo populisque futuris, 405 
Possit adhuc aliquod per l ignum vita redire. 

E V . M o r t d ' A b e l ( L i v r e II). 

(Ergo) ubi prima domus natis jam plena duobus, 
Inter tam varios solatia multa labores 

• • D u m , » j u s q u ' à ce q u e . 
! « N u m m o r t e p e r e n n i , e t c . , » 

si l a m o r t é t e r n e l l e l e u r e n l e v e -
r a le p e u d ' e s p é r a n c e q u i l e u r 
r e s t e . 

3 « P e r l i g n u m . » A r b r e d e la 
s c i e n c e d u b i e n e t d u m a l . — 
« Al iquod p e r l i g n u m . « A l l u s i o n 
à l ' a r b r e d e l a c r o i x . 
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Attulit, atque novum se vidit uterque parentem 4 , 
Multiplicata 2 graves relevavit cura dolores : 410 
Et spes jam subiit propriis gaudere ministris 
Ruris in officio : quorum qui maximus ævo 
Arva Carn duris vertebat pinguia rastris ; 
At vivo gaudere lucro 3 diguissimus Abej, 
Collibus in nudis et sicci germine campi 415 
Innocuas pascebat oves et lacte parentes. 
Verum exspectat! sensere ut gaudia fructus, 
Divino intuiti 4 vinci sua vota favore. 
Mox decrevit uterque sui libamina fructûs 
Prima dicare Deo. Sacras prior impedit aras 420 
Frugibus ille novis, niveo magis hic litat agno, 
Prima sacerdotum species, mox hostia fratris 
Impia 5, sed Christum longe tamen aille figura 
Signans : perpetuus nam quum foret ille sacerdos, 
Summi Melcnisedech ex ordine 6, protinus in se 4 25 
Conflata invidia et fratrum livore suorum est 
Hostia salvifica dum pendet ab arbore factus. 
Sic olim ante sui præsensit candidus Abel 
Invidiam fratris : nam quum de fruge litasset 
Iste sua, niveo ille agno, mox protinus altum 4.10 
In cœlum ascendit combusto fumus ab agno ; 
At contra per inane volans de frugibus illis 
In terram rediit fug ient i 8 fumus Olympo : 
Aut quod pejores Domino sacraverat, aut quod 
Illi non gratum est, animo quod prodit avaro. 4 35 
Indè Caîn tamen insanas flammatur in iras, 
Invidiæ ducens illo de fonte venenum, 

1 « U b i n o v u m se v i d i t u t e r q u e 
p a r e n t e m , « l o r s q u e n o s p r e m i e r s 
p a r e n t s v i r e n t l e u r d o u b l e p r o g é -
n i t u r e . 

s « M u l t i p l i c a t a , e t c . , » l e u r 
t e n d r e s s e a c c r u e f u t u n s o u l a g e -
m e n t de l e u r s p é n i b l e s m a u x . 

3 « V i v o l u c r o » fa i t a l l u s i o n 
a u x t r o u p e a u x d ' A b e l q u i é t a i e n t 
p o u r lu i d e s m o y e n s vivants 
d ' e x i s t e n c e . 

' D i v i n o i n t u i t i , e t c . , » a y a n t 
v u q u e l a f a v e u r d i v i n e l e s c o m -
b l a i t d e b i e n s q u i d é p a s s a i e n t 

l e u r s v œ u x , l e u r s e s p é r a n c e s . 
3 « H o s t i a f r a t r i s i m p i a . » 

« H y p a l l a g e , » p o u r « H o s t i a f r a -
t r i s i m p i i . » 

B « S u m m i M e l c h i s e d e c h e x 
o r d i n e . » P s a u m e c ix , v . 5 : « T u 
e s s a c e r d o s i n æ t e r n u m s e c u n -
d u m o r d i n e m M e l c h i s e d e c h . 

7 In se c o n f l a t a i n v i d i a , e t c . , » 
la h a i n e q u i s ' é l e v a c o n t r e J é s u s -
C h r i s t e u t auss i : a s o u r c e d a n s 
l ' e n v i e de ses f r è r e s . 

8 « F u g i e n t i , » q u i f u y a i t , q u i 
r e p o u s s a i t ses p r é s e n t s . 
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Unde propinârat serpens, fratremque cavendi 
Ignarum, sæv;1 mactatum cæde trucidat. 

Heu facinus! Quò non miseros furiosa libido, 4 40 
Quò non ira, recens odium, et vis improba cogit? 
Quid meret innocuus frater ? num sanctior ille 
Quod fuit, interim! meruit? jam facta parentum 
Non est posteritas quod quidquam accuset ; et ipsi 
Flagitium addidimus : jamque est quod callidus anguis 4 
Objiciat, si fors illum accusare velimus 
Quod morimur: namque ad cumulum prima illa propago 
Criminis adjecit mortem culpàque parentum 
Inductam 2 mundo (horrendum est id dicere) fecit 
Impietas scelus esse novum. Sic impie, sic tu, 450 
Dire Caïn, primore novum cæde inlicis orbem : 
Pro quâ perpetuas pœnas jam morte solutus 
Æternumque dabis, longè serpente nefando 
Deterior, tua metimursi crimina: namque 
Attulit ille necem nobis, non intulit: at nos 455 
Cepimus allatam, tu vero hanc primitus infers. 
Tanto illo pejor, vitari publicus hostis 
Quod potuit : tu privatus nullâ arte caveri 
Jam poteras. Quis enim dilecto à fratre timeret? 

At vero nulla est hominis tam dira nefandi 4eo 
Culpa, Deus quam non animo clemente remittat, 
Si modo pœniteat facti : quod teste Caîno 
Accipimus, quem tunc fraterna cæde madentem, 
Non indignum habuit (tanta est clementia) sese 
Correptore 3 Deus : quin blanda voce rogatum 4 465 
Frater ubi suus ille foret, facinusque negantem 
Arguit, et leviter tanto pro crimine punit: 
Namprofugum tantum atque extorrem abutroque parente 
Longius amandat, vastasque relegat in oras, 
Et jubet à patriis confestim excedere terris. 470 

• C o n s t r u i s e z : « a d j e c i t m o r t e m ' « S e s e c o r r e p t o r e o e s t r é g i 
a d c u m u l u m c r i m i n i s . p a r « i n d i g n u m . » — « Q u i n , » 

- « I n d u c t a m . » S o u s - e n t e n d u b i e n p l u s , e t m ê m e . 
« m o r t e m . » 1 « R o g a t u m » p o u r « i n t e r r o -
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V . L e d é l u g e . 

Unus erat Noli justus, quem propter in iras 
Differret prodire Deus : quem vita lid. lis 
Jam per quingentos immunem criminis annos 
Duxerat, et sancta degentem in lege probarat. 

Cui sic sancta Deus pandens arcana revelat: 475 
« Jamque hominum vitiis infectum turpibus omnem 
Aera cum terris in deteriora relapsis 
Eluere, et tumido visum est submergere ponto : 
Et dum cuncta ruens 1 operit., j u s s i t q u e residit 
Gurgite præcipiti, pollutum diluat orbem, 4EO 
Impliciiosque homines, et quicquid vivere jussum e;t 
Causa hominum inflati co nv o ca t labe profundi. 
Sed quia tu solus, cui cordi nostra voluntas 2 , 
Devotum sanctis duxisti legibus ævum. 
Perversis semper voto r ebore repugnans: 485 
Sic decretorum moderator jura meorum 
Ut mihi quum justas luent gens impia pœnas, 
Purgataque orbis fæces, tum dignius a te 
Incipiat mortale genus, sumptumque parentem 
Te numerent populi post hæc qui tempora vivent, 4<10 

» Quadratis igitur trabibus contexta paretur 
Arca tibi, cubilis sed quæ sit longa trecentis, 
Lata quaterdenis denos super: aera in altum 
Ter denis surgens, cubilali ornata fenestra. 
Insuper a læva ponatur janua parte. 495 
Tunc catillum bibulâ spirans compage bitumen 
Expleret tenues et vestiat undique rimas s . 
(i l lumque triplex 4 spatium discreverit area duplex, 
Sic discernantur propriis animantia nidis, 

g a t u m . » — C o n s t r u i s e z : « a r g u i t 
r o g a t u m , n e g a n t e m q u e f a c i -
n u s . 

1 « R u e n s . » S o u s - e n t e n d u 
« p o n t u s » — « J u s s u s q u e r e s i d i t 
g u r g i t e p r æ c i p i t - . » e t , p a r m o n 
o r d r e , va sa r é p a n d r e e n f l o t s 
p i m e l u e u x . 

2 o C u i c o r d i n o s t r a v o l u n t a s . » 
S o u s - e n t e n d u « e s t . » 

5 I m p l o r e t t e n u e s , e t c . , » g a g n e 
l e s f e n t e s d e l ' a r c h e e t l e s c o u v i e 
de t o u s c ô t é s . 

4 « Q i n u n q u e tr iplex, e t c . , » 
l o r s q u e d e u x p l a n c h e s a u r o n t 
s é p a r é l 'arche e n trois é t a g e s . 
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Ne violant permixta genus, eommissaque pugnent, 500 
Confundantque cibos, quorum te condere par e s t 1 

Tantum materiem: nam dispensata receptis 
Ne desint præstare m e u m est. >> 

Hæc mente fideli 
Noë concipiens (sensum ipse 2 animumque ministrans, 
Velle et posse dabat famulo, quodcumque jubebat) aua 
Jussum opu< aggreditur, densus prosternere silvas 
Incipiens, atque annosas proscindere quercus. 
Admittunt luci radios, umbrisque levatur 
Campus, et æqnævo spoliantur robore valles. s t o 
Sed, (pium tam multo fuerit properate labore, 
Summa operis cœpti centum differtur in annos, 
Ut bona vita sequens vitæ delicta prioris 
Emendet, mutetque feros gens impia mores. 

O miseri, quos tam justæ dilatio pœnæ s i 5 
Pius facit esse reos ! nec jam pro crimine tantum 
Præterito, at longè gravius plectantur ob ipsum 
Temporis indulti spatium, veniamque neglectam, 
Chium testaretur se parcere malle reversis 
Tempore dilata Dominus. Jam mole peracta, 5">o 
Machina constabat laterum compage capaci, 
D i f f u s u m quod supremum pater ipse pararat 
Naufragus, natura, tuis, rapidisque tluentis. 

T u m D e u s è celso famulum dignatus Olympi) 
Voce monet Noë, summum jam tempus adesse 525 
Condere se latebris, natos c u m uxore , nullusque 
Eripere instanti exitio mortisque tenebris, 
Cunctaque vivificis animalia reddere claustris : 
Sive ea terra fovet, seu clarus sustinet aer, 
Singula de mundis septena, et singula bina] 5.10 
Ex iis quæ sacris minus apta immunda vocantur. 
Nec mora tit, quicquid convexo cardine cœli 
Nascitur, ignotum diversis partibus orbis, 
Festinat trepidans et apertæ immergitur arcæ. 
Diluvium dicas jam præsensisse, Deoque 535 

1 « Par est. » il r.onvi'>>,• * « lp e. » Dieu. 
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Auctori parere suo, et pecudes ratione carentes 
Pius quam imprudentes homines ratione valere, 
Et si nil sapiunt. 

Ergo omni semine vitæ 
Prægravidam ut primumclaudiDeus imperat arcam, a io 
Nox ruit, et subitæ cœlum obduxero tenebræ, 
Effusoque cadens terras fertt aere nimbus, 
Et furit, et toto pariter desævit in orbe. 
Nec satis excidio est qui nubibus effluit imber, 
Antiquæ laxantur aquæ ja.mque æthere aperto 545 
In nubes vacuas 2 cœlum pluit, et reserata 
Defluit in lymphas mundus cœlestis abysso, 
Atque novos pandit fontes torrentibus æquos. 
Dumque uno immixtum raptim se gurgite jungit, 
Quod cœlum, quod terra vomit, quod nubila fundunt, 550 
Insolvit mersos mixtis cultoribus agros, 
Implicitosque greges stabulis, cum civibus urbes 
Obruit inter aquas: populique natînte ruinâ, 
Nulla manet rerum facies : tegit omnia flumen, 
Grescendoque suum perdunt et flumina nomen. 555 
Mox etiam cursu, nullis satiabilis unquam 
Amnibus Oceanus, tam magnà mole ruentes 
Jam præsenti aquas. Aucto quas gurgite major 
Pellit, et in cumulum redeuntes surgere cogit. 

Et jam ter quinis super omnia celsior ulnis 5 5«o 
Arca ferebatur (namque hæc mensura supremos 
Excessit montes) quumquadraginta diebus 
Unius pluviæ furor et mors una fuisset. 
Ter quinquagenis dehinc solibus 4 aere sudo 
Consimilis potiti5 modus et mensura remansit, 50 5 
Dum Pater omnipotens jamdudum in carcere gentis 
Conclusæ miserans, terris abscedere magnum 

1 « A n t i q u æ a q u æ . » L e p o è t e 
d é s i g n e p a r l à l e s e a u x p l a c é e s 
a u - d e s s u s d u firmament. V o y e z 
la Gencse, c h . i , v . 6 e t * . 

2 « N u b e s v a c u a s , » n u a g e s 
i m m e n s e s . 

1 « T e r q u i n i s u l n i s , » q u i n z e 

c o u d é e s ; v . la Genèse, c h . v u , v . 2 0 . 
4 « T e r q u i n q u a g e n i s s o l i b u s . » 

V o y e z la Genèse, c h . v u , v . 2 4 . 
s « C o n s i m i l i s por i t i , e t c . , » l a 

m a s s e d e s e a u x , le v o l u m e d e s 
e a u x t o u j o u r s é g a l r e s t a à la 
m ê m e h a u t e u r . 
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Paulatim jussit pelagus, sensimque relabi : 
Ne raptim fugiens terras subverteret omnes , 
Et stabilem in sedem tellus ut sicca mearet. 570 
Denique diffuso planus mox aere vertex 4 

Prodere se cœpit pedetentim, et summa videri 
Posse juga, ac pianos scopulis descendere fluctus 
Cumque residenti sensim prorumpere silvas 
Æquore, et occultos paulatim surgere colles. 575 

Jamque niger patula speculator 2 missus ab arca, 
Apra reppererat placidum, prædâque repertâ 
Non jam curabat consueta in claustra reverti. 
Ergo emissa semel vitali è sede 3 columba, 
Nil referens certi, rursum dimissa reportat r>So 
Pacifer® frugis parvum libamen olivæ. 
Tantus ad indicium hoc magni cum laude parentis 4 

Clausorum fletus, quo se gaudere révélant. 
Exoritur, quantus muris qunm victor acerbus 
Insultat, subitum obsessis si foriè feratur 585 
Auxil ium ; quantus quum judice missa modesto 
Addictos rursum vitæ sententia reddit ; 
Quantus in ambiguum lituus quum vita recurrit 
Inter lugentum lacrymas et gaudia fletus. 

Posteaquam rursum speculatrix arva patere 590 
Nuntiat, hoc ipso terris quod missa receptis 
Non rediit, tædet pigras perferre latebras, 
Et juvat ad cœli ventos spirare patenas, 
Atque animam æthereo laxatam pascere sensu. 
Sed nulli claustro fas est exire patenti, 595 
Donec rel iquias illuc qui jusserat orbis 
lrigredier, jubeat sacris excedere claustris 
Cœlitus admonitum tidâ cum conjuge Noë , 
Cumque domo, et natis pariter, n u l l u s q u e pudicis, 
Et nova d e d u c i s iterum dare rura colonis, 600 
Cunctaque succiduæ servata animantia proli, 
Jam captiva diu, claustris emittere apertis, 

• « V e r t e x , » l e s o m m e t d u 3 « Vi ta l i s e d e , » s é j o u r t u t é -
m o n t A r a r a t . l a i r e . 

1 « N i g e r s p e c u l a t o r , » le c o r - 4 « M a g n i p a r e n t i s . » D i e u , l e 
b e a u . p è r e de t o u t e s c h o s e s . 



214 CLAUDIUS MARIUS VICTOR. 214 . 

Ouæ bonus humanos opifex servarat in usus. 
Quæ postquam data porta, ruunt: pars aera pennis, 
Pars saltus silvasque petunt 1 : pars mersa cavernis fio i 
Moll i tur patulis, terræ pars libera campis 
Exultat siccis et prato vernat aperto. 

V I . O r i g i n e d e l ' i d o l â t r i e . ( L i v r e HI.) 

Interea Domini dum sancta in lege vigeret 
Posteritas, multis jamque aucta nepotibus, et se 
Cœlorum ac terræ Domino committeret uni, o i o 
Tum sanctis hominum parebant omnia j u s s i s 1 , 
Terra gravis, liquidum pelagus, vegetabtlis aer. 
Non opus arte illis, cœlesti namque magistro 
Omnia discebant : sed postquam i in crimina mundus 
Exiit, et late vitiis sese abdidit imis, b i à 
Perdidit insigne hoc munus damnata propago, 
Oblitamque 4 Dei plures e f f u g e r e divos 
Non puduit : tanti est supremi oblivio Patris. 

• Tum gravis inventor letbi cessare capacem 
Fraudis 5 materiem non passus, cuncta maligno G20 
Subdidit arbitrio, quo fatum 6 induceret orbi, 

1 « P e t u n t . » Le s u j e t « p a r s » e s t 
u n n o m c o l l e c t i f ; le v e r b e p e u t 
ê t r e m i s a u p l u r i e l au s s i b i e n 
q u ' a u s i n g u l i e r . 

* « S a n c t i s h o m i n u m j u s s i s , » 
a u x o r d r e s b i e n i n s p i r é s d e s h o m -
m e s . 

1 « S e d p o s t q u a m , e t c . » T o u s 
l e s h i s t o r i e n s s é r i e u x r e c o n n a i s -
s e n t q u e la c o n n a i s s a n c e d u v r a i 
D ieu s ' es t t r a n s m i s e d ' â g e e n â g e 
p a r la t r a d i t i o n ; q u e les p r e m i e r s 
J i o m i n e s , e n a d o r a n t u n E t r e s u -
p r ê m e e t u n i q u e , o n t p r a t i q u é 
t o u t e s les v e r t u s , e t q u e l a c o r -
r u p t i o n s ' e s t r é p a n d u e s u r la 
t e r r e , à m e s u r e q u e la t r a d i t i o n 
p r i m i t i v e s ' es t a l t é r é e , i a f a b l e 
d e l ' â g e d ' o r e t d e l ' â g e d ' a i r a i n , 
c o m m e la p l u p a r t d e s f a b ' s , e s t 
a u l o u a u n e v é r i t é h i s t o r i q u e , 

d é f i g u r é e p a r l ' i m a g i n a t i o n d e s 
p o è t e s . 

4 « O b l i t a m » se r a p p o r t e à 
o p r o p a g o » 

* « C e s s a r e c a p a c e m f r a u d i s , 
e t c . , » n ' a y a n t p o i n t sou f l ' c r t q u e 
l e s é l é m e n t s d e m a l i c e s o m m e i l -
l a s s e n t . 

6 « F a t u m . » E t e n e f f e t , l a 
n é c e s s i t é , « i v â - j x r , « c h e z les Grec s , 
« f a t u m » c h e z les L a t i n s , f i t lu 
f o n d d e la r e l i g i o n p a ï e n n e . 11 
ri e n p o u v a i t ê t r e a u t r e m e n t . L a 
c r o y a n c e e n u n Dieu s u p r ê m e e t 
u n i q u e est si n a t u r e l l e à l ' e s p r i t 
h u m a i n , q u e les i d o l â t r e s e u x -
m ê m e s o n t s e n t i l a n é c e s s i t é d e 
c r o i r e q u i t e x i s t a i t u n e p u i s -
s a n c e s u p é r i e u r e à l e u r s n o m -
b r e u s e s d i v i n i t é s . S e u l e m e n t , p a r 
u n e s i n g u l i è r e c o n t r a d i c t i o n , q u i 
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Siiaderetqus Deum vel jam non esse , vel ista 
Inferiora hujus contemnere munia mundi. 
Ergo res hominum cunctas, eventaque rerum, 
Quæ Domino fuerat par assignare supremo, a?.i 
A s s i g n a t vagis persuasit subdolus astris 
Atque avium spectare Pibras, motusque volantum. 
Et studio ingenti magicæ scelus intulit artis, 
Et plures orare Deos, idolaque muta. 
Aut magis idolis latitantem semet in ipsis c:;o 
Suasit adorari, multo magè dignus aduri. 

Inque nefanda prior descendit crimina Nimrotli -, 
Impii lat is apex, Cham servo e semine natus, 
Mole et mente gigas, Babylonia regna gubernans. 
Persarum hic animos capiens, venator iniquus , «35 
A veris Domini sacris traduxit ad ignem. 
Nec modo pius æquo cupidis, hac arte sagaci 
I l l e 3 caput scelerum, mundi infest i ss imus hostis , 

s ' e x p l i q u e d u r e s t e p a r l e s p r o -
f o n d e s t é n è b r e s d a n s l e s q u e l l e s 
la s u p e r s t i t i o n les a v a i t p l o n g é s , 
i l s c r o y a i e n t t o u t à la fo i s q u e 
ce t t e d i v i n i t é é t a i t s u p é r i e u r e à. 
t o u t e s les a u t r e s e t q u ' e l l e é t a i t 
a v e u g l e . 

1 « S u b d o l u s . » Gmèse, c h m , 
v . t : O r , le s e r p e n t é t a i t le p l u s 
ru.=é d e t o u s les a n i m u x q u e le 
S e i g n e u r Dieu a v a i t p l a c é s s u r la 
t e r r e . — C o n s t r u i s e z : « p e r s u a -
s i t a s s i g n a r e v a g i s a s t r i s c u n c t a s 
r e s h o m i n u m , e tc . » 

• « N i m r o t h . » L ' E c r i t u r e d i t 
(Genes'-, c h . x , v . !)) q u e N e r n r o d , 
fils d e C l ins e t pe t i t - lit - d e t . l i a m , 
f u t ur. c h a s s e u r v i o l e n t d e v a n t 
Dieu . On l i t d a n s Bossue t , d l u -
atur s sur l'histoire universelle, 
2' p a r t i e , c h . 1 : « Ce f u t * p r e s 
le d é l u g e q u e p a r u r e n t ces r a -
v a g e u r s de p r o v i n c e s q u e l ' o n 
a n o m m é s c o n q u r a n t s , q u i , 
p o u s s é s p a r l a s e u l e g l o i r e d u 
c o i n i i i a n d e m t n t , o n t e x t e r m i n é 
t a n t d ' i n n o c e n t s . N e m i o d , m a u -
d i t r e j e t o n de C h a m m a u d i t (Ge-

nèse, t x , 25) p a r s o n p è r e , c o m -
m e n ç a à l 'aire la g u e r r e s e u l e -
m e n t p o u r s ' é t a b l i r u n e m p i r e . 
D e p u i s ce t e m p s , l ' a m b i t i o n s'e.-t 
j o u é e s a n s a u c u n e b o r n e d e l à v ie 
d e s h o m m e s : ils en s o n t v e n u s à 
ce p o i n t d e s ' e n t i e - t u e r s a n s se 
h a ï r : l e c o m b l e d e la g l o i r e e t 
l e p l u s b e a u d e t o u s l e s a rcs a é t é 
de se t u e r les u u s les a u t r e s . » 
N e m r o d es t , d i t - o n , le m ê m e q u e 
B e l u s q u i f u t a d o r é p a r les B a -
b y l o n i e n s e t les C h a l d e n s s o u s 
l e n o m d e l ie l , e t p a r les P h é n i -
c i e n s s o u s le n o m d e Baa l . L ' i do le 
de Baal passe p o u r avo i r é t é le 
p l u s a n c i e n m o n u m e n t d e l ' i d o -
l a t r i e . 

3 « I l le » d é s i g n e le d é m o n , 
p a r o p p o s i t i o n a « h i c » q u i d é -
s i g n e N e m r o d t ro i s v e r s p l u s 
h a u t . — C o n s t r u i s e z : « i l l e . . . n e c 
m o d i ) i l l u s i t h a c a r t e s a g a c i c u r i s 
h o m i n u m p l u - æ q u o c u p d i s , » e t 
l e d é m o n ne se c o n t e n t a p a s du 
f a i r e s e r v i r au s s i a d r o i t e m e n t a 
s e s de s se in s les p a s s i o n s d é m e -
s u r é e s d e s h o m m e s . 
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Illusit curis hominum, sed mentibus ipsis 
Irruit, et sensus penitùs descendit in omnes, c i o 
Mox et in affectus. Nam quum patris1 unica proles 
Spem generis letho secum trax isse acerbo: 
Infelix Nimroth, lacrymas noctesque diesque 
Continuans, hebetique trahens plangore querelas, 
Dum furit et raptum quærit per singula natum : e i s 
Effecta mœstum solatur imagine luctum, 
Et Pario effecfam lilii de marmore formam 
Credidit infelix incluso vivere sensu, 
Et questus audire suos : mox inde dicatis 
Erectisque aris divinos addit honores, 650 
Inque loco jubet esse Dei. Tum protinus omnes, 
Amplexæ gentes scelus hoc, crimenqtie secutæ 
Pro diis quæque suis charos habuere parentes : 
Post etiam simili reges in honore locarunt, 
Dixeruntque Deos. quorum sub nomine mendax 6 i 5 
Græcia, dum veris falsa insinuare laborat, 
Addidit obscuras 2 vanis rationibus umbras, 
E x c i t a n s tumulos atque indita nomina bustis. 
Donec per species sese dementia cunctas 
Proderet, et rebus minimis rebusque pudendis s G60 

1 « P a t r i s , » N e m r o d . — O n n e 
sa i t s u r q u e l l e a u t o r i t é s ' a p p u i e 
M a r i u s V i c t o r , l o r s q u ' i l a v a n c e 
q u e N e m r o d , i n c o n s o l a b l e d e l a 
m o r t de son f i l s , l u i tit é l e v e r 
d e s a u t e l s e t r e n d r e d e s h o n n e u r s 
d i v i n s . D ' a i l l e u r s , i l e s t c e r t a i n 
q u ' a u n o m b r e d e s s o u r c e s d e 
l ' i d o l â t r i e , il f a u t c o m p t e r les 
m a u v a i s e s p a s s i o n s e t l e s fo l l e s 
p e n s é e s d e s h o m m e s , et, m ê m e 
l e u r s p l u s s i n c è r e s e t l e u r s p l u s 
t e n d r e s a l ï e c t i q n s , d o n t le d é m o n 
s ' e m p a r a i t p o u r e n f a i r e l ' i n s t r u -
m e n t d e l e u r p e r d i t i o n . 

2 « O b s c u r a s u m b r a s , » d e s 
o m b r e s p l o n g é e s d a n s les t é n è -
b r e s de la m o r t . I l s ' a g i t ici d e s 
h é r o s d i v i n i s é s d e l a Grèc. 1 , — 
« V a n i s r a t i o n i b u s , » p a r v a n i t é . 
L e p e u p l e g r e c a v a i t u n e i m a g i -
n a t i o n t r è s - v i v e , u n g o û t t r è s -
p r o n o n c é p o u r le m e r v e i l l e u x e t 

b e a u c o u p d e v a n i t é : il n ' e n f a l -
l a i t p a s d a v a n t a g e p o u r q u ' i l d é i -
fiât ses h é r o s . « E x c u s a n t , » é t a -
l a n t . m e t t a n t e n a v a n t , se g l o r i -
fiant d e . . Les G r e c s n e r e n d a i e n t 
p a s p r i m i t i v e m e n t a u x h é r o s lu 
m ê m e c u l t e q u ' a u x d i e u x ; i ls l e u r 
é l e v a i e n t d e s t o m b e a u x a u m i l i e u 
d ' u n bo i s q u i p a s s a i t d è s l o r s p o u r 
s a c r é , e t à d e s t e m p s m a r q u é s , 
i l s a l l a i e n t l e u r o f f r i r des p r é -
s e n t s e t d e s l i b a t i o n s . Ce n e s t 
q u e p a r la s u i t e qu ' i l s t r a n s f o r -
m a i e n t ces t o m b e a u x en t e m p l e s . 

3 « R e b u s m i n i m i s , r e b u s q u e 
p u d e n d i s . » les choses l e s p l u s 
v i les e t les p l u s i m p u r e s . B o s s u e t , 
His!, univ., 2 e p a r t i e , c h . 3 : 
« T o u t é t a i t Dieu e x c e p t é D i e u 
l u i - m ê m e ; e t le m o n d e , q u e D i e u 
a v a i t l 'ait p o u r m a n i f e s t e r sa 
p u i s s a n c e , s e m b l a i t ê t r e d e v e n u 
u n t e m p l e d ' i d o l e s . » 
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Nomen inane Dei mundo ridente daretur. 

Talibus errorum salebris fomenta daturus, 
Ambigua 1 inventor lethi responsa ciebat : 
Usus ad insidias aut igni, aut fonte calenli, 
Aut terra ex antris ventos spirante loquaces, e o s 
Et falsum vani sibi nomen Apollinis indens. 
Talibus a Domino gentes trux ille remotas 
Captabat laqueis, quò ducens c u m q u e 2 volebat : 
Tanti est a sancto Domini discedere cultu. 

VII. L a confusion des langues. 

Mox turris s properata subit, mox vertice nubes o70 
Transilit, ac fruitur cœli propiore sereno. 

Tum Pater omnipotens cœlesti voce senatum 
Congregat angelicum, turbasque insana superbæ 
Facta stupens, istæc regni consortibus infit : 
« En terrena phalanx, quò jam temeraria pergat, 674 
Cernitis, et quantos imprudens tendat in ausus, 
Mortali quæ structa manu 4 contingere celsos 
Credit posse polos, et ad æthera ducere nostrum, 
Quum nemo indutus terreno corpore, cœlum 
Ascendat, nisi qui cœlo descenderit alto. G80 
Sed quia gens una est, eadem quoque forma loquendi, 
In componendà persistent turre, nec ante 

* « A m b i g u a , e t c . » L e s a v a n t 
j é s u i t e B a l t u s a f a i t u n t r a i t é d u s 
l e q u e l il p r o u v e d ' u n e m a n i è r e 
i r r é f u t a b l e l ' i n t e r v e n t i o n d u d é -
m o n d a n s les p r é d i c t i o n s d e s 
o r a c l e s . Il s u f f i t d e r é f l é c h i r u n 
m o m e n t p o u r c o m p r e n d r e q u e 
l e s a n c i e n s o r a c l e s n ' o n t p u ê t r e 
s i m p l e m e n t l e r é s u l t a t d e l a 
f o u r b e r i e d e s p r ê t r e s p a ï e n s . 
C o m m e n t , e n e f f e t , c e u x - c i a u -
r a i i n t - i l s é t é assez h a b i l e s p o u r 
d i s s i m u l e r l e u r s i m p o s t u r e s e t 
l e u r s m e n s o n g e s , e t p o u r t r o m p e r 
t o u s les p e u p l e s d e l a t e r r e p e n -
d a n t d e s s ièc les e n t i e r s ? C o m -

m e n t t a n t de f o u r b e s se s e r a i e n t -
i l s a c c o r d é s si l o n g t e m p s p o u r 
g a r d e r r e l i g i e u s e m e n t l e u r s e -
c r e t ? Il f a u t d o n c c r o i r e , c o m m e 
M a r i u s V i c t o r e t les P è r e s d e 
l ' E g l i s e , q u e , p o u r p u n i r les h o m -
m e s , D ieu a p e r m i s q u e l q u e f o i s 
a u d é m o n d e les t r o m p e r e n p r é -
d i s a n t l ' a v e n i r . 

1 « Q u o . . c u m q u e . « T m è s e p o u r 
« q u o c u m q u e . » 

3 « T u r r i s , » l a t o u r de B a b e l . 
B a b e l s i gn i f i e c o n f u s i o n . 

4 « Morta l i s t r u c t a m a n u , » d e a 
éd i f i c e s c o n s t r u i t s p a r u n e m a i n 
m o r t e l l e . 

CARMINA. 13 
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Desistent, quam mutua opus c o n s e n s i cœptum 
Finierit : tanta est humanæ insania mentis ! 
Ergoagite(utvetitum norint,quod posse negatum est^oss 
Jam descendamus, tumefactaque corda superbo 
Consensu, varii turbemus vocibus oris : 
Ut quod peccarent concordis crimine mentis, 
Confusæ damnet melior discordia l inguæ. 

Dixit, et intentos operi, molemque levantes coo 
Mentibus attonitis subjecta oblivio primum 
Intrat ' , et ignotæ subit imperfectio l inguæ. 
Increpitant, operis studio cessante, magistri 
Cunctantes socios ; sed vocem nemo remittit 
Non intellectis : quod si quis tentat, inane eos 
Sibilat, aut rupti fremitu sermonis anhelat. 
S i c vanum pravâ susceptum mente laborem 
D e s t i t u i frustrata manus: j a m nemo propinquum, 
N e m o patrem sequitur : quem quisque intelligit addit 
Agglomeratque sibi, so l iumque adjungere curat : 700 
Dumque perit divisa hujus cognatio gentis , 
Gentem lingua facit : sparguntur classibus æquis, 
Diductasque pètunt vario sub sidere terras. 
Haud aliter volucres campi per mollia plana, 
Quas gregibus mixtis errare et quærere victum 705 
Persuasit secura dies, quum nocte propinqua 
Frondea tecta petunt, exempto tum grege, turba 
Vulgus quæque suum 2 sequitur, rapidoque volatu 
Miscentur, similis qu i duxerit aut color aut vox : 
Sic tunc in partes populus se dissecat unus, " io 
Et species fit quæque genus , longeque remotis 
Considunt terris, atque orbem gentibus implent. 

Nec tamen hoc sacri (quum sit sua pœna nocentem) 
Muneris est vacuum ; nam quamvis ultio justa 
Hæc fuerit, quos non tetigit reverentia cœli , 715 
Quæ sedes propria est mundi , rerumque parentis, 
Ut nec se agnoscant verba inconsueta loquentes s : 

1 C o n s t r u i s e z : « o b l i v i o s u b -
j e c t a m e n t i b u s a t t o n i t i s p r i m ù m 
i n t r a t i n t e n t o s o p e r i , e t c . » 

a « E x e m p t o t u m g r e g e , » l a 

t r o u p e s ' é t a n t a l o r s s é p a r é e . — 
« V u l g u s s u u m , » l e s s i e n s , c e u x 
d e s o n e s p è c e . 

5 C o n s t r u i s e z : « q u a m v i s 
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Attamenid multum l , quod rupto hoc fœdere cautum est 
Ne, quam paucorum attulerat persuasio culpam 2 , 
Cunctorum assensu rursus contingeret omnes, 720 
Et faceret commune nefas; ne prælia dura, 
Et rabido populis mors arcessenda furore 
Bellum illis civile foret : sic profuit illis. 
Inque bonum versa est primæ distractio l inguæ. 
Quanquam nec prorsum sublata Hebræa loquendi 72i 
Consuetudo fuit, quum tunc permanserit oris 
Hebræi sonitus, sermoque antiquus in illis 
Qui culpæ exper tes s pars non injusta fuerunt 
Natorum quos Seni genuit , custodia justi 
Quos tenuit, Dominique etiam reverentia rexit. 730 

TUI. Délivrance de I.oth. 

Exercent * campos, et pinguia pascua late 
Imrnixtis carpunt gregibus, dum 8 jurgia crebra 
Inter pastores patrui nata atque nepotis 6 

Quum non sufficerent capiendis arva duorum 
Armentis augusta nimis. 1'lenissimus ergo 733 
Abram justitiæ atque observantissimus æqui, 
Quò dirimat lites, et jurgia tollat avara, 
Ut natu major, concessos dividit agros 7 . 
Junior elegit, quà dulcibus undique fusis 
Rura maritat8 aquis , ripisque umbratilibus inter 740 

h æ c u l t i o u t « ( s o u s - e n t e n d u » i i) 
q u o s , e t c . , n o n se a g n o s c a n t lo-
q u e n t e s , e t c . , j u s t a f u e r i t . » 

1 « Id m u l t u m » ( s o u s - e n t e n d u 
« e s t »). c ' e s t b e a u c o u p , c ' es t u n 
g r a n d b e u f a i t . — « Q u ò d r u p t o 
h o c f œ d e r e c a u t u m e s t . . . , » p a r -
ce q u e p a r l a r u p t u r e d e c e t t e 
a l l i a n c e i l a é t é p o u r v u à c e q u e . . , 
p a r c e q u e l a d i s p e r s i o n de ces 
p e u p l e s a a m e n é c e r é s u l t a t q u e , 
e t c . 

2 C o n s t r u i s e z : « u t c u l p a , q u a m 
p e r s u a s i o p a u c o r u m a t t u l e r a t , 
l ion c o n t i n g e r e t r u r s u s , e t c . » 

1 « Qu i c u l p æ e x p e r t e s , e t c . , » 
q u i n e p r i r e n t p o i n t p » r t i c e l t e 

f a u t e ( à l a c o n s t r u c ' i o n d e la 
t o u r ) , e t q u i f a i s a i e n t p a r t i e d e s 
v e r t u e u x e n f a n t s d e S e m . 

* « E x e r c e n t . » S u j e t A b r a h a m 
e t L o t h . 

3 « D u m , « j u s q u ' a u m o m e n t o ù . 
G « N a t a » se r a p p o r t e à « j u r g i a . » 

— « P a t r u i a t q u e nepo l i s , » l ' o n c l e 
e t le n e v e u . L o t h é t a i t le pe t i t l i ls 
d e T h a i é , e t le n e v e u d ' A b r a h a m . 

7 « D i v i d i t a g r o s . » Voyez l a 
Genèse, c h . x i n , v . 9 . — « J u n i o r , » 
L o t h . 

s « M a r i t a t , « f é c o n d e , f e r t i l i s e : 
s u j e t « J o r d a n i s . » — « I n t e r . . . l a b i -
t u r , » T m è s e p o u r « i n t e r l a b i -
i u r . » 
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Labi tu i , et te re te t sal tui Jordams amœna! . 
E r g a q u i fugia t pa s to rum ju rg ia , t l Abram 
Decl inans, j unc tos S o d o m æ Lo th migrat in agros 

Tum Deus Lâc Abram mœsti spe pectora firmans, 
B Nec movearis, ait, fratris quod prole relicta 745 

Nunc solus videare tibi : innumerabile vulgus 
Tu urbi solus eris, populique idem auctor amic i 2 . 
Suspice quadrifidi partes intentus ad crbis, 
Inspice nunc austrum versus, septemque triones, 
Quàso l exoritur, quà vespere concidit i m o : 750 
Hæc tibimet, prolique tuæ, populisque tuorum 
Concedam, æternos illis habitanda per annos : 
Quis tu etiam terris longé lateque fruaris. 
Surge et quà pateant gressu priùs hospite lustra. » 
Hæc a i t : ille libens paret, sedensque relinquens 
Emigrat, Chebrorique.3 subit, subque ilice nigra 755 
Ad Mambre querceta pater tentoria figit : 
Hic quoque solemnes Domino struit ut colat aras. 

Interea magno circum turbante tumultu 4 

Hostis adest avidus, varia quem dote relerta 
Sollicitât tellus, campis illisa resultat 760 
Ungula, et effusis errat popuktor habenis, 
Adversum Sodomæ pingui.-sima pascua gentis. 
Lotli vero portis cum rege erumpit apertis, 
Et vicina manus regum socia arma ferentûm 
Seciimequitespeditesquetrahunt: distendituragmcn,765 
C o l l i g u n t acies pariter, sternuntque, caduntque. 
Sed turpis Sodoniæ luxu emollita juventus, 
Ut rursum exarsit repetitus clamor in iras, 
Vertunt terga metu : rapido pars mœnia cursu, 

1 « J u n c t a s S o d o m a e a g r o s , » 
l e s c h a m p s v o i s i n s d e S o d o m e . . . 
S o d o m e é t a i t s i t u é e d a n s l a v a l l é e 
q u ' o c c u p e a u j o u r d ' h u i l a m e r 
M o r t e o u l a c À s p h a l t i t e . 

* « P o p u l i a u c t o r a m i c i . » 
B o s s u e t , Hist. univ. l r e p a r t i e , 
2 e é p o q u e : « L e s a n c i e n n e s t r a -
d i t i o n s s ' o u b l i a i e n t e t s ' o b s c u r -
c i s s a i e n t ; l e s f a b l e s q u i l e u r s u c -

c é d è r e n t n ' e n r e t e n a i e n t p l u s q u e 
d e g r o s s i è r e s i dée s ; l e s f a u s s e s 
d i v i n i t é s se m u l t i p l i a i e n t : e t c ' e s t 
ce q u i d o n n a l i eu à la v o c a t i o n 
d ' A b r a h a m . » 

5 C h e b r n n . Vi l l e d e la t r i b u d e 
J u d a . — M a m b r e . V a l l é e d e l a 
P a l e s t i n e , s i t u é e e n t r e H é b r o n e t 
J é r u s a l e m . 

4 « T u m u l t u , » g u e r r e . 
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Pars montes silvascpie petunt, pars septa eatervis 770 
Porrigit ignavas ad tristia vincula palmas. 

Ut vero patruus1 captum Loth audiit Abram, 
Non fletu (quid enim fletus conferret inanis ?) 
Sed virtute parat fratri succurrere capto. 
Instruens igitur tercentum deligit omni 775 
De grege bisque novem famulos quos ante præeuntem 
Insequitur sensim, quà tendere prodidit hostem 
Lentum præda gravis: quorum t lenocte silent! 
Corpora (conflictu dum jam languentia duro 
Irrigat et fttsos dulcis sopor alligat artus) 7S0 
Aggreditur nil venturum sibi tale putantur^ 
Ut quurn jejuni rabies vesana leonis 
In pecudum saltu penetravit septa volucri, 
Et ciente atque pede exanimat, cupidamque vorandi 2 

Ira famem superat, dum meta doloris acerbi ;85 
Jamque ovibus vacuas effecerit ultima caulas: 
Haud secus ille duces somno vitioque sepultos, 
Kternentesque 3 Abram populos, regesque trucidat, 
Sic tamen ut nullus confundat castra tumultus. 
Nemo gradum sentit, nisi quem mens deficit et vox; ' 0 0 
Nemo sonum cædis, nisi quem mors excitat, audit. 
Sanguine cuncta madent : sicco resoluta sereno 4 

Tellus tabe coit. gressumque morante cruore 
Lubrica stagnanti titubant vestigia campo. 
Nec tamen omne animalis gladiis occumbit apertis, 795 
Servantur prædæ : tanta est moderatio justi 
Victoris. Reliquos sparsit fuga turpis, et agros 
Usque Damascenos 5 instans formido secuta est. 

At victor tanti nil motus laude triumphi, 

1 « Tercentum bisque novem 
famulos, » trois cent dix-huit 
serviteurs. 

2 « Cupidam vorandi, etc., » sa 
colère survit à sa faim vorace, 
à sa voracité, et sa cruelle fu-
reur n'a de teime que lorsqu'il 
n'y a plus de brebis dans la ber-
gerie. « Ultimameta doloris acer-
bi » est le sujet du verbe « effe-
cerit. » 

5 « Sternentes, » couchés, éten-
dus sur la terre. 

4 BSicco resoluta, etc., »la terre, 
réduite en poussière par la séche-
resse,devient humide par le sang. 

0 « Agros Damascenos, » le ter-
ritoire de Damas. Damas, qui 
existait déjà du temps d'Abra-
ham, est encore aujourd'hui une 
des villes les plus importantes de 
la Turquie d'Asie. 
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interequos,pecudumque greges, populumque receptum' 800 
Ant captum, gazasque (avido quæ pondere victos 
Victoresque movent) nil prorsus concupit horum 
Magnificus : sed enim tanta inter gaudia mitis, 
Et varios hominum reputans sub pectore casus 
Omnes omnino prædas, et præmia belli s e 
Direptis passim populis regique 2 reservat : 
Non sibi se pugnâsse docens, decimam tamen offert 
Hostibus excussæ, quæ vera est hostia, prædæ3 . 
Melchisedech vinumque et panem ab cæde reverso 
Obtulerat, rex ille Sa l em 1 , qui munere tali s t o 
Mystica præmisit summi libamina Christi, 
Cujus de manibus sumens Ecclesia corpus 
Vivificum canem, cœlesti pota cruore est. 

IX.Dc perversis sit»; ætatis moribus epistola cil 
Salmoneus! abbatem. 

SALMON. 

Si Domini templum supplex orator5 adisti, 
Imo et custodem templi, populique magistrum6 , 815 
Quot tu istinc homines, tot Christi altaria' cernis. 
Sed si collatis juvat indulgere loquelis, 
Hic habitat tuus ille hospes, mea viscera, Thesbon, 
Cui fratrum ad requiem frondosæ vitis in antro 
Herbida cespitibus sunt structa sedilia vivis. 820 

VICTOR. 

Dic igitur, Salmon, quæ rerum nunc tibi sors est? 

1 « Receptum, » délivré. 
8 « Regi » Le roi de Sodome. 

Voyez la Genèse, ch. xiv, v. 21 et 
ui vanis. 

1 « Decimam ( sous - entendu 
(partem) excussio prædæ, » la 
dîme des dépouilles enlevées aux 
ennemis. 

* Salem reçut plus tard le nom 
de Jérusalem ( ville de paix). 

s « Supplex orator » est ici 
le synonyme de « suppliciter 
o ra turus , suppliciter peccatu-
rus. » 

0 o Magistrum, » pasteur. 
7 « Christi altaria » Saint Paul, 

Ep. I aux Corinthiens, eh. m, 
v. 16 : « Nescitis quia templum 
Dei estis, et Spiritus Dei habitat 
in vobis? » 
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Ollis patriæ status est? quid te delectet in illi? 
Namque agris, opibusque hominum, terræque colonis, 
Nunc primum illæsæ turbato fœdere* vitæ, 
Barbarus incumbit ; nec longæ ad sæcula vitæ 825 
Constructas prosunt solido de marmore villæ, 
Absumptæque omnes vana in proscenia rupes 2. 
At vero interior pestis ', bellumque profundum 
Olim nos densa telorum nube fatigat, 
Sævior et tanto quanto est occultior, hostis : 830 
Et tamen, heu ! si quid vastavit Sarmata, si quid 
Vandalus incendit, veloxque abduxit Alanus, 
Ambiguis opibus licet et conatibus ægris , 
Conamur quamdam4 in speciem reparare priorum. 
Illa autem nostro quæ sunt amissa periclo 835 

Negligimus, longoque situ squalescere mentes 
Ignavi patimur, subjectaque colla catenis 

1 « F œ d e r e , » l a p a i x , l a t r a n -
q u i l l i t é . 

s « A b s u m p t a : . . . r u p e s , » t o u s 
les r o c h e r s e m p l o y é s v a i n e m e n t 
à c o n s t r u i r e d e s o m p t u e u x é d i -
f ices . N o u s a v o n s v u d a n s l e p r o -
l o g u e d u De l'rovidentid: « e x u s -
t æ p r o s c e n i a d i r u t a v i l l æ . •> T o u s 
les p o è t e s e t les p r o s a t e u r s d u 
v e s iècle se r é u n i s s e n t p o u r r e -
p r o c h e r a u x G a l l o - R o m a i n s l e u r 
g o û t p o u r le l u x e e t l a c o r r u p t i o n 
d e l e u r s m œ u r s . 

5 « At v e r ò i n t e r i o r , e t c . » D a n s 
s o n o u v r a g e -De gubernatione 
Dei, l ' é l o q u e n t S a l v i e n , a p r è s 
a v o i r t r a c é u n t a b l e a u e f f r a y a n t 
d e s r a v a g e s e x e r c é s d a n s les 
G a u l e s p a r les b a r b a r e s , r e p r é -
s e n t e t o u s ces m a l h e u r s c o m m e 
u n j u s t e c h â t i m e n t d u Cie l . 11 v a 
m ê m e j u s q u ' à d i r e q u e les b a r -
b a r e s v a l e n t m i e u x q u e les Ga l lo -
R o m a i n s , e t j u s t i f i e ses p a r o l e s 
e n f a i s a n t u n e p e i n t u r e t r è s - v i v e 
d e la c o r r u p t i o n d e s m œ u r s r o -
m a i n e s qu ' i l f l é t r i t a v e c la p l u s 
g r a n d e é n e r g i e d ' e x p r e s s i o n . E n 
e f f e t , l es m œ u r s d e s b a r b a r e s 
é t a i e n t p u r e s ; il s u f f i t d e l i r e 
T a c i t e p o u r s ' e n c o n v a i n c r e . 

L o n g t e m p s a v a n t S a l v i e n , T a c i t e 
f a i s a i t l ' é l o g e d e s G e r m a i n s p o u r 
f a i r e h o n t e à s o n s ièc le ; il é c r i -
va i t ce s m o t s d e v e n u s c é l è b r e s : 
« N e m o i l l ic v i t i a r i d e t , n e c c o r -
r u m p e r e e t c o r r u m p i s e c u l u m 
v o c a t u r . » C ' e s t d o n c à t o r t q u e 
d e n o s j o u r s o n a b l â m é la c o n -
d u i t e d e s c h r é t i e n s e n v e r s les 
b a r b a r e s , e t q u ' o n a p r é t e n d u 
q u ' e n l e s m é n a g e a n t , q u ' e n l e s 
f a v o r i s a n t m ê m e , l e s é v ê q u e s 
a v a i e n t c o m p r o m i s o u r e t a r d é l a 
c i v i l i s a t i o n . 11 e s t m o i n s d i f f i c i l e 
d e c i v i l i s e r u n p e u p l e g r o s s i e r , 
r u d e e t s a u v a g e , q u e d e r é g é n é -
r e r u n e s o c i é t é si c o r r o m p u e 
q u ' e l l e t o m b e e n d i s s o l u t i o n . L e s 
v r a i s c h r é t i e n s o n t c o n s i d é r é l ' i n -
v a s i o n d e s b a r b a r e s c o m m e u n 
f a i t p r o v i d e n t i e l ; i l s o n t s e n t i 
q u ' i l n e f a l l a i t r i e n m o i n s q u ' u n 
t e l t o r r e n t p o u r b a l a y e r t a n t d e 
s o u i l l u r e s e t d ' i m m o n d i c e s , e t 
q u e le f e r e t l e f e u p o u v a i e n t 
s e u l s g u é r i r les p l a i e s d ' u n e so-
c i é t é g a n g r e n é e . 

4 « C o n a m u r q u a m d a m , e t c . , » 
n o u s n o u s e f f o r ç o n s d e r é t a b l i r 
l e s choses d a n s l e u r p r e m i e r 
é t a t . 
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Ded imus , et manic is peccati præda figamur. 
E t p r iù s est v i tem purgare , abscindere sen tes , 
Ostia convulsa ac f rac tam renovare f enes t r am; 8 i o 
Q u a m 1 latos campos a n i m æ , et præcordia cordis 
Exco le re , et caplæ col lapsum ment i s honorem. 

Nil hos t is , nil dira f a m e s , nil denique morbi 
E g e r u n t : f u i m u s qu i n u n c s u m u s 2 , h i sque P e r i c l i s 

Tenta t i , nihilo mel iores r edd imur u n q u a m , 845 
S u b vitiis nullo cu lpa rum fine m a n e n t e s . 
IN i i s anc tum es tnob i s , nisi quæs tus , et illud hones tum est, 
Uiile quod f u e r i t ; v i t i i sque 3 vocabula recti 
I nd imus , et parci c o g n o m e n sumi t ava rus . 
At qui confessis v i t i i s 4 et c r imine aper to , 850 
N o n potuere suas virtutis imagine f raudes 
Obtegere , occul to f o v e r u n t 5 vulnere plagas, 
Quos te r rena t rah i t sapient ia , nescia ver i . 
Quoddam infelices, qui decipit , inci tat er ror , 
D u m causam i n q u i r u n t r e r u m , a s t ro rumque mea tus , 855 
Q u æ sit forma poli, cu r longo flumina cursu 
Non pe rean t , latus jaceat quo l imite pontus : 
Q u æ q u e Deo t a n t u m sun t nota , recondi ta cunct is , 
Sc i re volunt , heu g rande nefas ! et scire v iden tu r . 
Ista qu idem, Sa lmon , sun t nostr i cr imina sexus. 8C0 

SALMON. 

Sed levis es t vestra v i t io rum m o r b u s in u r b e , 
Si non feminei magis exarsère fu rores . 

• « P r i u s e s t . . . q u à m , » n o t r e 
p r e m i e r s o i n , c ' e s t d e . . . p l u t ô t 
q u e d e . . . 

2 « L u i m u s . . . s u m u s . » Sa l -
v i e n , De gubernatione Dei, 
l i b . vt : « i n u n d à r u n t G a l l i a s 
g e n t e s b a r b a r æ : e r g o q u a n t u m 
a t m o r e s p e r d i t o s s p e c t a t , n o n 
e a d e m s u n t G a l l o r u m c i i m i n a , 
q u æ f u e r u n t . » 

3 « V i t i i s q u e . » S a l l u s t e , Ca-
tilina , c h . LU : « J a m p r i d e m 
e q u i d e m nos v e r a r e r u m v o c a -
b u l a a m i s i m u s ; q u i a b o n a a l i e n a 
l a r g i r i l i b e r a l i t a s ; m a l a r u m r e -

r u m a u d a c i a , f o r t i t u d o v o c a t u r . » 
4 « < Confessis v i t i i s , » vices a v é -

r é s , c o n n u s (du p r o c h a i n ) . 
8 « Occu l to f o v e r u n t , » e t c . , i l s 

n o u r r i s s e n t l e u r s b l e s s u r e s à l e u r 
p r o p r e i o s u , e n t r a î n é s , a v e u g l é s 
q u ' i l s s o n t p a r u n e sagesse m o n -
d a i n e q u i n e c o n n a î t po in t la v é -
r i t é . — Les g e n s d o n t pnrlt- M a -
r i n s V i c t o r s o n t les p l i i . o s o p h e s : 
i n f a t u é s de l e u r f a u s s e s a g e s s e , 
i ls n e v o i e n t po in t ( o c c u l t o ) 
l e u r s p r o p r e s p la i e s , l o r s m ê m e 
q u e t o u t le m o n d e les v o i t ( « c o n -
fess is , a p e r t o , » ) e t n e p e u v e n t , 
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VICTOR. 

Ante d i e m , Sa lmon , tenebr is nox h u m i d a conde t , 
Quam possim mrires h u j u s percurrere tu rbæ , 
Quæ q u u m lege Dei vivant sub lege v i ro rum, 805 
P roh p u d o r ! haud u n q u a m sine nostro c r imine peccant . 
Nam nisi delictis faciles t r a h e r e m u r e a r u m , 
Haud illas vitiis vel lemus vivere n o s t r i s . 
Nec rigidas auro vestes , nec vellera S e r a m , 
Nec lapides, toto quos fert merca tor ab o rbe , 870 
Fundor t im preti is e m e r e n t 1 , suspiria m æ s t a 2 . 
J u n g i m u s at vanas, non est pudor addere , curas ; 
Si gravis ignotis processit Lesbia g e m m i s , 
Et dec ie s 3 Passina novo radiavit in ostro, 
Confestim orna tum sibi q u æ q u e exposcit e u m d e m . 875 
Ergo quod variis s tudeant occurrere fo rmis , 
Atque viris alios aliosque opponere vul tus , 
Nonne h æ c culpa viri e s t? quid agun t in corpore casto 

p a r c o n s é q u e n t , s o n g e r à l e s c a -
c h e r . 

1 « F u n d o r u m p r e t i i s e m e -
r e n t . » L e s R o m a i n s d u v e s i èc le 
n ' a v a i e n t f a i t q u ' h é r i t e r d e la 
c o r r u p t i o n d e l e u r s a n c ê t r e s . 
D é j à de s o n t e m p s , le r i c h e Sé-
n è q u e , q u i a v a i t l a p r é t e n t i o n 
de p r ê c h e r le m é p r i s d e s r i c h e s -
ses , l e u r a d r e s s a i t c e t t e q u e s t i o n : 
« Q u a r e u x o r t u a b c u p l e t i s d o -
r m i s c e n s u m a u r i b u s g e r i t ? » 
M a i s ce p h i l o s o p h e si r i r h e e n 
p a r o l e s , s i p a u v r e e n a c t i o n s , 
c o m m e l a p l u p a r t d e s p h i l o s o -
p h e s p a ï e n s , p o u v a i t - i l s é r i e u -
s e m e n t a v o i r l ' e s p é r a n c e d e 
c h a n g e r d e s h a b i t u d e s si i n v é t é -
r é e s e t d e les r e m p l a c e r p a r d e s 
m œ u r s p l u s p u r e s ? La c o n n a i s -
sance qu ' i l a v a i t d e s l i v r e s s a i n t s , 
p e u t - ê t r e des r e l a t i o n s a v e c s a i r * 
P a u l j o i n t e s à u n a m o u r s i n c è r e d e 
s a p a t r i e le r e n d a i e n t p lu s c l a i r -
v o y a n t q u e les a u t r e s . Les c h r é -
t i e n s e u x - m ê m e s , q u i j o i g n a i e n t 

l ' e x e m p l e a u p r é c e p t e , n ' o n t 
p u r a m e n e r ce p e u p l e i n c o r r i -
g i b l e . ( " e s t a l o r s q u e D i e u e s t 
i n t e r v e n u e t q u e les b a r b a r e s 
s o n t e n t r é s d a n s l ' e m p i r e . 
? a n s le c o n t a c t d e ces p e u p l e s 
d u r s e t é n e r g i q u e s , a v e c u n p e u -
p l e m o u e t e f f é m i n é , q u i n ' a -
v a i t p l u s m ê m e l a f o r c e de r e -
n o n c e r à d e s v ices q u i l ' e n t r a î -
n a i e n t à s a p e r t e , q u e s e r a i e n t 
d e v e n u e s l a soc ié té e t l a c iv i l i -
sa t ion ? 

2 « S u s p i r i a m æ s t a , » s u j e t s d e 
t a n t de s o u p i r s su iv i s d e r e g r e t s . 
P a r a p p o s i t i o n à « l ap ides . » I e s 
f e m m e s d é s i r e n t a c h e t e r d e s 
p i e r r e s p r é c i e u s e s p o u r se p a r e r , 
m a i s ces a c h a t s s o u h a i t é s a v e c 
t a n t d ' a r d e u r ne t a r d e n t p o i n t à 
r u i n e r u n e mai : -on, e t s o n t s u i v i s 
d e r e g r e t s t a r d i f s e t i n u t i l e s . 

3 « Decies » se d i t e n p a r l a n t 
d ' u n n o m b r e i n d é t e r m i n é , c o m -
m e -< to t i e s . » H o r a c e , Art poé-
tique : 

11.ri p l a c u i t s e m e t , h æ c d e c i e s r e p e t i t a p l a c e b o . 
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Cerussa et m i n i u m , c e n t n m q u e venena c o l o r u m ? 
Mentis honor m o r u m q u e decus sun t vincula sancti 880 
C o n j u g i i : si fo rma p lace t , ven ien t ibus annis 
Cedet amor ; sola es t , s e n i u m q u æ nescit , honestas . 

Nam quod perpe tu i s discursibus omnia l u s t r an t 1 , 
Quod pascun t - , quod multa g e r u n t , quod multa loquuntur , 
Non vit ium nos t rum e s t ? Paulo et Sa lomone relicto,KSJ 
Quod Mare c a n t a t u r 3 Phcenissæ, e t Naso Cor innæ, 
Quod p lausum accipiunt lyra Flacci , aut scena Terent î , 
Nos h o r u m , nos causa s u m u s ; nos tu rp i te r istis 
Nu t r imen ta d a m u s flammis; cu lpâne c a r d u u s ? 
Nam velut acceptas r e f e run t specula opt ima fo rmas .800 
Sic exempla vi rum uxores accepta s e q u u n t u r . 
Sed cur infelix in culpâ e s t 4 femina t a n t u m , 
Ot ium placeal stolido con jux vitiosa m a r i t o ? 
Unus ubique hostis diffuso tu rb ine sævit : 
Nec mi rum est vinci belli t e r rore subactos . 895 
Quod si correcti s a n u m sape remus , et atr is 
Libera m e n s nebul is Christo purga ta pateret , 
Si falcem Verbi cordi i m p r i m e r e m u s , et illinc 
Vel lemus v e t e r u m vi t iorum absc indere nodos , 
Adversus Christi servos vis nulla valeret ; 000 
Nec nos Hiphæi pros ternere t arcus A lam, 
Nec servile e t iam subver tere t omnia bel lum ; 
E t qui n u n c nost ra grassantur clade s u p e r b i . . . 

S A M O N . 

At tamen in vestro populo non rara b o n o r u m 
Turba viget, mul tosque pios Ecclesia nu t r i t . 905 

• « P e r p e t u i s . . . . l u s t r a n t . » 
S a i n t P a u l , E p . I à T i m o i h é e , 
c h . v , v 1 3 : « S i m u l a u t e m e t 
o t iosæ d i s c u n t c i r c u i r e d o m > s : 
n o n sol i im o t iosæ, s ed e t v e r b o -
s æ et c u r i o s æ , l o q u e n t e s q u æ non 
o p o r t e t . » 

* « P a s c u n t , » el les d o n n e n t 
des r e p a s , de s fes t ins . 

r' « M a r o c a n t a t u r , e t c . , » V i r -
gi le est r éc i t é p a r une D i d o n , 
Ovide p a r u n e C o r i n n e . 

4 « I n c u l p à es t , » e s t a ccusée , 
es t b l â m é e . 
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VICTOR. 

S u m p lane insontes mul t i , Pa t e r opt ime, q u o r u m 
Esse vel im similes ; nec d e s u n t 1 in grege nos t ro 
Victrices reddat quas sexus u t e rque coronas . 
Ac si quid pa t r iam c o m m e n d a t , si quid in illa est 
Quod juva t , hoc u n u m est, h æ c sun t solatia vi tæ. 910 
Nunc age, care Pa t e r , c u p i d o 8 mih i fare vicissim, 
Quæ te digna satis requies susceperi t , ex q u o 3 

Te corde h inc ges tans abii, t e c u m q u e resed i . 

SAMON. 

Non equ idem invitus reco lam mea gaudia S a l m o n , 
Nec te t a n t o r u m indicio f raudabo b o n o r u m . 915 
Sed j a m conclusi nos a d m o n e t hora diei 
Su rge re , et ad sacros sanc to rum occurrere c œ t u s . 
Crastina lux verbis accedet libera nos t r i s . 

' « Nec d e s u n t , e t c . , » e t p a r -
m i n o t r e p e u p l e , il y a d e s c h r é -
t i e n s d e s d e u x sexes q u i m é r i t e n t 
d e p o r t e r la c o u r o n n e d e s v a i n -
q u e u r s . 

a « C u p i d o . » Da t i f d e l ' a d j e c t i f 
« c u p i d u s . » 

5 « E x q u o t e c o r d e h i n c g e s -
t a n s a b i i , e t c . » P l i n e l e J e u -
n e e x p r i m e le m ê m e s e n t i -
m e n t , l i v r e îx , l e t t r e 31 : « Pos t -
q u a m a t e recess i , n o n m i n ù s 
t e c u m , q u a m q u u m a p u d t e , 
f u i . » 
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S a i n t P r o s p e r n a q u i t d a n s l ' A q u i t a i n e à la f i n d u i v e s iècle. A p r è s 
a v o i r i m i t é s a i n t A u g u s t i n d a n s ses d é s o r d r e s , il l ' i m i t a d a n ; sa p é -
n i t e n c e , e t , c o m m e l u i , c o n s a c r a sa v i e e t ses é c r i t s à l a d é f e n s e d e 
l a g r â c e d i v i n e à l a q u e l l e i l d e v a i t sa c o n v e r s i o n . D ieu s ' é t a i t s e r v i 
d e s r a v a g e s d e s b a r b a r e s p o u r é c l a i r e r l e j e u n e P r o s p e r , q u i e x p i a 
les f a u t e s d e s a v i e p a s s é e p a r ses l a r m e s e t ses a u s t é r i t é s . L e s p a p e s 
C é l e s t i n e t s a i n t L é o n se s e r v i r e n t d e lu i d a n s les a f f a i r e s les p l u s 
i m p o r t a n t e s . 11 é c r i v i t son p o è m e s u r les I n g r a t s p o u r r é f u t e r les 
d o c t r i n e s h é r é t i q u e s de P é l a g e , q u i p r é t e n d a i t q u e l ' h o m m e p e u t 
o p é r e r son s a l u t p a r les s e u l e s f o r c e s n a t u r e l l e s de s o n l i b r e a r -
b i t r e e t q u ' i l n ' y a p o i n t d e p é c h é o r i g i n e l . Cet o u v r a g e e s t , d i t 
M . G u i z o t , « u n d e s p l u s h e u r e u x essa is d e poés ie p h i l o s o p h i q u e t e n -
t é s d a n ; le se in d u c h r i s t i a n i s m e . » 11 j o i g n i t à u n e a r d e u r t o u t e m é -
r i d i o n a l e la r a i s o n s a g e e t é c l a i r é e d ' u n i i o c t e u r : sa r é f u t a t i o n d e s 
e r r e u r s p é l a g i e n n e s e s t t r è s - é l o q u e n t e et sa poés ie b r i l l e d e s c o u -
l e u r s les p l u s v i v e s e t les p l u s é n e r g i q u e s . 11 t r o u v e t o u j o u r s u n e 
e x p r e s s i o n p o é t i q u e , u n e i m a g e b r i l l a n t e e t j u s t e p o u r r e n d r e les 
i d é e s les p l u s a b s t r a i t e s , e t les p e i n d r e e n q u e l q u e s o r t e a u x y e u x . 
Ce s a i n t i l l u s t r e m o u r u t v e r s l ' an 4 6 3 d e J - C . 

L e s j a n s é n i s t e s p a s s e n t p o u r a v o i r a b u s é d e s t e x t e s d e s a i n t P r o s -
p e r d a n s l ' i n t é r ê t d e l e u r c a u s e c o m m e ils le f i r e n t à l ' é g a r d d e s a i n t 
A u g u s t i n . Le M a i s t r e de S î c y t r a d u i s i t e n v e r s e t e n p r o s e le p o è m e 
c o n t r e les I n g r a t s e t R a c i n e l e f i l s l u i f i t d e n o m b r e u x e m p r u n t s 
d a n s s o n p o è m e s u r l a G r â c e . 

CARMEN DE INGRATIS, ( E X T R A I T S . ) 

I. Les Pélagiens sont condamnés; 1'liërésie renaît 
chez les Seiui-Pélagîcns. 

T a l i a 1 q u u m d e m e n s latè d i f fundere t e r r o r 5 , 
Comment i sque rudes t rahere t lethalibus aures , 
Adfui t , exhor tan te Deo , provisa Ber o r b e m 

1 « T a l i a , » de t e l l e s d o c t r i n e s , e r r o n é e s d e P é l a g e s u r l a g r â c e . 
Le p o è t e v i e n t d ' e x p o s e r , d a n s - « D e m e n s e r r o r . » Le p é l a -
l e s v e r s p r é c é d e n t s . l e s i d é e s p l a n i s m e . 
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S a n c t o r u m pia cura P a t r u m , n o n dispare motu 
Conficiens d i ros jaculis cœles t ibus h o s t e s ; s 
l sdem n a m q u e s imul decretis 1 spir i tus u n u s 
In tonui t . Pestem subeun tem pr ima 2 recidit 
Sedes Pio m a P e t r i 3 ; q u æ pastoralis honor i s 
Fac ta caput m u n d o , quicquid non possidet a rmis , 
R e l i g i o n e tenet . Non segnior inde 4 Orient is i o 
Rec to rum cura 5 emicui t , c a p t u m q u e nefandi 
Dogmatis auc to rem constr inxi t lege ben igna 
C o m m e n t u m damnare s u u m , nisi corpore Christ i 
Abjungi , et sancto mal le t g rege dissociari . 

T u n c e t iam B e t h l e i 6 præclari n o m i n i s 7 hospes , 15 
Hebræo s imul , et Graio, La t ioque venus tus 
Eloquio , m o r u m e x e m p l u m , m u n d i q u e magis te r , 
Hie ronymus libris 8 valde e x c e l l e n t i u s hos tem 
D i s s e c u i t 9 ; noscique dedit , quo t u rb ine veram 
Vellent exor tæ lucem obscurare t enebræ . ?.o 

Quid loquar , et c u r a m m a g n â q u a m gessit in u rbe 
Constantinopoli , docti bonus ore sacerdos 
Atticus, an t iqua legatos hære t i co rum 
Confu tando fide ? de q u â 1 0 t u n c impia corda , 
Quamvis se obducta t egeren t ve lamine formâ 2» 

• « D e c r e t i s , » les j u g e m e n t s 
p r o n o n c é s , l e s d é c i s i o n s r e n d u e s 
p a r les P è r e s . 

2 « P r i m a » a r a p p o r t à l a 
s u p r é m a t i e d u S a i n t - S i è g e à 
R o m e . 

1 « S e d e s R o m a P e t r i , e t c . » 
V e r s f o r t r e m a r q u a b l e s o ù l ' a u -
t o r i t é u n i v e r s e l l e d u S a i n t - S i è g e 
e s t s i g n a l é e d a n s u n l a n g a g e m a -
g n i f i q u e . 

4 « I n d e , » e n s u i t e . 
" « O r i e n t i s r e c t o r u m c u r a . » 

11 s ' ag i t ici d u conc i l e t e n u à 
Diospol is , e n P a l e s t i n e , l ' an 415 . 
P é l a g e c o n d a m n a ses e r r e u r s d e -
v a n t les P è r e s d e ce conc i l e e t 
t u t r e n v o y é a b s o u s . 

6 « B e t h l e i . » S a i n t J é r ô m e v i -

v a i t a l o r s d a n s l a r e t r a i t e à B e t h -
l é e m . 

7 « P r æ c l a r i n o m i n i s . » S a i n t 
P r o s p e r f a i t ic i a l l u s i o n à l ' é -
t y m o l o g i e d u n o m d e s a i n t J é -
r ô m e (Uoo; s a c r é , ôvofia n o m . ) 

8 « L i b r i s . » Les l i v r e s d o n t i l 
s ' a g i t s o n t s e s Dialogues e t s o n 
Epitre à Clésiphon. 

9 D i s s e c u i t . » S a i n t J é r ô m e 
a v a i t u n s t y l e vi f e t m o r d a n t , e t 
il fit e n q u e l q u e s o r t e l ' a n a t o m i e 
d e l ' h é r é s i e sub t i l e e t r u s é e d e 
P é l a g e q u ' i l a v a i t é t u d i é e à f o n d : 
d e là l ' e x p r e s s i o n « d i s s e c u i t » q u i 
e s t e x a c t e . 

1 0 « De q u â » ( s o u s - e n t e n d u 
« u r b e »). De e s t e m p l o y é d a n s l e 
s e n s d e à . 
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Judicii et taci tæ tu l e run t to rmenta repulsa»*. 
P r æ t e r e a quan to fuer i t bene mota tumul tu 3 

Clara Ephesos , non passa suis consis tere tectis 
Vasa iræ, e t morbi f la tus , e t semina mort is : 
Q u â q u e fide tellus e t iam Trinacria 4 fervens, 30 
A g m e n vipereum propri is exeger i t or is? 

Tu causam fidei f l a g r a n t e s , Africa, nos t ræ 
Exequer i s ; t e c u m q u e s u u m j u n g e n t e vigorem 
J u r i s apostolici solio, fera viscera belli 
Conficis, et lato prosternis l imite victos. 35 
Convenere tui de cunctis u rb ibus almi 
Pont i f ices , g e m i n o q u e s e n u m celeberr ima cœl t t 5 , 
Decernis quod R o m a probet , quod regna sequantur . 

Nec sola e s t 6 illic synodorum experta potes tas , 
Ceu quos 7 non possent ra t ione evincere nostr i , 40 
Vi p remeren t : discusso} a r tes , v i rosque re tec tum est 
Hæret ici sensus , n u l l u m q u e omnino 8 re l ic tum, 
Docta fides quod non dissolveret a r g u m e n t u m . 
Condita s u n t 9 , e t scripta m a n e n t , q u æ de cataractis 

' « F o r m â j u d i c i i . » L e s P é l a -
g i e n s m e t t a i e n t e n a v a n t le d r o i t 
d ' a p p e l . 

2 « T a c i t æ . . . r e p n l s æ . » A t t i c u s , 
s u c c e s s e u r de s a i n t J e a n C h r y s o s -
t o m e , r e n v o y a l e s P é l a g i e n s d e 
C o n s t a n t i n o p l e s a n s v o u l o i r l e s 
e n t e n d r e . 

3 « T u m u l t u . » L ' a r r i v é e d e s 
é v é q u e s p é l a g i e n s à E p h è s e c a u s a 
u n e s é d i t i o n p o p u l a i r e . 

* « T r i n a c r i a , » la S ic i l e , a i n s i 
n o m m é e à c a u s e d e ses t r o i s p r o -
m o n t o i r e s . 

s « G e m i n o . . . c œ t u . S a i n t P r o s -
p e r p a r l e ici d e s d e u x c o n c i l e s 
q u i f u r e n t t e n u s à C a r t h a g e s o u s 
l e p a p e Z o s i m e . 

6 « N e c so la e s t , » e t c . , o n n e 
se b o r n a p a s e n A f r i q u e , à d é -
p l o y e r la p u i s s a n c e d e s c o n c i -
l e s . 

i « Q u o s . » L e s P é l a g i e n s , 

8 « O m n i n ô . » Il n e f a u t p a s 
s ' é t o n n e r d e la q u a n t i t é q u e s a i n t 
P r o s p e r d o n n e ici à la f i n a l e d e 
l ' a d v e r b e omninn. L a q u a n t i t é 
d e l a p l u p a r t d e s f i n a l e s e u o n ' é -
t a i t g u è r e d é t e r m i n é e q u e p a r 
l ' u s a g e d a n s l a p o é s i e l a t i n e ; e l l e 
é t a i t p a r c o n s é q u e n t a r b i t r a i r e e t 
i n c e r t a i n e . De p l u s les L a t i n s n ' a -
v a i e n t p a s , c o m m e les G r e c s , la 
l e t t r e l o n g u e u q u i s eu l e a u r a i t 
p u d é t e r m i n e r c e t t e q u a n t i t é 
d ' u n e m a n i è r e i n v a r i a b l e . 11 se -
r a i t t r o p l o n g d ' e n t r e r ici d a n s les 
d é t a i l s ; c o n t e n t o n s - n o u s d e d i r e 
q u e t e l l e f i n a l e (celle d ' « e r g o » p a r 
e x e m p l e , ëp-j-m) q u e V i r g i l e a so in 
de f a i r e t o u j o u r s l o n g u e , e s t b r è v e 
d a n s L u c a i n e t d a n s J u v é n a l , 
c ' e s t - à - d i r e m o i n s d ' u n s i è c l e 
p l u s t a r d . 

9 « C o n d i t a s u n t , e t c . » Ces 
m o t s o n t r a p p o r t a u x c a n o n s d e s 
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Æ t e r n i font i s f luxere undan te m e a t u , 4 5 
Et ter cen ten i s p rocerum sun t edita l inguis : 
S ic m o d e r a n t e suam legem boni ta te severa, 
Ut q u i damna to vel lent de er rore rever t i , 
Acc iperen t pacem pulsis qui prava t ene ren t . 

Anne alium in f inem posset procedere sanc tum 50 
Concil ium, cui dux Aurelius, i n g e n i u m q u e 
Augus t inus 2 e r a t ? Quem Christi grat ia cornu 3 

Uberiore r igans , nos t ro lumen dedi t ævo 
Accensum vero de l u m i n e : n a m c ibus illi, 
E t vita, et requies , Deus e s t ; omni sque voluptas 55 
Unus a m o r Christi e s t , u n u s Christi est h o n o r illi : 
E t dum nulla sibi t r ibui t bona 4 , fit Deus illi 
Omnia , e t in sancto r e g n a t 5 sapientia t emplo . 

Is t ius ergo in ter cunctos , qui de g rege sancto 
Insanas pepulere f e r a s " , industr ia ma jo r , eo 
Ma jus opus totum præstan t ius imbuit o rbem. 
N a m q u o c u m q u è g r a d u m conver t i t callidus hostis , 
Q u a q u e per ambages anceps i ter egit oper tas , 
Hu jus ab occursu est p ræventus , mil le v iarum 
Insidi is ad i tum non repper ien t ibus u l l u m . CÒ 
Qiu imque foris rabies avidorum exclusa luporum 
Frende re t , inque omnes mendac ia ver tere t ar tes ; 
Ne mentes u l m r u m ovium c o r r u m p e r e posset , 
Neu dubia obliquis t u rba re t corda querel is , 
Istius ore viri fecit Deus : istius ore 70 
F l u m i n a l i b r o r u m 7 m u n d u m ef î luxere per o m n e m , 

c o n c i l e s t e n u s à C a r t b a g e s o u s l e 
p a p e Z o ? i m e . 

< « P a c e m . » I l . é t a i t d ' u s a g e 
d a n s l a p r i m i t i v e É g l i s e d e d o n -
n e r le b a i s e r d e pa ix à c e u x q u e 
l ' o n a d m e t t a i t d a n s l a c o m m u n i o n 
d e s f i d è l e s . 

2 « A u r e l i u s , A u g u s t i n u s . » l e 
p r e m i e r é t a i t é v ê q u e d e C a r -
t i l a g e , l e s e c o n d é v è q u e d ' H i p -
p o n e . 

3 « C o r n u . » Sa in t P r o s p e r f a i t 
a l l u s i o n ici à l a e r n e , c ' e s t - à -
d i r e a u v a s e q u i r e n f e r m a i t l ' h u i l e 

s a i n t e d e s t i n é e à s a c r e r l e s r o i s e t 
les p r ê t r e s c h e z l e s H é b r e u x , e t 
n o n p o i n t à l a c o r n e d e l a c h è v r e 
Al l ia i t h é e . 

4 « N u l l a sibi t r i b u i t b o n a . » 
C ' e s t lè c o n t r a i r e d e ce q u e f o n t 
l e s I n g r a t s o u e n n e m i s d e l a 
g r â c e . 

8 « R e g n a t . » S a i n t A u g u s t i n 
v i v a i t e n c o r e l o r s q u e s a i n t P r o s -
p e r é c r i v i t son p o è m e v e r s l ' a n 
4 i S ou 429 de J é s u s - C h r i s t . 

' « I n s a n a s f e r a s . « L e s P é l a g i e n s . 
1 « F l u m i n a l i b r o r u m , e t c . » 
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Quæ mites h n m i l e s q u e ' b i b u n t , campisque a n i m o r u m 
Certant vitalis doc t r inæ immi t t e re rivos. 

J a m q u e procel losæ disjecto tu rb ine noct is , 
Heu ! nova bel la , novi par tus o r iun tu r in ipso " i 
S e c u r æ m a t r i s 2 g r e m i o : q u æ crescere nat is 
Yisa -ibi , d iscors hor re t consurgere germe n , 
Degeneres pavitans inimico ex s e m i n e fœ tus , 
In qu ibus ante diu 3 , specie faven te , ben ignus 
ErrArat genetr ic is amor , q u u m obducta decoris 80 
Moribus, ex t e rnæ stirpis t e g e r e t u r or igo . 
S ic veris subeun t falsa, et d iscr imine cæco, 
F r o n t e placent , q u æ fine la tent : sic laudis amore 
Vir tu tum s tud ium c o r r u m p i t u r ; a tque ab honesto 
Pr inc ip io in v i t ium exi tur p l e rumque tumor is : s i 
Quo qu idam inf lan tur n u n c turpi ter , a tque perempt i 
Dogmat is exsl inctas t en tan t an imare favillas : 
D u m l i b e r t a t e m 4 arbi t r i i , affectu n ique volendi 
In na tura l i s m o t û s vi r tu te locantes 

B e l l e i m a g e p a r l a q u e l l e le p o è t e g e s d e s a i n t A u g u s t i n s u r la 
n o u s f a i t v i v e m e n t s e n t i r l ' i n - g r â c e . 
t l u e n c e d e s a i n t A u g u s t i n s u r 2 o M a t r i s . » C e t t e m è r e , c ' e s t 
l e m o n d " e n t i e r c o n q u i s p a r l a l ' E g l i s e . — « Novi p a r t u s . » L e s 
r e l i g i o n d u C h r i s t . S e m i - P é l a g i e n s . 

1 « Mi te s h u m u s q u e . » R e p r o - 5 « In q u i b u s a n t e d i u , spec i a 
c h e i n d i r e c t d ' o r g u e i l a d r e s s é a u x f a l l e n t e , b e n i g n u s e r r â r a t g e n e -
l n g r a t s , c ' e s t - à - d i r e a u x P é l a g i e n s t r i c i s a m o r , e t c . « T r a d u c t i o n d e 
q u i n e g o û t a i e n t p o i n t l e s o u v r a - L e M a i s t r e d e S a c y : 

D e ces v a i n s n o v a t e u r s la, s e c r è t e e n t r e p r i s e 
Ava i t l o n g t e m p s t r o m p é la d o u c e u r d e 1 E p l i s e ; 
L e u r s m i r u r s é b l o u i s s a n t sou a m o u r m a t e r n e l 
D é r o b a i e n t à ses yi-ii* l e u r d o g m e c r i m i n e l , 
h t , sous Tec ta ! m e n t e u r d ' u n e v e r t u s e r e r e , 
C o û t a i e n t les r e j e t o n s d ' u n e t i g e é t r a n g è r e . 
Ains i l ' e r r e u r m ê l é e avec la v é r i t é 
S u r p r e n d nos f a i b l e s s ens sous u n voi le e m p r u n t é , * 
Ains i c e q u i n o u s flatte e u sa be l l e a p p a r e n c e 
P a r u n t r i s t e s u c c è s c o n f o n d n o t r e e » p e r a u c e . 

4 D u m l i b e r t a t e m a r b i t r i i , a f - m o t û s , e t c . » T r a d u c t i o n d e L e 
r e c t u m q u e v o l e n d i i n . n a t u r a l i s Mais t re d e S a c y : 

S / h o m m e , c o m m e ïl h i i p l a î t , t o u r n a n t sa v o l o n t é . 
T r o u v e en soi ' d i s e n t ils sa p l e i n e l i b e r t é , 
E t p a r son p r o p r e c h o i x p e u t s u i v r e la j u s t i c e . 
C o m m e i l p e u t p a r ^ s o r i cho ix se j e t e r d a u s l e TÏM. 
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Tam bona q u e m q u e docent sectari posse suopte 90 
Ingenio, q u a m posse subest cu ique in mala fe r r i . 

Quod qui conf i rmas, qu inam distabis ab illis, 
Qui d i c u n t nullo peccati vulnere læsum 
Natura le b o n u m , c u m q u e illo lumine nasci 
N u n c omnes homines , quod pr imis ^ g e n e r a t u m es t? 95 
An vero excerpis q u æ d a m , quæ. par te recisâ 
Suscipias, cordisque s inu purgata r econdas? 
Dic igi tur qu idnam inde probes, quid verò réfutés , 
Et de damnat i s quid sit , quod cr imine solvas? 
An dext ram pacis p a l a m 2 dare te pude t host i? 100 
Nec tu tum est ulla pulsos ex par te tuer i 
Simplici ter 3 ? Quos non dubi tas excludere templo , 
Pel le an imo . Nova te discordia dividit abs te : 
Corde foves, quod in ore p remis : con junge re 4 amicis 
Ment ibus , et tecum rapidis componere 5 f œ d u s n>5 
Lege t u à : j a m parce min is , et congrue pactis . 

n . La grâce et le libre arbitre. 

Inviolata Dei q u o n d a m et sublimis i m a g o 
In pr imo cunct i f u i m u s patre , d u m nemore almo 
Degi t , et edicto parens cavet a rbore ab u n a . 
At pos tquam rupta manda t i lege s u p e r b u m I io 
Consi l ium mix tum invidiæ de fonte recepit , 
Corrui t , et cuncti s imul in geni tore cadente 
C o l u i m u s ; t r a n s e u n t en im 6 virosa per omnes 
Peccati ebrietas , corrupt i et cordis in alvo 

' « P a r t e r e c i s â . » D e l à v i e n t 
. j u ' on l e u r a d o n n é l e n o m d e Se-
m i - P é l a g i e n s . 

» « P a l a m . » Si ce c h a n g e m e n t 
de q u a n t i t é n e p l a i t p a s , o n p e u t 
l i re « p a c e m q u e p â l a m » a u l i e u 
d e « p a c i s p a l a m , » 

5 « U l l à e x p a r t e » r e t o m b e s u r 
tueri et non sur pulsos. — « Sim-
p l i c i t e r , » o u v e r t e m e n t . 

* « C o n j u n g e r e . » I m p é r a t i f . 
5 « C o m p o n e r e . » Ce t i n f i n i t i f 

e s t r é g i p a r « rapidis. » 
• « T r a n s e u n t e n i m , e t c . » 

Voici u n e x t r a i t d u l i v r e de s a i n t 
P r o s p e r , i n t i t u l é : Adversus Col-
latorcm, q u i p e u t s e r v i r de c o m -
m e n t a i r e à ce p a s s a g e : « L i b e -
r u m a r b i t r i u m ( e x p e c c a t o 
A d a m ) b ib i t o m n i u m v i t i o r u m 
v e n e n u m , e t t o t a m n a t u r a m 
h o m i n i s i n t e m p e r a n t i æ s u æ 
e b r i e t a t e m a d e f e c i t . I n d e , p r i u s -
q u a m e d e n d o c a r n e m F i l i i h o -
m i n i s , e t b i b e n d o s a n g u i n e m 
e j u s , l e t h a l e m d i g e r a t c r u d i t a -
t e m , l a b a t m e m o r i ^ , e r r a t j u d i -
c io , n a t a t i n c e s s u , a 
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Pers is t i t ; c rudà fervet ca rbunculus 1 escâ. 115 
Hinc an imi vigor ob tusus , cal igine tetra 
Indui tu r , nec feret d ivinæ fu lgura lucis 
L u m e n iners : h inc arb i t r ium per devia lapsum 
Claudicat , e t cæcis conat ibus , inque l i ga t i s 2 

Motus ines t , non er ror abest : m a n e t ergo voluntas 120 
S e m p e r amans al iquid quò se ferat , et labyrinthe 
Fal l i tur , ambages dub ia rum ingressa v ia rum : 
Vana cupi t , vanis t ume t et t imet : o m n i m o d à q u c 
Mobilitate ruens , in vulnera vu lnere surgi t . 

Hoc i taque a rb i t r ium q u u m sanat gra t ia , tolli 125 
Dicitis, et perimi vita aspi rante pu ta t i s ! 
Quid m i r u m rabido si corde ph rene t i c i ^ æge r 
Morbum amat , et pellit m e d i c u m ? Cognoscite tandem 
Ant iqui c o m m e n t a d o l i 3 : et desuescite captas 
Aures vipereo ru r sum præbere s u s u r r o 4 . 130 
Parc i te de fractis p r æ c e d e r e noxia poma 
Arbitri i r a m i s ; non h æ c vos esca re format , 
Nec speciem angelici nu t r i t c ibus ille decoris • 
Sed ve t i to rum avidos, et tetra bile t u m e n t e s , 
De fastidit;® procul abripit a rbore vi tæ. 135 
H u j u s ope et f ruc tu vescendum est , ut revalescens 
Langu ida mens , e t i am propri is bene vi r ibus u t i 
Poss i t , et in Chr is to invenia t , quod perdidi t in se. 

Non ig i tur , quisquis te r reni veste parent i s 
E x u e n s , p r i scum n a t u r æ perdis h o n o r e m , 140 

' o C a r b u n c u l u s , » c h a r b o n , 
e spèce d ' u i c è r e . — I c i , l a r u d e 
a l l i t é r a t i o n p r o d u i t e p a r la f r é -
q u e n t e r é p é t i t i o n d u e a j o u t e 
e n c o r e à l a s o m b r e é n e r g i e e t 

d e l ' e x p r e s s i o n e t d e l ' i m a g e . 
4 « I n q u e l i g a t i s . » T m e s e 

p o u r et litigatis, d o n t V i r g i l e 
s ' e s t l u i - m ê m e s e r v i d a n s r t u é i -
d e , X , 7 9 4 . 

I l l e p e d e m r e f e r e n s , e t i n u t i l i s , i n q u e l i g a t u s 
C e d e b a t , e t c . 

» « A n t i q u i do l i . » L a r u s e q u e 4 « D e s u e s c i t e . . . s u s u r r o . » R e -
l e d é m o n e m p l o y a c o n t r e l ' h o m - m a r q u e z l ' h a r m o n i e i m i t a t i v e 
m e d a n s l e P a r a d i s . p r o d u i t e p a r le s o n d e s s . 
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Sed recipis 1 : sic acqu i re re quibus an te carebas , 
Ut tua s in t , si collatis u t e re modes tè , 
E t quod h a b e s , hoc te acceptum fatearis habe re . 
F o n s ig i tu r 2 mer i t i est lucis Pa t e r : inde quod in nos 
F luxer i t , h o c nobis m a j o r u m est causa b o n o r u m , 145 
Dum largitori sua r edd imus , eque relatis 5 

A u g e m u r , n o s t r u m q u e b o n u m fit gloria dant is . 

III. I.es desseins de Dieu sont impénétrables. 

Cur vero h u m a n i gener i s de g e r m i n e toto 
Pars q u æ d a m in Chris to r u r s u m g e n e r a l i a legatur 4 , 
Pars pereat, q u u m causa eadem 5 s imul implicet omnes : 
Nec d i scernan tur mer i to , qui m u n e r e d i s t a n t 6 : ii>o 

1 « R e c i p i s . » L e g r a n d C o r - t i o n à s a m a n i è r e , c ' e s t - à - d i r e 
ne,ille au s s i a p r i s l a d ' f e n s e d u p a r u n b e a u m o u v e m e n t d r a m a -
l i b r e a r b i t r e . Il t r a n c h e l a q u e s - t i q u e : 

L ' â m e est d o n c t o u t e e s c l a v e ; u n e loi s o u v e r a i n e 
V e r s le b i e n o u le m a l i n c e s s a m m e n t ( e n t r a î n e , 
Kt n o u s lie r e c e v o n s ni c r a i n t e , n i d é s i r , 
D e c e t t e l i b e r t é q u i n ' a r i e n à c h o i s i r . 
A t t a c h e sans r e l â c h e à c e t o r d r e s u b l i m e . 

V e r t u e u x >ans n n - r i t e e t v i c i eux s a n s c r i m e , 
Q u ' o n m a s s a c r e les ro is , q u ' o n br ise les a u t e l s ; 
C f i - t la ( 'aute d e s d i e u x e t n o n pas des m o r t e l » . 
D e t o u t e la v e r t u s u r la t e r r e é p a u d u e 
T o u t le p r ix à ces d i e u x , t o u t e la g l o i r e es t d u e . 
Ils ag issen t e n n o u s q u a n d u n u s p e n s o n s ag i r : 
A l ius q u ' o n d é l i b é r é o n n e f a i t q u ' o b é i r , 
E t n o t r e vo lo ' . t é n ' a i m e , h a i t , c h e r c h e , é v i t e 
Q u e s u i v a n t q u e d ' e u h a u t l e u r b r a s la p r é c i p i t e . 
D ' u n tel a i e u g l e m e u t d a i g n e s m e d i s p e n s e r . 
I . e Cie l , j u s t e J p u n i r , j u s t e à r é c o m p e n s e r . 
P o u r r e n d r e a u x a c t i o n s l eu r p e i n e ou l e u r s a l a i r e , 
D o i t n o u s otl 'r:r sou a i d e , e t p u i s n o u s l a i s se r f a i r e . 

C e u t r ii.t r . ( E d i ; * 

* « F o n s i g i t u r , » e t c . T r a d u c t i o n d e L e M a i s t r e d e S a c y : 

L e p è r e d e s c l a r t é s es t p è r e d u m é r i t e . 

5 « E q u e r e l a t i s , e t c . , » l ' h o m -
m a g e q u e n o u s r e n d o n s n o u s a t -
t i r e u n s u r c r o î t d e g r â c e s , e t 
n o u s a c q u é r o n s de n o u v e a u x 
b i e n s e n g l o r i f i a n t ce lu i q u i n o u s 
d o n n e . 

4 « L e g a t u r . » « L e g e r e » e s t 
p r i s ici d a n s le s e n s d e choisir. 

" « Q u u m c a u s a e a d e m , e t c . , » 
q u o i q u e l a m ê m e c o n d a m n a t i o n 
e n v e l o p p e t o u s les h o m m e s . 

6 * Qu i m u l i e r e d i s t a n t , » q u i 
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Non satis a u d e m u s scru tar i , nec pe r operias 
Ire vias, callesque gradu pulsare r emotos . 
Multa e ten im ' bene tecta la tent , nesci taque prosunt : 
Dum mansue ta fides quædam dilata modes tè 155 
Sust inet , et nullo ignorat non edita d a m n o . 

Sic. q u a n d o e lec tum ex cunctis populum Deus u n u m 
L e g e , sacris, templo, u n g u e n t o , s ignisque 2 fovebat, 
Quod fui t occul tum m u n d i q u e in fine re tec jum est, 
Non obérât nescire omnes q u a n d o q u e vocandas i co 
In r e g n u m æ t e r n u m gentes , t o t u m q u e per o rbem 
D o n a n d u m , quod spes parvæ tunc plebis habeba t . 

Sic post rema dies, quâ m u n d i c laudi tur ætas , 
Not i t iæ nost ræ non es t d a t a ; nec t a m e n h u j u s 
Secret i impa t i ens sanc to rum turba laborat . 165 

J a m q u e eadem na tu ra a n i m æ , n a t u r a q u e carnis 
Diversis m u n d u m sub condi t ionibus in t ra t . 
His r egna re da tum e s t ; illos servi re nec sse e s t ; 
Hos decor , et vires val idæ, vir idisque senec tus 
S u s c i p i t ; hos species inhonora et debi le c o r p u s ; 170 
His viget i ngen ium præclaris a r t ibus ap tum ; 
H o r u m tarda premit ge l idus præcordia s angu i s . 
Nec t a m e n h æ c inter t am compngnan t i a qu i squam 
Argui t auc to rem, qui s ecum cont ine t h u j u s 
Legem oper i s , d u m judicio placita explicat æquo 3 , 175 
E t r e r u m causas obscurat jus ta potestas . 

S i t e r r e n u m igi tur figmentum, a d d i t a q u e mort i 
P r o g e n i e s ita dissimili p roduc i tu r o r tu , 

ne diffèrent entre eux que par doivent rester cachées, et qu'il est 
l a g r â c e , e n t r e l e s q u e l s la g r â c e u t i l e d e n e p o i n t c o n n a î t r e , 
s e u i e m e t q u e l q u e d i s t i n c t i o n . C o r n e i l l e , a p r è s a v o i r c h e r -

1 « M u l t a e t e n i m , e t c . , » e n c h é à c o n c i l i e r l a G r â c e a v e c l a 
e f f e t , i l y a b i e n d e s c h o s e s q u i l i b e r t é , a j o u t e : 

N ' e n f o n ç o n s t o u t e f o i s n i v o t r e i r i l n i le m i e n 
D a n s ce p r o f o n d a b î m e o ù n o u s n e v o y o u s r i e n . ( Œ d i p e , ) 

* « S i g n i s , » m i r a c l e s . e a t , e t c . » T r a d u c t i o n d e L e 
* « D u m j u d i c i o p l a c i t a e x p l i - M a i s t r e d e S a c y : 

T o u s saven t q u ' i l es t D i e u , q u e son p e u vah- a u g u s t e ^ 
F a i s a n t t o u t ce q u ' i l i e u t , n e f a i t r i en q u e d e j u s t e , 
E t q u e d a n s ses s e c r e t s sa h a u t e m a j e s t é 
P e u t b i e n c h o q u e r n o s s e n s , m a i s n o n pas l ' é q u i t é . 
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Ut. q u u m operis species pa tea t , t a m e n edita non sit 
No rma volunta t i s de qnâ veni t hic modiis i m p a r : tso 
Quid m i r u m 1 si consilii supe r omnia m a g n i 
A r c a n u m late t , et placito subduc i tu r alto ? 
Quod d u m vana f luun t m u n d i , d u m in corpore mor l i s 
Vivi tur , et positi expletur c e r t a m e n agonis , 
Non cognoscendum U xit Deus, u t r i u s q u e 185 
Duxi t , ad examen q u æ d a m velare p i o r u m 2 . 

Non ergo Distamus clausis , nec operta procaci 
U r g e m u s curâ ; satis est opera Omnipoten t i s 
Cernere , et auc to rem cunc to rum nosse b o n o r u m , 
Q u o s i n e 3 n i l rec tum m e n s inchoat . Audea t a m e n s 4 IBO 
Impietas t umido arbi tr io subnec te re causas 
Div inorum o p e r u m ; nos q u u m manifes ta v idemus 
Dona Dei, q u o r u m est fons u n u s , s u m m a voluntas , 
Cum Paulo 6 t i m u i s s e j u v a t , st. p idumque modes te 
inv ic tum ad so l ium Christ i s u s p e n d e t n u t u m : 195 
Cujus jud ic ium sic inscrutabi le et a l tum 
Dicimus, u t verax prorsus f a t eamur et æ q u u m . 
N a m m e r i t u m 8 ad m o r t e m subeundam sufficit u n u m ; 

1 « Quid mirum , etc. » Traduction de Le Maistre de Sacy : 

Q u i p o u r r a s ' é t o n n e r , l a m e é t a n t si s u b i n i e , 
Q u e s o n s o r t é t e r u e l so i t p o u r n o u s ut i a b î m e ? . . * 

2 « Ad e x a m e n p i o r u m , » p o u r c o n v i e n d r a q u e le p o è t e a p p l i q u e 
e x e r c e r l a foi d e ses s a i n t s , p o u r l ' e x p i e s s i o n a v e c b e a u c o u p p l u s 
l a m e t t r e à l ' é p r e u v e , p o u r v o i r d e c o n v e n a n c e à D ieu , q u e V i r -
s ' i ls s o n t h u m b l e s e t f i dè l e s . g i l e n e le f a i t à .Mécène. 

J « Q u o s i n e . e t c . » Ce v e r s e s t , 4 « A u d e a t a m e n s i m p i e t a s , 
e n p a r t i e , e m p r u n t é à V i r g i l e e t c . » T r a d u c t i o n d e Le M a i s t r e d e 
(Géorgiijues, t u , 4 2 ) ; m a i s o n S a c y : 

Q u e c e l t e i m p i é t é , c e l t e e r r e u r i n s e n s é e 
Asserv i sse la g r â c e à l ' h u m a i n e p e u s é e . . . 

» « C u m P a u l o , e t c . » Le p o è t e t i a r u m s a p i e n t i æ e t s c i e n t i æ 
f a i t a l l u s ion à ces p a r o l e s d e s a i n t D e i ! . . » 
P a u l d a n s l ' K p î t r e a u x R o m a i n s , " « N a m m e r i t u m , e t c . » T r a -
c t i . M, v . 3 3 : « O a l t i t u d o d i v i - d u c t i o n de L e M a i s t r e d e fcacy : 

C a r u n seu l n o u s a t o u s e n g a g é s d a n s son s o f t , 
E t t o u ' p a r u n s u i t c i î n i c o n t m é r i t é la m o r t ; 

M a i s 1 b o u l i n e Ile p e u t r . u i p o u r g a g n e r U c o i n e n n e , 
S o u m é r i t e es t c e l u i q u e la g r â c e l u i l i o n n e . 



538 S A I N T P R O S P E R D ' A Q U I T A I N E . 1 

Ad vi tam, nisi quod donâr i t grat ia nu l lum. 

IV. Chute et misère «le l'homme: nécessité de 
la Ilédeuiption et de lu Grâce. 

Nemo e t en im, n e m o est , qui non cum vulnere primi 200 
Sit patris gen i tus : quo vulnere mens prius in tus 
Percussa est , q u a m membra foris : q u u m men te receptum 
Quod regione poli disjecta superbia 2 suasi t . 
Sic an imus cui l umen erat de lumine s u m m o , 
Arb i t r i um involvit tenebr is : et , luce relicta, 200 
Consilio legit t e t r a n igrescere noct is . 
Nec j a m captivos oculos extollere in a l tum 
S p o n t è p o t e s t : quon iam hoc e t i am , spol iante ty ranno , 
Perd id i t , u t , quan to jacea t sub vu lnere , nòr i t . 

Si quid en im de principiis felicibus illi, 210 
E t vita e x i l i i 3 superes t p iuden t e r a g e n d a , 
Hoc s a n u m / e t quo nil fuer i t subl imius in se 
Credi t , a m a t q u e s u u m m u n d i sapientia s e n s u m , 
I n n u m e r a s sese c la ram mirata per a r tes , 
Quod conjectur is sub l imibus abdita quær i t , 215 
Quod memin i t rec tè , sapit acr i ter , æs t imat apte . 
Quod s tui i ium fandi excolui t , quod legibus urbes 
Ins t i tu i t , moresque feros ra t ione recidit , 
Ut p œ n æ me tus officio cer târ i t amor i s . 
J a m q u u m exercetur numer i s , ad s idera cœli 220 
P e r cursus noscenda suos ; et scire videtur 

1 « Donârit gratia. » 

L e b r a s q u i l a L i s a i t e n d e v i e n t p i u s a v a r e . 
Kl c e t t e Mainte a r d e u r qu i u n u s p o r t a i t au b i e n 
T o m b e p l u s r a r e m e n t , ou D o p è r e p l u s l i e u . 

COBMIILB. Poljturte. 

2 « R e g i o n e pol i d i s j e c t a s u - 8 « V i t a ex i l i i s u p e r e s t , e t c . » 
p e r b i a , » le d é m o n , l ' a n g e o r - T r a d u c t i o n d e L e Mais t re d e 
g u e i l l e u x c h a s s é d u c i e l . S a c y : 

Si d a n s c e t r i s t e exi l , p l e i n d e t r o u b l e e t de p e i n e , 
11 a q u e l q u e l u e u r d u n e p r u d e n c e v a i u e . . . . 
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Defectus 1 solis var ios , l u n æ q u e labores . 
Quam speciosa sibi est ; eC q u a m vanescit in ipsis ! 
Quæ licet ex pr imo naturæ habean tu r honore , 
Non t a m e n ad veram possunt perducere v i t am. 225 
Den ique ab his præceps in mul tas r e l i g i o n e s 
Decidi t , e t factis hæsi t factore relicto. 
Nam si nunc et iam illæsis vigor ille m a n e r e t , 
In quo insons natura fu i t ; sua q u e m q u e voluntas 
Conciliare Deo, p œ n â q u e absolvere posset : 238 
N e q u a q u a m Chris tus m o r t e m mor iendo p iare t , 
P e c c a t u m et m u n d i sanguis non tolleret agn i , 
Nec genus h u m a n u m generar i ru r sus ege re t 
Condit ione novâ : quon i am sapientia sana , ' 
Sana fides, s anum a rb i t r i um, m e n s libera m o r b o , 235 
Vitam ageren t d ignam s u m m o r u m part ic ipai t ! . 

Sed prostrata semel , quan to natura p ro fundo 
I m m e r s a , et q u a n t æ sit mole oppressa ru inæ ! 
V e r b u m homo Iit, r e r u m q u e sator sub condi t ione 
Servil is f o rmæ dignatur virgine nasci , 210 
Inque in f i rmorum cunctos descendere sensus . 
Vexatur v i r tus , sapientia ludif icatur : 
Justit ia injustos tolerat ; c lement ia sævos : 
Gloria c o n t e m p t u m subi t , et to rmenta potestas : 
Inque crucis p œ n a m nulli violabilis u s q u a m 245 
Vita agi tur : cu jus pe r ima tu r m o r t e pei emptor 2 : 
Jus to u t pro injust is fuso s angu ine , sit m o r s 
Unius bisontis m u l t o r u m vita r e o r u m . 

Hoc igi tur pretio captivi q u u m r e d i m u n t u r , 
Agnoscant quali conclusi carcere , quove 250 
Obsessi fuer in t morbo : quibus er ipiendis 
Succur r i haud aliter po tu i t , q u a m mor te meden t i s . 
Et quia de magnis opibus nonnu l l a supersunt , 
Q u æ d e c o r e m n u d o s , e t q u æ solentur egenos ; 

' « D e f e c t u s , e t c . » L e p o è t e p r é o c c u p a t i o n s d e s a n c i e n s sa-
e m p r u n t e ce v e r s à V i r g i l e p o u r g e s . 
m i e u x f a i r e s e n t i r l a v a n i t é d e s 11 « P e r e m p t o r , » l e d é m c n . 
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Non ita pro s u m m i s 1 oblectant ul t ima lapsos , 255 
Ut de supplicio t u m e a n t , a tque ordine verso, 
Quo sun t effecti m i se r i , s int inde superb i . 

V. C'est dans notre Rédempteur et non point en 
nous-mêmes que nous devons placer l'espoir 
de notre salut. 

Conticeant ig i tu r , qui d icunt esse cavendum, 
Ne desi t sanct is s u m e n d æ causa c o r o n æ , 
Si non ipsorum bona repper ian tur in illis. 260 
Hoc e tenim t u m i d â n imis impieta te docentes , 
Quid nisi justitia nos , et v i r tu te , Deoque 
Dispoliare volunt : n e lux in nocte c o r u s c e t 2 , 

1 « N o n i t a p r o s u m m i s , e t c . » T r a d u c t i o n d e L e M a i s t r e de Sacv : 

Q u ' i l s o n g e q u e ces d o n s s o n t l e h o n t e u x p a r t a g e 
Q u ' i l p r i t e n r e j e t a n t le c é l e s t e h é r i t a g e ; 
Q u ' i l n ' é t a b l i s s e p a s sa fo l le v a n i t é , 
D a n s s o n p r o p r e s u p p l i c e e t d a n s sa n u d i t é , 

E t q u ' i l p e n s e p l u t ô t , d a n s c e t é ta t f u n e s t e , 
A u x g r a n d s b i e n s q u ' i l n ' a p l u s q u ' à ce p e u q u i lu i r e i t e . 

2 « L u x i n n o c t e c o r u s c e t . » 
T o u r d o n n e r u n e idée d u p a r t i 
q u ' u n p o è t e p e u t t i r e r d e ce s u -

j e t , o n n o u s s a u r a g r é d e c i t e r l e 
b e a u m o r c e a u s u i v a n t s u r les ef-
fets de la Grâce : 

T e l q u e b r i l l e l ' é c l a i r q u i t o u c h e , a u m ê m e i n s t a n t , 
D e s p o r t e s d e l ' a u r o r e a u x b o r n e s d u c o u c h a n t ; 
T e l q u e le t r a i t f e n d l ' a i r sans y m a r q u e r sa t r a c e ; 
T e l e t p lus p r o m p t e n c o r p a r t le c o u p de la G r â c e . 
C e f o u d r e i n o p i n é , c e t t e inv i s ib le flamme 
F r a p p e , é c l a i r e , sa i s i t , e m b r a s e t o u t e l ' â m e > 

S a i n t e m e n t p é n é t r é d ' u n s p e c t a c l e e f l ' r a y a u t , 
R a n c é d e ses pla is i rs r e c o n n a î t le n é a n t : 
D ' e s c l a v e il d e v i e n t l i b r e , à la c o u r il é c h a p p e , 
E t f u i t d a n s les d é s e r t s p o u r e n f a n t e r la T r a p p e . 
Ains i p r o m p t e à c o u r i r , l o r s q u e n o u s u o u s p e r d o n t , 

L a G r â c e q u e l q u e f o i s p r é c i p i t e ses d o n s . 
S o u v e n t à n o u s c h e r c h e r m o i n s a r d e n t e e t m o i n s v i r e , 
P a r des c h e m i n s c a c h é s l e n t e m e n t e l le a r r i v e . 
E l l e n 'es t p a s t o u j o u r s c e t o n n e r r e p e r ç a n t 

Q u i f e n d u n c œ u r d e p i e r r e , e t p a r u n c o u p p u i s s a n t 
A b a t S a n i q u ' e m p o r t a i t u n e r a g e h o m i c i d e , 
F a i t d ' u n p e r s é c u t e u r u u A p ô t r e i n t r é p i d e , 
A r r a c h e M a g d e l e i n e à ses h o n t e u x o b j e t s , 
Z a c h é e à ses t r é s o r s e t P i e r r e à ses t i le t s . 
Que lque- fo i s d o u x r a y o n , l u m i è r e t e m p é r é e , 
E l l e a p p r o c h e , e t le c œ u r lui d i s p u t e l ' e n t r é e . 
L ' e sc lave d a n s ses f e r s q u e l q u e t e m p s se d é b a t , 
"Repousse q u e l q u e s c o u p s , p r o l o n g e le c o m b a t . 
O u i , l ' h o m m e ose s o u v e n t , t r i s t e e t f u n e s t e g l o i i e , 
E n t r e >ou M a î t r e e t l u i b a l a n c e r la v i c t o i r e ; 
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Langu ida n e in vires redeant , n e mor tua vivant? 
Sed nobis s u m m o verorum a fonte b o n o r u m 265 
Haur i re h æ c , supero et semper splendore ni tere 
Gloria sit ; non spes in fœni flore caduco. 
S icu t en im palmes 1 nullos valet edere f ruc tus 
Non in vite m a n e n s , q u æ de radice minis tra 
S u c c u m agat in f rondes , et mus to compleat uvas : 270 
Sic infecundi v i r tu tum, et f r u g e caren tes 
Perpe tu i c ibus ignis e r u n t , qui vite relictâ 
Audent effusa de l ibertate c o m a r u m 
F i d e r e , ne Christ i 2 s int uber ta te feraces : 
Et niagè se c redunt propriis excellere posse, 275 
Quam si v i r tu tum plac i ta rum 3 sit Deus auc tor . 

H a i s le M l i r e p o u r s u i t s o n s u j e t o b s t i n é , 
E t p a r l e d e p l u s p r è s à ce c c r u r m u i i n é . 
T a l a t â t p u r d.-s r e m o r d s il l ' ag i t e e t le t r o u b l e ; 
T a l i t ô l p a r d e s a t t r a i t s q u e sa b o u t é r e d o u b l e , 
11 a m o l l i t e n f i n c e t t e l o n g u e r i g u e u r , 
E t t e s a i u c u se j e t t e a u x p i e d s d e son y a i n q u e u r . 

RACISE. La Grâce, c h a n t I I I . 

1 « S i c u t e n i m p a l m e s , e t c . » d a n s s o n d i s c o u r s a p r è s l a c è n e ; 
( . ' a u t e u r e m p l o i e ici u n e c o m p a - v o y e z l ' E v a n g i l e se lon s a i n t J e a n , 
r a i s o n d o n t J é s u s - C h r i s t s ' e s t c h . x v , v . 4 . 
s e r v i e n p a r l a n t d e l u i - m ê m e 2 « C h r i s t i . » 

L e S a u T e u r q u i n o u s c r i e : 
O vous qui gimitsei a.ius le faix des travaux, 
Aretittrei tuus à mus, je [introi vos maux; 
N e di t - i l p a s : S u u s "uti pin is ne potiori rien faire : 
Fout ne pouvei venir qu'attirés par mon fere ? 

RACIAE. La Crure, c h a u t 11. 

* i P l a c i t a r u m , » q u i p l a i s e n t à D i e u . 

U 
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V e r s l ' a n 463 d e J é s u s - C h r i s t , P a u l i n , f i l s d ' u n r h é t e u r d e P é r i -
g u e u x , é c r i v i t e n v e r s e t e n six l i v r e s la Vie de saint Martin, q u e 
S u ' p i c e - S é v è r e a v a i t d é j à é c r i t e e n p r o s e . S a poésie es t f ac i l e , é l é -
g a n t e e t h a r m o n i e u s e . Il n o u s a t r a n s m i s d a n s son o u v r a g e d e p r é -
c i e u x d o c u m e n t s s u r les m œ u r s d e s c h r é t i e n s e t d e s b a r b a r e s , e t 
s u r p l u s i e u r s f a i t s h i s t o r i q u e s d u v c s i èc le . 11 m o u r u t u n e d i z a i n e 
d ' a n n é e s a p r è s l ' a v o i r a c h e v é . M . C o r p e t a p u b l i é d a n s la s e c o n d e 
s é r i e de la b b l i o t h e q u e l a t i n e - f r a n ç a i s e é d i t é e p a r M . P a n c k o u c k e 
u n e t r a d u c t i o n é l é g a n t e d e s œ u v r e s d î P a u l i n d e P é r i g u e u x , e t a s u , 
d a n s u n e s a v a n t e n o t i c e , d é g a g e r l ' e x i s t e n c e d e c e p o è t e d e s t é n è -
b r e s q u i l a c o u v r a i e n t . 

DE VITA SANCTI MARTINI. 

I. Jeunesse de saint Martin. Contraint de porter le» 
armes, il se sajnale par ses vertus. Il donne la 
moitié de son manteau à un pauvre. «Jésus-l'iïrîst 
lui apparaît. 

Sparserat in tolo l u m e n venerabile m u n d o 
Chris tus , evange l i a reserans mysteria r egn i . 
Sed quia non omnes v i r tu tum operat io 1 gei . lcs 
Moverat, et fragili dubi ta rent credere sensu 2 

Quidquid ab externis vulgâsset nun t iu s oris s 
(Nam verbis comper t a moven t , præsent ia rebus 3 ; 
S u a d e a t u r non visa qu idem, sed visa probantur ) 
Ille ergo in to tum cui par miserat io m u n d u m , 
Sevit et in nostr is miracula p lur ima terr is , 

1 « V i r t u t u m o p e r a t i o , » l ' a c -
c o m p l i s s e m e n t d e ses m i r a c l e s . 
Ce n ' e s t q u e p a r e x t e n s i o n q u e 
n o u s t r a d u i s o n s ic i virtus- p a r 
m i r a c l e , il se d i t p r o p r e m e n t d e 
l a f o r c e , de la p u i s s a n c e , d e l a 
v e r t u do ce lu i q u i les p r o d u i t . 
E v a n g i l e s e l o n s a i u t h u c , c h . v i n , 
y. 4li : « T e t i g i t m e a l i q u i s ; n a m 

e g o n o v i v i r t u t e m de m e exi isse .» 
— « N o n m o v e r a t , » n ' a v a i t p a s 
f r a p p é les y e u x , e t c . 

1 « F r a g U i s e n s u , » â m e f a i b l e , 
e s p r i t i n c r é d u l e . 

5 « C o m p e r t a , » les f a i t s d i v u l -
g u é s . — « V e r b i s , » la p a r o l e , le r é -
c i t p a r o p p o s i t i o n à « r e b u s , » la 
r é a l i t é , lu v u e m ê m e d e s f a i t s . 
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Donans ex t r emis Martini insignia 1 Callis. i o 
Quem procul in nos t ram misit fecunda salutem 
P a n n o n i a , haud humil i genera tum stirpe : t r ibunus 
Nam geni to r , clarus mer i to rum laude ; sed iste 
Nobilior patr ibus , t am clarus qui patre Christo 
Sprevi t sacrilegos, bene degene r , in patre ri tus. i s 
Vix e tenim decimo, senior j am mor ibus , anno 
Transi i t ad sac ram, constant i pectore , l egem, 
Signavi tque crucis sanc tam m u n i m i n e f r o n t e m . 
Non illi in tenero m e n s lubrica pectore : tota 
P r æ c e p t u m servare Dei, vel nôsse , vo lun tas ; 20 
Conventus vitare h o m i n u m , secreta beati 
Sc i re e remi '2, spre toque Deum cognoscere m u n d o , 
L inquere ter renas subl imi pectore curas . 

Hæc vix bissenis q u u m mol i re lur 3 in annis , 
Præclusa est tant i subl imis gloria f a c t i ; 25 
Sed m e r i t u m n u m e r a n t e Deo qui velle probavit *. 
Præcip i t Augustus delectu ad bella pa rando 
Accingi cunc tam veterano è ge rmine p ro lem. 

1 « M a r t i n i i n s i g n i a » p o u r 
« i n s i g n e m M a r t i n u m , » l ' i l l u s t r e 
s a i n t M a r t i n . S a i n t M a r t i n n a q u i t 
v e r s l 'an 3IO à S a b a r i e e n P a n u o -
n i e . Il f u t é l evé , s u i v a n t S u l p i c e -
S é v è r e , à P a v i e e n I t a l i e , e t p a s s a 
la d e r n i è r e p a r t i e de sa v ie d a n s 
la G a u l e où il m o u r u t é v ê q u e d e 
T o u r s , v e r s l a l in d u iv e s i èc le . 
Ce c é l è b r e a p ô t r e d e s G a u l e s s ' e s t 
t r o u v é m ê l é a u x é v é n e m e n t s les 
p l u s i m p o r t a n t s de son s i è c l e ; l a 
s a i n t e m i s s i o n q u e l a P r o v i d e n c e 
l 'a a p p e l é à r e m p l i r d a n s n o t r e 
p a y s d o n n e à sa v i e le p l u s h a u t 
i n t é r ê t . A u s s i S u l p i c e - S é v è r e , 
P a u l i n d é P é r i g u e u x , F o r t u n a t , 
G r é g o i r e de T o u r s o n t p r i s so in 
de r a c o n t e r ses a c t i o n s e t ses m i -
r a c l e s , p e n s a n t q u e , t a n t q u ' i l y 
a u r a i t d e s c h r é t i e n s , u n te l r é c i t 
s e r a i t lu a v e c e m p r e s s e m e n t . Ce-
p e n d a n t d e p u i s t r o i s s ièc les n o u s 
a v o n s a b a n d o n n é t o u s les m o n u -

m e n t s du c h r i s t i a n i s m e , p o u r n ' é -
t u d i e r q u e c e u x d u p a g a n i s m e . 
N o s j e u n e s c h r é t i e n s 11e d e -
v r a i e n t p a s se b o r n e r à é t u d i e r 
e x c l u s i v e m iit l es q u e r e l l e s pol i -
t i q u e s , l e s g u e r r e s , b s m œ u r s e t 
le-- i n s t i t u i o n s d e s G r e c s e t d e s 
K o m a i n s . n i s u r t o u t l ' h i s t o i r e i m -
m o r a l e de l e u r s d i e u x . Ne v a u -
d r a i t - i l p a s m i e u x q u ' i l s c o n n u s -
s e n t d a v a n t a g e l ' h i s t o i r e d u 
c h r i s t i a n i s m e , e t e n p a r t i c u l i e r 
les p a r o l e s e t les a c t i o n s de s a i n t 
M a r t i n q u i a j o u é u n si g r a n d 
r ô l e d a n s n o t r e p a y s , e t qu i "es t le 
p l u s i l l u s t r e d e ses b i e n f a i t e u r s ? 

2 « S e c r e t a bea t i sc i re e r e m i , » 
c o m p r e n d r e les d o u c e u r s d ' u n e 
v i e so l i t -u re e t r e t i r é e . 

3 « H æ c q u u m m o l i r e t u r , » 
c o m m e il f o r m a i t ce p r o j e t . 

* « Vel le p r o b a v i t , » a p p r o u v a 
s o n v o u l o i r , s a b o n n e v o l o n t é , 
son i n t e n t i o n . 
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Quid n o n livor a g a t ! P rod i t pa ter , a r m a q u e n a t o 
Inger i t . Heu ! tant i pietas oblita pericli ! 30 
Quin pot ius , si q u e m recipit mens saxea sensum, 
Cerne pio t a n t u m quæ gesseri t omnia voto : 
Si bona sunt , imi tare l ibens : siti a rdua , gaude. 
'Vincitur Christi miles pro milite s æ c l i 1 , 
Sed mens non t r ah i t u r , nec cor cum carne figatur. 35 
Vana tirocinii sun t nomina : mili tat olim 
Qui captus proprii per p lur ima prælia regis 3 , 
Vicit avari t iam debel lavi tque supe rbam 
L u x n r i e m : pros t ra ta jacet j am viribus h u j u s 
Ambit io , et firmam fugi t fu ror i raque m e n t e m , 40 
Excedensque omnes funes ta superbia culpas. 

U n u m progressus socium sibi vix sinit ire 
Non opere ads t r ic tum, sed solum nomine se rvum. 
O felix cui tale j u g u m tam grata paravi t 
Condi t io , u t de sorte tua con tendere t ecum 45 
Nobil ium possint certantia vota v i rorum ! 
Nam tibi subject i servit devotio sancti : 
Idem habi tus , pa rcæ c o m m u n i s copia mensæ . 
Hic prior obsequiis , n e sal tem * noscere possit 
P r æ l a t u m domino quævis solertia s e r v u m . 50 

Huic j a m c u m par ibus quæ grat ia , q u a m q u e modeslè 
Ipsos subdidera t dilectio vera priores M 
T u m s u m e n d o r u m districtio quanta c iborum 
Ne dis tenta ci tum vit iarent viscera sensum, 
Nec premere t vigilem m e m b r o r u m sarcina m e n t e m , 55 
Ut divisa 1 inopi p ræbere t copia pa r t em, 
Q u æ q u e u n u m o b r u e r e t , mel ius refoveret u t r u m q u e . 

1 « V i n c i t u r , » es t e n c h a î n é . — 
« P r o mi lite sæc l i , » p o u r ( d e v e n i r ) 
u n soldat d u siècle . 

s « C a p t u s p e r p l u r i m a p r æ l i a 
r e g i s , » e n g a g é d a n s de n o m -
b r e u x c o m b a t s p o u r le ro i , p o u r 
J é s u s - C h r i s t . 

5 « Fe l ix » ( s o u s - e n t e n d u « s e r -
v u s »). 

* « N e s a l t e m , e t c . , » e n s o r t e 
q u e p e r s o n n e ne s a u r a i t ê t r e assez 

h a b i l e p o u r d i s t i n g u e r d u m a î t r e 
l e s e r v i t e u r q u i est m i s au des -
s u s d u m a î t r e . 

3 « P r i o r e s , » s u p é r i e u r s . 
6 « Dis t r ic t io c i b o r u m , » s o b r i é t é 

d a n s les r e p a s . 
' « Ut d iv isa inopi p r æ b e r e t 

copia p a r t e m , e t c . , » e u so r t e 
q u ' e n p a r t a g e a n t sa p a r t d ' a l i -
m e n t s il en o f f r a i t la m o i t i é à un 
p a u v r e . 
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J a m sic suppl ic ibus diviserat omnia egenis 
Ut sola exesis 1 superessent t egmina membr i s : 
Qutim subito ho r ren t i s graciali f r igore b r u m æ 2 eo 
N u d u s in occursum propera t : vix verba f rement i 
Dimidians præfracta sono ; sed causa loquelam 3 

Expedi t , et l i nguæ partes proclamat e r u m n a . 
P ræ te reun t cunct i , i as t id i tamque quere lam 
Despexit misero locuple tum insania r i su . 65 
Substi t i t incer tus confuso pectore sanc tus 
Quid facere t ; n a m vo tum adera t , substant ia deera t . 
Sola super fuera t corpus tec lura bea tum, 
Ut semper , duplicata ch lamys , q u æ fr igu s et imbrem 
Ven to rum, et rabiem gemina ta arceret amic tu . 70 
S t r ing i tu r invictus , s ine c r imine vulner is , ensis ; 
E t mediam resecat miserat io prodiga pa r t em, 
Pe jo rem sibi, credo, legens 4 : t u m m e m b r a t rement i s 
Obtegit , et t radens a l iquem de veste t eporem, 
J a m leviore habi tu recipit de fr igore p a r t e m . 75 

O felix, vir tute tua miracula vincens 
Omnia , et excedens Domini præcepta juben t i s I 
Ille e ten im modico contentos 3 nos jube t esse, 
Nec servare duas vestes : tu dividis u n a m . 
A d s p i c i a t omnes , alii deformia ri lent f?o 
T e g m i n a , nec ce rnun t m a g è verum in corde deco rem. 
Ast alii s ecum compunc to corde q u e r u n t u r 
Jus t i t iam potuisse inopis 6 decernere egent i 
Divite quod censu susbtant ia la rga negasse t . 

Nec mora qu in tanto r edda tu r pa lma t r i u m p h o . 85 
Nam vix defessos strato e j e c e r a t ar tus 
Admit tens t e n u e m , vigili sed corde, soporem ; 
Nec sopor illud erat , quia m e n s at tenta vigebat : 

1 « Exes i s , » m a i g r e s . 
! « l l o r r e n t i s b r u m æ , » h i v e r 

t e r r i b l e . 
« ( a u s a l o q u e l a m , e t c . , » sa 

m a b . e u r e u s e p o s i t i o n p a r l e p o u r 
l u i , e t sa m i s e r e es t u n e s o r t e d e 
l a n g a g e q u i r e m p l a c e ses p r o p r e s 
p a r o l e s . 

' « L e g e n s , » c h o i s i s s a n t . O n 

c o m m e n c e à t r o u v e r ic i c e l t e 
n a ï v e t é s p i r i t u e l l e q u i r e n d s i 
a g r é a b l e la l e c t u r e d e s r é c i t s l é -
g e n d a i r e s d u m o y e n â g e . 

•> « C o n t e n t o s m o d i c o , » c o n -
t e n t s de p e u . 

0 « J u s t i t i a m i n o p i s , » l a c h a -
r i t a b l e é q u i t é d ' u n p a u v r e . — 
« D e c e r n e r e , » d o n n e r , a c c o r d e r . 

1 4 . 
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Ot ium subita ante oculos larga mercede benignus ' 
Adstit i t , i n q u e suo vest i tus paupere Christus 90 
Aptavit propri is felicia t egmina m e m b r i s . 
O vere pret iosa ch lamys I quid tale vel ostro 
Vel duc to in f i lum pensis rut i lant ibus au ro . 
Ins ignes merue re h a b i t u s ? quid serica tactu 
Lævia , vel docte expressis viventia s i gn i s ? os 
Ille h o m i n u m te r ræque Deus , Pont ique , polique, 
O m n i a qui tr ibuit , sine quo ni lyl , ipsaque cu jus 
Q u æ ded imus , vel qui ded imus , domin ique , da to rque , 
Hac ope d i tn tur , m u n e r e t si lucra salut is . 
Nec t a m e n h i n c sa l tem stabi lem jactant ia m e n t e m 100 
Concut i t , au t v a n u m persensi t corde t u m o r e m . 
O vir tus pretiosa Deo, nil ducere laudi 
Q u u m laudanda geras , nec nostro adscribere facto 
Q u æ fac imus , cunc taque Deum laudarier actu ! 

HI. Invocation. Saint Martin rcssnscitc un 
catéchumène. 

Hic motio si ve t e rum recolamus carmina va tum 105 
Otium subi to a t toni tos qua te ren t miracula sensus , 
Clamare t m i s e r u m vecors insania 2 P h œ b u m , 
Nec sineret falsas sal tem requiescere Musas, 
Delphica 3 ment i t a q u a t e r e t u r Apolline templa , 
Cunctaque s u r d a r u m rapere tur turba s o r o r u m , 11 o 
Excita 4 vi to tum c o m p l e a n t monst ra f u r o r e m . 
Nos , quibus a Christo sensus vel verba pe tun tu r , 
Chr i s t i ana , inspires p a u l u m , Mart ine, p r ecamur , 
Tu qui defunct is potuisti reddere v i tam, 
Auxilio Domini tu i tus , m ih i r edde s a l u t e m 5 . 11 j 
P r i m u s ego 6 indu l tæ faciam miracula vitæ. 

o 

* « L a r g a m e r c e d e b e n i g n u s . j > 
ce lu i q u i s i g n a l e sa b o n t é p a r (Je 
m i g n i i i q u e s r é c o m p e n s e s . 

- « C l a m a r e t m i s e r u m v e c o r s 
i n s a n i a , e t c . , » l e u r fo l l e i v r e s s e 
i n v o q u e r a i t à g r a n d s c r i s , i ls i n -
v o q u e r a i e n t à g r a n d s c r i s d a n s 
l e u r fo l le i v r e s s e l e m i s é r a b l e 
f i n i b u s . 

5 « D e l p h i c a , e t c . , » i ls f e r a i e n t 

r e t e n t i r le t e m p l e de D e l p h e s d u 
n o m de l e u r Apol lon m e n t e u r . 

4 « E x c i t a , e t c . , » ces m o n s t r e s 
é v o q u é s les r e m p l i s s e n t t o u t e n -
t i e r s d ' u n f o u g u e u x d é l i r e . 

" « S a l u t e m , » le s d l u t ( d e l ' â m e ) . 
6 « P r i m u s e g o , » e t c . , le p r e -

m i e r j ' o f f r i r a i l ' e x e m p l e m i r a c u -
l e u x d ' u n e v i e r a c h e t é e p a r loi d e 
ses p é c h é s . 
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P r i m u s fcetentis d i s rumpam claustra sepulchr i . 
Jus ta p reco r , toto defunctus corde, pa t ronum ; 
Ut t a n t æ laudis t i tulos 1 m e n s viva loqua tu r . 
E rgo licet fandi vires subl imia v incan t 120 
Ges ta , nec orandi moduius se laudibus æque t , 
Aggred ia r . Tu quisque 2 legens tam vilia temnis 
Carmina, d u m verba i rr ides, mi rabere facta . 

Quidam, t am claræ ce rnens miracula vi tæ, 
Elegit tanto semet sociare magis t ro , 125 
Mystica q u e m 3 n o n d u m fontis renovaverat u n d a . 
Huic febris, totas peni tus depasta medul las , 
Extorsi t t enuem consumpto corpore v i tam. 
Ac t u m ferte absens doctor , sed sedula f r a t rum 
P«elligio e x a n i m u m plangebat mæs ta cadaver , 130 
Mœrens supplicio fratr is , non funere carnis . 
Adveniens sanctus 1 fletu r igat ubere vu l tum, 
Defunct i t r i s tem casum misera tus , et o m n e m 
Implevit c lamore locum : mox teste r emoto 
I r rupi t m œ s t a m tam tristi f une re cel lam. 135 
T u m super e x a n i m u m sese projecit a m i c u m , 
Cunctis {Vigentes membr i s complect i tur ar tus , 
Adspirans t enuem super ora rigentia f l a tum. 
At tamen ad Dominum peni tus spes tota re fer tur ; 
Assueta o ra tu r pietas, miserat io nota i i o 
Posci tur , et mer i t um fidei c redendo m e r e t u r 5 . 
Vidit adesse Deum puri fiducia cordis 
Ef fec tumque piis s ense run t viscera fibris. 

1 « T a n t æ l a u d i s t i t u l o s , » l e 
n o m de l ' a u t e u r d ' u n b i e n f a i t s i 
é c l a t a n t . — « M e n s v i v a » p a r o p -
p o s i t i o n à « t o t o d e f u n c t o s c o r -
d e . » 

1 « Q u i s q u e » é q u i v a u t à « q u i -
c u m q u e . » — « T a m v i l i a . » O n n e 
s a u r a i t t r o p a d m i r e r u n e m o d e s -
t e auss i s i n c è r e , u n e h u m i l i t é 
auss i p r o f o n d e . Les p o è t e s c h r é -
t i e n s d i s p a r a i s s e n t e t s ' e f f a c e n t 
c o m p l è t e m e n t d e v a n t le p e r s o n -
n a g e q u ' i l s m e t t e n t e n s c è n e , 
p o u r q u e n o u s p u i s s i o n s l e v o i r 
t o u t e n t i e r . I ls s ' o u b l i e n t e u x -
m ê m e s p o u r n e n o u s o c c u p e r q u e 

de l e u r s u j e t ; t a n d i s q u ' a u c o n -
t r a i r e les p o è t e s p a ï e n s s ' é c r i e n t 
d a n s l ' i v r e s s e d e l e u r o r g u e i l : 
« Exeg i m o n u m e n t u m æ r e p e r e n -
n e s ^ s u b l i m i f e r i a m s i d e r a v e r -
t i ce : s u p e r a l t a p e r e n n i s a s t r a 
f e r a r , n o m e n q u e e r i t i n d e l e b i l e 
n o s t r u m , e t c . » 

s « Q u e m » a p o u r a n t é c é d e n t 
« q u i d a m . » 

4 « S a n c t u s , » le s a i n t . Ce m o t 
p r i s s u b s t a n t i v e m e n t d é s i g n e 
s a i n t M a r t i n l u i - m ê m e . 

B « M e r i t u m f ide i m e r e t u r , » 
il m é r i t e d ' o b t e n i r l e p r i x d e l a 
f o i . 
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Nec mora , vix g e m m i s votum 1 suspendi tur hor is ; 
Paula t im incussis n o t a n t u r l intea membris , 145 
Aren tesque a r tus v e n a r u m h u m o r e r igantur , 
Aff la tuque a n i m æ pectus glaciale tepesci t . 
Obduct i infuso r e se ran tu r lumine visus 
Fe l ices , qu ibus induct i sub luminis or tu 
Contigit in pr imo Mar t inum cernere m u n d o ! 150 
Er ig i tur to tum subi to mol imine corpus , 
Et cut i s , exesis d u d u m j am lurida membr i s , 
P u r p u r e u m recipit succo meliore ruborem. 
Vox facilis, gressus stabilis, m a n u s apta, vigens cor . 
Totus h o m o ex variis « in f l a to corpore causis 155 
U n a m suscepit diverso in m u n e r e 5 v i t am. 

El ic iunt m a g n a m mox gaudia maxima vocem: 
Laudes l ingua sonat , g ra tan t i s nunt ia ment is : 
Affectum cordis c lamor p ronunt ia t oris . 
I r rupi t mox turba fores, ce l lamque replevit , 160 
E t sanctas cecini t concors symphonia laudes. 
Ille a u t e m , u t peni tus vitam post fata novare t , 
Confestim æternâ ni tui t renovatus ab u n d a , 
E t mul tos felix sen ium prot raxi t in annos , 
T a m clari testis non parvo t empore facti V 165 
S æ p e e tenim mul t i s idem na r ra re solebat 
Judicis æ te rn i semel t r emuisse tr ibunal 
Vilibus addic tum turbis , m e r s u m q u e tenebris ; 
Angelicis donec prolata orat io 5 verbis 
Offerret votum Domino, v i t amque re fe r re t . 170 
Hic p r imus nostr is Mar t inum prodidi t o r i s , 
Hoc aditu ad rel iquas perveni t gloria laudes . 

III. Gucrison da lépreux de Paris 

O vere confine b o n u m : misera t io prompta , 

' « Vix g e m m i s v o t u m s u s p e n - 3 « D i v e r s o m u n e r e , » tes d i -
d i t u r h o r i s , e t c . , » c ' e s t à p e i n e v e r s e s f o n c t i o n s (des o r g a n e s ) , 
si l ' a c c o m p l i s s e m e n t de s o n 4 « T a m c l a r i test is f a c t i , » r en -
v œ u é p r o u v e u n r e t a r d d e d e u x d a n t t é m o i g n a g e d e ce p r o d i g e 
h e u r e s . é c l a t a n t . 

2 « V i s u s , » les y e t x . — « F e - 3 « O r a t i o , » la p r i è r e ( d e s a i n ' 
l ices ( s o u s - e n t e n d u « v i s u s " ) . M a r t i n ) . 
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Mens h u m i l i s ! n u l l u m sperni t , qui diligit o m n e s 1 . 
Nam q u e m d a m hor rendo lepra texerat improba morbo , 175 
Inf ic iens c u n c t a m macu la tum t egmine c a r n e m , 
E t spa rgens densas vit iato in corpore gu t tas 
Quem q u u m sanorum fastidia crebra no ta ren t , 
I g n a r a et proprii mens injust iss ima castis 3 

Despiceret tristes alieno i n c o r p o r e morbos , 180 
Ingrediens por t am 4 sanc tus p ræeun te catervâ, 
Qualis in obsequium tanti collecta pa t roni 
St ipabat densis m u r o r u m l imina turb is , 
Oscula dat misero , vu l tu connexus et ore : 
Nec me tuens tali faciem sordescere tac tu , 185 
Impress i t junc t i s pacis s ignacula labr is . 
O b s t u p u e r e an imis alii ; gavisus at ille 
Sens i t in attactu divini mune ra don i , 
Et r emeare c i tam rap t im per m e m b r a s a l u t e m , 
Dispergi et celerem renovata in ca rne n i t o r e m . IBO 

O vere pretiosa t u æ dignatio pacis, 
Et medic ina pio quæ semper m a n a t ab ore ! 
Seu membra a t t ingas labiis, seu corda loquens , 
Oscula s anabun t ægros , et verba docendos . 
Atque u t inam nostros similis c lement ia morbos 19.") 
Tange re t et miser i maculas depel lere cordis 
Orans t am sancto Mart inus vellet ab ore! 
T u m , credo, ad veræ revocare t gaudia pacis , 
S a n a t u m adtol lens sancta ad myster ia vu l tum. 
E t post eversum h, dederat q u e m port io, c e n s u m , 200 
Spes mea clementis Domini pendere t ab o re , 
P o r c o r u m q u e escas l inquens , vel gaudia carnis , 
Acciperem veræ signacula certa f idei 6 . 

' « N u l l u m s p e r n i t q u i d i l i g i t 
o m n e s . » R e m a r q u e z b i en ici q u e 
c i n q m o t s s u f f i s e n t a u p o è t e p o u r 
n o u s f a i r e v o i r c l a i r e m e n t le r a p -
p o r t q u i e x i s t e e n t r e la c h a r i t é 
e t l ' h u m i l i t é . 

2 « Det isas g u t t a s , » b o u t o n s , 
p u s t u l e s . 

3 « Casus , » i r a g i l i t é . 
* « I n g r e d i e n s p o r t a m , » e n -

t r a n t p a r la p o r t e de l a v i l l e , 
feu lp ice -Sévère d i t q u e le f a i t d o n t 

i l s ' a g i t ici e u t l i eu à P a r i s , e t ses 
p a r o l e s s o n t c o n f i r m é e s p a r G r é -
g o i r e d e T o u r s q u i r a p p o r t e d a n s 
i Histoire des Francs, l i v r e v m , 
c h . 3;i, q u ' u n e c h a p e l l e f u t élevée, 
p r è s de la p o r t e d e c e t t e v i l le e n 
m é m o i r e de la g u é r i s o n m i r a c u -
l e u s e d u l é p r e u x . 

3 « Pos t e v e r s u m , e t c . , » a p r è s 
l a r u i n e de l a f o r t u n e q u i m ' é t a i t 
é c h u e ici b a s e n p a r t a g e . 

6 « Fici "i. » L e s p o è t e s d o s ièc le 
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EV. Guérison de saint Paulin de Kole. 

Quia et Paul ino 1 similis medic ina salutem 

« ' A u g u s t e a b r é g e a i e n t la p é n u l -
t i è m e d a n s « fidei, » m a i s i ls l a 
f a i s a i e n t l o n g u e d a n s « d i e i , » 
m a l g r é l a r è g l e g é n é r a l e q u i 
v e u t q u e t o n t e v o y e l l e s u i v i e 
d ' u n e a u t r e v o y e l l e d a n s le m ê m e 
m o t so i t b r è v e . P a u l i n de P é r i -
g u e u x e n a l l o n g e a n t l 'c d a n s 
« fidei » n e c o m m e t p o ' n t u n e 
i r r é g u l a r i t é p l u s g r a v e qHe ce l l e 
q u ' i l s c o m m e t t a i e n t e n a l l o n g e a n t 
l ' e d a n s « d i e i » F a i s o n s r e m a r -
q u e r à ce p r o p o s q u e l a p r o s o d i e 
l a t i n e a p r é s e n t é à t o u t e s les é p o -
q u e s u n c e r t a i n n o m b r e d ' a n o -
m a l i e s s i n g u l i è r e s , e t q u e , q u a n d 
e l l e n e r é s u l t a i t p a s d e s h a b i t u d e s 

d e l a p r o n o n c i a t i o n , e l l e é t a i t 
p u r e m e n t a r t i f i c i e l l e e t p a r c o n -
s é q u e n t s u j e t t e à u n c e r t a i n n o m -
b r e d e c h a n g e m e n t s q u ' i l s e r a i t 
t r è s - i n j u s t e d e r e p r o c h e r a u x 
p o è t e s c h r é i i e n s . Les r è g l e s les 
p l u s fond u n ' n t a l c s du la m é t r i q u e 
a v a i e n t l e u r s e x c e p t i o n s : n o u s 
v e n n s d e v o i r q u e d e s v o y e l l e s 
s u i v i e s d ' u n e voye l le é t a i e n t 
l o n g u e s ; n o u s p o u v o n s c i t e r 
e n o u t r e d e s e x e m p l e s d a n s 
l e s q u e l s Ov ide e t H o r a c e v o n t 
j u s q u ' à f a i r e b r è v e u n e voye l l e 
s u i v i e d e d e u x c o n s o n n e s . Ov i -
d e , Métamorphoses , l i v r e v i , 
v . 4 6 8 : 

. . . . . . C u p i d o q u e r e v e r t i t u r o r e 
A d m a n d a t a P r o d u c i , e t agi t s u a i o t a s u b lilia. 

Et c e p e n d a n t o n l i t , d e u x v e r s p l u s l o i n , c h e z le m ê m e p o è t e : 

F a c u n d u m f a c i e b a t a m o r , q u o t î e s q u e r o g a b a t 
U l t e r i u s j u s t o , l ' r u c n e u i t a Telle f e r e b a t * 

H o r a c e , l i v r e iv (ode 2 d a n s l e s é d i t i o n s e x p u r g é e s . ) 

O m u t i s q u o q u e p i s c i b u s 
D o u a t u r a c y c u i si l i b e a t s o u u t n ! 

N o u : s a v o n s q u ' o n p e u t p a l l i e r 
t o u t e s les v i o l a t i o n s d e s r è g l e s 
f o n d i m e n t a l e s de l a p r o s o d i e p a r 
d e s r a i s o n s s u b t i l e s o u les e x c u -
s e r e n a l l é g u a n t l ' u s a g e . M a i s , s i 
l a p r o s o d i e l a t i n e n e r e p o s a i t p a s 
s u r d e s p r i n c i p e s pos i t i f s , d ' o ù 
v i e n t a l o r s q u e l i i t r a n s f o r m a -
t i o n s si p e u n o m b r e u s e s q u ' e l l e a 
suDies c h e z les p o è t e s c h r é t i e n s 
e x c i t e n t à u n tel p o i n t la s u s c e p -
t i b i l i t é îles c r i t i q u e s ? Ne d e -
v r a i e n t - i l s p o i n t a u c o n t r a i r e 
s ' é t o n n e r de ce q u e , m a l g r é 
t o u t e s les a n o m a l i e s e t t o u t e s l e s 

i r r é g u l a r i t é s q u i e x p o s a i e n t l a 
p r o s o d i e à u n e f o u l e d e t r a n s f o r -
m a t i o n s , les p o è t e s c h r é t i e n s o n t 
p u c o n s e r v e r auss i f i d è l e m e n t la 
q u a n t i t é , e t la p o p u l a r i s e r a u 
m o y e u d e l e u r s o u v r a g e s q u ' i l s 
n ' é c r i v a i e n t p o i n t , c o m m e l e s 
p o è t e s p r o f a n e s , p o u r se f a i r e 
a d m i r e r d ' u n c e r c l e r e s t r e i n t 
d ' h o m m e s ois i fs , m a i s p o u r i n s -
t r u i r e la f o u l e i m m e n s e d e l e u r s 
f r è r e s , e t p o u r é l e v e r l e u r s â m e s ? 

1 « I a u l i n o . » V o y e z s a i n t 
P a u l i n d e No ie , p a g e 7 9 . C e t t e 
g u é r i s o n m i r a c u l e u s e f u t , d i t - o n , 
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Reddidi t , ins ignis fidei quem gloria latè 205 
Extul i t , obduc ta cu jus tum n u b e latebat 
Visus, e t in fus i s caligo extenta tenebris 
Arcebat c u n c t a m macu la rum t e g m i n e lucem. 
Quam 1 levis et t enu i tactu suspensa fugavi t 
Spongia , vicino benedic tæ m u n e r e dex t iæ 210 
Mox admota ocu lo : didicit j a m reddita lucem 
Fer ro acies, l u m e n q u e novum mirata recepi t . 
Atque u t inam nostr i tenebras con t inge re cordis 
Tali luce velit sancti med ic ina p a t r e m , 
Redda t u t ant iqui r u r s u m myster ia facti 215 
N o m e n idem 2 m e d i c u s q u e idem, par causa mede læ ! 

V. Saint Martin i» la table de l'empereur 
M a u m e l . 

S æ p e e t i a m sanc tum crebro movere precatu 
Ambit io 4 est aggressa v i rum, u t vel s e r o s veni re t 
Oratus toties spreta ad convivia regis . 

l ' u n d e s p r i n c i p a u x m o t i f s q u i a t t a q u e r V a l e n t i n i e n II e t d e s e 
l u i f i r e n t e m b r a s s e r l e c h r i s t i a - c o n t e n t e r d e la possess ion d e s 
n i s m e . — < S i m i l i s m e d i c i n a , » G a u l e s . Mai s 4 a n s p i n s t a r d , e n 
l e m ê m e r e m è d e pour l e m ê m e 3 8 ~ , M a x i m e d e s c e n d i t t o u t à 
m é d e c i n . c o u p e n I t a l i e e t s ' e n e m p a r a 

' « Q u a m » a p o u r a n t é c é d e n t s a n s c o u p f é r i r . T h é o d o s e , q u i 
« ca l igo . » a v a i t f a i t c e t t e fo i s d e s p r é p a r a -

! « N o m e n i d e m . » N o t r e p o è t e t i f s p o u r r e p o u s s e r ses a t t a q u e s , 
e s t h e u r e u x d e r a p p e l e r q u ' i l m a r c h a c o n t r e l u i , l e b a t t i t d e u x 
p o r t e le m ê m e n o m q u e le g r a n d fo i s , s ' e m p a i a d e sa p e r s o n n e e t 
s a i n t d o n t il v i e n t d e n o u s r a c o n - l u i f i t t r a n c h e r l a t è t e . L ' o b s t i n é 
t e r ia g u é r i s o n p a r s a i n t M a r t i n , p a ï e n S y m m a q u e , q u i s ' é t a i t t r o p 

r> M a x i m e , a n c i e n s o l d a t d e h â t é de p r o n o n c e r l ' é l o g e d e 111-
T h é o d o s e , é t a i t u n o f t i c î e r o b s c u r s u r p a t e u r d e v e n u m a î t r e d o 
e t a m b i t i e u x q u i v o u l u t d e v e n i r l ' I t a l i e , s ' e m p r e s s a e n c o r e d a v a n -
l ' é g a l d e s o n a n c i e n m a î t r e , e t t a g e d e f a i r e le p a n é g y r i q u e d e 
q u i p a r v i n t à se f a i r e p r o c l a m e r T h é o d o s e v i c t o r i e u x , 
e m p e r e u r e n A n g l e t e r r e l ' a n 3 8 3 • ' « A m b i t i o » n e s i g n i f i e p a s 
de J é s u s - C h r i s t . ' 11 a c c o u r u t e n - i c i ambition ; i l m a r q u e le zè le 
s u i t e d a n s les G a u l e s p o u r m a r - e m p r e s s é d e c e u x q u i e n t o u -
c h e r c o n t r e G r a t i e n q u i f u t p e r - r a i e n t ( a m b i b a n t ) s a i n t M a r t i n 
fldement m a s s a c r é d a n s Lyon à p o u r t â c h e r d e le c i r c o n v e n i r e t 
l a l in d ' u n r e p a s . I n d i g n é d ' u n d e l e d é c i d e r à m o n t r e r q u e l q u e 
si l â c h e a s s a s s i n a t , s a i n t À m b r o i s e c o n d e s c e n d a n c e p o u r l ' u s u r p a -
e u t le, c o u r a g e de r e d e m a n d e r à t e u r . 

M a x i m e le c o r p s d e G r a t i e n , s « S e r ò . » V o y e z , p s g . 200 . 
e t l u i t i t p r o m e t t r e d e n e p o i n t n o t e 8 . 
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Ille e t e n i m , fas tus t e m n e n s et facta 1 revolvet^ , 220 
E j u s se pen i tu s r enueba t j u n g e r e m e n s æ 
Cujus c r iminibus sanc tam connectere mentem 
Assensu sal tem tenu i nefas - esse p u t a b a t ; 
Objec tans cædem d o m i n o r u m , et sanguine par tum 
I m p e r i u m , m o r t e m regis r e g n u m q u e tyranni . 225 
Sed q u u m , cont inuis precibus pia corda fatigatis 3 , 
Dilueret culpas , objecta et c r imina pu rgans , 
Diceret impos i tum 4 s ib imet ter rore j u b e n t ù m 
Imperi i r eg imen , nefas 5 esse u t mole prematur 
Invidiæ ferro a tque armis extorta potestas, 230 
Ambi t ione vacans : n e c sane parva favoris 
S igna sui tanto D o m i n u m misisse t r iumpho ; 
Nec q u e m q u a m , quamvis tepida; parvæque fidei. 
Ignora re h o m i n e m belli momenta gerendi 
In nu tu pendere Dei ; manifes t ius a u t e m , 235 
Si magè c o l l i s u m n u m e r o , v i r tu te vir isque 
Infer ior vincat , vicisse h u n c jud ice Chris to ; 
Nec sanè qu idquam se vel post bella c r u e n t u m 
Immit i gessisse an imo fe r r ique fu ro rem 
P o s t aciem valuisse n ih i l , post a rma tui asque 2 io 
lnson tes gladios cessasse a c r imine cædis , 

1 « F a c t a , » l e s a c t i o n s ( d e 
M a x i m e ) . 

* <t N e f a s . » Ici l a finale d e 
« n e f a s » d e v i e n t b r è v e d e v a n t 
u n e v o y e l l e . N o u s le r é p é t o n s 
e n c o r e u n e fo is : il n ' y a p o i n t 
l i e u d e s ' é t o n n e r d e s t r a n s f o r m a -
t i o n s q u e la p rosod ie a s u b i e s 
c h e z les p o è t e s c h r é t i e n s , m a i s 
d u p e t i t n o m b r e d e ces t r a n s f o r -
m a t i o n s ; v o y e z ce q u e n o u s v e -
n o n s d e d i r e , p a g e 2 it), n o t e ti. 
C ' e s t à d e s s e i n q u e n o u s e m -
p l o y o n s le m o t t r a n s f o r m a t i o n 
a u l i eu d u m o t a l t é r a t i o n : l e s 
p o è t e s c h r é t i e n s n ' o n t p o i n t 
a l t é r é la q u a n t i t é , i l s o n t s i m -
p l e m e n t a d m i s c e r t a i n e s t r a n s -
f o r m a t i o n s o u m o d i f i c a t i o n s q u e 
l ' u s a g e i n t r o d u i s a i t d a n s l a 
q u a n t i t é . I l s s o n t e n c e l a d ' a u -
t a n t p l u s e x c u s a b l e s q u e p o u r 
c i r e e n t e n d u s d é c e u x a u x q u e l s 

i l s s ' a d r e s s a i e n t , i ls o n t di i p a r -
i e r l a l a n g u e d e l e u r t e m p s e t 
n o n p o i n t ce l le d u s ièc le d ' A u -
g u s t e . D ' a i l l e u r s l a l a n g u e d e 
V i r g i l e e t d ' H o r a c e é m i t l e u r 
l a n g u e c o m m e ce l l e de C o r n e i l l e 
e s t d e v e n u e ce l l e d e R a c i n e , 
c o m m e ce l l e - c i e s t d e v e n u e ce l l e 
d e 110s p o è t e s c o n t e m p o r a i n s . — 
l . e s p o è t e s c h r é t i e n s l ' o n t m o d i -
fiée d ' a p r è s d e s r a i s o n s sol ides ; 
c ' é t a i t l e u r d r o i t . 

5 « F a t i g a n s » se r a p p o r t e à 
M a x i m e . 

4 « I m p o s i t u m . » E n e f fe t o n 
a vu s o u s le d e s p o t i s m e m i l i t a i r e 
d e s c h e f s p r o c l a m é s e m p e r e u r s 
m a l g r é e u x . P a r e x e m p l e , l e 
v i e u x G o r d i e n f u t d é c l a r é A u -
g u s t e e n 2 3 7 m a l g r é s a r é s i s -
t a n c e . 

3 « N e f a s , » V o y e z p l u s h a u t 
n o t e s 2 . 



PAULIN DE PÉRIGUEUX. - 253 

E t nullo p e n i t u s respersam sanguine pacem : 
Talia sæpe i t e rans , precibusque ins tan t iùs orans 
Mollivit s a n c t u m crebra rat ione r igorem, 
Ut cu lpæ ignoscens , s tud ioque evictus, ad i re t 250 
Fastidita p r ius regal is fercula m e n s æ . 

Exsul ta t spes j a m propior de m u n e r e t a n t o . 
Festa dies læto gaude t clarescere 1 cœtu : 
Adduntur lecti proceres quos regia jux ta 
Culmina vicini splendor connect i t honor is , 2î5 
Ins ignes t rabeis , l egum a n n o r u m q u e t enen t e s 
Arbi t r ium, vel jura fori , vel classica belli . 
Hos inter med ius q u i s igma - f lecti tur orbe 
Presbyter accubui t ; dext ra lævaque potentiam 
Ordo d u c u m , membr i s super aurea fulcra locatis. 260 
Pressi t subjec tum pretiosi velleris o s t r u m . 
Ad dex t ram regis sancto venerabi l is ore 
Consedit senior , qualis pia jura repor tans 
Descendit sacro mont is de vertice Moses 
Mutati vul tûs nimio fu lgore coruscans , 265 
Q u u m faciem 3 cordis splendor depromere t o r i s , 
Nec cohibere novam possent velamina lucem. 
Mirantur taciti , congaudens tu rba , minis t r i , 
Atque aula obsequiis certat devota modest is 
Tam sancto servire v i r o ; cura o m n i b u s una est 270 
Optati officii, minor et reverentia regis : 
Ipse et iam præsens Mar t inum excellere mavul t . 

S t ipant subjectas regalia fercula mensas 
Dives in excelsis splendesci t pu rpura fulcr is ; 
Mollia puniceo n o t a n t u r serica fuco , 275 
E t ruti lat doclè duct is s ine vellere pensis . 

' « F e s t a d i e s g a u d e t c l a r e s -
c e r e » é q u i v a u t à « M a x i m u s 
g a u d e t c e l e b r a r e d i e m f e s -
t a m , e tc . » 

! « s i g m â . » L e s t a b l e s a v a i e n t 
a l o r s la f o r m e de l ' anc ien « s i g -
m a , » c ' e s t - à - d i r e d ' u n G ou d ' u n 
f e r à c h e v a l . La f i n a l e de ce m o t 
e s t l o n g u e ic i . 

5 « Q u u m f a c i e m , e t c . , » l o r s -

CARSUNA. 

q u e l ' é c l a t de son v i s a g e r é v é l a i t 
l a s a i n i e l u m i è r e q u i b r i l l a i t 
d a n s s o n â m e ; voyez l ' i i x o d e , 
c h x x x i v , v . 2 à 35. 

4 <• S i i p a n t m e n s a s , » c o u v r e n t , 
r e m p l i s - e n t l e s t a b l e s . T o u t e c e t t e 
d e s c r i p t i o n d e s a p p r ê t s d u f e s t i n 
d e M a x i m e e s t é c r i t e e n v e r s 
p l e i n s d e g r â c e , d ' é l é g a n c e e t 
d ' h a r m o n i e . 

1 5 
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JMisceturque ostro mol l i tum in fila metal lum 
Limin ibus dis tenta t r e m u n t aulæa superbis , 

' Nuta t et in for ibus ve lo rum mobile c laus t rum. 
Cuncta n i t en t vario cul tu su r sum a tque deorsum ; 280 
Edi ta p igment i s 2 , sola m a r m o r e , tecta metall is . 
Sus t en t an t vilreas crystalla capacia lymphas, 
Q u u m q u e ipsa e t conchæ species videatur et undæ, 
Nec cohibere pu tes suscep tum claustra l iquorem. 
Pocula f u n d u n t u r gemmis , gemmisque b ibun tu r , 285 
Electr i moles f u l v u m discr iminât a u r u m ; 
Ars e ra t in pret io 3 , p re t ium pret iosius ar te es t . 
Hæc radiant gemmis , h æ c exstant vascula s ign i s 4 , 
Aspera- sun t q u æ d a m v i su , sed lævia tactu ; 290 
Lanc ibus et rut i l is discisque patent ibus 5 adsunt 
Aëris et nemor i s f ruc tus , t e r r æ q u e , mar i sque . 

Pos tquam exempta f ames epulis , t u m sola voluntas 
Aren t em relevare s i t im. R a p u e r e minis t r i 
Inclusas auro glacies lymphasque n iva les ; 295 
Roran tes alii pateras offerre ; p e t e n t e m 
Anticipât vo tum f a m u l o r u m cura vigorque. 
T u m rex Mart ino dub i tan tem offerre m i n i s t r u m 
Impera t , officio cedens 6 s imul ordine verso, 
T a m sanc tæ a rden te r cupiens succedere dext ræ, 300 
Ut patera at tactu tanti pretiosior oris 
I n f u s u m inficeret cœlest i rore l iquorem. 
V e r u m ubi respers i t tenui sacra gu t t u r a l ymphâ 
Vix humecta t i tactu defecit in o r i s 7 : 
Q u u m rex protentâ captare t pocula dex t râ , 305 
Trad id i t ille suo , fidei me t i tus h o n o r e m , 
P resby te ro : mer i t um cordis, non purpura regis 

1 « M e t a l l u m » d é s i g n e ic i l ' o r 
q u i e s t le p l u s d u c t i l e ' d e t o u s l e s 
m é t a u x . 

* « E d i t a , » les m u r a i l l e s . S o u s -
e n t e n d u « n i t e n t . » — « P i g m e n -
t i s , » p e i n t u r e s . 

3 « P r e t i o , » l a r i c h e s s e d e la 
m a t i è r e . 

1 « Exstant signis, » sont ornés 
d e l i g u r e s e n r e l i e f . 

" a P a t e n t i b u s , » g r a n d s , va s -
t e s . 

6 o Off ic io c e d e n s , » r e n o n ç a n t 
à sa p r é r o g a t i v e . 

7 « R e s p e r s i t , d e f e c i t . » S u j e t 
« M a r t i n u s . » — < o n s t r u i > e z : 
« D e f e c i t in t a c tu o r i s v i x h u -
m i l i a t i , » il cessa de t r e m p e r s a 
l è v r e d a n s l a c o u p e , d e s q u ' d 
l ' e u t à p e i n e m o u i l l é e . 
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Vicit", p ræla ta ; cessit diadema fidei 
Attonit is s t u p u e r e animis defixa v iden t em 
Corda v i r û m , spre toque et iam constantia regi 
P ius p lacu i t , q u a m mira fui t ; nec livor adussit 3 IO 
Inv id iæ tan t i t ru t inan tem pondera facti . 

[VI. Description d'nne voie romaine. 

Lustrabat caulas commiss i pastor 2 ovil is , 
Ne fu rum fortasse doli rabiesve l u p o r u m 
Incautas pecudes raperent , cus tode r emoto . 
Interea, sociis pau lum fortasse relictis, 315 
Carpebat prægressus iter, q u i publ icus agger 3 

Porr igi t erectam per plana jacent ia molem ; 
Ut via constrat is solidata a tque edita saxis 
Vergeret effusos in concava subdita 4 n i m b o s , 
Et gravis in duro non s ideret orbita calle, 320 
Mersaque ne lu t eum sorberent plaustra p r o f u n d u m ; 
Sed s u m m æ vix dorsa viæ ver t igo r o t a r u m 
Rade re t , et nullo s ignans vestigia sulco, 
S e procul impacti t inni tu prodere t ær is . 

TII. Résurrection d'un enfant à Chartres. 

R u r s u m iter ingressus vene rab i l e 5 sanc tus agebat ,325 
Carnutena jacen t patulis q u i m œ n i a 6 campis . 
Ergo hic fecundi dum præter i t avia rur i s , 
Vic inum implevit justa admira t io v i c u m . 
Innumer i passim c o ë u n t ; et sexus et æ tas 
Omnis adest : n u d a t vacuos cul toribus agros ' 330 

1 O F i d e i . » V . p . 249 , n o t e 6 . 
s « P a s t o r . » S a i n t M a r t i n . — 

Ce n ' e s t q u e p a r i n c i d e n t q u e le 
p o è t e f a i t la d e s c r i p t i o n de c e t t e 
v o i e r o m a i n e . N o u s a v o n s c o u p é 
l e m o r c e a u q u i la r e n f e r m e , d e 
m a n i è r e à la c i t e r s eu l e ic i . 

5 « P u b l i c u s a g g e r , » voie p u -
b l i q u e , g r a n d e r o u t e . 

1 « C o n c a v a s u b d i t a , • l e s r a -
v i n s p l acés a u - d e s s o u s . 

8 « V e n e r a b i l e » se r a p p o r t e 
g r a m m a t i c a l e m e n t à « i t e r ; » 
m a i s p a r h v p a l l a g e l ' i d ée q u e ce 
m o t e x p r i m e r e t o m b e s u r « s a n c -
t u s . » 

6 « C a r n u t e n a m œ n i a , » les 
m u r s , les r e m p a r t s de la v i l l e 
d e s C a r n u t e s , a u j o u r d ' h u i C h a r -
t r e s , v i l le d o n t les o r i g i n e s 
c h r é t i e n n e s s o n t p l e i n e s d ' i u -
t é r ê t . 
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Gloria tan t i viri ; m inor est j a m cura d o m o r u m , 
Mar t inum vidisse sat e s t ; hoc n o m e n et ipsi 
Pro laudis t i tulo rectè s t u p u e r e profani 
E t q u a n q u a m necdum fidei v i r tu te recepta 
Ad famam tanti rapt im aff luxere magis t r i . 3 ; 5 
St ipabat densum populis ru res t r ibus a g m e n . 
Texera t expositos justa admirat io campos , 
Quem f ruc tum tan tæ segetis sat ione salutis 
Commissis cup idus 2 gaudere t condere claustr is , 
Respic iens vacuos g r a n o r u m pondere cu lmos . 34o 

T u m subito e x a n i m u m nati complexa cadaver 
Mater adest , pulsans cassos ad viscera r i c tu s 3 , 
E t que ru lum i m m e r g e n s labris glacialibus ube r , 
Allegans t r e m i t i s inter suspiria voces, 
Pa l len tesque r igans lacrymarum f l u m i n e malas . 345 
P e r s e n t i t mens plena Deo vicina faventis 
Dona Dei : p u r u m vegetavit gratia sensum, 
F idere t u t 4 t an t am divina ad præmia plebem 
Perspecta sal tem Domini vir tute vocandam. 
E rgo u t defunct i f u n u s miserabile nati 350 
Supplex imposui t mater felicibus ulnis , 
Attacti nu ta re ar tus , reserata pa tere 
L u m i n a , et in fusæ paulat im assuescere luci, 
E t plectrum humen t i s collidens l ingua palati 
Fauc ibus expressam verbis d is t inguere vocem, .355 
Brachiaque inoexo gaudens suspendere collo 
Martini amplexus , neglecta m a t r e , poposcit. 
P a n d e s inus patulos, populis ditata receptis , 
Adjec tamque tibi gaudens amplec tere plebem , 
Sponsa Det , to tum rapiens ad viscera m u n d u m . 3C0 
Vos vero, in miseris d u d u m fetentia bust is , 
Idola 5 , gaudendos t a n d e m lugete t r iumphos ! 

' « P r o f a n i . » l e s p a ï e n s . 
2 « C u p i d u s . » S o u s - e n t e n d u 

o M a r t i n u s . » — « C o m m i s s i s 
c l a u s t r i s , » d a n s les g r e n i e r s q u i 
l u i o n t é té c o n f i é s . 

5 « P u l s a n s cas sos a d v i s c e r a 
r i c t u s , » p r e s s a n t c o n t r e son s e i n 
l a b o u c h e d e l ' e n f a n t i n u t i l e m e n t 
e n t r o u v e r t e . C e t t e p e i n t u r e e x -

p r i m e b i e n l a p l u s p o i g n a n t e 
d o u l e u r . 

4 « P u r u m v e g e t a v i t . . . l ude re t 
u t . . . , » la g r â c e d é v e o p p a e n l u i 
u n s e n t i m e n t r e m p l i de l a p l u s 
p u r e c h a r i t é , l e f e r m e e s p o i r 
d e . . . , e t c . 

3 « I d o l a . » V o y e z p a g e S I , 
n o t e 5 . 



PAULIN LE PENITENT. 
P a u l i n l e P é n i t e n t n a q u i t l ' a n 376 , à P e l l a , en M a c é d o i n e . 

F i l? d ' I I e s p é r i u s , p r é f e t d e s G a u l e s e t p e t i t - f i l s d ' A u s o n e , il f u t 
é l e v é a u m i l i e u d u l u x e e t d e s p l a i s b s , ei h é r i t a d e s g r a n d e s r i -
c h e s s e s d e sa f a m i l l e . Mai s à l ' âge de t r e n t e a n s , H c o m m e n ç a à 
r e s s e n t i r les c o u p s de la m a u v a i s e f o r t u n e , e t sa v i e e n t i è r e n e f u t 
p l u s d è s l o r s q u ' u n e l o n g u e s u i t e de m a l h e u r s . Il v e n a i t d e p e r d r e 
son p è r e , l o r s q u ' e n 406 les b a r b a r e s e n v a h i r e n t la G a u l e ; il e u t 
en . -u i te à d é f e n d r e , c o n t r e u n d e ses f r è r e s , le t e . - t a m e n t p a t e r n e l 
e t le b i en d e sa m è r e , p u i s il f u t d é p o u i l l é de t o u t e s ses r i c h e s s e s 
p a r les G o t h s . 11 v i t p é r i r s u c c e s s i v e m e n t sa b e l l e - m è r e , sa m è r e , 
sa f e m m e , ses d e u x fils, e t , p r i v é a in s i de t o u s les o b j e t s d e son a f -
f e c t i o n , r é d u i t p r e s q u e à la m i s è r e , n ' a y a n t p l u s d ' a u t r e s o u t i e n 
q u e D i e u , il se r é f u g i a à M a r s e i l l e o ù il t e r m i n a ses j o u r s d a n s 
l a c o n t r i t i o n e t la p r i è r e , v e r s la fin d u v e s i èc le Ce f u t à l ' â g e d e 
q u a t r e - v i n g t - d i x a n s q u e P a u l i n le P é n i t e n t é c r i v i t V Eucharisti-
am, q u i c o n t i e n t l ' h i s t o i r e d e sa v i e si l o n g u e e t si a g i t é e . I e g r e c 
é t a i t sa l a n g u e n a t u r e l l e ; il a v o u e l u i - m ê m e q u ' i l s a v a i t p e u le l a -
t i n : m a i - b i e n q u e son p o è m e n e so i t p a s d ' u n e l a t i n i t é p u r e , n o u s 
n ' a v o n s p a s v o u l u le p a s s e r s o u s s i l e n c e , à r a u s e d e s o n i m p o r t a n c e 
h i s t o r i q u e e t d e s g r a n d s e n s e i g n e m e n t s q u ' i l r e n f e r m e . « Son 
p r a n d m é r i t e , a d i t un é c r i v a i n q u i u n i t à u n e c o n n a i s s a n c e a p p r o -
f o n d i e d e s p r e m i e r s s ièc les d e s v u e s é l e v é e s e t u n j u g e m e n t c o n s c i e n -
c i e u x , es t de n o u s m e t t r e s o u - les y e u x le t a b l e a u d ' u n e d e s t i n é e 
a g i t é e , e r r a n t e e t d o n t b e a u c o u p de c i r c o n s t a n c e s d o i v e n t a v o i r é t é 
c o m m u n e s à b i e n d e s d e s t i n é e s c o n t e m p o r a i n e s . S u i v r e P a u l i n à 
t r a v e r s s a longum c a r r i è r e , c ' e s t v i v r e u n e v i e d ' h o m m e a u m i l i e u d e s 
o r a g e s d u v* s ièc le . » ( A M P È R E , Hist. litt. delà France, l . I l , p I 0 7 . ) 
Il o f f r e , e n e f f e t , l ' u n d e s p l u s t e r r i b l e s e x e m p l e s d e s v i c i s s i t udes 
d e la d e s t i n é e h u m a i n e , e t i l p r u v e q u e la r e l i g i o n n ' a b a n -
d o n n e j a m a i s le c h r é t i e n d a n s le m a l h e u r , e t q u ' e l l e lu i p r o d i g u e 
si s p l u s d o u c e s c o n s o l a t i o n s d a n s le m o m e n t m ê m e oïl il s e m b l e 
a v o i r t o u t p e r d u . On p e u t d i r e q u ' e n ce s e n s l ' o u v r a g e d e P a u l i n , 
m a l g r é la f a i b l s s e d e son s t y l e , es t un d s p u s b<>aux p a n é g y r i -
q u e s d u c h r i s t i n i s m e e t l ' u n d e s p l u s t o u c h a n t s h o m m a g e s q u i 
l u i a i e n t j a m a i s é t é r e n d u s ; e t s ' i l n e p e u t f a i r e c o n n a î t r e a u x 
j e u n e s g e n s les é l é g a n c e s d e la l a n g u e l a t i n e , il a l e m é r i t e b i e n 
p l u s g r a m l à nos y e u x d e f a i r e a i m e r e n c o r e d a v a n t a g e ce l t e r e -
l i g i o n d i v i n e q u i s e r a t o u j o u r s u n e s o u r c e i n é p u i s a b l e d e b i e n -
l a i t s p o u r l ' h u m a n i t é . 

EUCHARISTICA DEO 
S U B EP HEMERIDIS M E Æ TEXTU. 

I. Envoeation. Première enfance et voyages du poète. 

Enar ra re parans a n n o r u m lapsa m e o r u m 
Tempora , et in ser iem deducere gesta d i e r u m , 

% 
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Ambignâ exactosvitæ quos sorte cucurr i ; 
Te. Deus omnipotens, placidus mihi , deprecor, adsis : 
Adspiransque operi placi ta1 tibi cœpta secundes, 5 
Effectum scriptis tr ibuens, votisque profectum 5 , 
Ut tua te merear percurrere dona juvante . 
Omnia namque meæ tibi debeo tempora vitæ, 
Auram ex quo pr imum vitalis luminis hausi ; 

' I n t é r ê t adversas jactatus sæpe procellas io 
Instabilis mundi , te protectore, senescens ; 
Alterâ ab undecima a n n o r u m 3 currente meorum 

1 o P l a c i t a . » F i n a l e a l l o n g é e 
p a r la c é s u r e . L ' a c c e n t a c q u i t 
u n e i m p o r t a n c e de p lus e n p lu s 
g r a n d e , l o r s q u e la poésie s o r t i t 
d u ce rc le é t r o i t d a n s leque l les 
poè t e s du t e m p s d ' A u g u s t e l ' a -
va i t r e n f e r m é e , e t q u ' e l l e f u t po-
p u l a r i s é e p;ir les o u v r a g e s d e s 
poè tes c h r é t i e n s , d o n t les v e r s 
n ' é t a i e n t p o i n t d e s t i n é s à f a i r e 
s e u l e m e n t les dé l ices d ' u n p e -
t i t n o m b r e de l i t t é r a t p u r s , m a i s 
à d é v e l o p p e r chez les fidèles 
r é p a n d u s d a n s le m o n d e e n -
t i e r de s s e n t i m e n t s de p i é t é e t 
de v e r t u . Les poè tes c h r é t i e n s 
o n t d û en c o n s é q u e n c e t e n i r 
c o m p t e de la p r o n o n c i a t i o n p o -
p u l a i r e q u e la prosodie a r t i f ic i l ie 
de Virg i le e t d 'Ovide n é g l i g e a i t 
c o m p l è t e m e n t . Nous a v o n s d é j à 
fa i t o b s e r v e r q u e l ' a r c e n t p o r t a i t 
s u r les f ina les r e j e t ée s à la cé-
s u r e , p r o l o n g e a i t le son de ces 
sy l l abes , e t d o n n a i t a u poe t e la 
l 'acuité de les f a i r e l o n g u e s . 
V o y e z , p a g e 4 , n o t e 2. 

2 « P r o f e c t u m . » L a p r é p o s i -
t ion « p ro , » qu i es t l a n g u e de sa 
n a t u r e , es t en compos i t i on t a n t ô t 
b r è v e , « p r o f e c t u s , » p a r t i c i p e 
passé de « p ro f i c i s co r , » t a n t ô t 
l o n g u e , « p r o f e c t u s . » s u b s t a n t i f 
d é r i v é de « p r o f i c i o , » t a n t ô t 
c o m m u n e , « p r o c u m b e r e . » Il se 
t r o u v e a ins i d a n s la p r o s o d i e la-
t i n e u n t r è s - g r a n d n o m b r e de v a -
r ia : ions , d ' a n o m a l i e s e t d e c o n -
t r a d i c t i o n s inexp l i cab le s q u i o n t 

f a i t d i r e à. s a i n t A u g u s t i n , d o n t 
o n n e peu t d é c l i n e r la c o m p é -
t e n c e e n ce t t e m a t i è r e , De MU-
SICA, l ib . 11 : « Nihi l a l iud asse-
r u n t c u r h a n c ( sy l l abam) co r r ip i 
o p o r t e a t , nisi q u o d ii qu i a n t e nos 
f u e r u n t e t q u o r u m l ibr i e x s t a n t 
t r a c t a n t u r q u e a g r a m m a t i c i s , e i 
c o r r u p t a , n o n p r o d u c t a , usi f u e -
r i n t . » 11 est é v i d e n t q u e l o r s q u e 
la q u a n t i t é é p r o u v a i t des va r i a -
t i o n s aussi b i z a r r e s , les d i f f é r e n -
ces p r o s o d i q u e s d e v e n a i e n t p e u 
sens ib les e t m ê m e c o m p l è t e m e n t 
n u l l e s . P a u l i n p o u v a i t donc n e 
pas t e n i r c o m p t e de la d i s t i nc -
t ion p u r e m e n t a r t i f i c ie l le q u i 
ex i s ta i t p a r r a p p o r t à la q u a n t i t é 
e n t r e le p a r t i c i p e passé « (profec-
t u s » e t le subs t an t i f « p r o f e c t u s , » 
e t d ' a i l l e u r s sa v i e f u t t r a v e r s é e 
p a r t a n t d ' o r a g e s q u ' i l lui é t a i t 
b i e n p e r m i s de se m é p r e n d r e 
q u e l q u e f o i s a u m i l i e u de t a n t 
d ' i r r é g u l a r i t é s , don t , la c o n n a i s -
s a n c e ex ige b e a u c o u p de t e m p s e t 
de lo is i r . 

1 « U n d e c i m a a n n o r u m . » Le 
poè t e n ' é l i de pas la finale du p re -
m i e r m o t . 11 f a u t obse rve r q u e 
l ' a c c e n t , en p r o b n g e a n t le son 
de la sy l l abe placée a la c é s u r e , 
fa i t d i s p a r a î t r e l ' h i a tu s o u d u 
m o i n s lui e n l e v e tout ce q u ' i l 
p o u r r a i t a v o i r d e d é s a g r é a b l e . — 
« Hebdoui r idê . » F ina l e a l l o n g é e 
p a r la c é s u r e ; voyez ce q u e n o u s 
a v o n s d i t p lu s h a u t à ce s u j e t , 
n o t e t . — Une s e m a i n e d ' a n -
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I l e b d o m a d e , sex æstivi flagranti» solis 
Sols t i t ia , e t to t idem b r u m æ j a m frigora vidi. 
T e d o n a n t e , Deus ; lapsi qui t empor i s annos t f 
I n s t au rando novas cursu revolubilis ævi . 
S i t m ih i fas igi tur versu tua dona c a n e n t e m 
P a n g e r e , et expressas verbis quoque pendere gra tes , 
Quas equ idem et clauso sc imus t ibi corde pa tere , 
Ultro 2 sed a b r u m p e n s t a c i t e penetral ia men t i s 2C 
Fon tem exundant is voti vox conscia prodi t . 

T u mihi lactant i vires in corpore inert i 
Ad toleratida viæ pe lag ique incerta dedisti ; 
Edi tus u t Pell is , in ter cunabula q u o n d a m 
Regis Alexandri , p rope m œ n i a Thessa lonices , 25 
Pa t re ge ren te vices il lustris p r æ f e c t u r æ , 
Orbis ad al terius discretas æ q u o r e te r ras 
Pe rvehe re r , t repidis nu t r i cum credi tus u lnis , 
Ninguida pe rque j u g a , et sectas to r ren t ibus alpes, 
O c e a n u m q u e f r e t u m , Tyr rhen i et gurgi t is undas , 30 
Mœnia S idon iæ Car thaginis u s q u e ven i r em, 
Ante s u u m nono q u a m m e n s t r u a luna recursu 
Luce novatâ o rbem nost ro complere t ab or tu 3 . 
Illic, u t didici, ter senis mens ibus actis, 
S u b geni tore m e o * proconsule , r u r s u s ad æquor 35 
Exper tasque vias revocor , v isurus et u rb i s 
Inclyta cu lmin ibus præcla ræ mœnia R o m æ . 
Q u æ tamen haud e t iam sensu agnoscenda tuent is 
S u b j a c e r e mih i , sed post comper ta relatu 
.Assiduo i l lorum, qu ibus hæc t u m nota f u e r e , 40 

Propos i tum servans operis , subdenda p u t a v i . 
T a n d e m au tem exacto longarum fine v i a rum, 
Majo rum in pa t r iam, tect isque advectus avit is , 
Burd iga lam 5 veni , cu jus speciosa G a r u m n a 

n é e s se c o m p o s e d ' a u t a n t d ' a n -
n é e s q u ' i l y a de j o u r s d a n s 
u n e s e m a i n e . P u i s q u e le p o è t e 
a v a i t d o u z e s e m a i n e s d ' a n n é e s 
e t d e p l u s s ix a n s , il é t a i t d o n c 
â g é de q u a t r e - v i n g t - d i x a n s 
l o r s q u ' i l é c r i v i t VEucharisti -
que. 

1 « Novas . » S e c o n d e p e r s o n n e 

% 

d e l ' i n d i c a t i f p r é s e n t d e « n o v o , 
n o v a r e . » 

4 « U l t r o . » V . p . 230 , n o t e 8 . 
5 « N o s t r o a b o r t u , » d e p u i s m a 

n a i s s a n c e . 
4 « G e n i t o r e m e o , » m o n p è r e . 

N o u s a v o n s d i t q u e le p è r e du 
p o è t e se n o m m a i t H e s p é r i u s . 

" » B u r d i g a l a m . » B o r d e a u x , 
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Mœnibus Oceani refluas mar is invehi ! u n d a s , 45 
Navigeram 1 pe r por tam, q u æ por tum spatiosum 
Hinc e t i am mur is spatiosa includit in urbe : 
T u n c et avus p r i m u m illic fit mihi cogni tus , anni 
E j u s d e m consui , nos t r a t r ie ter ide p r i m i . 

II. Sentiments de piété et de résignation. 

(Namque) ita m e solers Castorum cura pa ren tum 50 
A puero ins t i tu i t , lædi ne q u a n d o sinistro 
Cu jusquam se rmone m e a 2 se fama t imere t . 
Quæ licèt ob t inea t p ropr ium, bene par ta , decorem, 
Hoc potiore t amen t u m me decorâsset honore , 
Consona si nostr is pr imo sub t empore votis 55 
Hac in par te e t iam mansissent vota p a r e n t u m , 
Pe rpe tuo ut p u e r u m servarent m e t ibi , Chris te , 
Rec t iùs h a n c c u r a m pro m e pietatis haben tes 3 , 
Carnis u t i l lecebris brevi ter p ræsent ibus expers 
Æ t e r n o s caperem ven tu ro in t empore f ruc tus . r.n 
Sed quon iam n u n c jam magis hoc m e credere fas est 
Conduxisse mih i , quod te voluisse probâ- t i , 
Omnipotens , æ te rne l ' e u s , qui cuncta gubernas , 
Culpato renovando mih i vitalia dona, 
Hoc n u n c ma jo res pro m e tibi debeo gra tes , e s 
Ma jo rum quan to e r ro rum cognosco r e a t u m . 
N a m q u e e t 4 incautus quidquid culpabile gessi 
I l l ici tumve, vagus per lubrica tempora vi tæ, 
Te indu lgen te mih i to tum scio posse remi t t i , 
Ex quo m e reprobans lapsum ad tua ju ra refugi , 70 
E t si ulla 5 u n q u a m potui pec* ata cavere, 
Q u æ mihi m a j o r e m parerent commissa r ea tum, 
Hoc q u o q u e m e i ndep tum divino m u n e r e novi . 

vi l l e s i tuée s u r les b o r d s d e l a 
G a r o n n e , é ta i t la p a t r i e d ' A u s o n e , 
g r a n d - p è r e de P a u l i n le P é n i -
t e n t . 

1 « N a v i g e r a m , e t c , » p a r u n e 
e n t r é e n a v i g a b l e q u i o f f r e d e 
ce t t e m a n i è r e u n v a s t e p o r t e n -
f e r m é d a n s la v a s t e e n c e i n t e d e 
l a v i l l e . 

2 o M e a . » V o y e z , page 258, 
n o t e 1. 

i Cons t ru i sez : « H a b e n t e s r e c -
t i u s h a n c c u r a m pie ta t i s p r o m e , 
u t » 

4 « N â m q u ë ë t . » L a finale 
de « n a m q u e » n ' es t p o i n t él i-
d é e . 

8 « S i u l l a . » Pas d ' é l i s i o n 
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i n . Amusements d'un jeune patricien du 
cinquième siècle. 

Cons t e rna t a 1 au tem pro m e pietate p a r e n t u m , 
Quippe qu ibus potior visa est curat io nostri 75 
Corporis invalida quam doctæ ins t ruct io l inguæ : 
P r imi tu s hoc medic i suase run t u t mihi jug is 
Læti t ia , a tque an imo grata omnia p rosp ice ren tur . 
Quæ pater in t a n t u m studui t per se ipse parare , 
Deposito u t nupe r venandi a t tent ius u s u , so 
Causâ equ idem sola s tudiorum quippe m e o r u m , 
Neve his officeret, sibi m e ad sua ludicra j ungens , 
Neu sine m e placitis u n q u a m solus f rue re tu r , 
Me propter rursus cura ma jo re r e s u m e n s 
E jusdem ludi cuncta ins t rumenta nuvare t , 85 
Ex quibus optatam possem captare s a lu t em. 
Q u æ protracta diu longi per tempora morb i 
Invexere mih i j ugem j am de inde legendi 
Des id iam, officeret durans quæ postea sano, 
Succeden te novo mund i fallacis amore , s o 
E t tenero n i m i u m affectu cedente pa ren tum, 
Suff icere t qu ibus ex nostra gaudere sa in te . 
Quâ ra t ione auctus noster q u o q u e crevit et er ror , 
F i rma tus facile ad juvenal ia vota sequenda , 
Ut mih i pulcher equus phaler isque ornatior esset, ua 
St ra tor procerus , velox canis , et speciosus 
Accipiter , Romanâ et nupe r ab u rbe peti ta 
Aurata ins t ruere t nos t rum sphera 2 concita l u d u m ; 
Cultiiir u tque mih i vestis foret et nova sæpe, 
Q u æ q u e Arabi mur i s leni f ragraret odore 3 : 
Nec m i n u s et vege tus veloci cur re re vectus ICO 
S e m p e r equo gaudens , quot iens evasero casus 

1 « C o n s t e r n a t à , e tc . » U n e 
m a l a d i e g r a v e ava i t a f fa ib l i la 
s a n t é de P a u l i n : la c r a i n t e de le 
f a t i g u e r p a r u n e app l i ca t ion s o u -
t e n u e fo rça ses p a r e n t s d ' i n t e r -
r o m p r e ses é t u d e s . 

1 « S p h e r a . » Bal le p o u r j o u e r . 
Les poè tes c h r é t i e n s a b r é g e a i e n t 

o r d i n a i r e m e n t la p r e m i è r e sy l -
l abe de ce m o t t i r é d u g r e c , 
o ç a ï s a . Voyez les o b s e r v a t i o n s 
q u e lions avons fa i t es à ce s u j e t , 
p a g e 8 t , n o t e 5. 

5 « Arabi m u r i s leni odore ,» les 
doux p a r f u m s v e n u s de l ' A r a b i e . 

* « V e g e t u s , « e n b o n n e s a n t é . 

1 5 . 
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Abrnptos recolens , Christ i m e m u n e r e fas est 
Credere se rva tum, quod t u m nescisse dolendum est . 

IV. Premiers malhenrs de Paulin. 

(Sed) transacta ævi post trina decennia nostr i , io» 
Successi t duplicis non felix cura labor is ; 
Pub l i ca 1 qu ippe s imul clade in c o m m u n e dolendiî, 
Host ibus infusis R o m a n i in viscera r egn i , 

' « P u b l i c a . » Q u o i q u e vuMicd 
soi t h l ' ab l a i f , le p o è t e a b r è g e l a 
f i n a l e p o u r q u e ce m o t q u i p r é -
s e n t e u n e b r è v e e n t r e d e u x l o n -
g u e s p u i s s e e n t r e r d a n s le v e r s 
h e x a m è t r e . Ce c h a n g e m e n t d e 
q u a n t i t é n ' e s t p o i n t p a r t i c u l i e r à 
P a u l i n le P é n i t e n t ; il s e r a i t f a c i l e 
de c i t e r d e s e x e m p l e s a n a l o g u e s 
d ' A u s o n e l u i - m ê m e e t de P a u l i n 
d e P é r i g u e u x q u ' o n n e p e u t 
s o u p ç o n n e r d ' a v o i r i g n o r é les 
r è g l e s d e l a p r o s o d i e d u s ièc le 
d ' A u g u s t e . C o m m e il n ' y a v a i t 
p o i n t d e d i f f é r e n c e s e n s i b l e e n t r e 
la p r o n o n c i a t i o n d e s a b l a t i f s e t 
d e s n o m i n a t i f s e n o d e la p r e -
m i è r e d é c l i n a i s o n , e t q u e l a 
q u a n t i t é q u i s e r v a i t à les d i s t i n -
g u e r é t a i t p u r e m e n t c o n v e n t i o n -
n e l l e e t s u j e t t e à m o d i f i c a t i o n , 
q u e l q u e s p o è t e s c h r é t i e n s se 
s o n t c o n t e n t é s d e n e p a s c h o -
q u e r les o r e i l l e s e t n ' o n t p a s 
p e n s é q u ' i l s d u s s e n t se l a i s s e r 
i n u t i l e m e n t a r r ê t e r p a r u n o b -
s t ac le i n f r a n c h i s s a b l e o u d i f f i c i l e 
à s u r m o n t e r . Q u a n t à l ' a c c e n t 
c i r c o n f l e x e q u i s u r m o n t e a u j o u r -
d ' h u i c e r t a i n e s v o y e l l e s q u e les 
p o è t e s d u s i èc l e d ' A u g u s t e f a i -
s a i e n t t o u j o u r s l o n g u e s , il n ' a 
a u c u n e i n f l u e n c e s u r la q u a n -
t i t é ; t o u t le m o n d e sa i t q u e 
c ' e s t u n e i n v e n t i o n m o d e r n e à 
l ' u s a g e de c e u x q u i s a v e n t p e u 
le l a t i n . On p e u t a p p l i q u e r ces 
o b s e r v a t i o n s à d ' a u t r e s c h a n -
g e m e n t s d e q u a n t i t é q u i se r e n -

c o n t r e n t , q u o i q u e très-rarement, 
c h e z les p o è t e s c h r é t i e n s , p a r 
e x e m p l e , l ' a b r é v i a t i o n d e s g é n i -
t i f s s i n g u l i e r s e n i Is d e la 4 ' d é c l i -
n a i s o n ( c o n s p e c t u s ) , d e c e r t a i n e s 
f i n a l e s e n es ( v u l p e s ) , de l a t e r -
m i n a i s o n is d e s v e r b e s de l i 
le c o n j u g a i s o n ( n e s c i s e t m ê m e 
d e l ' a b l a t i f e t d u da t i f p l u r i e l s de 
la 2e d é c l i n a i s o n ( equ i s . ) l l e s t c e r -
t a i n q u e ces finales, l o r s m ê m e 
q u ' e l l e s é t a i e n t le r é s u l t a t d ' u n e 
c o n t r a c t i o n , n ' é t a i e n t a l l o n g é e s 
p a r l e s p o è t e s d u s ièc le d ' A u g u s t e 
q u ' e n v e r t u d ' u n e p u r e c o n v e n t i o n 
q u e la p r o n o n c i a t i o n , l ' u s a g e e t 
l ' a c c e n t p o u v a i e n t a n n u l e r . T o u -
t e s ces d i f f é r e n c e s p r o s o d i q u e s q u i 
e x i s t e n t a c c i d e n t e l l e m e n t e n t r e 
l e s poè te s p r o f a n e s e t les p o è t e s 
c h r é t i e n s a u r o n t le d o u b l e a v a n -
t a g e d e f a i r e c o n n a î t r e a u x j e u -
n e s g e n s ce q u ' i l y a d ' a r t i f i c i e l e t 
d e fictif d a n s l a p r o s o d i e l a t i n e , e t 
d e m i e u x g r a v e r d a n s l e u r m é -
m o i r e l e s r è g l e s p u r e m e n t c o n -
v e n t i o n n e l l e s q u ' e l l e r e n f e r m e , 
e n les a m e n a n t à se r e n d r e c o m p -
t e d e c e s r è g l e s . Us a p p r e n d r o n t 
auss i d e c e t t e m a n i è r e à r e n d r e 
j u s t i c e à n o s p o è t e s ; i ls r e c o n -
n a î t r o n t t o u t ce qu ' i l l e u r a t a l l u 
d e t a l e n t e t d e g é n i e p o u r m a i n -
t e n i r au s s i p a r f a i t e m e n t e t p o p u -
l a r i s e r c e t t e p rosod ie a r b i t r a i r e 
q u i r e n f e r m a i t t a n t d ' é l é m e n t s 
d e d e s t r u c t i o n e t q u i n ' é t a i t g o û -
t é e a v a n t e u x q u e d ' u n p e t i t 
n o m b r e d e p e r s o n n e s . 
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Privata c u m sor te patris de fune re func t i . 
Ultima n a m q u e ejus f i n i t a t empora vitæ 11 o 
Tempor ibus rup tæ pacis prope junc ta fue re . 
At m i h i d a m n a domus , p o p u l a r e m illata per hos t em, 
P e r se magna licèt, mul to leviora fue re , 
Defunct i patris immodico collata dolori, 
P e r q u e m cara mih i et patria et d o m u s ipsa f ieba t 1 ; 11 j 
T a m q u e e tenim fido t radentes m u t u a nobis 
Officia affectu, conser to viximus ævo , 
Vinceret æquævos nostra u t concordia amicos . 
I loc ig i tur mih i subtracto, inter pr ima i n v e n t æ 
Tempora , t am caro socio et moni tore fideli, X?. J 
Illico me indoc i l i s fratr is discordia acerba 
Excepit , va l idum geni tor is t e s t a m e n t u m 
Solvere conant is , specia l ia 2 commoda mat r i s 
Impugnand i an imo, cu jus mihi cura t u e n d æ 
Iloc quoque major era t , quo just ior : e t pietat is 125 
Non minor affectus s tud ium firmabat h o n e s t u m . 
Insuper adversis me p l u r i b u s e x a g i t a n d u m , 
Læva facul ta tum p ro rumpens fama m e a r u m 5 

Exposu i t , b landas in te r vanæ ambit ionis 
I l l e c e b r a s , g r a v i b u s c o n j u n c t a e t d a m n a 1 P e r i c l i s . 1 3 0 
Q u æ meminisse licet p igeat , t ransac taque d u d u m 
Oblivione sua mal lem sopita silere ; 
Invitant adversa tamen per nostra t u o r u m 
Cognita d o n o r u m solatia, Chris te , b o n o r u m 5 , 
Emens i s indepta mal is tua m u n e r a fando 135 
Prodere , et in lucem profe r re recondi ta corde . " 

j V. Actions d e grâces. 

Opus hoc abs t e , Deus , orsus , 

* o F i e b a t . » On sa i t q u e l e s 
p o è t e s d u s i èc l e d ' A u g u s t e a l l o n -
g e a i e n t la p r e m i è r e s y l l a b e d e ce 
m o t , m a l g r é la r è g l e g é n é r a l e 
q u i v e u t q u e t o u t e v o y e l l e s u i v i e 
d ' u n e a u t r e v o y e l l e so i t b r è v e . 
V o y e z n o s o b s e r v a t i o n s à ce s u j e t , 
p a g e s 249 e t 250 , n o t e 6 . 

4 « S p e e i a l i a c o m m o d a m a t r i s , 
e t c . , t, a v e c l ' i n t e n t i o n d ' a t t a q u e r 
les c l a u s e s p a r t i c u l i è r e s q u i l c o n -

t e n a i t e n f a v e u r d e m a m è r e . 
3 « L æ v a f a c u l t a t u m f a m a 

m e a r u m , » le f a t a l r e n o m d e m e s 
r i c h e s s e s . 

* « C o n j u n c t a d a m n a » e s t 
e n c o r e r é g i p a r « i n t e r . » 

0 C o n s t r u i s e z : « T a m e n so la t i a 
t u o r u m b o n o r u m c o g n i t a p e r 
a d v e r s a n o s t r a i n v i t a n t ( s o n s - e n -
t e n d u « m e >•) p r o d e r e 1'a.ndo t u a 
m u n e r a , e tc .» 
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Nunc quoque conc ludens t ibi desino ; t eque preca tus 
Sæpius a t t en te , n u n c m u l t o impens ius oro, 
Ut, quia vita in h a c ' , quâ n u n c ego dego, senili, 140 
Ipsa mor te m a g i s 2 agnosco plura t imcnda , 
Nec mihi quid potius cupiam discernere p romptum e s t , 
Q u a m c u m q u e in pa r tem tua j am sententia vergit ; 
Des, precor , in t repidam contra omnia tristia m e n t e m , 
C o n s t a n t e r q u e t u æ vir tut is m u n e r e p r æ s t e s , 145 
Ut, quia j am d u d u m placitis tibi vivo dicatus 
Legibus, et sponsam conor captare sa lu tem, 
Nec v i c i n a 3 magis pro condi t ione senec tæ 
Tempora pius m e t u a m mor t i s , cui subjacet omnis 
Æ t a s , ambigua} m e nec discr imina vitæ î s o 
S u s p e c t u m exagi tent varii formidine casus, 
Agitari quos posse, Deus, te præsule , f ido. 
Sed q u æ c u m q u e m a n e t nos t rum sors ul t ima finem, 
Mitiget hanc spes, Christe, tui c o n s p e c t u s e t o m n e m 
Discutiat d u b i u m fiducia cer ta p a v o r e m 5 . 155 

4 « V i t â I n l i ac .»A p a r t i r d e l à f i n 
d u v e s ièc le , l ' h d u p r o n o m « h i c , 
h æ c , h o c » d e v i n t a s p i r é . 11 j o u a le 
r ô l e d ' u n e c o n s o n n e , c o m m e d a n s 
l e m o t f r a n ç a i s héros, e t d o n n a 
a u poè i e l a f a c u l t é d ' a l l o n g e r l e s 
finales b r è v e s p l a c é e s d e v a n t ce 
p r o n o m l o r s q u ' e l l e s é t a i e n t d é j à 
t e r m i n é e s p a r u n e c o n s o n n e . 

s « M a g i s . » F i n a l e a l l o n g é e 
p a r l a c é s u r e . V o y e z , p a g e 258 , 
n o t e 1 . 

5 « V i c i n a » se r a p p o r t e à 
« t e m p o r a . » 

4 « C o n s p e c t u s . » S u r la finale 
a b r é g é e d e ce g é n i t i f , v o y e z 
p . 172, n o t e 2 , e t p . i 6 2 . n o t e 1. 

3 La p o é s i e ne c o n s i s t e p a s 
s e u l e m e n t d a n s l ' a l i g n e m e n t d e 
m e t s s o n o r e s , d a n s l ' h a r m o n i e 

d e s s v l l a b e s e t j e d i r a i m ê m e 
d a n s l a d é l i c a t e s s e d e l ' e x p r e s 
Sion. T o u t e s ces c h o s e s p e u v e n t 
d o n n e r à u n e p i è c e de v e r s de 
l ' é c l a t , d u c h a r m e , si on e n fa i t 
u n b o n u s a g e . M a i s , p o u r e m -
p l o y e r a v e c succès t o u t e s les r e s -
t o u r c e s d e l a poés ie , il f a u t d ' a -
b o r d r e s s e n t i r s o i - m ê m e u n e 
é m o t i o n v i v e e t s i n c è r e . Il es t 
b i e n r a r e q u e l ' é c r i v a i n qu i p u i s e 
d a n s s o n p r o p r e c œ u r ses i n s p i -
r a t i o n s n e l e s f a s se p a s g o û t e r à 
ses l e c t e u r s . C ' e s t p o u r f a i r e n a î -
t r e c h e z les j e u n e s g e n s q u i s ' a -
d o n n e n t à la poés i e d e s s e n t i -
m e n t s c a p a b l e s d ' é m o u v o i r l e u r s 
â m e s q u e n o u s a v o n s d o n n é ici 
l e r é c i t d e l a v i e si t o u r m e n t é e e t 
s i p i t t o r e s q u e de P a u l i n . 



CLMJDIEN MAMERT. 

C l a u d i e n M a m e r t , l e c h a n t r e c é l è b r e d u t r i o m p h e d e l a C r o i x , 
é t a i t p r ê t r e d e l ' ég l i se d e V i e n n e , e t f r è r e de l ' é v è q u e de c e t t e 
v i l l e . 11 m o u r u t l ' an 47J- de J é s u s - C h r i s t , e t S i d o i n e A p o l l i n a i r e 
c o m p o s a s o n é p i t a p h e . V o y e z p l u s l o i n , p a g e 270 . 

DE CRUCE DOMINI. 

P a n g e l , l ingua , gloriosi præl ium cer taminis , 
E t super Crucis t r o p h æ o 4 dic t r i u m p h u m nobi lem, 
Qualiter Redemptor orbis immola tus viceri t . 

De parent is p ro top las t i 3 f r aude factor condolens , 
Quando pomi noxialis morsu i n 4 m o r t e m corrui t , 
Ipse l i gnum tunc notavi t , damna ligni u t solveret . 

Hoc opus nos t ræ salutis ordo depoposcerat , 
Mult i formis prodi tor is ars u t a r tem fal leret , 
E t mede l am ferre t inde , host is u n d e læserat . 

Quando venit e rgo 5 sacri pleni tudo tempor is , 
Missus est ab arce Patris Na tus , orbis cond i to r , 
Atque vent re virginali carne factus prodi i t . 

Vagit infans in ter arcta condi tus præsepia ; 
Membra pannis involuta Virgo ma le r a l l i ga t ; 
Et pedes manusque , c ru ra , stricta cingit fascia. 

1 < P a n g e , e t c . » V e r s t r o c h a ï -
q u e s t é t r a m è t r e s c a t a l e c t i q u e s ; 
voyez p a g e 86 , n o t e 1. 

1 « S u p e r » s u i v i d e l ' a b l a t i f 
« t r o p h æ o » es t p r i s d a n s le s e n s 
de la p r é p o s i t i o n de. 

5 « P a r e n t i s p r o t o p l a s t i f r a u d e . » 
Le g é n i t i f es t p r i s p a s s i v e m e n t ; 
il n e s ' a g i t p o i n t e n e f f e t d e l a 
f r a u d e c o m m i s e p a r n o t r e p r e -
m i e r p è r e , m a i s d e l a f r a u d e , 

d e l a r u s e d o n t i l a é t é l a v i c -
t i m e . 

4 « M o r s u i n . » L e s p o n d é e 
r e m p l a c e ici le t r o c h é e . 

3 o Q u a n d o e r g o , e t c . » Ic i les 
e x p r e s s i o n s m ê m e s s o n t e m p r u n -
t é e s à s a i n t l ' a u l , Épitre aux Ga-
lates, c h . îv , v . 4 : « At ub i v e n i t 
p l e n i t u d o t e m p o r i s , m i s i t Deus 
F i l i u m s u u m , f a c t u m e x m u -
l i e r e , e t c . » 
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Lus t ra sex qui j am peracta ' , t empus implens corpor is , 
S e volente , na tus ad* hoc , Passioni dedi tus , 
A g n u s in Cruce l e v a t u r 5 , immolandus stipite. 

Hic a c e t u m , fel, a r u n d o , spu ta , clavi, lancea : 
Mite corpus per fora tur ; sanguis , unda profluit , 
Te r ra , pontus , as t ra , m u n d u s quo lavantur flumine. 

Crux fidelis inter omnes , arbor una nobilis ! 
Nulla ta lem silva profer t f ronde , flore, g e r m i n e : 
Dulce l i gnum dulci clavo dulce pondus sus t ine t . 

F lec te ramos , arbor alta ; tensa laxa viscera ; 
E t rigor lentescat ille, quem dedit nativitas, 
Ut supern i m e m b r a regis m i t i 4 t endas s t ipi te . 

Sola digna tu fuist i fe r re p re t ium 5 sæculi , 
A tque por tum præpara re nau ta 6 m u n d o nauf rago , . 
Q u e m sacer cruor pe runx i t fusus Agni corpore . 

' « L u s t r a p e r a c t a » e s t u n e 
a p p o s i t i o n à « t e m p u s c o r p o r i s . » 
— « Se v o l e n t e . » I sa ï e , c h . LUI, 
v . 7 : « O b l a t u s e s t q u o n i a m ipse 
v o l u i t » 

* « a d . » S y l l a b e a l l o n g é e p a r 
l ' / i a s p i r é q u i s u i t . 

'' « C r u c e l é v a t u r . » Le p y r r i -
q u e r e m p l a c e ici l e t r o c h é e . 

* « M m . » S p o n d é e r e m p l a ç a n t 
l e t r o c h é e . 

5 « P r e t i u m . » A n a p e s t e r e m -
p l a ç a n t le s p o n d é e . 

6 « N a u t a . » Bel le m é t a p h o r e 
p a r l a q u e l l e le p o è t e c o m p a r e la 
c r o i x à u n m a t e l o t q u i s a u v e le 
g e n r e h u m a i n d u n a u f r a g e q u ' i l 
a v a i t f a i t e n se b r i s a n t c o n t r e 
l ' é c u e i l d u p é c h é , e t q u i l u i 
m o n t r e le c h e m i n q u ' i l do i t s u i v r e 
p o u r e n t r e r d a n s le p o r t d u s a l u t 
é t e r n e l . 



SIDOINE APOLLINAIRE 

S i d o i n e A p o l l i n a i r e , is.<u de l ' u n e des f a m i l l e s les p l u s i l lus -
t r e s de la Gau l e m é r i d i o n a l e , n a q u i t à Lyon l e b n o v e m b r e 4?.f>. 
S o n p è r e et son g r a n d - p è r e a v a i e n t é té p r é f e t s d u p r é t o i r e ; il passa 
l u i - m ê m e p a r les p l u s h a u t e s d i g n i t é s de l ' e m p i r e , j o u i t success i -
v e m e n t de la f a v e u r des e m p e r e u r s Avi tus , M a j o r i e n , A n t h é m i u s , f u t 
l e u r p a n é g y r i s t e , e t se l i v r a t o u t e n t i e r j u s q u ' à 1 â g e de 40 a n s a u t 
p r é o c c u p a t i o n s d ' u n e v ie p r o f a n e e t de la po l i t ique . Mai s l o r squ ' i l 
d e v i n t é v è q u e de C l e r m o n t e n 471 , u n c h a n g e m e n t c o m p l e t s ' o p é r a 
e n lu i . Il r e n o n ç a des ce m o m e n t à la c a r r i è r e des h o n n e u r s e t 
à la poésie l é g è r e Au m i l i e u des a g i t a t i o n s e t de s m a l h e u r s q u i 
t r o u b l è r e n t son ép i scopa t , il se s i g n a l a p a r la nob lesse de son ca -
r a c t e r e e t p a r la s a i n t e t é de sa v ie . Il d é p l o y a u n e g r a n d e u r 
d ' à m e a d m i r a b l e e n face des G o t h s q u i a s s i é g è r e n t sa v i l le 
ép i s copa l e ; il f u t e n s u i t e t o u t le r e s t e de sa vie l ' a p p u i e t l a 
consola t ion de s o n t r o u p e a u d o n t il s ' e f fo r ça d ' a d o u o i r les m a l h e u r s 
p a r ses b i en fa i t s . I l m o u r u t le 21 a o û t 488 . — S ido ine Apo l l i -
n a i r e c o m p o s a i t a v e c u n e e x t r è u j e f a c i l i t é ; o n c ro i t m ê m e q u ' i l 
a i m p r o v i s é tous ses p o è m e s . On r e m a r q u e en g é n é r a l d a n s ses 
o u v r a g e s de la c h a l e u r e t de la v e r v e , de l ' é l é g a n c e e t de l ' es -
p r i t , m a i s s o u v e n t aus^i de la r e c h e r c h e e t de l ' obscur i t é , de s j e u x 
de m o t s e t des sub t i l i t é s qu i t r a h i s s e n t l ' é lève des m u s e s e t d e s 
r h é t e u r s d u p a g a n i s m e . Bien q u e les poésies q u ' i l a faites a v a n t s a 
c o n v e r s i o n n ' o f f r e n t po in t ce c a r a c t è r e de s imp l i c i t é q u e n o u s 
a d m i r o n s d a n s les poè tes c h r é t i e n s , n o u s n ' a v o n s c e p e n d a n t p a s 
hés i té à f a i r e e n t r e r d a n s n o t r e r e c u e i l q u e l q u e s e x t r a i t s d e ces 
poésies, pa rce q u ' e l l e s r e n f e r m e n t des dé t a i l s c u r i e u x e t i n s t r u c t i s 
s u r les b a r b a r e s e t s u r les é v é n e m e n t s d u v e s i èc le . 

I. Epitaph e de Philimatia 

Occasu c e l e r i f e r o q u e r a p t a m 
N a t i s q u i n q u e , P a t r i q u e , c o n j u g i q u e , 

' P h i l i m a t i a , m è r e d e c i n q 
s n f a n l s , a v a i t à pe ine t r e n t e a n s 
lor.-qu'elle m o u r u t . Sa l in p r é m a -
t u r é e p ' o n g e a t o u t e sa f a m i l l e 
jlans la d o u l e u r . Ce f u t à la d e -
m a n d e d u m a l h e u r e u x p è r e de 
ie t te j e u n e f e m m e , q u e S i d o i n e 
Apol l ina i re fi t son é p i t a p h e e n 
vers hendécasy l l abes . — Le v e r s 

h e n d é c a s y l l a b e p h a l é c i e n , e m -
p loyé d a n s ce t te pe t i t e p ièce , se 
p a r t a g e e n c inq pieds • le p r e -
m i e r est u n s p o n d é e , le second 
l in dac ty l e , les t r o i s d e r n i e r s s o n t 
de s t r o c h é e s , f o r m a n t e n t o u t 
onze sy l l abes ; figure : 
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Hoc flentis pa t r iæ m a n u s locàrunt 
Matronam Phi l imat iam sepu lchro . 
O splendor gener is , decus mari t i ! 5 
P r u d e n s , casta, decens , severa, dulcis , 
A tque ipsis senior ibus sequenda , 
Discordantia q u æ solent putar i 
Morum commodi ta te copulàst i . 
N a m vitæ comites bonæ f u e r u n t IO 
Liber tas gravis et pudor face tus . 
Hinc est quod dec imam tuæ saluti 
Vix actam t r ie ter idem do lemus , 
Atque in t empor ibus vigentis ævi , 
In jus tè tibi jus ta persoluta i . t j 

II. Epitaphe ^Apollinaris 

S e r u m s post pa t ruos p a t r e m q u e c a r m e n 
Haud ind ignus avo nepos dicavi , 
Ne fors t empore pos tumo , viator , 
Ignorans r eve ren t i am sepult i , 
Te l lu rem tereres i nagge ra t am. 50 
P ræfec tus jacet hic Appol inar is , 
Posf prætoria recta Gall iarum, 
Mærent i s pat r iæ sinu recep tus . 
Consult issimus, u t i l i s s imusque , 
Ruris , mili t iæ, for ique cul tor ; 23 
Exemploque aliis per iculoso. 
Liber sub dominan t ibus ty rann i s . 
Hæc sed max ima digni tas p roba tu r , 

' « I n j u s t è t i b i j u s t a p e r s o l u t a . » p r o d i e r u n t d ' u n g o ù t s u s p e c t . 
S i d o i n e n ' e s t p a s le s e u l q u i se O v i d e , Métamorphoses, l i v r e n , 
soi t la i ssé e n t r a î n e r à ce r a p - 627 : 

E t d e d i t a m p l e x u s , i n j u s i a q u e jus ta p e r e g i t . 

P l u s i e u r s a u t r e s p o è t e s se s o n t 2 A p o l l i n a r i s é t a i t l ' a ï eu l d e 
s e r v i s de ce j e u de m o t s , p o u r d é - S i d o i n e ; n o u s a v o n s d é j à d i t 
p l o r e r le so r t de c e u x q u i s u c c o m - q u ' i l a v a i t é t é p r é f e t d u p r é -
b a i e n t à u n e m o r t p r é m a t u r é e , t o i r e . 
C ' e s t la s e u l e c h o s e q u i d é p a r e , 1 « S e r u m , e t c . » V e r s h e n d é -
à n o t r e a v i s , c e t t e é p i t a p h e s i m - c a s y l l a b e s p b a l é c i e n s . V o y e z , 
p i e e t t o u c h a n t e . p a g e 207 , n o t e 1. 
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Quod f ron tem cruce m e m b r a fonte - purgans , 
P r i m u s de n u m e r o pa t rum suorum 30 
Sacris sacr i legis renunt iav i t . 
Hoc p r i m u m est decus, hæc superba v i r tus , 
Spe præcedere quos honore j u n g a s , 
Quique hic s sunt titulis pares paren tes , 
Hos illic meri t is superven i re . 35 

III. Inscription pour une église bâtie à Lyon 
par les soins de l'évêquc Patiens. 

Q u i s q u i s 4 pontificis, pat r isque nostr i 
Collaudas Pat ient is h ic laborem, 
Voti compote suppl icat ione 
Concessum e x p e r i a r quod rogab is . 
Æ d e s celsa n i t e t , nec in s in is t rum <0 
Aut dex t rum t rah i tu r , sed arce frontis 
O r t u m prospicit æquinoct ia lem 5 . 
In tus lux micat , a tque brac tea tum " 
Sol sic sollicitatur ad lacunar , 
Fu lvo u t concolor er re t in metal lo . 45 
Dis t inc tum vario ni tore m a r m o r , 
Pe rcur r i t c a m e r a m , so lum, fenestras : 
Ac sub versicoloribus figuris 
Vernans herbida crusta sapphira tos 
F l e c t i t 7 per pras inum v i t rum lapil los. 50 

1 « C r u c e . » l e s i g n e d e l a 
c r o i x . 

2 o F o n t e , » l e s e a u x d u b a p -
t ê m e . 

3 « H i c , » i c i -bas , p a r o p p o s i -
t i o n à o i l l i c , » l à - h a u t , d a n s le 
c i e l . — « S u p e r v e n i r e , » s u r -
p a s s e r . 

4 « Q u i s q u i s , e t c . » V e r s h e n -
décasyl labes p h a l é c i e n s . Voyez , 
p a g e 2(1", n o t e 1. 

3 « O r t u m p r o s p i c i t æ q u i n o c -
t i a l e m . » Dès les p r e m i e r s s iè -
c les d u c h r i s t i a n i s m e , les ég l i se s 
e n g é n é r a l r e g a r d a i e n t l ' o r i e n t , 
de te l le s o r t e q u e l e s fidèles p r o -
s t e r n é s d e v a n t l ' a u t e l a v a i e n t l e 

visage tourné vers le soleil le-
vant. 

6 « B r a c t e a t u m . » P o u r d o r e r , 
les a n c i e n s e m p l o y a i e n t d e s l a -
m e s d ' o r ( « b r a c t e a » ) d ' u n e c e r -
t a i n e é p a i s s e u r . 

7 « S a p p h i r a t o s flectit, e t c . , » j e t t e 
s u r les v i t r a u x v e r d à t r e s l ' é c l a t d u 
s a p h i r . — Les v i t r a u x les p l u s a n -
c i e o s q u e n o u s c o n n a i s s i o n s s o n t 
c e u x d e s ég l i ses d e B o n l i e u e t d ' O -
b a s i n e . Nous les a v o n s v u s c h e z 
M . D i d r o n , le s a v a n t d i r e c t e u r 
dei Annales Archéologiques. Le 
v e r r e en es t l é g è r e m e n t v e r d à t r e 
e t d o i t sa t r a n s l u c i d i t é s a n s t r a n s -
p a r e n c e à u n d é p o l i o u à l ' a p p l i -
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Huic est port icus applicata tr iplex 
F o m e n t i s Aquitanicis 1 superba : 
Ad cu jus spec imen remot tora 
C l a u d u m atria port icus s ecundæ : 
E t c a m p u m m e d i u m s procul b e a t a s 55 
Vestit saxea silva per co lumnas . 
Hinc agger * sonat , h inc Arar resul ta t . 
Hinc sese pedes a tque eques retlectit , 
Stridentium et modera tor essedorum : 
Curvorum h i n c chorus he lc ia r io rum, eo 
Responsant ibus 5 Alleluia r ipis , 
Ad Chr i s tum levat amnicum ce leuma. 
Sic, sic psal l i te , nau ta , vel viator ; 
N a m q u e iste est locus o m n i b u s pe tendus , 
O m n e s quò via ducit ad sa lu tem. 65 

IV. Epitaphe de Claudien Mamert. 

G e r m a n i 6 decus , et dolor Mamer t i , 

p l i c a t i o n d ' u n e c o u c h e o p a q u e 
(« c r u s t a . ») V o i r u n a r t i c l e d e 
M . l ' a b b é T e x i e r d a n s l e s Anna-
les Archéologiques, t o m e X , 
p a g e 8 2 . 

1 « P u l m e n t i s A q u i t a n i c i s , » 
c o l o n n e s de m a r b r e d ' A q u i t a i n e . 

s « C a m p u m m e d i u m , » la n e f 
d u m i l i e u . — Mabi l lon ( L i t u r g . 
Gall. 1, 8.) r é s u m e a in s i la d e s -
c r i p t i o n d e S i d o i n e A p o l l i n a i r e : 
« E c c l e s i a e r g o i l l a , o r i e n t i o b -
v e r s a t a , l a q u e a r i d e a u r a t o o r n a l a 
e r a t . E x m a r m o r e f o r n i x , p a v i -
m e n t u m e t f e n e s t r æ , v i t r i s v e r s i -
c o l o r i b u s d i s t i n c t æ . D u p l e x i n 
a d i t u p o r t i c u s a d t o t i d e m p o r t a s , 

q u a r u m u n a c a p a c i o r p œ n i t e n t e s 
e x c i p i e b a t . M e d i a n a v i s c o l u m n i s 
ex m a r m o r e A q u i t a n i a ) , id e s t , 
P y r e n e u s m o n t i b u s exc i so , h i n c 
i n d e v a l l a t a , q u a s i s i l v a m s a x e a i n 
e x h i b e b a t . » 

" « A g g e r , » l a vo ie p u b l i q u e . 
* « P e d e s , » l e p i é t o n . 
s « R e s p o u s a n t i b u s , e t c . » On 

v o i t p a r ce p a s s a g e q u ' a u m i l i e u 
m ê m e d e l e u r s t r a v a u x de c h a -
q u e j o u r l e s c h r é t i e n s c h a n t a i e n t 
l e s l o u a n g e s d e J é s u s - C h r i s t . S a i n t 
P a u l i n de Noie p a r l e auss i d a n s 
u n d e ses p o è m e s de ces p i e u s e s 
b a r c ï r o l e s q u e c h a n t a i e n t l e s 
m a t e l o t s c h r é t i e n s : 

N a f i l i e I s t i so l i t um c e l e u m a 
C o n c i l i e n t , vers is m o liliis in l i i m n o i , 
E i p i i s d u c e n t c o m i t e s in æ q u o r 

V o c i b u s a u r a s . 

• V e r s h e n d é c a s y l l a b e s p h a l é - f r è r e d e C l a u d i e n M a m e r t e t 
c i e n s . Voyez , p a g e 2 6 7 , n o t e 1. é v ê q u e d e V i e n n e . V o i r l a no t i ce 
— « G e r m a n i M a m e r t i , » M a m e r t , s u r C l a u d i e n M a m e r t , p . 265 . 
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Mirantium un ica pompa Ep i scoporum, 
Hoc dat cespi te membra Claudianus . 
Tr ip lex bibliotheca 1 quo magis t ro , 
R o m a n a , Att ica, Christiana fulsit : 70 
Q u a m to tam m o n a c h u s virente in ævo 
Secre ta bibit inst i tut ione. 
Ora tor , dialecticus, poe ta , 
Traclator s , g eome t r a , mus icusque % 
D o c t u s s o l v e r e v i n c l a q u æ s t i o n u m , 7 5 
E t v e r b i g l a d i o s e c a r e s e c t a s , 
Si q u æ cathol icam fidem lacessunt . 
P s a l m o r u m hic modula tor et phonascus , 
Ante al taria, f ra t re g ra tu l an t e , 
Ius t ructas docui t sonare classes. SO 
Hic so lemnibus animis * paravi t 
Q u æ quo t empore lecta conveni ren t . 
Ant is tes 5 fu i t o rd ine in secundo , 
F r a t r e m fasee levans episcopali . 
N a m d e p o n t i f i c i s t e n o r e s u m m i . 8 5 
Ille insignia sumps i t , h ic l aborem. 
At tu qu i sque doles , amice lector , 
De lanto quasi nil viro supers i t , 
Udis parce gen i s r igare m a r m o r ; 
Mens et gloria non q u e u n t h u m a r i . 90 

1 « B ib l i o theca , » l i t t é r a t u r e . 
s « T r a d i t o r , » i n t e r p r è t e des 

L i v r e s sa in t s . 
5 Nous v e n o n s de c i t e r u n e 

h y m n e cé lèb e d o n t C l a u d i e n 
M a m o r t es t l ' a u t e u r . P e u t - ê t r e 
l 'es t- i l é g a l e m e n t de la m u s i q u e 
q u ' o n t r o u v e d a n s les p lu s a n -
c i ens a n t i p h o n ù r e s e t qu i a u n 
g r a n d c a r a c t e r e . On la c h a n t e 
e n c o r e le V e n d r e d i Sa in t p e n d a n t 
l 'Adora t ion de la Cro ix . 

4 « S o l e m n i b u s a n n u i s , » les 
fê tes so lenne l l e s de l ' a n n é e . — 
t P a r a v i t , e t c . , » il r é g l a l e s 

l e c t u r e s qu ' i l é t a i t c o n v e n a b l e de 
l 'aire d a n s c h a q u e c i r c o n s t a n c e . 

" « Ant is tes , e t c . » On d iv i sa i t 
le s ace rdoce e n t i o i s o r d r e s : les 
é v è q u e s c o m p o s a i e n t le p r e m i e r 
o r d r e ; les p r ê t r e s , le second ; les 
d i ac r e s , le t r o i s i ème , e tc . C lau-
d i e n M a m e r t é t a i t s u n p l e p r ê t r e , 
m a i s c o m m e il a i d a i t son f r è r e à 
p o r i e r le f a r d e a u de l ' ép i scopa t , 
il a v a i t , c o m m e c o a d j u t e u r , Io 
r a n g d ' é v è q u e , b ien qu ' i l n e f i t 
p a r t i e q u e des c le rcs d u s e -
c o n d o r d r e (« o r d i n e in s e c u n -
d o »). 
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V. Inscription pour la basilique de aaint 
Martin 

Martini corpus , totis venerabi le t e r r i s , 
In qito post vitæ tempora vivit h o n o r , 

Texera t h ic p r i m u m plebeio machina cu l tu , 
Q u æ confessori non erat æqua suo ; 

Nec desistebat cives onerare pudore 05 
Gloria magna vir i , gratia parva loci. 

Antistes sed qui n u m e r a t u r sextus ab ipso, 
Longam P e r p e t u u s sustul i t inv id iam, 

In t e rnum removens modici penet ra le sacelli , 
Amplaque tecta 2 levans exter iore domo ; 100 

Creverun tque s imul , valido t r ibuen te pat rono, 
In spatiis ædes, condi tor in mer i t i s ; 

Q u æ Salomoniaco potis est confl igere t e m p l o , 
Sept ima quæ m u n d o fabrica mira fui t . 

Nam g e m m i s , auro , a rgento , si sp lendui ! i l lud, 105 
Istud t ransgredi tur cuncta metalla fide. 

Livor, abi , mordax ! abso lvanturque pr iores s ; 
Nil novet aut addat garru la poster i tas . 

D u m q u e 4 venit Chr i s tus , populos qui susci te t omnes 
Pe rpe tuo du ren t cu lmina P e r p e t u i . 11 o 

VI. Éloge funèbre de saint Abraham. 

Abraham s sanctis mer i to sociande pa t ron is , 
Quos tibi collegas dicere non t r e p i d e m ; 

1 P e r p é t u u s , é v ê q u e d e T o u r s 
e t s i x i è m e s u c c e s s e u r d e s a i n t 
M a r t i n a v a i t r e m p l a c é l ' h u m b l e 
c h a p e l l e (« ple 'oeio m a c h i n a c u l -
t u ») c o n s t r u i t e s u r le t o m b e a u d e 
ce s a i n t c o n f e s s e u r p a r u n e b a s i -
l i q u e b e a u ' o u p p l u s g r a n d e . Si-
d o i n e A p o l l i n a i r e tit c e t t e i n s c r i p -
t i o n en v e r s é l é g i a q u e s à la d e -
m a n d e d e P e r p e t u u s l u i - m è i n e 
q u i l a f i t g r a v e r d a n s l ' a b s i d e d e 
l a n o u v e l l e ég l i s e . 

2 « A m p l a q u e t e c t a , e t c . , » 
é l e v a n t , à l ' e x t é r i e u r , l e s o m m e t 

d e l ' é d i f i c e a g r a n d i ( à l ' i n t é -
r i e u r ) . « E x t e r i o r e d o m o » es t e n 
o p p o s i t i o n a v e c « i n t e r n u m p e n e -
t r a l e . » 

5 • A b s o l v a n t u r p r i o r e s , e t c . , » 
q u e n o s a n c ê t r e s n e s o i e n t p a s 
c o n d t m n é s , e t q u e la p o s t é r i t é 
n e se v a n t e p o i n t de p o u v o i r f a i r e 
ici q u e l q u e c h o s e de n o u v e a u o u 
de m i e u x . 

4 « D u m , » j u s q u ' à c e q u e . 
0 S a i n t A b r a h a m é c h a p p a à l a 

p e r s é c u t i o n q u e le r o i d e P e r s e 
l s d e g e r d e I s o u l e v a c o n t r e les 
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Nam sic p r æ c e d u n t , u t mox t amen ipse sequare ; 
Dat pa r t em r e g n i portio martyri i . 

N a t u s ad Euphra t en ! , pro Christo ergastula passus , i i s 
E t q u i n q u e n n i i vincula laxa fame 

Elapsus regi t ruculen te Sus id is oræ, 
Occiduum properas solus adusque so lum. 

Sed confessorem v i r tu tum signa s e q u u n t u r : 
Spi r i t ibusque malis fers, fugitive, f u g a m . 120 

Quaque venis , l e m u r u m se clamat cedere tu rba : 
Dæmonas ire jubes exul in ex i l ium. 

Expe t e r i s cunc t i s , nec te capit ambi tus u l l u s ; 
Est tibi delatus p ius onerosus h o n o r . 

Romuleos refugis , Byzantinosque fragores , 125 
A tque sagitl ifero m œ n i a fracta Ti to 2 . 

Murus A lexandr i 3 te non t ene t , Ant iochique ; 
Spernis Elisseæ Byrsica tecta dormi- ; 4 . 

Rura paludicolæ temnis populosa Ravennæ, 
Et quæ lanigero 5 de sue n o m e n haben t . 130 

Angulus iste placet , pauper t inusque recessus , 
E t casa cui culmo culmina pressa forent . 

Ædif icas hic ipse Deo venerabi le t e m p l u m , 
Ipse Dei t e m p l u m corpore lacte pr iùs . 

Fini t i cursus istic v i tæque v iæque , 135 
Sudor i superes t dupla corona tuo . 

J am te c i rcumstan t paradisi millia sacri , 
Abraham j a m te comperegr inus habe t . 

J am patr iam ingreder i s , sed de quâ decidit Adam • 
J a m potes ad f o n t e m f luminis ire t u i 8 . 140 

c h r é t i e n s , e t v i n t j u s q u ' e n O c c i -
d a n t se r é f u g i e r d a n s le p a y s d e s 
A r v e r n p s où il f o n d a u n m o n a s -
t è r e , b â t i t u n e ég l i s e e t m o u r u t 
e n o d e u r d e s a i n t e t é . 

1 « Q u i n q u e n n a t i v i n c u l a l a x a 
f a m e , » d e s c h a î n e s q u e c i n q 
a n n é e s de p r i v a t i o n s a v a i e n t r e n -
d u e s m o i n s é t r o i t e s p o u r t o i . 

1 « S a g i t t i f e r o m œ n i a f r a c t a 
T i to . » J é r u s a l e m . 

5 « M u r u s A l e x a n d r i . « A l e x a n -
d r i e . 

* « E l i s s e æ B y r s i c a t e c t a d o -
m ù s » d é s i g n e C a r t h a g e q u i f u t 

f o n d é e p a r E l i s s a , c ' e s t - à - d i r e 
D i d o n . — B y r s a é t a i t le n o m d e 
l a c i t a d e l l e de C a r t h a g e . 

' 8 « Q u æ l a n i g e r o , e t c . » Les 
c a m p a g n e s d e M i l a n , « M e d i o l a -
n u m , » d o n t l ' é t y m o l o g i e e s t 
« m e d i u s , l a n a . » On l i t d a n s 
s a i n t I s idore de S é v i l l e Orig. xv , 
i ) ' : « V o c a t u m M e d i o l a n u m a b e o 
q u ò d ibi -illis in m e d i o l a n ' j p e r -
h i b e t u r i n v e n t a . » 

e « F l u m i n i s i r e t u i . » II n e 
f a u t pas o u b l i e r q u e s a i n t A b r a -
h a m é t a i t n é s u r les b o r d s d e 
l ' E u p h r a t e e t q u e ce f l e u v e é t a i t 
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VII. Vers à Lampridiae. 

Nos istic 1 positos, s eme lque visos, 
Bis j a m mens t rua luna c o n s p i c a t a : 
Nec m u l t ù m domino vacat vel ipsi, 
Dum responsa petit subactus orbis. 
Istic Saxona c æ r u l u m 2 v idemus , (45 
Assue tum ante salo, solum t imere ; 
Cu jus verticis extitnas per oras, 
Non contenta suos t ene re morsus 
Altat lamina m a r g i n e m c o m a r u m ; 
E t sic cr inibus ad cu tem recisis 150 
Decrescit caput , add i tu rque vul tus . 
Hic tonso occipiti , senex Sicauiber , 
Pos tquam victus es, elieis r e t ro r sum 
Cervicem ad veterem novos capillos. 
Hic glaucis Heru lus genis vagatur , 155 
Imos Oceani colens recessus , 
Algoso prope concolor p ro fundo . 
Hic Burgundio sept ipes f r equen t e r 
Flexo poplite supplicat quietem. 
Istis Os t rogo thus viget patronis s , i co 
Vicinosque p remens subinde Chunos \ 
His quod subdi tur , h inc superbi t illis. 
Hinc , R o m a n e , tibi petis sa lu tem : 
E t contra Scythicæ plagæ catervas , 

un de ceux qui arrosaient le 
p a r a d i s t e r r e s t i e P a r ces m o t s 
« f o n t e m f l u m i n i s t u i » le poè t e 
d é s i g n e d o n c le p a r a d i s cé l e s t e , 
l e s é j o u r des b i e n h e u r e u x , d o n t 
le j a i d i n de dé l i ces , d ' où A d a m 
e t Éve f u r e n t chassés , n ' é t a i t q u e 
l a l i g u r e . 

1 S idoine .Apol l ina i re , ex i l é de 
l ' A u v e r g n e p a r E u r i c . roi de s 
W i s i g o t h s , s ' é i a i t r e n d u à B o r -
d e a u x pour d e m a n d e r son r a p p e l 
d e l ' ex i l . 11 é t a i t d e p u i s d e u x 
m o i s d a n s ce t t e v i l l e ( « is t ic 
posi tos » ) e t 11'avait e n c o r e pu 

v o i r l e ro i q u ' u n e fois ( « s e m e l 
v i sos •>), l o r squ ' i l é c r iv i t ces ve rs 
d a n s l esque l s il n o u s d o n n e une 
h a u t e idée de la pu i s sance d ' E u -
r i c , e t n o u s r e p r é s e n t e tous les 
p e u p l e s de la t e r r e pros te rnés à 
ses p ieds . — « Nos stic. » V e r s 
h e n d é c a s y l l a b e s pha léo iens . V , 
p a g e 2ii7, n o t e 1 . 

2 « S a x o n a c æ r u l u m , » le S a x o n 
a u x y e u x d ' a z u r . 

5 « Istis p a t r o n i s » d é s i g n e l e s 
W i s i g o t h s e t E u r i c l e u r r o i . 

4« Chu nos, » les H u n s , 
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Si quos P a r r h a s i s 1 ursa fert t umul tu s , 165 
Eorice, t u æ m a n u s 8 r o g a n t u r , 
Ut m a r t e m val idus per inqu i l inum 
Defenset t e n u e m G a r u m n a J T i b e r i m . 
Hæc in te r , t e r imus moras inanes . 

Vili. Adieu à la poésie profane. 

Jam pe r* a l te rnnm pelagus l oquend i 5 

Egit audacem mea cymba c u r s u m ; 
Nec biperti to t imui t f luento 

Flectere c lavum. 

Solvit an tennas , legit alta vela, 
Pa lmulam ponit m a n u s , a tque t rans i t i s 
Lit tori junctis , petit oscu landam 

Sal tus a r e n a m 6 . 

Mussitans q u a n q u a m chorus invidorum 
Proda t hirr i tu r ab iem canino, 
Nil pa lam sane loaui tur , pavetque 

Publica punc t a . 

Verberant puppem, quat iunt car inam, 
Venti lant spondas la terum ro tundas , 

1 o P a r r h a s i s . » S u r n o m d e 
C a l i s t o , la g r a n d e O u r s e . 

1 E o r i c e , E u r i c . V o c a l i f . — « T u æ 
m a n u s , » ton a p p u i , t e s s e c o u r s . 

3 « V a l i d u s G a r u m n a . » L e 
n o m p r o p r e G a r u m n a es t d u 
m a s c u l i n e t d é s i g n e E u r i c e t les 
W i s i g o t h s ; T i b e r i m d é s i g n e l e s 
R o m a i n s r é d u i t s à d e m a n d e r 
l ' a p p u i d u ro i b a r b a r e . 

1 « J a m p e r , e t c . » V e r s h e n d é -
casy l l abes s a p h i q u e s . Ce g e n r e 
de v e r s se p a r t a g e e n 5 p i e d s : l e 
p r e m i e r est u n t r o c h é e , l e s e c o n d 
un spondée, le troisième un dac-

t y l e , e t l e s d e u x d e r n i e r s s o n t 
d e s t r o c h é e s . F i g u r e : 

Le q u a t r i è m e e t d e r n i e r v e r s d e 
c h a q u e s t r o p h e se n o m m e a d o -
n i q u e ; il se c o m p o s e d ' u n d a c t y l e 
e t d ' u n s p o n d é e . — La r é u n i o n 
d e ces q u a t r e v e r s f o r m e l a s t r o -
p h e s a p h i q u e . 

B « A l i e n u m p e l a g u s l o q u e n -
di » do i t s ' e n t e n d r e de l a p r o s e e t 
d e s v e r s . 

G « P e t i t s a l t u s a r e n a m » é q u i -
v a u t à « p e t o s a l t u a r e n a m . » 
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A r b o r e m 1 circa vol i tant s inis t ræ 
Sibi la l i nguæ . 

Nos t a m e n rec tam comite ar te p r o r a m , 
Nil tumescen tes veriti procellas, 
S is t imus por tu , g e m i n æ potit i 

F r o n d e c o r o n æ 2 : 

Quam mihi indulsi t populus Q u i r i n i , 
Blatt ifer vel q u a m tr ibuit sena tus , 
Quam per i to rum dedi t ordo consors 

Jud ic io rum. 

Quum meis poni s ta tuam p e r e n n e m 
Nerva T r a j a n u s ' t i tulis v ideret , 
Inter auctores u t r iusque fixam 

Bibl io thecæ. 

Q u a m q u e post v i sus 4 , p rope post biluslre 
T e m p u s , accepi , capiens honorem 
Qui pa t rum ac plebis s imul u n u s ol im 

Jura gube rna t . 

P ræ te r heroos , joca mul t a mul t i s 
Texui pannis : e legos f r equen te r 
Subdi tos senis pedibus rotavi 

Commate b ino . 

* « Arborem, » le mât . 
3 « G e m i n æ c o r o n æ . » P a r ces 

m o t s le poè t e f a i t e n t e n d r e le 
d o u b l e h o n n e u r qu ' i l o b t i n t 
l o r s q u e l ' e m p e r e u r A v i t u s lu i f i t 
é r i g e r u n e s t a t u e , e t q u e p l u s 
t a r d A n t h é m i u s le fi t n o m m e r 
p r é f e t de R o m e . Du res te il exp l i -
q u e l u i - m è i n e d a n s les s t r o p h e s 
s u i v a n t e s le s e n s q u ' i l a t t a c h e à 
c e t t e express ion . 

5 « N e r v a T r a j a n u s , e t c . » La 
s t a t u e é r i g é e à S ido ine Apo l l i -
n a i r e f u t p lacée p r è s d e ce l le de 
T r a j a u sous le p o r t i q u e q u i c o n -

d u i s a i t a u x d e u x b i b l i o t h è q u e s 
l a t i n e e t g r e c q u e e t e n t r e les 
s t a t u e s des f o n d a t e u r s de ces 
b i b l i o t h è q u e s . 

4 « Pos t , » e n s u i t e . — « V i s u s , » 
v u (à R o m e ) . — Sido ine Apolli-
n a i r e a v a i t r eçu de l ' e m p e r e u r 
A n t h é m i u s l 'or re de se r e n d r e à 
R o m e . A p r è s u n sé jou r de dix a n s 
p< n d a n t l e sque l s ou p u t a p p r é -
c ier ses g r a n d e s qua l i t és , il o b t i n t 
l a c h a r g e de chef d u s é n a t e t de 
p r é f e t de la ville p a r l ' e n t r e m i s e 
de Basi l ius , l 'un des p e r s o n n a g e s 
les p lu s v e r t u e u x d e s o n s i èc le . 
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Nunc pe r u n d e n a s equi tare sue tu s 
Syllabus lusi celer ; a tque me t ro 
Sapph ico c reber cecini , citato 

R a r u s iambo. 

Nec recordari queo quanta quondam 
Scripser im pr imo juvenis calore : 
Unde pars major u t inam taceri 

Possit et abdi I 

Nam senectut i s propr iore me ta , 
Quicquid ext remis soc iamur annis , 
P ius pudet si quid leve lusit ætas 

Nunc reminisci . 

Quod perhor rescens ad epis to larum 
Transtul i cu l tum g e n u s o m n e c u r æ : 
Ne reus cantu pe tu lan t io re , 

S im r e u s actu ; 

Neu p u t e r 1 solvi per a m œ n a d ic ta , 
Schema si chart is phalerasque j u n g a m ; 
Clerici ne quid maculet r i g o r e m 

F a m a poe tæ . 

Denique ad quodvis ep ig ramma posthac 
Non lerar p ronus , t ene roque me t ro 
Vel gravi , nu l l um cito cogar ex tunc 

P r o m e r e c a r m e n . 

Pe r secu to rum nisi quæst iones 
Fors i tan d icam, mer i tosque c œ l u m 
Martyres mort is pretio parâsse 

P r æ m i a vitæ. 

E quibus p r i m u m mih i psallat h y m n u s 
Q u i 4 Tolosatem tenui t c a t h e d r a m , 

1 o Neu puter,etc., » de peur 
que l'on ne pense que mes paroles 
sont trop légères pour ne pas 
avoi r une fâcheuse înlluence sur 

mes mœurs, si je nonne à mon 
style des ornements et des pa-
rures frivoles. 

4 « Qui, etc. » 11 s'agit ici de 
1 0 
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De gradu s u m m o C a p i t o l i u m 
Præcip i ta tum. 

Quem nega torem Jovis ac Minervæ, 
E t crucis Christi bona conf i t en tem. 
Vinxit ad tauri latus in juga t i 

P lebs fur ibunda ; 

Ut per ab rup tum bove conci ta to , 
Spargere t cursus l acerum cadaver , 
Cautibus tinctis ca l id i soluti 

Pu l t e cerebri . 

Post Sa tu rn inum volo plectra can ten t 
Quos pa t ronorum reliquos probavi 
Anxio duros mih i per labores 

Auxiliatos 

Singulos quos n u n c pia n u n c u p a t i m 
Non valent versu cohibere verba ; 
Quos chordæ nequeun t sonare , 

Corda sonabun t . 

E X T R A I T S D U P A N É G Y R I Q U E D ' A N T H E M I U S " . 

A Constantinop!»-. 

Salve scep t rorum co lumen , regina Orient is , 
Orbis R o m a t u i 3 , r e r u m mih i pr incipe misso , 

s a i n t S a t u r n i n qu i p r ê c h a l ' E v a n -
g i l e d a n s les G a u l e s v e r s l ' a n 2 4 5 ; 
i l d e v i n t é v ê q u e d e T o u l o u s e e n 
2 5 0 , e t f u t p r é c i p i t é d u h a u t d u 
c a p i t o l e d e s a v i l l e ép i s copa l e e n 
2 5 7 . 

1 C o n s t r u i s e z : « R e l i q u o s p a t r o -
n o r u m q u o s p r o b a v i a u x i l i a t o s 
m i h i a n x i o p e r l a b o r e s d u r o s . » 

1 V e r s la f i n d e l ' a n n é e 467, le 
s é n a t e t le p e u p l e r o m a i n d e -
m a n d è r e n t u n e m p e r e u r à C o n s -
t a n t i n o p ^ ; l ' e m p e r e u r d ' O r i e n t 
L é o n I e r l e u r e n v o y a A n t h e m i u s 

q u i p r i t a u s s i t ô t possess ion d u 
t r ô n e d ' O c c i d e n t . U é t a i t d ' u s a g e 
à R o m e q u e la p r e m i è r e a n n é e 
d e l e u r a v è n e m e n t à l ' e m p i r e , 
a u x c a l e n d e s d e j a n v i e r , les n o u -
v e a u x e m p e r e u r s p r i s s e n t le t i t r e 
d e c o n s u l . Ce f u t à c e t t e o c c a -
s ion q u e S i d o i n e r e ç u t d ' A n t h é -
m i u s l ' o r d r e d e se r e n d r e à l t o m e , 
e t q u ' i l p r o n o n ç a le 1 e r j a n v i e r 
468 , le p a n é g y r i q u e d u n o u v e l 
e m p e r e u r . 

3 «Orbis tui ,» ton univers, 
c'est-à-dire le monde oriental.— 
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Jam non eoo so lum veneranda Quin t i 
Imperii sedes , sed pius pretiosa, quod extas 
Imperii g e n i t r i x 2 . Rhodopem quæ portat et H e m u m , 5 
T h r a c u m terra tua est 3 , h e r o u m fertilis ora. 
Excipi t h ic natos glacies, et matr is ab alvo 
Artus infantiam molles nix civica 4 du ra t . 
P e c t o r e 5 vix al i tur qu i squam, sed ab ubere t rac tus , 
P ius potat per vu lnus e q u u m 6 : sic lacte rel icto, io 
Vir tutem gens tota bibit . Crevere p a r u m p e r ? 
Mox pugnam ludunt jaculis : hos suggeri t illis 
Nutr ix plaga jocos. Puer i venat ibus apti 
Lustra feris vacuan t . Rapto ditata juven tus 
Ju ra colit gladii : c o n s u m m a t i m q u e senec tam 15 
Non ferro finire pudet . Tali ordine vitæ 
Cives Martis agun t . At tu circumflua ponto 
E u r o p æ a tque Asiæ, commissam carpis u t r i m q u e 
T e m p e r i e m 

. . . . Te Susa 7 t r e m u n t , ac supplice cul tu 20 
Flecti t Achæmenius l una tum Persa t i a ram. 
Indus odorifero cr inem madefac tus a m o m o , 
In tua lucra 8 feris exarmat gu t tu r a lumni s , 
Ut p a n d u m dependat ebur : sic t runca reportat 

Le f o n d a t e u r d e C o n s t a n t i n o p ^ , 
C o n s t a n t i n , a v a i t o r d o n n é p a r u n 
é d i t q u e c e t t e v i l l e f û t a p p e l é e la 
n o u v e l l e R o m e . 

1 « Eoo Q u i n t i , » d é s i g n e l e s 
h a b i t a n t s d e C o n s t a n t i u o p l e . L e 
p o è t e a a p p e l é C o n s t a n t i n o p l e l a 
R o m e d e l ' u n i v e r s o r i e n t a l , il es t 
n a t u r e l q u ' i l d o n n e a u x h a b i t a n t s 
d e c e t t e v i l l e le n o m d e c i t o y e n s 
r o m a i n s d e l ' O r i e n t . 

9 « I m p e r i i g e n i t r i x . » A n t h é -
m i u s , le n o u v e l e m p e r e u r , é t a i t 
n é à C o n s t a n t i n o p l e . 

5 « Q u æ » a p o u r a n t é c é d e n t 
« T h r a c u m t e r r a . » — « T u a e s t , » 
t ' a p p a r t i e n t , e s t s o u m i s e à t a 
p u i s s a n c e . 

4 « Nix c i v i c a , » la n e i g e d u 
p a y s . — V i r g i l e , Enéide, î i v . îx , 
v . 6 0 3 : 

N a t o s a d flumina p r i m u m 
D e f e r i m u s , s æ r o i j u e g e l u d u r a m u s et u n d i s . 

B a P e c t o r e , » m a m e l l e . 
* « P l ù s , » d e p r é f é r e n c e . — « P o -

t a t e q u u m , » bo i t d u s a n g d e c h e -
v a l . 

7 « S u s a , » S u s e , c a p i t a l e d e l a 
S u s i a u e , c o n t r é e s i t u é e a u s u d d e 

l a M é d i e . — « A c h æ m e n i u s . » 
S u r n o m d o n n é a u x P e r s e s e t t i r é 
d A c h é m è n e s , c h e f d ' u n e i l l u s t r e 
f a m i l l e q u i r é g n a e n P e r s e . 

8 « In t u a l u c r a , » p o u r t o n p r o -
fit, p o u r t ' e n r i e h i r . 
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Bosphoreis elephas inglorius ora t r ibu t i s . ' 25 
Porr igis i ngen t em spatiosis mœnibus u r b e m , 
Quam tamen angus tam populus facit . I tur in æquor 
Molibus et veteres tellus nova contraint undas . 
Namque Dicarchææ 5 t rans la tus pulvis a renæ 
Intratis solidatur aquis , dura taque massa 30 
Sus t ine t advectos peregr ino in gurgi te campos . 
S ic te dispositsrn, spec tan temque und ique por tus 
Vallatam pelago, t e r r a rum commoda c ingunt : 
For tuna ta satis, R o m æ part i ta t r iumphos : 
E t jam non que r imur , valeat divisio regni : 35 
Concordant lancis p a r t e s 4 ; d u m pondera nost ra 
Suscipis, æquâst i . 

Portrait des Hnns. 

Albus Hyperboreis Tanais q u i vallibus ac tus 
Riphæâ de caute 5 cadi t , jacet axe sub u r sæ 
Gens animis membr i sque minax : ita vult ibus ipsis 40 
Infantiam suus hor ror inest . Consurgi t in arc tum 
Massa ro tunda c a p u t 6 . Geminis sub f ronte cavernis 
Visus adest oculis absen t ibus : acta cerebri 
In cameram vix ad refugos lux perveni t orbes, 
Non t a m e n et c lausos . Nam fornice non spatioso, 45 
Magna vident spatia, et major i s luminis u s u m 
Perspicua in puteis compensan t puncta profundis 

1 « I t u r i n æ q u o r m o l i b n s . » 
Z o s i m e , d i t au s s i d a n s l e IIE l i v r e 
d e son h i s t o i r e q u ' i l 'y a v a i t à 
C o n s t a n t i n o p l e d e s éd i f i c e s b â t i s 
s u r l a m e r . 

a « D i c a r c h æ æ , » d e D i c é a r q u e , 
c e s t - à - i l i r e d e P o u z z o l e . D i c é a r -
q u e es t l ' a n c i e n n o m d e P o u z z o l e . 
— L a p o u d r e d e Pouzzo le o u l a 
p o u z z o l a n e e s t u n e e spèce de s a -
b l e q u i s e r t d e c i m e n t . E l l e e s t 
t r è s - u t i l e p o u r les c o n s t r u c t i o n s 
la i es s u r m e r , p a r c e q u ' e l l e a la 
p r o p r i é t é de s ' e n d u r c i r m ê m e a u 
f o n d d e s e a u x , « i n t r a t i s so l ida -
t u r a q u i s . » V i t r u v e r a p p o r t e q u e 
l e s h a b i t a n t s d e s c a m p a g n e s vo i -
s i u e s d u V é s u v e l ' e x p o r t a i e n t a u 

l o in e t e n t i r a i e n t u n b o n p r o f i t . 
3 « P o r t u s . » A c c u s a t i f p l u r i e l 

r é g i p a r « s p e c t a n t e m . » 
4 « C o n c o r d a n t l a n c i s p a r t e s . » 

les " p l a t e a u x d e l a b a l a n c e son t en 
é q u i l i b r e . 

s Le T a n a ï s , a u j o u r d ' h u i l e 
D o n . — « R i p h æ a c a u t e , » les m o n t s 
R i p h é e s . 

6 « I n a r c t u m c a p u t , » e n f o r -
m e de t ê t e é t r o i t e . 

7 « M a j o r i s l u m i n i s , » œi l p l u s 
g r a n d — « P e r s p i c u a i n p u t e i s 
p u n c t a p r o f u n d i s , » les p l u s p e -
t i t s o b j e t s p e r c e p t i b l e s a u f o n d 
d ' u n p u i t s , c ' e s t à - d i r e l a f a c u l t é 
d ' a p e r c e v o i r les p l u s p e t i t s o b j e t s 
a u f o n d d ' u n p u i t s . 
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T u m n e pe r malas excrescat fistula duplex 
Obtund i ! t eneros c i rcumdata fascia nares , 
Ut galeis c e d a n t 2 . Sic propter prælia natos 50 
Maternus déformât a m o r , quia tensa g e n a r u m 
Non inter jec to fit latior area naso. 
Cætera pars est pulchra viris. S tant pectora vasta, 
Insignes h u m e r i , succincta sub ilibus alvus 3 . 
Fo rma quidem pedit i med ia est , procera sed extat 55 
Si cernas equi tes , sic longi ' sæpe p u t a n t u r , 
Si sedeant . Vis ma t re ca rens u t constiti t in fans 5 , 
Mox p ræbe t do r sum sonipes : cognata reare 
Membra viris, ita s emper equo ceu fixus adhære t 
Rector ; co rn ipedum tergo gens altera f e r tu r , eo 
Hæc h a b i i a t 6 . Teretes arcus et spicula c o r d i 7 : 
Terribi les cer tæque m a n u s , jacul isque fe rendæ 
Mortis fixa sedes, et non peccante sub ictu 
Edoctus peccare fu ror . 

E X T R A I T S D U P A N E G Y R I Q U E D E M A J O R I E N . 

Portrait des Francs. 

Nec plus nub igenû tn ce lebren tur jurgia f ra t rum 8 : 
Hic 9 quoque monst ra doma t , rutil i qu ibus arce ce reb r i 1 0 

1 « F i s t u l a d u p l e x , » l e d o u b l e 
c o n d u i t , c ' e s t - à - d i r e les d e u x n a -
r i n e s . 

' « Ut ( s o u s - e n t e n d u « n a r e s » ) 
ga le i s c e d a n t , » p o u r q u e le n e z 
fasse p l ace a u c a s q u e , n e les e m -
p ê c h e pas d e m e t u e le c a s q u e . 

1 « S u c c i n t a s u b i l i b u s a l v u s , » 
ta i l le é t r o i t e e t s v e l t e . 

4 « L o n g i , •> g r a n d s . 
5 « V i à m a t r e c a r e n s u t c o n s t i -

t i t i n f a n s . » à pn ine l ' e n f a n t a - t -
il pu se t e n i r d e b o u t s a n s l e s e -
c o u r s d e sa m è r e , q u e , e t c . 

8 « H æ c h a b i t a t . » O n l i t d a n s 
A i n m i e n M a r c e l l i n , l i v . xxx : 
« E q u i s p r o p è a f f ix i ( I l u n n i ) f u n -
g u n t u r m u n e r i b u s c o n s u e t i s . I n 
ipsis q u i v i s i n h a c n a t i o n e p e r -
nox e t p e r d i u s e m i t e t v e n d i t , c i -

b u m q u e s u m i t e t p o t u m ; e t i n -
c l i n a t u s c e r v i c i a u g u s t æ j u m e n t i 
i n a l t u m s o p o r e m a d u s q u e v a r i e -
t a t e m e f f u n d i t u r s o m n i o r u m . » 

' « T e r e t e s a r c u s e t s p i c u l a 
c o r d i » ( s o u s - e n t e n d u « s u n t » ) . 

8 « N u b i g e n ù i n f r a t r u m , les 
f r è r e s e n f a n t s de la n u e . Les C e n -
t a u r e s , m o n s t r e s m o i t i é h o m m e s 
e t m o i t i é c h e v a u x s u i v a n t la F a -
b l e , é t a i e n t les e n f a n t s d Ix ion e t 

' d e la N u e . I ls se, q u e r e l è r e n t 
a v e c les Lapi t - es a u x n o c e s d e 
P i r i t h o u s et d ' H i p p o d a m i e . 

9 «Hic,,» M a j o r i e n . A v a n t d ' ê t r e 
e m p e r e u r , M a j o r i e n a v a i t a i d é 
A e t i u s à r e p o u s s e r les F r a n c s q u i 
s ' é t a i e n t a v a n c é s j u s q u ' à la S o m -
m e , sous l a c o n d u i t e de C l o d i u m 

1 0 « A r c e c e r e b r i » l e s o m m e t d e 

10. 
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Ad f ron tem c o m a tracta jacet , nuda taque cervix 
S e t a r u m per damna 1 n i te t , t u m l u m i n e glauco 
Albet aquosa acies, ac vul t ibus und ique rasis, 5 
P r o barba tenues pe ra ran tu r pect ine c r i s tæ. 
S t r ic t ius assuit» vestes procera coercent 
Membra v i rum, patet his altato t e g m i n e * poples, 
L a t u s et angus tam suspendi t ba l teus a lvum. 
Excussisse citas vas tum per inane b ipennes , i o 
E t plagæ præscisse locum, clypeosque ro ta re 
L u d u s , et intortas p ræcedere ;i salt ibus hastas , 
I nque hos tem venisse p r ius . Puer i l ibus annis 
Es t belli ma tu rus a m o r . Si fortè p u n i a n t u r 
Seu n u m e r o , seu sorte loci, mors obrui t illos, 15 
Non t imor . I n v i d i pers tan t , a n i m o q u e s u p e r s u n t 
J a m prope post a n i m a m . 

Combats contre les Alnmans et contre les 
Vandales. 

Conscendera t Alpes, 
R h æ t o r u m q u e jugo per longa silentia ductus , 
Romano * exierat popula to t rux Alamannus , 
P e r q u e Cani q u o n d a m dictos de n o m i n e campos s 20 
In p rædam 6 c e n t u m novies d imisera t hos tes : 
J a m q u e M a g i s t e r 7 e ras , Burconem dirigis illo 

l a t ê t e . L ' é p i t h è t e « r u t i l i » e s t 
a p p l i q u é e ici à « c e r e b r i , » p a r 
r a p p o r t à la c o u l e u r é c l a î a n t e des 
c h e v e u x des f r a n c s . S i d o i n e A -
p o l l i n a i r e d a n s une de ses l e t t r e s 
d i i e n p a r l a n t d ' u n j e u n e c h e f 
de ces b a r b a r a s q u e son v ê t e m e n t 
d éca r l a t e é t a i t e n r i c h i d ' o r , e t 
q u e sa c h e v e l u r e e t son t e in t 
a v a i e n t l ' é c l a t d'1 sa p a r u r e . 

1 « Setai 11m d a m n a , » a b s e n c e 
de c h e v e u x . 

* « At ta lo t e g m i n e , » v ê t e m e n t 
é l evé , e t p a r c o n s é q u e n t assez 
c o u r t pour la isser le j a r r e t à d é -
c o u v e r t . 

'• « l u t o r t a s p r æ c e d e r e , e t c . , » 
s ' é l a n c e r e n a v a n t avec p l u s d e 

r a p i d i t é q u e l e s t r a i t s p a r t i s de 
l e u r m a i n . 

4 « R o m a n o » ( s o u s - e n t e n d u 
• a g r o 'i ) . 

" « • C a n i q u o n d a m dic tos de 
n o m i n e c a m p o s , » les p la ines a p -
pe lées a u t r e f o i s d u nom da C a -
n u s . Ces p la ines é t a i en t s i t u é e s 
e n R h é t i e , s u r les f r o n t i è r e s d e 
la L i g u r i e . 

6 « In p r æ d a m , » p o u r f a i r e d u 
b ' i t i n , p o u r e x e r c e r des r a v a -
ges . 

7 « J a m q u e m a g i s t e r , e t c . » C e 
f u t l 'an 457 d j J é . - u s - C h r i s t q u e 
M a j o r i e n , a l o r s m a î t r e d e la m i -
l ice, e n v o y a B u r c o n c o n t r e les 
A l a m a n s . 
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Exigiiâ comi tan te m a n u : sed sufficit i s tud, 
Q u u m p u g n a r e jubes . Certa est victoria nostr is 
Te mandasse acies. Peragi t for tuna t r i u m p h u m , 25 
Non populo , sed amore tuo \ Nolo agmina campo 
Q u ò mitt is paucos ; felix te respicit iste 
E v e n t u s belli 2 . Cer ta tum est j u r e Magistri, 
Augusti fato 

. . . . N u p e r pos t host is aperto 
Errabat len tus pelago, pos tquam ordine vobis eo 
Ordo omnis r e g n u m dedera t , plebs, curia 3 , mi les , 
E t collega s imul . Campanam fon t ibus austr is 
Ingrediens t e r r a m , s ecu rum milite Mauro 
Agricolam aggred i tu r : p inguis per t ranstra sedebat 
Vandalus 4 , o p e r i e n s p r æ d a m s , quam jusserat illuc 35 
Captivi) capiente t r ah i . Sed vestra repente 
In te r u t r u m q u e hos t em dederant sese agmina planis , 
Q u æ pelagus « d i e m q u e s e c a n t 6 , p o t u m q u e reducto 
Eff iciunt flexu fluvii. Per ter r i ta p r i m u m 
Montes turba petit , t rabibus quæ clausa relictis 40 
P r æ d æ præda ' fu i t . T u m concitus agmine toto 

1 « A m o r e t u o , » p a r a m o u r 
p o u r to i . 

2 « No lo a g m i n a , e t c . , » j e 
E r é t e n d s q u ' i l n e p e u t y a v o i r d e 

a t a i l l o n s e n n e m i s d a n s l e s p l a i -
n e s o ù t u e n v o i e s u n p e t i t n o m -
b r e de s o l d a t s . — F e l i x t e , e t c . , 
c ' e s t à toi q u ' e s t d u e l ' h e u r e u s e 
i s s u e de l a g u e r r e . 

5 « C u r i a , * le s é n a t . 
4 « P i n g u i s V a n d a l u s . » L e s 

V a n d a l e s , e n r i c h i s d e s d é p o u i l l e s 
d e l ' I t a l i e e t d e l ' A f r i q u e , s ' é t a i e n t 
a m o l l i s s o u s le so le i l b r û l a n t d e 
c e t t e d e r n i è r e c o n t r é e e t l e u r 
m o l l e s s e é l a i t devi n u e é g a l e à 
ce l l e d e s R o m a i n - ; q u ' i l s a v a i e n t 
v a i n c u s . Us n ' a v a i e n t m ê m e p l u s 
l e c o u r a g e de f a i r e la a u e r r e p a r 
e u x - m ê m e s : i ls t r a î n a i e n t à l e u r 
s u i t e les M a u r e ^ q u ' i l s a v a i e n t 
s o u m i s , e t i ls les c h a r g e a i e n t d e 
r a v a g e r les c ô t e s v e r s l e s q u e l l e s 
i l s n a v i g u a i e n t e t d e f a i r e p r i s o n -

n i e r s l e s c u l t i v a t e u r s des c a m p a -
g n e s v o i s i n e s . E n 438 i ls i n f e s -
t a i e n t a i n s i le p a y s q u i s ' é t e n d 
d e l ' e m b o u c h u r e dii l . i r i s à ce l l e 
d u V u l t u r n e , e t q u i es t r e s s e r -
r é e n t r e l a m e r e t le m o n t M a s -
s i q u e ; M a j o r i e n m a r c h a c o n t r e 
e u x e t les d é f i t c o m p l è t e m e n t . 

8 « P r æ d a m » d é s i g n e les c u l -
t i v a t e u r s C a m p a n i e n s t o m b é s 
e n t r e les m a i n s d e s s o l d a t s M a u -
r e s ; i- c a p t i v o » d é s i g n e ces s o l d a t s 
M a u r e s , e s c l a v e s e u x - m ê m e s d e s 
V a n d a l e s q u i les t r a î n a i e n t à l e u r 
s u i t e d a n s l e u r s e x p é d i t i o n s m a -
r i t i m e s , e t q u i les c h a r g e a i e n t d e 
l e u r a m e n e r p r i s o n n i e r s l e s h a -
b i t a n t s d u p a y s q u ' i l s v e n a i e u t 
• r a v a g e r . 

8 •< Q u æ p e l a g u s « d i e m q u e 
s e c a n t , » q u i s o n t e n t r e l a m e r 
e t l a m o n t a g n e . 

7 « P r æ d a » do i t s ' e n t e n d r e d e s 
s o l d a t s M a u r e s q u i f u r e n t p r i s 
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In p u g n a m pirata coit : pars l intre cavatîtf 
J a m dociles exponit equos , pars ferrea texta 
Concolor indui tur , teretes pars explicat arcus, 
Sp icu laque i n fusum ferro la tura v e n e n u m , 
Q u æ fer iant bis missa semel . J a m textilis anguis 1 

Discurr i t per u t r a m q u e ac iem, cui gu t tu r adactis 
Turgesc i t Z e p h y r i s : patulo m e n t i t u r h i a t u 
I ra tam pictura famem, pannoque f u r o r e m 
Aura facit, quoties Grassatur vertile t e r g u m 50 
F la t ibus , et n imium j a m non capit alvus inane . 
At tuba terr isono s t r e p u i grave rauca fr 'gore , 
Responsa t clamor Utilis, v i r tusque repentè 
Ignavis vel parva fur i t . Cadit und ique f e r r u m . 
H i n c 2 t amen in jugu los . Hunc torta f ab r i ca * jactu 55 
Præte r i t , ad m o r t e m vix cessatura s ecundam : 
H u n c conti rotat ictus equo ; ruit aclide fossus 
Ille, veruque alius : jacet hic s imul alite telo, 
Absentem passus dext ram : pars poplite secto 
Mortis ad invidiam vivit : p a r t e m q u e cerebri eo 
Hic galeæ cum par te rapit , for t ique lacerto 
Dissicit a n c i p i t i 4 miserabi le s inciput e n s e . 

Ut p r imùm versis dat t e r g u m Vandalus a rmis , * 
Succedi t cædes p u g n æ . Discrimine nul lo 
S t e rnun tu r passim campis , et fortia q u æ q u e 5 65 
Fecit iners t répidante fugâ. Mare pallidus intrat , 
E t n a v e s pertransi t eques , tu rp ique na ta tu 
De pelago ad cymbam redi i t . Sic tertia Pyrrhi 
Q u o n d a m pugna fu i t , cæsis q u u m mil l ibus i l lum 
Denta tus p remere t : l a c e r æ v i x f r a g m i n a classis 70 

p a r l e s c u l t i v a t e u r s C a m p a n i e n s , 
e t « p r æ d æ » d e s c u l t i v a t e u r s 
C a m p a n i iis q u i a v a i e n t é t é p r i s 
d ' a b o r d p a r les s o l d a t s M a u r e s , e t 
q u i e n s u i t e p r i r e n t les s o l d a t s 
M a u r e s e u x - m ê m e s , l o r s q u e M a -
j o r i e n e u t c e r n é ceux -c i , e t les 
e u t m i s d a n s l ' i m p o s s i b i l i t é d e 
r e g a g n e r l e u r s v a i s s e a u x . 

1 « T e x t i l i s a n g u i s . » Cet é t e n -
d a r d c o n s i s t a i t e n u n e figure de 
s e r p e n t ou de d r a g o n q u i , g o n -
f l ée p a r l e v e n t , p r e n a i t t o u -

t e s s o r t e s d e f o r m e s e f f r a y a n t e s . 
4 « H i n c , » de ce cô t é , c ' e s t - à -

d i r e d u cô té d e M a j o r i e n . 
1 « F a l a r i c a . » S o r t e de j a v e l o t 

c o u v e r t d e filasse e t de p o i x . O u 
m e t t a i t l e f e u à la p o i x , e t o n 
l a n ç a i t ce j a v e l o t e n f l a m m é 
d a n s l e s v i l l e s a s s i é g é e s p o u r 
y r é p a n d r e l ' i n c e n d i e . 

* « A n c i p i t i , » à d e u x t r a n -
c h a n t s . 

5 « F o r t i a q u æ q u e , e t o . , » 
d a n s l e d é s o r d r e d e l a f u i t e le 
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Traxi t in E p i r u m , qui Chaonas a tque Molossos 
Q u i T h r a c u m , Macetumque m a n u s per littora nos t ra 
Spar se ra t , et cu jus vires Æ n o t r i a 2 pallens, 
Ipsaque , q u æ p e t i i t 3 , t repidaverat unc ta Ta ren tu s . 
Host ibus expulsis, c a m p u m qui maximus extat 75 
J a m lustrare vacat. Videas hic s trage sub illa 
U t r o r u m q u e an imos . Nul lus non pectore cæsus, 
Quisquis vester erat : nul lus non terga fora tus , 
i l lorum quisquis . Clamant hoc vulnera pr imi 
P r æ d o n u m t u m for tè ducis 4 , cui regis avari 80 
Narra tur nups isse soror , qui pulvere cæco 
Clausus , et el isus pilis 5 , vestigia tu rp is 
Gestat adhuc probrosa f u g æ . Sic agmina vestra 
Cum spoliis c a m p u m re t inent , et mar te f r u u n t u r . 

Prière adressée à Majorieii en [faveur de la 
ville de Lyon". 

Et quia lassatis n i m i ù m spes unica rebus 85 
Venist i , nostr is , pe t imus , succurre r u i n i s : 
L u g d u t i u m q u e t u a m , d u m præter i s , aspice vic tor . 
Otia post n imios poscit te fracta labores : 
Cui pacem das, r edde a n i m u m . Lassata juvenci 
Cervix depesi to mel ius post sulcat aratro oo 

l â c h e f a i t d e s p r o d i g e s d e v a -
l e u r . 

I « C h a o n a s , Molossos . » L e s 
C h a o n i e n s e t l e s Molosses é t a i e n t 
d e s p e u p l e s q u i h a b i t a i e n t l ' E -
p i r e . 

II « C l î n o t r i a , » l ' I t a l i e , a i n s i 
a p p e l é e d e l ' u n d e s a n c i e n s p e u -
p l e s q u i l ' o n t h a b i t é e . 

5 Q u æ p e t i i t . » L e s T a r e n t i n s , 
i n c a p a b l e s d e r é s i s t e r a u x Ro-
m a i n s q u ' i l s a v a i e n t i n s u l t é s , 
a p p e l è r e n t à l e u r s e c o u r s P y r -
r h u s , ro i d ' E p i r e . — a U n c t a . » 
Le sol d e T a r e n t e é t a i t f e r t i l e e n 
o l i ve s . 

4 « P r i m i p r æ d o n u m d u c i s , » 
le chef d e s b r i g a n d s , c ' e s t - à - d i r e 
d e s V a n d a l e s . Ce che f se n o m -

m a i t S e r s a o n ; i l é t a i t l e h e a u -
f r è r e d e Gfensér ic , d é s i g n é ic i p a r 
l e s m o t s « r e g i s a v a r i . » 

5 « P i l i s , ^ j a v e l o t s . 
e L y o n r e f u s a de r e c o n n a î t r e 

l ' e m p e r e u r M a j o r i e n . Æ g i d i u s , 
m a î t r e de l a m i l i c e d a n s les 
G a u l e s , l ' a s s i é g e a e t l a p r i t d ' a s -
s a u t , l ' a c c a b l a d ' i m p ô t s , l a f o r ç a 
d e r e c e v o i r u n e g a r n i s o n e t l u i 
r e t i r a t o u s ses p r i v i l è g e s . S i -
d o i n e A p o l l i n a i r e , a f f l i g é d u s o r t 
de ses c o n c i t o y e n s , r é s o l u t d ' a v o i r 
r e c o u r s à la c l é m e n c e de M a j o -
r i e n , e t de lu i d e m a n d e r la g r â c e 
d e s a p a t r i e . 11 p r o f i t a d ' u n 
v o y a g e q u e c e t e m p e r e u r fit à 
L y o n e n ï 5 8 p o u r p r o n o n c e r s o n 
p a n é g y r i q u e , M a j o r i e n r e n d i t 
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Telluris glebam solidæ. Bove, fruge colono, 
Civibus exhausta est. Stantis fortuna 2 latebat. 
D u m capitur, væ quanta fuit ! Post gaudia, Princeps, 
Delectat memin i s se mali. Populatibus, igni 
Etsi concidimus, veniens tamen omnia tecum 95 
Destituis : fu imus vestri quia causa tr iumphi , 
Ipsa ruina placet. Quum victor scandere currum 
Incipries, crinerrique sacrum tibi more priorum 
Nectet muralis, vallaris, civica laurus, 
Et regum aspicient capitalia fulva catenas, i co 
Ipse per obstantes populos, raucosque fragores 
Præcedam, et tenui, sicut nunc, carmine dicam 
Te geminas Alpes, te Syrtes, te mare magnum, 
Te freta, te Lybicas pariter domuisse catervas; 
Ante tamen vicisse mihi . Quod lumina tlectis, i o > 
Quodque serenato miseros jam respicis ore, 
Exultate libet. Memini, q u u m parcere vel les , 
Hic tibi vultus erat, mitis dat signa venustas 3 . 
Annue : sic vestris respiret Byrsa 4 tropæis, 
S ic Partitus rectum fugiat, Maurusque t imore i io 
Albus eat : sic Susa tremant, positisque pharetris 
Exarmata tuum circumstent Bactra tribunal. 

EXTRAIT DU PANÉGYRIQUE D'AVITUS5. 

Invasion et mouvements «les barbares dans les 
Gaules. 

Jam præfec tum perfectus culmine 6 tandem 
S e dederat ruri. Nunquam tamen otia, nunquam 

auss i t ô t à L y o n ses p r i v i l è g e s e t 
c o m b l a le p o è t e de f a v e u r s . 

1 « Bove , f r u g e , e t c . , » il n e l u i 
r e s t e p l u s n i b œ u f s , n i r é c o l t e s , 
n i co lons , n i c i t o y e n s . 

2 « F o r t u n a » e s t p r i s à la fo i s 
e n b o n n e e t e n m a u v a i s e p a r t : 
s u j e t de « l a t e b a t , » i l s i g n i f i e 
b o n h e u r ; s u j e t d e « f u i t , » i l s i -
g n i f i e m a l h e u r . 

ò « Mitis d a t s i g n a v e n u s t a s , » 
la d o u c e s é r é n i t é d e t o n I r o n t 
e s t u n h e u r e u x p r é s a g e . 

4 <> R e s p i r e t B y r s a . C a r t h a g e 
é t a i t a l o r s o c c u p é e p a r les V a n -
d a l e s . M a j o r i e n s o n g e a i t d é j à à 
p o r t e r la g u e r r e e n A f r i q u e , e t à. 
d é l i v r e r c e t t e c o n t r é e de l e u r 
d o m i n a t i o n . 

3 « A v i t u s » p a r v i n t i l ' e m p i r e 
e n 455 . S i d o i n e A p o l l i n a r e , q u i 
a v a i t é p o u s é s a ti l le P a p i a n i l l a , 
l e s u i v i t à R o m e , et p r o n o n ç a 
s o n p a n é g y r i q u e le 1 e r j a n v i e r 
456. 

" » P r æ f e r t u r ® p e r f e c t u s c u l -
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Desidia imbe l l i s ; s tudiumqi ie e t cura quieto 
A r m o r u m s e m p e r , subito q u ù m rupta tumul tu 
Barbaries totas in te transfuderat arctos, 5 
Gallia. P u g n a c e m R u g u m comitante Gelono 
Gepida trux s e q u i t u r ; Scyrum Burgundio c o g i t ; 
C h u n u s Bel lonotus , N e u r u s , Basterna, Tor ingus , 
Brueterus, ulvosâ q u e m vel Nicer 2 abluit undà , 
P r o r u m p e Francus . Cecidit cito secta b ipenni i o 
H e r c y n i a 3 in l intres , et R h e n u m texuit alno ; 
Et j a m terrifîcis diffuderat Attila turmis 
In campos se , B e l g a , t u o s . Vix liquerat alpes 
Aët ius , t enue et rarum s ine mi l i te ducens 
Robur , in auxil i is Ge t i cum m a l è credulus a g m e n !5 
Incassum propriis p r æ s u m e n s affore c a s t r i s 4 . 
Nunt ius at pos tquam ductorem perculit , H u n n o s 
Jam prope c o n t e m p t u m propriis in sedibus h o s t e m 
Exspectare Getas, versat vagus o m n i a s e c u m 
Consi l ia , et m e n t e m curarum fluctibus urget . 20 

T a n d e m cunctanti sedi t sentent ia , c e l s u m 
Exorare v i r u m 6 , co l lect isque o m n i b u s una 
Pr inc ip ibus , coram supplex s i c tal ibus iniit : 

« Orbis, A v i t e , sa lus , cui n o n nova gloria n u n c est. 
Quod rogat Aët ius : v o l u i s t i 6 , et n o n nocet h o s t i s ; 2» 
Vis? prodest . Inclusa t enes tot mil l ia n u t u , 
E t popul is G e t i c i s 7 sola est tua gratia l in ie s . 
Infensi s e m p e r nobis p a c e m tibi præstant . 

m i n e . » Av i tu s a v a i t é t é n o m m é 
p r é f e t de s Gau le s e n 439 . 

• « C h u n u s , » le C h u n o u le 
H u n . 

1 Le N i c e r , a u j o u r d ' h u i le N e c -
k e r . 

a « H e r c y n i a , » fo r ê t de la G e r -
m a n i e . 

4 Cons t ru i sez : « Male c r e d u l u s 
p ræ. -un iens i n c a s s u m a g m e n Ge-
t i c u m a f f o r e c a s t r i s p r o p r i i s in 
a u x i l i u m . » 

3 « C u n c t a n t i (Ael io) . » — 
« C e l s u m v i r u m . » A Vitus. 

6 « Volu i s t i , » e t c . A v i t u s j o u i s -
sai t d un t r è s - g r a n d c r é d i t a la 
cour de Théodorio 1 e r , roi des 

W i s i g o t h s . E n 439 il ava i t déjà, 
d é t e r m i n é ce r o i , qu i ass iégea i t 
N a r b o n n e , à f a i r e la paix avec les 
R o m a i n s , e t a n e pas l e u r n u i r e 
d a v a n t a g e , « j a m non nocet h o s -
t i s . » M a i n t e n a n t il va , s u r l a 
p r i è r e d 'Aé t ius , l ' e n g a g e r à s ' a l -
l i e r a v e c les R o m a i n s c o n t r e les 
b a r b a r e s qui e n v a h i s s a i e n t l a 
G a u l e e t p a r t i c u l i è r e m e n t con-
t r e At t i la . Voi là p o u r q u o i Ae-
t i u s , qu i conna i s sa i t son i n -
f l u e n c e s u r l ' e spr i t d e T h é o d o -
r i c , a j o u t e ces p a r o l e s : « Vis? 
p r o d e s t . » 

7 « Popul i s G e t i c i s , » les W i s i -
g o t h s , 
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V i c t r i c e s , i , p r o m e a q u i l a s . F a c , o p t i m e , C h n n o s , 
Q u o r u m f o r t e pr ior f u g a 1 n o s c o n c l u s e r a t o l i m , 3 0 
B i s v i c t o s p r o d e s s e m i h i . » S i c f a t u r , e t i l l e 
P o l l i c i t u s v o t u m f e c i t s p e m . P r o t i n u s i n d e 
A d v o l a t , e t f a m u l a s i n p r æ l i a c o n c i t a t i r a s . 
I b a n t p e l l i t e p o s t c l a s s i c a R o m u l a t u r m æ , 
A d n o m e n c u r r e n t e G e t a . T i m e t æ r e v o c a r i 3 i 

D i r u t u s , o p p r o b r i u m n o n d a m n u m b a r b a r u s h o r r e n s . 
H o s a d b e l l a t r a h i t j a m t u m s p e s o r b i s 2 A v i t u s . 

J a m p r o p e fata t u i b i s s e n a s v u l t u r i s a l a s 5 

C o m p l e b a n t ( s c i s n a m q u e t u o s , s c i s , R o m a , l a b o r e s ) , 
A ë t i u m P l a c i d u s 4 m a c t a v i t s e m i v i r a m e n s , 4 0 
V i x q u e t u o i m p o s i t u m c a p i t i d i a d e m a , P e t r o n î 5 , 
B l i c o b a r b a r i e s , n e c n o n s i b i c a p t a v i d e r i 
R o m a G e t i s , t e l i s q u e s u o c e s s u r a f u r o r i , 
R a p t o r e s c e u f o r t è l u p i , q u i s n a r e s a g a c i 
M o n s t r a t o d o r p i n g u e m c l a u s i s a b o v i l i b u s a u r a m , 4 5 
I r r i t a n t a c u u n t q u e f a m e m , p o r t a s q u e r a p i n æ 
I n v u l t u s p e c i e m ; p a t u l o j e j u n i a r i c t u 

1 « P r i o r r o s a . » U n c o r p s d e 
H u n s so ldés p a r les R o m a i n s e t 
c o m m a n d é s p a r le c o m t e L i t t o -
r i u s a v a i t e n 439 t r a v e r s é l ' A u -
v e r g n e , e n v a h i le r o y a u m e d e s 
"Wis igo ths , e t s ' é t a i t a v a n c é j u s -
q u e sous les m u r s d e T o u l o u s e . 
L à , T h é o d o r i c les a v a i t b a t t u s 
c o m p l è t e m e n t , e t e n s u i t e s ' é t a i t 
j e t é s u r le t e r r i t o i r e des R o m a i n s 
p o u r p u n i r c e u x ci de l ' i n v a s i o n 
d e son r o y a u m e . 

2 « Spes o r b i s . » N o u s a v o n s 
d é j à d i t q u ' A v i t u s s e u l a v a i t a s -
sez d ' i n f l u e n c e s u r l ' e s p r i t d e 
T h é o d o r i c p o u r le d é t e r m i n e r à 
s ' a l l i e r a v e c les R o m a i n s . 11 e s t 
p r o b a b l e q u e s a n s l ' a l l i a n c e d u 
ro i d e s W i s i g o t h s , l e s R o m a i n s 
n ' a u r a i e n t p u v a i n c r e At t i l a d a n s 
l e s c h a m p s C a t a l a u n i q u e s , e t 
q u ' A t t i l a se s e r a i t e m p a é d e la 
G a u l e e t de l ' I t a l ie S i d o i n e A p o l -
l i n a i r e q u i vi t p a r f a i t e m e n t les 
g r a n d s r é s u l t a t s ' d e la n é g o c i a -
t i o n d 'AVi tu s , n ' a d o n c p a s t o r t 

d e d i r e q u ' i l é t a i t l ' e s p é r a n c e d u 
m o n d e . 

3 « B i s senas v u l t u r i s a l a s . » 
N o u s a v o n s d é j à p a r l é d u p r é s a g e 
d e s v a u t o u r s . V o y e z , p a g e 117, 
n o t e 2 . U n a n c i e n a u g u r e a v a i t 
d é c l a r é q u e , p u i s q u e R o m e a v a i t 
d é j à v é c u 12 fo is i O a n s (120 a n s ) , 
e l le v i v r a i t c e r t a i n e m e n t 12 fo i s 
100 a n s (1200 ans) . Les 1200 a n s 
m a r q u é s p a r c e t a u g u r e n ' é t a i e n t 
p a s c o m p l è t e m e n t .écoulés '« f a t a 
p r o p è e i m p l e b a n t b i s - e n a s a l a s 
v u l t u r i s ») , l o r s q u ' a u v e s iècle les 
b a r b a r e s e n v a h i r e n t la G a u l e e t 
l ' I t a l i e . M a l g r é s a p r é d i c t i o n , les 
R o m a i n s c r a i g n i r e n t q u e l e u r 
v i l l e n e f û t e n t i è r e m e n t d é t r u i t e , 
q u a n d A l a r i c l ' a s s i égea e t la p r i t 
e n 410 . 

* « P l a c i d u s , » V a l e n t i n i e n I I I , 
e m p e r e u r d ' O c c i d e n t e t a s sass in 
d ' A é t i u s . 

5 « P e t r o n î . » P é t r o n e - M a x i m e 
d e v i n t e m p e r e u r d ' O c c i d e n t en 
4 5 5 . 
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Fallentes ; jam jamque tener spe frangitur agnus, 
Atque absens avido crépitât jam præda palato. 

Quin et Aremoricus piratam Saxona 1 tractus 50 
Sperabat, cui pelle salum sulcare Britannum 
Ludus, et assuto g laucum mare findere lembo. 
Francus Germanum primum Belgamque secundum 
Sternebat, Rhenumque , ferox Alama.me, bibebas 
Romanis ripis, et utroque superbus in agro 55 
Vel civis vel v ic tor 2 eras. Sed perdita cernens 
Terrarum spatia3 princeps jam Maximus u n u m 
Quod fuit in rebus, peditumque equitumque Magistrum 
Te sibi, Avite, legit . Collati rumor honoris 
Invenit agricolam, flexi dum fortè l igonis eo 
Exercet dentes , vel pando pronus aratro 
Vertit inexcoctam per pinguia jugera glebam. 
Sic quondam ad patriæ res fractas pauper arator, 
Cincinnate, venis , veterem quutn te induit uxor 
Ante boves Irabeam, dictatoremque salignæ 65 
Excepere fores, turpique e fasce gravata 
Vile triumphalis portavit purpura semen. 

Ut primum ingesti pondus suscepit honoris , 
Legas qui veniam poscant, Alamanne, furoris. 
Saxonis incursus cessat, Cattumque palustri5 7o 
Alligat Albis aqua. Vixque hoc ter menstrua totum 
Luna videt. Jamque ad populos et rura feroci 
Tenta Getæ 6 protendit iter, quà pulsus ab æstu 

1 L e s S a x o n s se l i v r a i e n t h a b i -
t u e l l e m e n t à l a p i r a t e r i e . M o n t é s 
s u r d e - b a r q u e s de c u i r « p e l l e , » 
i ls a f f r o n t a i e n t les t e m p ê t e s e t 
i n f e s t a i e n t les c ô t e s d e l a G a u l e 
e t d e la B r e t a g n e . 

2 « Vel c i v i s ve l v i c t o r . » L e s 
A l a m a n s é t a i e n t c i t o y e n s a u - d e à 
d u R h i n , d a n s la S o u a b e q u ' i l s 
h a b i t a i e n t o r d i n a i r e m e n t ; i l s 
é t a i e n t v a i n q u e u r s e n d e ç à d u 
R h i n , s u r le t e r r i t o i r e R o m a i n 
q u ' i l s e n v a h i s s a i e n t e n p a s s a n t l e 
f l e u v e . 

5 <> S p a t i a . » A l l o n g é p a r la c é -
s u r e . V o y e z p a g e 258 , n o t e 1. 

CARMINA. 

* « M a x i m u s . » P é t r o n e - M a -
x i m e d o n t n o u s v e i o n s d e p a r l e r , 
p a g e 2P8, n o t e 6 . 

3 « C a t t u m p a l u s t r i , e t c . , » 
l 'A lb i s r e n f e r m e le C a t t e d a u s 
l ' e s p a c e l i m i t é p a r ses e a u x p a i -
s i b l e - , — Les C.attes, pe t i t p e u -

le F r a n c , sont p r i s ici | o u r les 
r a n c s e u x - m ê m e s q u i s ' é t a i e n t 

m i s e n m o u v e m e n t ap i ès l a m o r t 
d ' v é t i u s e t l ' a v è n e m e n t d e P é -
t r o n e M a x i m e à l ' e m p i r e . — 
L ' A l b i s es t u n e p e t i t e r i v i è r e q u i 
a r r o s e la c i té d e T o n g r e s . Il n e 
f a u t p a s la c o n f o n d r e a v e c l 'KIbe t 

6 • R u r a f e r o c i t e n t a G e t æ , 

1 7 
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Ocesnus , refluunt spargit per culta Ga ru mnam 
In f lumen currente mari ; transcendit amarus 75 
Blanda fluenta latex. fluviique impacta per alveum 
Salsa peregrinum sibi navigat unda profundum. 
Hic jam disposito laxantes frena duel lo 1 

Vesorum proceres raptim suspendit ab ira 
Rumor , succincto referens diplomate 2 Avittnn so 
Jam Geticas intrare domos , positàque parumper 
Mole magisterii legati jura subisse. 
Obstupuere duces pariter Scytbicusque senatus, 
Et tiinuere suam pacem ne fortè negaret. 

A C a t u l i n u s . 

Q u i d 3 me , etsi va leam, parare carmen S i 
Fescenninicolæ jubes Diones 4 , 
luter crinigeras s i t u m 5 catervas. 
Et G e r m a n i a verba s u s t i n e r e m , 
Laudantem tetrico subinde vul tu , 
Quod Burgundio cantat esculentus, 80 
Infundens acido comam butyro? 
Vis dicam tibi, quid poema frangat? 
Ex hoc barbaries abacta p l e c t a s 6 

Spernit senipedem stylum Thalia, 
l ix quo septipedes videt patronos. 95 
Felices oculos tuos et aures, 
Fe l icemque libet vocare nasum, 
Cui non allia 7 , sordidæque cepæ, 
l luctant mane novo decem apparatus I 

les c h a m p s q u e p o s s é d a i e n t l e s 
f i e r s W i s i g o t h s . Les m o u v e -
m e n t s d e s B a r b a r e s d a n s l e s 
(Saules é t a i e n t a p a i s é s ; m a i s l e s 
W i s i g o t h s se p r é p a r a i e n t à f a i r e 
l a g u e r r e a u x R o m n i n s . C ' e s t 
p o u r q u o i A v i t u s v a e n a m b . s -
s a d e a u p r è s d e l e u r ro i T h ^ o d o -
r i c le j e u n e , s u c c e s s e u r de Thi''0-
d o r i c 1 r . 

1 « Due l lo . » g u e r r e . — « V e -
s o r u m , » W i s i g o i b s . 

* « S u c c . n c t o d i p l o m a t e , » l e t -
t r e c o u r t e . 

J « Q u i d , » v e r s h e n d é c a s y l -
l abes p h a l é c i e n s . Voyez p a g e 267 , 

n o t e î . E p i t a p h e d e P h i l i m a t h i a . 
4 « C a r m e n F e s c e n n i n i c o l æ 

Diones , » c h a n t d e j o i e de l ' hy-
m é n é e , é p i t h a l a m e . C a t u l i n u s 
a v a i t p r i é le p o è t e de c o m p o s e r 
u n é p i t h a l a m e . 

3 « S i t u m i n t e r , » h a b i t a n t a u 
m i l i e u d f , e t c . 

6 « B i rbar i . - i s a b a c t a p l e c t a s , » 
c o n d a m n é e a u s i lence p a r l a l y r e 
d e s B a r b a r e s . 

7 « Cui n o n al l ia , e t \ , » a u q u e l 
l ' a i l e t le d é g o û t a n t o i g n o n 11e 
f o n t p o i n t r e s p i r e r d è s l e m a l i n 
les e x h a l a i s o n s de dix r a g o û t s d i f -
f é r e n t s . 
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Quem non tit ve tu lum 1 patris parentem, î o o 
Nutricisque virum, die nec orto, 
Tot tanti |ue petunt s imul gigantes, 
Quot vix Alcinoi culina ferret ! 
Sed jam musa tacet ferietque habenas, 
Paucis hendecasyllabis jocata, i os 
Ne quisquam satiram vel hos vocaret. 

l e poète invito Onimatius, personnage conras. 
laire, à célébrer le jour de la naissance des 
siens. 

Quattuor ante dies, quam lux Sext i l i s 2 adusti 
Prima spiciferurn proferat orbe caput, 

Nata l i s 3 nostris decimus sextus pte coletur, 
Adventu felix qui pe t i t e s se tuo. I io 

Non tibi gemmat i s ponentur prandia mens i s , 
Assyrius murex nec tibi s i g m a 4 dabit: 

Nec per multiplices abaco splendente cavernas 
Argenti n i g r i 5 pondera defodiam ; 

Nec scyphus hic dabitur, rutilo cui fortè metallo l i s 
Crustatum stringat tortilis ansa latus. 

Fercula sunt nobis mediocria, non ita facta, 
Mensuræ ut grandis suppleat ars pret ium. 

Non panes Libyca solitos tlavescere syrte 
Accipiet Galli rustica mensa tui. 120 

Vina mihi non sunt Gazetica, Cilia, Falerna, 
Quæque Sareptano 6 palmite missa bibas. 

Pocula non hic sunt illustria nomine p a g i 7 , 
Quod posuit nostris ipse triumvir agris . 

T u t a m e n ut venias, pet imus; dabit omnia Christus, 125 
Hic® mihi patriam qui fecit amore tuo. 

1 « N o n u t v e t u l u m , » e t c . , 
c o m m e si tu é t a i s l e v i e u x p è r e 
d e l e u r p è r e o u le m a r i d e l e u r 
n o u i r i c e . 

* « S e x t i a s , » a o û t . Ce m o i s 
é t a i t a p p e l é a i n s i , p a r c e q u ' i l 
é t a i t le s i x i è m e m o i s de l ' a n n é e 
q u a n d e l l e c o m m e n ç a i t a u m o i s 
d e m a r s . 

1 « N a t a l i s , e t c . , » j e c é l é b r e r a i 
le s e i z i è m e a n n i v e r s a i r e d u j o u r 
n a t a l d e s m i e n s . 

4 « S i g m a . » V o y e z sut- c e 
g e n r e d e ' t a b l e , p a g e '253, n o t e 2 . 

s « N i g r i , » de c o u l e u r m a t e . 
6 « G a z e t i c a , S a r e p t a n o . » V i n s 

d e G a z a e t de S a r e p t e , e n P a l e s -
t i n e . 

7 o P a g i . » 11 s ' a g i t ici d ' u n 
b o u r g s i t ué p r è s d e L y o n , m a i s 
d o n t le n o m n ' e s t p a s c o n n u . 

B M H i c , » ic i , e n A u v e r g n e , 
o ù h a b i t a i t a l o r s S i d o i n e A p o l l i -
n a i r e . 



ENNODIUS. 
E n n o d i u s , n é v e r s l ' an 473 , à Ar les , d ' u n e f ami l l e t r è s - i l l u s t r e , f u t 

o r d o n n é d i a c r e à l ' âge de v i n g t e t un a n s . E levé en M i si r le s i ège 
épiscopal de P a v i e , il f u t c h a r g é p a r le p a p e H o r m i s d a s de t r a v a i l l e r 
à la r é u n i o n des égl ises d ' O r i e n t , d é s u n i e s p a r l ' h é r é s i e des E u t y -
c h é e n s . 11 m o u r u t le 17 j u i l l e t 5 2 t . 

I. H y m n u s v e s p e r t i n i ! * . 

N i g r a n t e 1 t e c t a m pa l l i o 
J a m terra n o c t e m s u s c i p i t , 
U t v i v a d u l c i f u n e r e 
^ c o n v a l e s c a n t c o r p o r a . 

L u x , C h r i s t e , v i la , v e r i t a s , 
N e fusca s o m n i t e m p o r a , 
T e t r i s parata u m b r a c u l i s , 
N o s ad t e n e b r a s 2 e v o e e n t ; 

N o s n u l l a n o s subdat s i b i , 
I n n o c t i s atræ t e g m i n e ; 
T u p e r q u i e t i s m u n e r a 
A d s i s t e , c u s t o s p e r v i g i l . 

O r n e t c u b i l e c a s l i t a s 
QuaÊ pr ima v i r t u t u m m i c a t 
V i v a t f i d e s in p e c t o r e , 
Q u æ l u c e v e r n a t p e r p e t i . 

II. I>e s a n c t a v i r g i n e E u p h e m i a h y m n u s . 

Q u æ l i n g u a 3 p o s s i t , q u i s v a l e a t s t y l u s 
T a n t æ t r i u m p h o s v i r g i n i s 4 e l o q u i ? 
N u n c m e n t e m o l l e s d i s c i t e m a s c u l i : 
E x e m p l a p r æ s t a t ( s u m i t e d e s i d e s ) , 

P u e l l a for t i s q u u m s u p e r a t v i r o s . 
V i r t u s t e n e r i n e s c i a s e m p e r e s t , 
N e c j u r a ' s e x û s , f a c t a q u e m e n s e i 
Q u æ c o r d e C h r i s t u m c o n c i p e r e t s e m e l . 

S o l v u n t c a d u c i s p e c t o r a v i n c u l i s , 

1 V e r s i a m b i q u e s d i m è t r e s 
r é g u l i e r s . Voyez p a g e 16, no te 2. 

* « S o m n i , t e n e b r a s . » Voyez 
s u r le s e n s f i g u r é d e ces m o i s , 
p a g e 55. n o t e s 5 e t 6 . 

5 « Q u æ l i n g u a . . . » S t r o p h e s 
a l ca ïques de q u a t r e v e r s . Ce t t e 
s t r o p h e e u t p o u r i n v e n t e u r A lcée , 
poè te g r e c qui v iva i t s ix c e n t s a n s 
a v a n t J é s u s - C h r i s t . L e v e r s a l -
ca ïque se c o m p o s e d e qua t re , 
p i eds e t d ' u n e c é s u r e . Le p r e m i e r 
p i e d est u n i a m b e ou u n s p o n d é e ; 
ie second es t u n i a m b e q u i e s t 
su iv i d e la c é s u r e . Les d e u x d e r -

n i e r s p i e d s son t de s dac ty le s . 
F i g u r e : 

4 S a i n t e E u p h é m i e , v i e r g e 
c h r é t i e n n e , s o u f f r i t le m a r t y r e 
d a n s la pe r sécu t ion de Dioclé-
t i e n , a u c o m m e n c e m e n t d u iv« 
siècle, p a r l ' o r d r e de P r i s c u s , 
p roconsu l à ( ha loédo ine . 

" « J u r a saxe i s , » les d r o i t s d e 
la f e m m e , d r o i t s q u e s e m b l e l a i 
d o n n e r sa fa ib lesse , ne son t p a s 
u n obs tac le à son c o u r a g e . S o u s -
e n t e n d u « s u n t . » 
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Q u i b u s 1 r e p o s t u s m e n t i b u s e s t D e u s . 
T o r m e n t a tersit fortia c o r p o r e 2 : 
L a s s a n t e p œ n a 3 c r e v i t a m o r c r u c i s . 

S i s c i r e p o s s e s v i n c e r e m a r t y r e m 4 , 
V e s a n e t o r t o r , p a r c e r e d i s c e r e s . 
F l a m m a s , f l a g e l l u m , c a r n i f i c e s , r o t a s , 
C u i 5 c r u x s e q u e n d a e s t , n o n m e t u i t n i m i s . 

H a n c q u u m c a n o n i s i g n e c r e p a n t i b u s 
J u s s i s s e f e r t u r p r æ c i p i t e m dari 
P r i s c u s , v e n e n i f o n t e n o c e n t i o r 6 

( N a m s i c f e r a l e m t e m p o r e s o r d i d o ' 

D i x e r e s a n c t æ v i r g i n i s a r b i t r u m ) , 
H u j u s m i n i s t r i d u m c u p e r e n t n i m i s 
F o r n a c i s e s c æ t r a d e r e m a r t y r é m , 
L u x t u n c o l y m p i l u c e s e r e n i o r 

O p u s r e m o v i t s æ v a v o l e n d u m 8 , 
C u m v o c e m o n s t r a n t q u i 9 g l a d i u m s i m u l : 
« N o s h i n c , p r e c a m u r , d i r i g e T a r t a r o ; 
N a m n o s t r a s a n c t a m n o n v i o l a t 1 0 m a n u s . » 

T u r g e s c i t i l l i 1 1 f e l l e j e c u r c a l e n s : 
M o x s a x a , f o s s a s , v e r b e r a , b e s t i a s , 
M a j u s v e n e n u m b l a n d i t i a s 1 2 para t , 
Q u i b u s v i r a g o f o r t i t e r o b s t i t i t . 

* « Q u i b u s . . . . » P o u s - e n t e n d u 
« i l l i . » Ceux d o n t I f s â m e s son t 
r e m p l i e s de Dieu d é l i e n t l e u r s 
c œ u r s des c h a î n e s pé r i s sab les . 

4 « T o r m e n t a t o r s i t for t ia co r -
p o r e . » L e s u j e t es t « K u p h e m i a . » 
S o n c o u r a g e f a i t t o r d r e s u r son 
c o r p s les d u r s i n s t r u m e n t s d u 
supp l i ce . R e m a r q u e z l ' é n e r g i e 
i m i t a t i v e des m o t s « t o r m e n t a 
t o r s i t . » 

5 « L a s s a n t e p œ n à . . . » Q u a n d 
la d o u l e u r se lasse Cet te p e n s é e 
e s t n a t u r e l l e ; l o r sque d a n s les 
g r a n d e s m a l a d i e s la s o u f f r a n c e 
a t t e i n t son p a r o x y s m e , el le s e m -
ble. ne p lus ê t r e . 

4 « V i n c e r e m a r t y r e m . . . » L e 
m a r t y r est u n v a i n q u e u r . 

3 « Cu i , » s o u s - e n t e n d u « i l le .» 
6 « V e n e n i f o n t e n o c e n t i o r , » 

p l u s f u n e s t e q u ' u n e m p o i s o n -
n e u r p u b l i c , se r a p p o r t a n t à 
« P r i scus . » 

' « T e m p o r e s o r d i d o , » e n ce 
t e m p s d ' i g n o m i n i e u s e m é m o i r e . 

8 « Opus r e m o v i t sæva vo len-
d u m , » a j o u r n a l ' exécu t ion des 
des se ins c r u e l s des b o u r r e a u x . 

9 « Q u i . . . , » les b o u r r e a u x q u i 
s ' a d r e s s e n t au p r o c o n s u l . 

1 0 « Viola t » p o u r « v io lab i t » 
" « I l l i . » P r i s cus d o n t le foie 

se gonf l e de fiel e t b o u i l l o n n e de 
r a g e . 

1 4 « B l a n d i t i a s p a r a t , » il l u i 
p r é p a r e u n poison p l u s subt i l e n -
c o r e , l ' a p p â t de la f l a t t e r i e . 
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Help id ie v iva i t d a n s la p r e m i è r e m o i t i é d u vt" s iècle . El le é t a i t 
la f e m m e d u cé l èb re Boèce qu i f u t m i s a m o r t e n 5 2 4 , a n s i q u e 
son b e a u p è r e S y m m a q u e , p a r o r d r e de T h é o d o r i c , ro i des Osti o 
g o t h s . 

HYMNES'. 

1. D e s a n c t i s A p o s t o l i s P e t r o e t P a u l o . 

A u r e â l u c e e t d e c o r e r o s e o 
L u x l u c i s , o m n e p e r l u d i s t i s æ c u l u m , 
D e c o r a n s c œ l o s 3 i n c l y t o m a r t y r i o 
H i c sacra d i e , q u æ dat r e i s v e n i a m . 

J a n i t o r c œ l i , d o c t o r o r b i s p a r i t e r , 
J u d i c e s s æ c l i , v e r a m u n d i l u m i n a 

' Ces d e u x h y m n e s s o n t e n 
v e r s i a m b i q u e s t r i m è t r e s i r r é -
g u l i e r s . Voyez p a g e 29, no te 2 . 
On y r e m a r q u e u n e t e n d a n c e à 
l ' a s s o n a n c e e t m ê m e à la r i m e . 

1 « A u r e à l uce , d e c o r e roseo . » 
D o u b l e m é t a p h o r e : la p r e m i è r e 
s e r t à r e p r é s e n i e r les l u m i è r e s 
é c l a t a n t e s q u e l ' E v a n g i l e a r é -
p a n d u e s d a n s le m o n d e ; e t la se-
c o n d e , le s u b l i m e h é r o ï s m e q u e 
les m a r t y r s , i m i t a t e u r s de J é s u s -
C h r i s t , o i d é p l o y é d a n s t o u t e s 
les c o n t r é e s de la t e r r e . — « L u x 
lucis , » J é s u s - C h r i s t . 

5 « Cœlos o d é s i g n e les A p ô t r e s 
c o m m e « lux » d é s i g n e le S a u -

v e u r . Ce son t e u x q u i o n t f a i t 
c o n n a î t r e a u x h o m m e s la g lo i re 
de Dieu et sa j u s t i c e ; aussi l e u r a -
t -on a p p l i q u é les passages s i l i -
q u i s de l ' E c r i t u r e : « Cœli e n a r -
r a n t g l o r i a m Dei. » P s a u m e xv iu , 
v . i ; e t « A n n u n t i a v e r u n t cœl i 
j u s t i t i a m e j u s . » P s a u m e x c v i , 
v . 6. 

4 « J a n i t o r cœl i . « E v a n g i l e 
se lon s a i n t M a t t h i e u , ch . xv i , v . 
19 — « J u d i c e s sæcli . » E v a n g i l e 
selon sa in t M a t t h i e u , c h . x i x . v . 
2K ; s a i n t P a u l , 1 E p i t r e a u x Co-
r i n t h i e n s , c h . v i , v. 3 .— « M u n d i 
l u m i n a . » l ' .vangile se lon s a i n ' 
M a t t h i e u , c h . v, v, 1 4 . 
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P e r c r u c e m a l t e r , a l t er e n s e t r i u m p h a n s 
V i t æ s e n a t u m l a u r e a t i p o s s i d e n t 

J a m b o n e p a s t o r P e t r e , c l e m e n s a c c i p e 
V o t a p r e c a n t u m e t p e c c a t i v i n c u l a 
r e s o l v e , t ib i p o t e s t a t e t r a d i t a , 
Q u i 2 c u n c t i s c œ l u m v e r b o c l a u d i s , a p e r i s . 

D o c t o r e g r e g i e P a u l e , m o r e s i n s t r u e , 
E t m e n t e 3 p o l u m n o s t r a n s f e r r e s a t a g e , 
D o n e c p e r f e c t u m larg ia tur p l e n i u s 
E v a c u a t o * q u o d e x p a r t e g e r i m u s . 

O l i v æ b i n æ 5 , p i e t a t i s u n i c æ , 
F i d e d e v o t o s , s p e r o b u s t o s m a x i m è , 
F o n t e r e p l e t o s c h a r i t a t i s 6 g e m i n æ 
P o s t m o r t e m c a r n i s i m p e t r a t e v i v e r e . 

1 « V i t æ s e n a t u m pos s iden t , •> 
i ls son t au n o m b r e des s é n a t e u r s 
d u r o y a u m e c é l e s t e ; i ls son t les 
assesseurs d u J u g e é t e r n e l . 

1 « Tibi po te s t a t e t r a d i t a q u â , » 
p u i s q u e t u as r e ç u le p o u v o i r e n 
v e r t u d u q u e l , e t c . 

1 « M e n t e , e tc . » S a i n t P a u l f u t 
r a v i j u s q u ' a u ti o i s ième c i e l . C ' e s t 
p o u r q u o i les f idè les lui d e m a n -
d e n t de les t r a n s p o r t e r en e s p r i t 
j u s q u e d a n s le c ie l , p o u r q u e l e u r 
pensée se d é t a c h e des choses d e 
la t e r r e . 

4 « P e r f e c t u m » est p r i s s u b -
s t a n t i v e m e n t . — « L a r g i a t u r » e s t 
e m p l o y é d a n s le s ens p a s s i f . 
— « E v a c u a t o » ( s o u s - e n t e n d u 
« h o c » a n t é c é d e n t de « quod » ) . 
P a r t i c i p e passé à l 'abla t i f abso-
l u . — Help id ie d a n s ces d e u x 
v e r s f a i t a l lus ion à ces m o t s de 
s a in t Pau l d a n s son é p i t r e I a u x 
C o r i n t h i e n s , c h . x i n , v . 9 e t 10 : 

« E x p a r t e c o g n o s c i m u s , q u u m 
a u t e m v e n e r i t q u o d p e i f e c t u m 
e s t ; e v a c u a b i t u r q u o d ex p a r t e 
es t . » « E x p a r t e , » i m p a r f a i t e -
m e n t . 

8 « Ol ivæ b i n æ . » L ' h o m m e 
j u s t e es t c o m p a r é à l 'o l iv ier d a n s 
l ' E c r i t u r e . Voyez f s a u m e LI , v . 
8 . De p lu s on l i t d a n s l 'Apoca-
lypse , c h . xi, v . i : « Hi s u n t d u æ 
o l ivæ e t d u o c a n d e l a b r a in con-
s p e c t u D o m i n i t e r r æ s t an t e s . » 
E n f i n la d o c t r i n e é v a n g i ' l i q u e , 
p r é c h é e p a r sa in t P i e r r e e t s a in t 
Pau l , e s t c o m p a r a b l e à u n e hu i l e 
s a l u t a i r e qu i g u é r i t les b l e s s u r e s 
du p é c h é . 

" « F ide , spe , c h a r i t a t i s . » Les 
t r o i s v e r t u s théo loga le? . — « Ge-
m i n æ . » La c h a r i t é cons is te d a n s 
la p r a t i q u e du double p r é c e p t e 
d e i ' a m o u r d e Dieu e t de l ' a m o u r 
d u p r o c h a i n . Voyez s a i n t Ma t -
t h i e u , c h . x x u , v . 36 à 40 . 
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S i t t r in i ta t i s e m p i t e r n a g l o r i a , 
H o n o r , p o t e s t a s a t q u e j u b i l a t i o . 
In u n i t a t e c u i m a n e t i m p e r i u m 
E x t u n c e t m o d o p e r æ t e r n a s æ c u l a . 

II. D e s a n c t o P e t r o . 

P e t r u s b e a t u s c a t e n a r u m l a q u e o s , 
C h r i s t o j u b e n t e , r u p i t 1 m i r a b i l i t e r , 
C u s t o s o v i l i s e t d o c t o r E c c l e s i æ , 
P a s t o r q u e g r e g i s , c o n s e r v a t o r o m n i u m , 
A r c e t l u p o r u m 2 t r u c u l e n t a m r a b i e m . 

Q u o d c u m q u e v i n c l i s s u p e r t e r r a m s t r i n x e r i t , 
Er i t in as tr i s r e l i g a t u m for t i t er , 
E t q u o d r e s o l v i t in t err i s arb i tr io 
Er i t s o l u t u m s u p e r c œ l i r a d i u m ; 
In f i n e m u n d i , er i t j u d e x s æ c u l i . 

' « C a t e n a r u m l aqueos r u p i t . » 
J e t é e n p r i son p a r H é r o d e , s a i n t 
P i e r r e f u t d é l i v r é de ses c h a î n e s 
p a r u n a n g e ; voyez les Actes des 
A p ô t r e s , c h . x i . . 

* « L u p o r u m . » Ce m o t es t 
p r i s figurément c o m m e d a n s 
la p a r a b o l e d u b o n p a s t e u r . 
Voyez s a i n t J e a n , E v a n g i l e , 
c h . ' i , v . 12. 

O n s ' é l o n n e r a p e u t - ê t r e de n e p a s vo i r f i g u r e r p a r m i n o s a u t e u r s 
Boèce l u i - m ê m e , b e a u o u p p l u s c o n n u q u e la p l u p a r t d ' e n t r e 
e u x . Nous a v o u o n s q u e m a l g r é n o t r e a d m i r a t i o n p o u r son p r o f o n d 
s a v o i r , l ' é l éva t ion de son g é n i e , les q u a l i t é s de son s ty le e t de ses 
v e r s , le t i t r e m ê m e de bienheureux q u e l ' i n ju s t i c e de son d e r n i e r 
supp l i ce lu i a u n i n s t a n t m é r i t é e t q u e l 'Egl i se n ' a pas c o n f i r m é , 
n o u s n ' a v o n s pas t r o u v é assez s o u v e n t le n o m de Jésus -Chr i s t d a n s 
les Consolations de la Philosophie; q u e ce t t e Ph i losoph ie m ê m e 
n e n o u s a s e m b l é ni la s œ u r , n i la p a r e n t e , n i m ê m e la s e r v a n t e 
(ancilla Theologiæ) d e B é a t r i x , ce t te d o u c e e t s u b l i m e p e r s o n -
j i i ( icat ion de la t h é o l o g i e , q u i a i n sp i r é à D a n t e ses poèmes i m m o r -
t e l s . Nous a v o n s vou lu r e s t e r s t r i c t e m e n t f ide le à no t r e t i t r e e t 
n ' a d m e t t r e d a n s ce v o l u m e q u e des poètes d o n t l e c h r i s t i a n i s m e ne 
p û t ê t r e l 'ob je t d ' a u c u n d o u t e . 
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S a i n t Avi t a s s i s t a à p l u s i e u r s conc i l e s , e t p r i t p a r t a u x é v é n e m e n t s 
les p l u s i m p o r t a n t s d e son s iècle . D a n s l a l u t t e q u ' i l s o u t i n t c o n t r e 
les A r i e n s , il e u t d e s r e l a t i o n s f r é q u e n t e s a v e c le ro i d e s B o u r g u i -
g n o n s G o n d e h a u d q u i favor i sa i t ces h é r é t i q u e s , e t il p a r v i n t à c o n -
v e r t i r s o n fils S i g i s m o n d . Ce c é l è b r e é v e q u e a fa i t c inq p o è m e s e n 
v e r s h e x a m è t r e s s u r la G e n è s e e t s u r l ' E x o d e : 1° D e origine mundi ; 
2o f)epeccato originali-, 3° De sententiùDci ; 4° De diluvio mundi; 
5° De transitu maris Rubri. M. ( iu izo t f a i t r e m a r q u e r q u e les t r o i s 
p r e m i e r s p o è m e s f o r m e n t u n t o u t c o m p l e t , e t q u ' o n p e u t l e s i n s t i t u -
l e r Paradis perdu; p u i s il c o m p a r e s a i n t Avi t à Milt.on, e t d o n n e 
q u e l q u e f o i s l ' a v a n t a g e a u p r e m i e r s u r le s e c o n d . L e p o è t e a n g l a i s , 
q u i é t a i t t r è s - é r u d i t , a s a n s d o u t e p r o f i t é d e l ' œ u v r e d u p o è t e fui i n , 
q u i f u t p r é c i s é m e n t p u b l i é a u xv i e s i èc le . L e s v e r s d e s a i n t Avi t 
s o n t d ' u n e b o n n e f a c t u r e ; s o n s t y l e e s t c l a i r e t p r éc i s . Ce p o è t e a 
d e l ' i n v e n t i o n e t de l ' é c l a t e t il à s u ' f a i r e u n e œ u v r e o r i g i n a l e n se 
r e n f e r m a n t d a n s l e s l i m i t e s d e l ' E c r i t u r e N o u s i g n o r o n s , d i t 
M . l ' a b b é R o h r b a c h e r , p o u r q u o i ces p o è m e s , o ù il y a d e v é r i t a b l e s 
b e a u t é s p o é t i q u e s , n e s o n t p a s p l u s c o n n u s d u m o i n s d a n s l e s éco les 
c h r é t i e n n e s . 

DE ORIGINE MUNDI. 

I. C r é a t i o n d e l ' h o m m e . 

E r g o u b i c o m p l e t i s f u l s e r u n t o m n i a r e b u s , 
O r n a t u q u e s u o p e r f e c t u s c o n s t i t i t o r b i s , 
T u m P a t e r o m n i p o t e n s æ t e r n o l u m i n e l æ t u m 
C o n t u l i t ad t e r r a s s u b l i m i e x æ t h e r e v u l t u m , 
I l l u s t r a n s q u o d c u m q u e v i d e t ' : p l a c e t i p s a t u e n t i 
A r t i f i e i f a c t u r a s u o , l a u d a t q u e c r e a t o r 
D i s p o s i t u m p u l c h r o q u e m c o n d i d i t o r d i n e m u n d u m . 

T u m d e m u m ta l i S a p i e n t i a v o c e l o c u t a e s t : 
« E n p r æ c l a r a n i t e t m u n d a n o m a c h i n a c u l t u ' ; 

• « I l l u s t r a n s q u o d c u m q u e v i - - « P r æ c l a r a m u n d a n o m a c h i n a 
d e t , •> j e t a n t d e l ' éc la t s u r t o u t c u l t u . » H v p a l l a g e , p o u r « p r e -
ce q u ' i l a p e r ç o i t . c l a r o m u n d a n a m a c h i n a c u l t u . » 

1 7 . 
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Et t a m e n i m p l e t u m 1 perfect is omnibus orbem i o 
Quid juvat ul ter ius nu l lo cultore teneri? 
S e d n e longa n o v a m contris tent otia terram. 
N u n c formetur h o m o , s u m m i q u e m tangat imago 1 

N u m i n i s , et n o t r a m , ce l so donatus honore , 
Induat interius formosâ m e n t e f i guram. 15 
Hunc libet erect i s s u b l i m e m incedere plantis . 
Qui r e g a t 1 æterno subjec tum pondere m u n d u m , 
Bruta d o m e t , l e g e m cunct i s ac n o m i n a ponat , 
Astra notet , c æ l i q u e vias et sidera nôrit ; 
Discat et inspect i s d i scernere tempora s i g n i s ; 20 
Subjiciat pe lagus s æ v u m , i n g e n i o q u e tenaci 
Poss ideat q u æ c u m q u e videt ; cui bestia frendens 
Serv iat , et posi to discant mansueta furore 
Imper ium j u m e n t a pati, j u s s i q u e ligari 
F e s t i n e n t trepidi consueta in v incula juvenci 25 
Q u o q u e e t iam 4 natura homi l i i s subl imior exstet , 
Incipiat rectos in c œ l u m tollere vul tus ; 
F a c t o r e m quærat proprium, cui m e n t e fideli 
I m p e n d a t f a m u l a m l o n g æ v o in t empore v i tam. » 

Hæc ait, et fragi lem dignatus tangere terram, 3 0 
T e m p e r a t h u m e n t e m consperso pulvere fimum, 
Mol i turque n o v u m d ives Sapient ia corpus . 

11. Création de la f e m m e . Institution du mariage. 

Interea s e x t u s noct is primordia v e s p e r 
Rettul i t , alterno depe l l ens t e m p o r e l u c e m , 

1 « Imp le tum, » achevé. 
4 - s u m m i q u e m tanga t imago 

N u m i n i s , » en qui soit impr imée 
l ' image de la Divinité sup rême . 

5 « Qui rega t , e tc . , » qui exerce 

s u r le m o n d e assujett i une do-
minat ion constante. 

4 « Quoque e t i a m , etc. » 
Ov ide , Slétamorpltoses, l ivre i , 
v . 85 : 

O» lu. cui n i s u b l i m e d e d i t , c æ l u m q u e t u e r i 
J u s s i t , e t e r e c t o s a d s i d e r a to l l e re Tui tus . 

Buffon a reprodui t les m ê m e s vanis ; il se soutient droi t et 
iitées : « Tout m a r q u e dans é levé; son att i tude est celle du 
l ' h o m m e , même à. l ' extér ieur , sa c o m m a n d e m e n t , sa tète regarde 
supérior i té sur tous les ê t res v i - le ciel e t présente u n e face au-
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Dumque petunt dulcem spirantia cuncta 1 quietem, 35 
Solvitur et somno laxati corporis A d a m 2 . 
Cui Pater omnipotens pressum per corda soporem 
Misit, et immenso tardavit pondere sensus, 
Vis ut nulla queat sopitam solvere m e n t e m . 
Non si fortè fragor securos verberat aures, 40 
Nec si commoto c œ l u m tunc intonet axe, 
Sed nec pressa manu rupissent membra quietem. 
Tunc vero cunctis costarum ex ossibus unam 
Subducit lævo lateri-, carnemque reponit . 
Erigitur pulchro genialis forma 3 decore, 45 
Inque novum subito procedit femina cu l tum. 
Quam Deus æterna conjungens lege marito, 
Conjugii p e n s a t 4 fructu dispendia membri . 

Istius indicium somni mors illa secuta est , 
Sponte suâ subiit sumpto quam s corpore Christus. 50 
Qui quum passurus l igno sublimis in alio 
Penderet n e x u s , culpas dum pendere t 6 orbis : 
In latus extensi defixit missile lictor. 
Protinus exsil iens 7 manavit vulnere lympha, 
Quâ vivum populis jam tunc spondente lavacrum, 55 
Fluxit martyrium signans et sanguinis unda. 
Inde resurgent!, cœlestiaque astra petenti, 
De lateris membro surgens Ecclesia nupsit. 

Principio Rector tanti sacrare figuram 
Disponens vincti, nectit connubia verbo : e o 
B Vivite concordi studio, m u n d u m q u e replete; 

p o s t e s u r l a q u e l l e e s t i m p r i m é le 
c a r a c l è r e d e sa d i g n i t é . » 

' « S p i r a n t i a c u n c t a , » t o u s l e s 
ê t r e s a n i m é s . 

4 o A d i i m . » N o m i n a t i f , . s u j e t 
d e « s o l v i t u r . » 

5 « G e n i a l i s f o r m a , » u n e 
b e a u t é d e s t i n é e à ê t r e sa c o m p a -
g n e . 

* « D e u s c o n j u g i i p e n s a t , e t c . , » 
D ieu d o n n e à l ' h o m m e u n e 
c o m p a g n e e n é c h a n g e d ' u n e p a r -
tie ilu c o r p s q u ' i l lu i e n l è v e . 

* « I s t i u s i n d i c i u m s o m n i m o r s 

i l l a s e c u t a e s t q u a m , » ce s o m m e i l 
p r é f i g u r e la m o r t q u e . e t c . 

u « P e n d e r e t . » h c r é m e n t e s t 
l o n g d a n s « p e n d e r e t , » d e « p e n -
d e o , » 2 e c o n j u g a i s o n ; il e s t b r e f 
d a n s « p e n d e r e t , » d e « p e n d o , » 
3 e c o n j u g a i s o n . 

7 « P r o t i n u s e x s i l i e n s m a n a v i t 
v u l n e r e l y m p h a , e t c . » D a n s le 
m y s t è r e d u sa i i g e t de l ' e a u 
s o r t i s d u f l a n c d u S a u v e u r , l e 
s a n g est l ' e m b l è m e d u m a r t y r e , 
e t l ' e a u es t l ' e m b l è m e d u b a p -
t ê m e . 
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Crescat longævum felici s emine germen : 
Non annis numerus , vitæ nec terminus esto. 
Progen iem sine fine dedi, quam tempore toto 
Aspicies, generi primus qui poneris auctor. 6 5 
Eductos spargens pronepos per sæcla nepotes 1 

Viventes numeret proavos, inque ora parentum 
Ducant annosi natorum pignora 2 nati. 

T u m lex conjugii , toto venerabilis ævo , 
Intemerata suo servabitur ordine cunctis . 70 
Femina persistat, dev i scere sumpta virili 3 

Conjugio servare fidem ; nec separet 4 alter 
Quod jungit sociatque Deus ; patremque & relinquat 
Et matrem justo constrictus amore maritus. 
Nec jam ullos propter rumpant hæc vincla parentes, 75 
Vita sed amborum carnem teneatur ad unam. » 

Taliter æterno conjungens fœdere vota 
Fest ivum dicebat h y m e n , castoque pudori 6 

Concinit angel icum juncto modulamine carmen. 
Pro thalamo paradisus erat, mundusque dabatur 80 
In dotem, et lætis gaudebant sidera flammis. 

III. Description du Paradis T. 

E r g o u b i transmissis mundi caput incipit Indis, 
Quo perhibent 8 terram confinia jungere cœlo , 

1 « E d u c t o s n e p o t e s , » d e s p e -
t i t s - f i l s s o r t i s de sa r a c e . 

2 « N a t o r u m p i g n o r a , » les e n -
f a n t s de l e u r s e n f a n t s . 

5 « D e v i s c e r e s u m p t a v i r i l i , » 
t i r é e d e la c ô t e d e l ' h o m m e . 

4 « N e c s e p a r e t , e t c . » S a i n t 
M a t t h i e u , c h . x r ; , v . 6 : « Q u o d 
e r u o D e u s c o n j u n x i t , h o m o n o n 
s e p a r e t . » 

' « P a t r e m , e t c . » G e n è s e , c h . 
i i , v . 24 : « D i m i t t e t h o m o p a -
t r e m e t m a t r e m e t a d h æ r e b i t 
u x o r i s u æ , e t e r u n t d u o i n c a r -
n e u n â . » 

• « C a s t o q u e p u d o r i , e t c . , » e t 
l e s a n g e s u n i s s e n t l e u r s v o i x p o u r 

c é l é b r e r l e s l o u a n g e s d e l a c h a s -
t e t é e t d e la p u d e u r . 

' O n l i t d a n s le p a r a l l è l e q u e 
M . G u i z o t a é t a b l i e n t r e M i l t o n 
e t s a i n t Av i t : « L a d e s c r i p t i o n 
d e s a i n t A v i t e s t p l u t ô t s u p é -
r i e u r e q u ' i n f é r i e u r e à ce l le d e 
M i l t o n ; t o u t v o i s i n q u ' e s t l e 
p r e m i e r d u p a g a n i s m e , il m ê l e à 
ses t a b l e a u x m o i n s de s o u v e n i r s 
m y t h o l o g i q u e s ; l ' i m i t a t i o n d e 
l ' a n t i q u i t é y es t p e u t - ê t r e m o i n s 
v i s i b l e , e t la d e s c r i p t i o n d e s 
b e a u t é s de la n a i u r e n i e p a r a î t à 
la fois p l u s v a r i é e e t p l u s s i m -
p l e . » 

0 « Q u o p e r h i b e n t , e t c . , » où 
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L u c u s inaccessâ cunct i s mortal ibus arce 
P e r m a n e t , æterno conc lusus l imite postquam 85 
Decidi t expul sus primævi criminis auctor, 
Proque reis dtgnè felici ab sede revuls is , 
Cœles te s hæc sancta capit n u n c terra minis tros . 
N o n hic a l t e r n i 3 succedit temporis u n q u a m 
Bruma, nec æstivi redeunt post frigora so le s , 9 3 
Excelsus ca l idum q u u m reddit c irculus a n n u m , 
Vel densante ge lu canescunt arva p a t i n i s . 
Hic ver ass iduum cœl i c lement ia servat ; 
Turbidus auster abest, s e m p e r q u e sub aere s u d o 
Nubila d i f f i n i u n t jug i cessura sereno s . 9 5 
N e c poscit natura loci q u o s n o n habet imbres ; 
S e d contenta s u o 1 dolantur germina rore. 
Perpe tuo viret o m n e s o l u m , terræque tepentis 
Blanda nitet facies : stant s emper col l ibus h e r b æ , 
Arboribusque c o m æ : quæ q u u m se flore frequent i lOO 
Dif fundunt , celeri s o l i d a m sua germina succo ». 
N a m quidquid nobis toto tunc nasci lur a n n o , 
Menstrua maturo dant illic tempora fructu. 
Lilia perlucent n u l l o flaccentia so le , 
N e c tactus violat violas 6 r o s e u m q u e ruborem 105 
Servans perpetuo suf fundi ! gratia vu l tu . 
S i c q u u m desit h i e m s , nec torrida ferveat æstas , _ 
Fruct ibus a u t u m n u s , ver floribus occupat a n n u m 
Hic , q u æ donari ment i tur fama S a b æ i s 7 , 
Cinnama nascuntur, vivax q u æ col l igi t a ies , i i o 
Natali q u u m fine8 per i t , n i d o q u e p e r u s t a 9 

l'on d i t q u e les e x t r é m i t é s de la 
t e r r e se j o i g n e n t au c ie l . 

1 « Æ t e r n o conc lusus l imi t e , » 
e n f e r m é d a n s des l i m i t e s é t e r -
ne l les . 

8 « Non h i c a l t e r n i , e t c . , » là il 
n ' y a p o i n t de saisons a l t e r n a -
t ives qu i r a m è n e n t l ' h i v e r . 

5 « Jug i s e r e n o , • c iel t o u j o u r s 
s e r e i n . 

' « Sed c o n t e n t a suo, e t c . , » l e s 
p l a n t e s ne son t fécondées q u e 
p a r la rosée qu i leur est p r o p r e . 

" « Q u æ . » A n t é c é d e n t « a r b o -
res . » — « Ce le r i s o l i d a m s u a 

g e r m i n a succo , » d o n n e n t de la 
v i g u e u r à l e u r s t iges a u m o y e n 
d ' u n e séve a c t i v e . 

" « V i o l a t v io las . » A l l i t é r a -
t i o n . 

7 « Sabæis , » les S a b é e n s , p e u -
ple qu i hab i t e l ' A r a b i e - H e u -
r e u s e . 

8 « Vivax a ies . » Le p h é n i x . — 
« Natali l ine , » m o r t qu i es t le 
c o m m e n c e m e n t d ' u n e vie n o u -
vel le Ex res^ion t r e s - j n s t e , e n 
p a r l a n t du p h é n i x q u i , d i s a i t - o n , 
r ena i s sa i t de ses c e n d r e s . 

9 « Nido p e r u s t a . » OD p r é t e n -
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Succedens sibimet quæsita morte resurgit ; 
Nec contenta suo tantum semel ordine nasci, 
Longa veternosi renovatur corporis ætas, 
Incensamque levant exordia crebra senectam. 115 
Illic desudans fragrantia balsama ramus 
Perpetuum promit pingui de stipite fluxum. 
Tum si fortè levis movit spiramina ventus, 
Flatibus exiguis lenique impulsa susurro 
Dives silva tremit foliis et flore salubri, 120 
Oui sparsus late suaves dispensât odores. 
Hic fons perspicuo resplendens gurgite surgit : 
Talis in argento non fulget gratia, tantam 
Nec crystalla trahunt l ibido de frigore 1 lucem. 
Negl igi t 2 hic virides riparum margo lapillos; 12» 
Et quas miratur mundi jactantia g e m m a s , 
Illic saxa jacent: varios dant arva colores, 
Et naturali campos diademate pingunt. 

IV. L c \'îl ». 

Hujus in Ægypto lenis perlabitur unda, 
Ditatura suam certo sub tempore terram. IBO 
Nam quoties tumido perrumpit flumine ripas 
Alveus, et nigris campos perfundit arenis, 
Ubertas laxatur aqua, cæloque vacante* 
Terrestrem pluviam diffusus porrigit amnis. 
Tunc inclusa latet lato sub gurgite Memphis, 135 
Et super absentes 5 possessor navigat agros. 
Terminus omnis abest : sequatur judice fluctu ' 

d a i t q u e , d a n s sa v i e i l l e s s e , le 
p h é n i x se f o r m a i t u n n id <ie 
bo i s e t d e g o m m e s a r o m a t i q u e s , 
s u r l e q u e l il se c o n s u m a i t . 

1 « N i t i d o de f r i g o r e , » d e s a 
m a t i è r e b r i l l a n t e e t g l a c é e . 

4 « N e g l i g i t , e t c . , » l à les e a u x 
se p r o m è n e n t n é g l i g e m m e n t a u 
m i l i e u d e s p i e r r e s p r é c i e u s e s é t a -
l é e s s u r l e u r s b o r d s . 

s « L e Nil o u le G é o n e s t u n 
d e s q u a t r e f l e u v e s d u p a r a d i s ; 
v o y e z l a Genèse , c h . u , v . 13. 

C ' e s t à c e t t e occas ion q u e s a i n t 
A v i t f a i t ici l a d e s c r i p t i o n de ses 
i n o n d a t i o n s p é r i o d i q u e s . 

1 « C œ l o v a c a n t e , » le ciel é t a n t 
s a n s n u a g e s . 

8 « S u p e r a b s e n t e s , e tc . » I d é e 
p l e i n e d e j u s t e s s e et d ' o r i g i n a -
l i t é . 

6 o Æ q u a t u r j u d i c e fluctu, e t c . , » 
t o u t es t é g a l i s é e t les l i m i t e s d i s -
p a r a i s s e n t p a r u n a r r è l d u f l e u v e 
q u i s u s p e n d a in s i les p r o c è s de 
l ' a n n é e . 
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Annua s u s p e n d e n s contec tus jurgia l i m e s . 
Gramina nota videt lætus subsidere pastor, 
Inque l o c u m pecorum, viridantis jugere campi , 140 
S u c c e d u n t nantes al iena per æquora pisces . 
At postquam largo f ecundans g e r m i n a potu 
Lympha maritavit s i t ient is viscera terræ, 
Regredi tur Ni lus , sparsasque recol l ig i t undas : 
Fi t f luvius , pereunte lacu, coguntur iit a lveum 145 
Ad ripam effrenes , conc lus i s fluctibus, u n d æ , 
D o n e c d iv iduum spargens per devia f i n e m 
Gurgite s e p t e n o patulum percurrat in æquor . 

V. L a défense. 

Interea pr imi , s u m m u s quos junxerat Auctor , 
In paradisiaci! ponuntur sede parentes . 150 
Quis Rector tali proponit præmia l e g e : 
« O s u m m u m factoris o p u s , quos sola creavit 
Nostra m a n u s 1 , nasci q u u m cætera voce juberem ! 
Aspic i t i s quanto pulcherr imus ubere lucus 
Divit i is t u m e a t m a g n i s ? h æ c cuncta dabuntur 155 
Ad vestros s i n e f ine c ibos; h inc esca potatur ; 
S u m i t e concessas fruges et carpite p o m a . 
Hic operis dulci s tudio secura quiescat 
Del ic i i sque fruens l o n g æ v o in t empore v i t a ' . 
E s t tamen in m e d i o n e m o r i s , quam cernit is , arbor, i c o 
Not i t iam recti pravique in g e r m i n e portans : 
Hujus ab accessu vet i tum r e s t r i n g i t tac tum. 
N e c vos fortè premat temeraria discere cura 
Quæ prohibet d o c t o r ; m e l i u s nesc ire , beatis 
Quod quæs i s se noce t . Testor q u e m f e c i m u s orbem, 165 
Q u o d si quis vet i tum decerpat ab arbore p o m u m , 
A u d a x c o m m i s s u m 3 mort is discrimine pendet . 
N o n i m m e n s a loquor : faci l is custodia recti . 
Servator v i tam, m o r t e m temerator habebi t , o 

i 

• « Q u o s so la c r e a v i t n o s t r a 
m a n u s » e s t u n h y p a l l a g e p o u r 
« q u o s solos c r e a v i t n o s t r a m a -
n u s . » 

2 Vivez ici e t g o û t e z en p a i x 
l e s d o u x f r u i t s de m o n o u v r a g e . 

r> « C o m m i s s u m » es t p r i s 
s u b s t a n t i v e m e n t . 
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Accipiunt j u v e n e s dictura, lættque s e q u u n t u r ; i : o 
S p o n d e n t e s o m n i servandam tempore l e g e m . 
S i c ignara mali novitas , nec consc ia fraudis, 
Incautas nulla tetigit formidine m e n t e s . 
At Pater , instructos sacrata in sede re l inquens , 
Lætus in astrigeram c œ l i se sustul i t au lam. 175 

DE PECCATO ORIGINAL!1. 

VI. Jalousie du serpent. 

Vidit ut iste n o v o s h o m i n e s in sede quieta 
Ducere fe l i cem nul lo d i scr imine v i tam, 
E t l ege accepta D o m i n o f a m u l a t u r orbis , 
Subject i sque frui placida inter gaudia rebus , 
C o m m o v i t s u b i t u m 2 zeli scintil la v a p o r e m , 180 
Excrev i tque ca lens in sæva incendia l ivor. 
V i c i n u m tunc forto fuit q u u m dec id i ta l to 
T e m p u s , et t n n e x a m traxit per prona ca tervam. 
H o c r e c o l e n s , c a s u m q u e premens in corde recentem 
P ius doluit peri isse sibi quod possidet alter. 185 
T u n c mix tus c u m felle pudor s ic pectore ques tus 
Expl icat , et tali suspiria voce relaxat : 

« P r o h dolor I h o c nobis sub i tum c o n s u r g e r e p l a s m a , 
Inv i sumque g e n u s nostrâ crevisse ruiryi I 
Me c e l s u m virtus habui t , n u n c e c c e n e g l e c t u s 190 
Pel lor , et ange l i co l imus succed i t horrori ! 
C œ l u m terra tenet , vili c o m p a g e levata 
R e g n a t h u m u s , nob i sque perit translata potestas 3 ! 
N e c tamen in t o t u m periit ; pars m a g n a retentat 

* M. Guizot f a i t r e m a r q u e r 
q u e d a n s son l iv re s u r le p é c h é 
o r i g i n e l , le poète su i t pa s à pas 
l ' E c r i t u r e s a i n t e , s ans q u ' e l l e 
asserv isse son i m a g i n a t i o n . 

* « C o m m o v i t s u b i t u m . , e t c . 

l ' é t ince l le de la j a lous ie a l l u m a 
d a n s son c œ u r u n e flamme sou-
d a i n e . 

3 « N o b i s q u e p e r i t t r a n s l a t a 
po tes tas , » e t la p u i s s a n c e n o u s 
es t r a v i e p o u r lui e t r e t r ans fé r ée . 
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Vim propriam, s u m m a q u e cluit virtute n o c e n d i . i 9 i 
Nil differre juvat : jam n u n c cer tamine blando 1 

Congrediar , d u m prima s a l u s s , experta n e c a l io s 
S impl ic i tas ignara dolos ad tela patebit. 
Et m e l i u s soli capientur fraude, p r i u s q u a m 
F e c u n d a m mittant æterna in sæcula pro lem. 200 
Immorta le nihil terra prodire s i n e n d u m es t . 
F o n s generis pereat ; capitis defect io m e m b r i s 
S e m e n mort is erit ; pariat discrimina lethi 
Vitæ pr inc ip ium ; cuncti feriantur in u n o : 
N o n faciet v ivum radix occisa c a c u m e n . î 0 5 
Hæc mihi dejecto tantùm solatia restant . 
S i nequeo c lausos i terum c o n s c e n d e r e c œ l o s , 
His quoque c l a u d a t u r : levitas cec id isse putandum est , 
S i nova p e r d a t i s s imil i substantia 5 casu , 
S i comes excidii subeat consortia p œ n æ , 210 
Et quos prævideo n o b i s c u m dividat ignes . 
S e d ne d i f f i d i s fallendi causa putetur, 
Hæc monstranda via est , d u d u m quam sponte cucurri 
In pronum lapsus : q u æ m e jactantia cœlo 
Expul i t , h æ c h o m i n e m paradisi e l i m i n e pellat , B 215 
S i c ait , et g e m i t u s v o c e m clausere dolent is . 

VII. Le serpent trompe la f e m m e . 

E r g o ut v ipeream malesuadâ fraude figuram * 
Induit , et totum fallax process i t in a n g u e m , 
Pervolat ad lucum : t u m fortè a lbent ia læti 
Carpebant juvenes viri li de palmite mala . 220 
Hic veritus serpens , f irma ne m e n t e virili 
N o n queat e f fuso subvertere corda v e n e n o : 
Arboris in vet i tæ spiris reptantibus a l tum 

• • B l a n d o » f a i t a l lus ion a u x 
m o y e n s a r t i f i c i e u x q u e le s e r -
p e n t do i t e m p l o y e r p o u r c o m -
b a t t r e l ' h o m m e . 

* « P r i m a sa lus , » la p r e -
m i è r e v i g u e u r d e l eur e x i s t e n c e , 
la ( leur de la v i e , l ' ado lescence . 
— Cons t ru i sez : « E t s imp l i c i t a s 

i g n a r a , e x p e r t a nu l los d o l o s , ad 
t e l a pa t eb i t . » 

5 « Nova s u b s t a n t i a , » la n o u -
ve l le c r é a t u r e . — « Casu , » 
c h u t e . 

4 « V i p e r e a m figuram. » la 
f o r m e d ' u n s e r p e n t . — « Indu i t . » 
S u j e t « s e r p e n s . » 
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Porrigitur, f a c t u m q u e s u u m subl imibus 1 sequaris, 
A u d i t u m fac i l em leni s ic voce momordi t : 225 
« O fe l ix , m u n d i q u e decus , pulcherr ima virgo 
Ornat q u a m roseo præfu lgens forma pudore, 
T u gener i ventura p a r e n s ; te m a x i m u s orbis 
Exspec ta t m a t r e m ; tu prima et certa voluptas 
So lamenqt te viri, s ine qttà nec vivere possit • 230 
Ut major, sic jure tuo subjectus amori , 
Cui juncta es , pulchram reddas ut tempore prolem 
Vobis digna datur paradisi in vert ice s e d e s ; 
V o s subjecta tremit famulans substantia mundi ; 
Quod c œ l u m , quod terra creat , quod gurgi te magno 235 
Produci t pe lagus , vestros confertur in u s u s . 
Nil natura negat , datur e c c e in cuncta potestas . 
N o n e q u i d e m invideo , miror m a g i s a t tamen ista 
Cur D e u s invidit vobis ex arbore f r u c t u s ? 
Sc ire v e l i m quis dira jubet , quis talia dona 240 

Invidet , et rebus jejunia misce t opimis . » 

H æ c malè b l a n d i t a m 5 finxerunt sibila v o c e m . 
Quis stupor, ô mul ier , m e n t e m cal ig ine clausit ? 
C u m serpente loqui , verbum commi i t ere bruto 
N o n pudet , ut v e s t r a m 4 præsumat bellua l inguam ? 2'is 
Et m o n s t r u m pateris , r e s p o n s u m q u e insuper addis? 

E r g o ubi mort i ferum seduct i l i s Eva v e n e n u m 
Auribus acc ip iens , cladi consens i t in iquæ, 
T u n c ad serpentem vano s ic ore locuta est : 
« Suav ibus ô p i l e u s coluber du lc i s s ime verbis , 250 
N o n , ut rere, Deus nobis jejunia suas i t , 
N e c prohibet largo curari corpora pastu. 
Ecce v ides epu las totus quas porrigit orbis, 
O m n i b u s his In ite gen i tor prompt i s s imus 5 uti 
Præstit i t , et totas e s u 5 laxavit habenas . 25S 

• V Subl imibus , » le h a u t de 
l ' a rbre . 

2 Construisez : « Ut ille , cui 
j u n c t a es, ut r e d d a s , etc. , est 
m a j o r , sic subjectus est j u r e tuo 
amoi i . » 

1 « Hæc male b land i tam, etc.,» 
tel les l u r en t les paroles insidieu-

ses que le serpent fit en tendre 
avec sa voix sifflante. 

4 « Ut ves t ram, etc., » en sorte 
qu 'une bète provoque votre lan-
gue. 

3 « Promptissimus, » très-libé 
ral . 

6 « Esu » pour « esui . » Le j 
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H æ c so la e s t n e m o r i s m e d i i , q u a m perspic i s , a r b c 
Interdicta c ibis ; hæc tantùm tangere p o m a 
N o n l i c i tum : dives præsumit cætera v ic tus . 
Quod si l ibertas temerârit noxia l e g e m , 
Jurans terribili prædixit voce creator, 200 
Quadam nos stat im 1 luituros morte rea tum. 
Quid verò mortem appellem doct i s s ime s e r p e n s , 
Pande l ibens ; rudibus nobis incognita res e s t . » 

Call idus inde draco, et lethi t u m sponte mag i s t er , 
Interi tum docet , et captas sic fatur ad aures : 2C5 
« Terroris v a c u u m formidas , f e m i n a , n o m e n ; 
N e q u a q u a m vos dira m a n e t sentent ia mort is , 
S e d pater invisus sor tem non contul i t æ p iam, 
N e c vos scire dedit , s ib imet q u æ s u m m a reservat. 
Quid juvat 2 ornatum c o m p r e n d i a u t cernere m u n d u m , 270 
E t cæcas misero concludi carcere m e n t e s ? 
Corporeos pariter s e n s u s o c u l o s q u e patentes 
E t brutis natura dedit : soi o m n i b u s u n u s 
Serv i t , ab h u m a n o n e c distat bel lua v isu . 
C o n s i l i u m m a g è s u m e m e u m , m e n t e s q u e supernis 27â 
Insere , et erectos in c œ l u m porrige s e n s u s . 
N a m q u e id quod vet i tum formidas tangere p o m u m , 
Sc i re dabit q u æ c u m q u e pater secreta reponit . 
Tu m o d o s u s p e n s o s tantum ne contrahe tactus ; 
N e captiva d iu frenetur l e g e vo luntas . 230 

n o m s d issy l labes de la 4» déc l i -
n a i s o n , q u i o n t la p r e m i è r e lon -
g u e c o m m e « esus , » p r é s e n t e n t 
t o u j o u r s a u dat i f u n e b r è v e e n t r e 
d e u x l o n g u e s , « ësû ï , » e t p a r 
c o n s é q u e n t ne p o u r r a i e n t e n t r e r 
d a n s ie v e r s h e x a m è t r e , si les 
poè tes ne p r e n a i e n t la l i be r t é d e 
r e m p l a c e r la t e r m i n a i s o n u l p a r 
la t e r m i n a i s o n u. 

' « S t a t i m . » S a i n t Avi t a l l o n g e 
la p r e m i è r e sy l l abe de « s t a t i m , » 
p o u r pouvo i r e m p l o y e r ce m o t 
que les poètes p r o f a n e s o n t c o m -
p l è t e m e n t b a n n i d u v e r s h e x a -
m è t r e . Nous f e r o n s d ' a i l l e u r s 
r e m a r q u e r q u e d a n s « s t a t i m >. l a 
p r e m i e r e e s t p l u t ô t l o n g u e q u e 

b r è v e de sa n a t u r e , p u i s q u e ce 
m o t d é r i v e de « s t â i e . » On n o u s 
o b j e c t e r a q u e la p r e m i è r e es t 
b r è v e d a n s le p a r t i c i p e « s t a t u s » 
d ' o ù d é r i v e d i r e c t e n i e n t « s t a t i m ; » 
p o u r r é p o n d r e à l ' ob jec t ion , n o u s 
a j o u t e r o n s q u e a c r é m e n t d a n s 
les v e r b e s e s t t o u j o u r s l o n g , e i q u e 
son a b r é v i a t i o n d a n s les p a r t i -
c ipes « s t a tus , s a t u s , r a t u s , d a -
t u s , » est u n e de ces n o m b r e u s e s 
a n o m a l i e s p r o s o d i q u e s q u i n ' o n t 
d ' a u t i e c a u s e q u e l ' u s a g e ou le 
cap r i ce des poè tes . 

2 « Quid j u v a t , e t c . , « q u e v o u s 
ser t - i l de pos séde r les b i e n s de 
ce m o n d e e t de j o u i r de l e u r 
v u e ? 
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N a m q u e ubi d iv inum l ibaveris ore saporem, 
Mox purgata s u o faciet tua lumina visu 
Æquiparare d e o s 1 , s ic sancta ut noxia nosse , 
Injustum recto, vero discernere fa l sum, B 

Talia fallaci s p o n d e n t e m dona susurro 28J 
Crçdula s u b m i s s o miratur femina vultu , 
Et j a m j a m q u e mag i s a m e t iri et flectere s e n s u m 
Incipit , et dub iam letho pius addere m e n t e m . 
Ille ut v ic ino v i c iam discr imine sens i t , 
U n u m de cunct i s lethali ex arbore m a l u m 290 
Detrahit , et s e c u m n u t a n t i 1 prol imis offert. 
N e c spernit m i s e r u m mul ier m a l è c r e d u l a m u n u s , 
S e d manibus p o m u m ignaris lethale retractat ; 
Naribus in terdum labi isque patent ibus ultro 
Jungi t , et ignorans ludit de morte f u t u r à s . 293 

O quot i e s ori a d m o t u m c o m p u n c t a retraxit , 
Audaciaque mali t i tubans sub pondere dextra 
Cess i t , et e f fec tum sce ler i s tn-mefacta refugit ! 
D i s 4 t a m e n esse cupit s imi l i s , s e d i t q u e v e n e n u m 
Ambi t ione nocens . Rapiunt contraria m e n t e m , 300 
Hinc amor , inde t i m o r ; pulsat jactantia l e g e m 
I n i e r u n t q u e e t iam lex subveni t : æstuat anceps 
Dividui cordis dura inter prælia fluctus®. 
N e c t a m e n incentor desist i t fal lere serpens , 
Ostentatque c i b u m dubiæ, queri turque morari , 30» 
Et juvat in l apsum pendent i s nrona r u i n æ 7 . 

1 C o n s t r u i s e z : « Mox ( s a p o i i 
f a c i e t t u a l u m i n a p u r g a t a æqui ' 
p a r a r e Deos suo v isu . » o Fac io » 
est su iv i de l ' i n f i n i t i f ; n o u s a v o n s 
d é j à vu p l u s h a u t ce t t e c o n s t r u c -
t i o n g r e c q u e . R e m a r q u e z c e t t e 
p r e m i è r e idée de la p l u r a l i t é d e s 
D i e u x q u e le d é m o n i n s i n u e à la 
f e m m e . 

2 « S e c u m n u t a n t i ( s o u s - e n -
t e n d u « f e m i n æ »), » à la f e m m e 
qu i é p r o u v e u n e t e n t a t i o n i n t é -
r i e u r e . 

5 « L u d i t de m o r t e f u t u r â . » 
E x p r e s s i o n t r è s - b e l l e e t t r è s - i n -
g é n i e u s e . 

« Dis. » S y n é r è s e , p o u r « d u s . » 
" « Pu l sa t j a c t a n t i a l e g e m , » 

l ' o rgue i l l u i f a i t o u b l i e r la loi , la 
d é f e n d e . 

6 Cons t ru i sez : « n u d a s a n c e p s 
d i v i d u i co rd i s aestuat i n t e r , e t c . » 
Bel le i m a g e p a r laque l le le poè t e 
c o m p a r e les d e u x pensées c o n -
t r a i r e s qu i se p a r t a g e n t le c œ u r 
de la f e m m e a u m o u v e m e n t 
a l t e r n a t i f de s v a g u e s de la m e r , 

7 Mot à m o t : « j u v a t i n l ap -
s u m , » il r e n d p lus g l i s s a n t e , 
« p r o n a p e n d e n t i s r u i n æ , » l a 
p e n t e q u i la c o n d u i t à u n e r u i n e 
i m m i n e n t e ; c ' e s t - à - d i r e : il l ' a ide 
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Ut tandem victæ gravior sententia sedit 
Æternam tentare1 famem per criminis e scam, 
Serpentem satiare cibo quem sumeret ipsa, 
Annui t insidiis , et pomum morsa momordit . 3 ( 0 
Dulce subit virus, capitur mors horrida pastu. 
Continet hic primum sua gaudia callidus anguis , 
Dissimulatque ferum victoria s æ v a 2 tr iumphum. 

TUI. Jole ilu serpent. 

T u m victor serpens certamine lætus ab ipso, 
Puniceam crispans squamoso in vertice cristam, . i i s 
Nec jam dissimulans, quem presserat ante tr iumphum, 
Acrior insultat victis , et talibus infit : 
« En affectatæ vobis est gloria laudis 
Reddita, qui perversa s imulque etiam optima nostis. 
Cuncta ego vos docui, sensumque per abdita duxi, 320 
Et quodcumque malum solers natura negabat 
Institui, p a c e m q u e m e u m , ne fortè neget is , 
Servavi , et firma vosmet mihi sorte dicavi. 
Nec Deus in vobis, quamvis formaveritante , 
Jam pius juris habet : teneat quod condidit i p s e ; 325 
Quod docui mecum est, major mihi portio restat. 
Multa creatori debetis, plura magistro. » 
Dixit, et in media trepidos caligine l inquens 
Per medium fugiens evanuit aëra corpus. 

à glisser sur la pente qui va l'en-
traîner dans le précipite.« Prona» 
est un accusatif pluriel « neutre » 
régi par « juvat. » 

1 o Sententia tentare » pour 
« sententia teniandi; » construc-
tion très - ordinaire en poésie. 
La femme s'exposa volontaire-

ment. à une faim éternelle, c'est-
à dire qu'en prenant une nourri-
ture criminelle, elle s'est, sépirée 
de Dieu qui est le pain de vie, et 
qu'elle doit en être désormais 
comme affamée. 

2 « Victoria sæva » équivaut à 
« victor sævus. » 
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DE SENTENTIA DEI. 

IX. Plaintes sacrilèges d'Adam. 

Il le1 ubi convictum claro se lumine vidit, 330 
Prodidit et totum discussio justa reatum, 
Non prece submissa veniam pro crimine poscit, 
Non votis lacrvmisve rogat, non vindice fletu 
Præcurrit meritam supplex confessio pœnam. 
Jamque miser factus, nondum miserabilis ille est. 335 
Nam sensu erigitur, tumidisque accensa querelis, 
Fertur in insanas laxata superbia voces : 
« Heu malè perdendo mulier conjuncta marito ! 
Quam sociam misero primà sub lege dedisti , 
Hæc me consili is vicit devicta sinistris, 340 
Et sibi jam notum persuasit sumere p o m u m . 
Ista mali caput est , crimen surrexit ab ista. 
Credulus ipse fui, f i d e i 1 sed tu unicus auctor, 
Connubium donans, et dulcia vincula nectens. 
A t q u e utinam fel ix , quæ quondam sola vigebat, Si i 
Cælebs vita foret , talis nec conjugis unquam 
Fœdera sensisset , comiti non subdita pravæ ! » 

X. S..*t sentence. 

Posthæc supremam promit sententia l egem, 
Serpentemque reum primâ sic voce notavit : 
« Tu vero cujus fucatis femina verbis 350 
Capta s e m e l , similes Adam pertraxit in ausus, 
Propter utrumque reus 3 , pendes quod fecit uterque. 
Nec tibi sublimi constabit pectore vertex, 
Callida sed pronus per terram corpora volves, 
Utque fuga trepido 4 smuosa volumina currant, 355 

' a I l l e . » A d a m . 
1 « F i d e i , » c o n f i a n c e . 
5 « P r o p t e r u t r u m q u e r e u s , » 

d o u b l e m e n t c o u p a b l e a i n s i . 

4 « U t f u g â t r e p i d o s i n u o s e , 
e t c . , » p o u r q u e , d a n s t a f u i t e , t u 
t r a î n e s e n t r e m b l a n t t e s o r b e s 
s i n u e u x . 
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Non gressus sed lapsus erit, teque ipse sequeris 3co 
Flexibus, et spiras viveutia vincula 1 nectent . 
Tum propter suasam miserorum cordibus escam 
Tellurem captans pastu vesceris inani, 
Mensibus et certis, fugitivus ab aëre sudo, 
Inclusus terris communi sole c a r e b i t 305 
Inter cuncta replent quæ nunc animantia m u n d u m 
Omnibus invisus fies, gravis omnibus horror. 
Præcipue infelix mulier, cum prole futura, 
Tecum inimicitias odio Constante reponet , 
Seminibusque tuis ejus c u m semine bellum 37o 
Perpetuum, sed dissimilis victoria, nam qui 
Ambos unâ opera vicisti, subdole serpens, 
Olim erit ut sexum muliebrem pronus adores : 
Cujus tu quanquam pavidæ insidiabere calci, 
Conteret una caput tandem tibi femina victrix, 375 
Nascendumque etiam tali de stipite germen. » 

Posthæc attonitam judex commotus in Evam : 
a Et tu quæ primam violasti, femina, l egem, 
Accipe, ait , reliquum vitæ quod restat in ævum. 
Imperium patiere tori, dominumque timebis 380 
Quem dederam socium : cujus tu subdita jussis 
Pareto, et libitus posthæc assuesce 2 viriles. 
Mox" ' ubi concipiens fœtum persenserit alvus, 
Ventris onus gemitu testaberis, ac tibi c lausum 
Anxia crescentem portabunt viscera fascem : 3s» 
Donec transacto fastidia tempore complens , 
Naturale malum partùs ab vindice partu 3 

Producas, vita ut prolis sit pœna parentis. 
Sed quid multa loquar miseræ discrimina matris? 
Nam quuin præduto mulier confecta labore 390 
Optatam sobolem tali produxeris ortu. 
Lugebis vacuos nonnunquam orbata dolores. » 

Interea trepidus jam dudum sustinet Adam, 
Quid sibi terribilis tandem sententia servet. 

1 « V i r e n t i a v i n c u l a . » H e u -
r e u s e d é f i n i t i o n . 

* « L i b i t u s a s s u e s c e . » « As-
s u e s c e r e » e s t e m p l o y é a c t i v e -

m e n t d a n s l e s e n s d e s'accou-
tumer à. 

5 « Ab v i n d i c e p a r t u , » p a r u n 
e n f a n t e m e n t e x p i a t o i r e . 
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Cui Pater : « Attent i s , inquit , rmnc auribus, et tu 3 ? ; 
Acc ipe quid mereare , levis q u e m femina vicit . 
Impolluta prius pulchro sub g e r m i n e te l lus , 
N o n jam fida satis, n e c puro s e m i n e s implex , 
Pristina monstrabit corruptum t>-rg;i per o r b e m ' 
E x e m p l o q u e t u o 8 s emper tibi terra r e b e l l a t , 400 
Vepribus ac tribulis armata resi - tere d iscet . 
Aut si frangenti c edens succumbi t aratro, 
V o m e r i s aff ixo mordaci dente subacta, 
P ingu ia decipient ment i ta g e r m i n e culta . 
N a m pro trit iceo lo l ium consurgere fructu, 405 
Et Aetas s e g e t e s vacuasque dolebis aristas, 
S i c ut vix c e n t u m producant jugera p a n e m , 
Sudore assiduo ni tens q u e m s u m a t egestas 11, 
I l lecebramque cibi pœnal i s vindicet esca . 
Æ q u a l e m brutis facient tibi pabula v i tam, 410 
Et s imul herbarum succos , pas tumque requiras. 
Æ r u m n o s a diu volvetur talibus ætas : 
D o n e c præscriptum ponant tibi sæcula finem, 
Et compacta luto rursum solvantur in illud 4 

Membra, s i m u l q u e levi fias de pulvere pulvis . 415 
Ante tamen durum nati præcurrere l e t h u m 
Conspic ies , p œ n a s q u e tuas in prole videbis , 
Ut m e t u e n d a magis cernatur mort i s i m a g o , 
P e c c a s s e agnoscas quid sit , quid mortua fieri, 
Quidve mori A c ne quid des i t tibi forlè malorum, 4 2 0 
Quæ c a s l i g a n d i s 5 corruptus parturit orbis , 
Acrior i m m e n s o miscebitur ira dolori . 
N a m q u u m prima tibi p r o d u c e t tempora natos, 
Livor edax arcto c e l a b i t l imite m u n d i , 
N e c jam suff ic iet vacuus conf l ict ibus orbis, 425 
Totaque fraterno congres su terra tremiscet . 
Alter in alterius consurge t vulnera frater, 

' C o n s t r u i s e z : » Te l l u s ( n o n ) 
m o n s t r a b i t p r i s t i n a t e r g a p e r o r -
b e m c o r r u p t u m . » 

* « t x e m p l o t u o . » I.a t e r r e 
s e ra rebe l le à l ' h o m m e , c o m m e 
l ' h o m m e a é t é r e b e l l e à son c r é a -
t e u r . 

5 Cons t ru i sez : « p a n e m q u e m 
eges tas n i t e n s s u d o r e a s s iduo su -

m a t . » o Eges tas s u m a t » é q u i -
v a u t à « e g e n u s s u m a s . » 

4 « In i l lud » p o u r « in l u t u m . » 
3 « Q u æ cas t igand i s , » e t c . , 

s o u s - e u t e n d u « h o m i n i b u s . » Ce 
v e r s r e n f e r m e l ' expl ica t ion de 
l ' ex i s t ence d u m a l p h y s i q u e 
d a n s le m o n d e . (« Orb is c o r r u p -
t u s c o r r u p t a p a r t u r i t . ») 
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Telluremque n o v a m 1 cognato sanguine t inget. 
Exin posteritas varios passura labores, 
Per varios casus mortalia debita pendet, 430 
Dum veterem ductus dissolvat t erminus 5 orbem, 
Occidat o m n e vigens, filiisque redarguat orta 3 . » 
Audierat, motumque dedit conterrita tellus. 

His Pater exactis, hædorum pellibus ambos 
Induit, et sanctâ paradisi ab sede rejecit. 435 
Tunc miseri egressum properant, mundumque vacantem 
Intrant, et celeri p e r l u s t r a t omnia cursu. 
Et quanquam variis herbis ac gramine picta, 
Et virides campos, fontesque et f lumina monstrat *, 
Illis fœda tamen species mundana putatur, 4 50 
Pos t , paradise, tuam, totumque videntibus horror : 
Utque hominum mos est , studio majore negata 
A m p l e c t i 5 , et velitis graviore incumbere cura, 
S ic majore animo clausus paradisus amatur. 
Angustatur h u m u s 6 , s tr ic tumquegement ibus orbem i i s 
Terrarum finis non cernitur, et tamen instat. 
Squalet et ipse dies; caussantur sole sub ipso 
Subductam lucem ; cœlo suspensa remoto 
Astra g e m u n t 7 , tactusque prius vix cernitur axis. 
Tunc inter curas permixto felle doloris, 45» 
Affectus sensere novos, et pectora pulsans 
Nondum compertas prorumpit fletus in undas, 
Attentisque genis injussus defluit humor . 

1 « T e l l u r e m n o v a m , » l a t e r r e 
à p e i n e so r t i e d e s m a i n s d u 
C r é a t e u r . 

2 « D u c t u s t e r m i n u s , » l a l i -
m i t e t r a c é e , l e t e r m e f i x é d ' a -
v a n c e . 

1 « D u m f i n i s r e d a r g u a t o r t a , » 
j u s q u ' à ce q u e la f in d e s t e m p s 
p r o u v e q u ' i l s o n t e u u n c o m -
m e n c e m e n t . 

4 « M o n s t r a t . » S u j e t « m u n -
d u s . » 

* « N e g a t a a m p l e c t i , » s ' a t t a -
c h e r a u x b i e n s p r o h i b é s . 

0 « A n g u s t a t u r h u m u s . » 
M. A m p è r e , d a n s son Histoire 
littéraire de la France avant le 

xii« s ièc le , f a i t l e s r é f l e x i o n s sui -
v a n t e s s u r ce p a s s a g e d e s a i n t 
A v i t : « 11 y a q u e l q u e b e a u t é e t 
q u e l q u e h a r d i e s s e d a n s ce l t e p e n -
sée ! A l ' h o m m e d é c h u la t e r r e 
s e m b l e se r é t r é c i r e t l ' é c r a s e r d e 
sa p e t i t e s s e , c o m m e le ciel q u i se 
r e t i r e l ' a c c a b l e de son v i d e i m -
m e n s e e t d e sa d i s t a n c e i n f i n i e . » 

7 C o n s t r u i s e z : « ( p r i m i p a -
rentes 1) c a u s s a n t u r , e t c . , g e m u n t 
a s t r a ( e s s e ) s u s p e n s a c œ l o r e -
m o t o . » N o u s c r o y o n s q u e les v e r s 
q u i p r é c è d e n t e t c e u x q u i s u i v e n t 
e x i g e n t q u ' o n d o n n e à « g e m u n t » 
p o u r s u j e t « p r i m i p a r e n t e s , » 
m a l g r é l ' a u t o r i t é d e M . A m p è r e 

I S 
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DE DILUVIO MUNDI. 

XI. L'ange Ciubriel porte à IVoé les ordres de 
Dieu. 

Est ille in cœlis , numeros qui præterit omnes , 
Angel icus sine fine chorus, qui laude perenni '155 
Conclamat celebratque D e u m , famulantia suetus 
Ferre ministeria, et jussis parere supernis. 
H i 1 nunc quod rectum mortalia corda precantur, 
Concipitur dignis sacro quod pectore votis, 
Quidquid larga manus collectis spargit egenis , 400 
Excipiunt, sanctoque ferunt super astra volatu 
Quin etiam justos, fragilis dum vita fatigat, 
Tutantur, mundique inter discrimina servant. 
S e d tamen in cunctis præcellit clarior ille 
Maxima quæque Dei , quo dispensante ministro, 4G5 
Res geritur, summisque parat mysteria causis. 
Hic Dominum cœli venturum, corpore sumpto , 
Virginis intactam jussus prædixit 3 in alvum, 
Sacraque dolali complevit viscera verbo. 
Hic et Baptistæ præcurrens nuntius ortum, 470 

Desperata diu dum ferrei germina patri 4 , 
luter sacra virum c o n t e n d i t , et dubitantes 
Protinus insolito restrinxit more loquelas 
Donec prædicto fecundam redderet ortu 
Prolis anum, multos sterilis quæ tenta per annos 475 
Fudit deficiens effeta puerpera f e tum. 
Hic rerum solers s u m m u s q u e archangelus, a'to 
Aëra per l iquidum, levibus circumdatus auris, 
Vibratasque movens ignito in corpore pennas, 
Nulli conspectis ad terram motibus ibat. 480 

q u i t r a d u i t a i n s i : « L e s a s t r e s — « J u s s u s , » p a r l ' o r d r e d e 
g é m i s s e n t d a n s le c i e l , p l u s é l o i - D i e u . 
g u é d e l e u r t ê t e . » 4 « P a t r i . » Z a c h a r i e . — S a i n t 

' « Hi » p o u r « a n g e l i . » Ce Av i t n ' e s t p a s e x e m p t de r é m i -
p r o n o m es t le s u j e t d u v e r b e n i s c e n c e s d e s p o e t e s p r o f a n e s , 
« e x c i p i u n t . » L e s p r e m i e r s m o t s d u v e r s s u i -

1 « I l l e . » L ' a n g e G a b r i e l . v a n i , e m p r u n t é s a u x h a b i t u d e s 
P r æ d i x i t . » V o y e z l ' E v a n - p o é t i q u e s d e s p a ï e n s , d é p a r e n t c e 

g i le s e l o n s a i n t L u c , c h . i , v . 31 . t a b l e a u é v a n g é l i q u e . 
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E t t u m f o r t e g e m e n s c u n c t o r u m c r i m i n a N o ë , 
l n f l e x i s s t r a t u s g e n i b u s , c u m s u p p l i c e p l a n c t u 
M u n d a n i s v e n i a m , m u n d o n o l e n t e , p e t e b a t : 
Q u u m s u b i t o , c l a u s i s f u r i b u s , t a m e n a l i g e r intrat 
C o n s p i c u u s , c laro r e s p l e n d e n s n u n t i u s o r e . 4 " 5 
H o r r e s c i t v i s u t a n t o p e r t e r r i t u s h e r o s ' , 
M o r t a l i s q u e o c u l u s f u l g o r e m f e r r e s u p e r n u m 
V i x v a l e t , e t pavidi d e t o r q u e t l u m i n a v u l t u s . 
I l le sa lut i fer i» p r u n u m m u l c e r e t i m e n t e m 
A g g r e d i t u r v e r b i s , c æ l i q u e e x p o n e r e j u s s u s : 4 y o 
« H æ c per m e , s u m m u s p e l a g i t e r r æ q u e c r e a t o r , 
I m p e r a t , u t p r i m u m , c o n c e s s a p a c e , q u i e t u s 
E x c i p i a s J , n o s t r i s q u e fidem d e s , o p t i m e , v e r b i s . 
Insperata q u i d e m c u n c t i s s e n t e n t i a l e t h i 
I m m i n e t , h a n c s o l u s s e d e n i m tu e v a d e r e c l a d e m , 49 j 
E t p r æ s c i r e p o t e s . N a m te ca lcata v o l u p t a s 
. (ani p r i d e m r e c t u m t o t o d i s c r e v i t a b o r b e . 
U n i c a s e d q u o n i a m s æ v o t e e x c l u d e r e l e t h o 
F o r m a m o d t i s i | U e p o t e s t : t a n t o s e v a d e r e c a s u s 
Q u a l i t e r i n c i p i a s , p a u c i s e x o r d i n e f a b e r . a o o 

F i n i s er i t r e r u m , p e r m i s s i s u n d i q u e l y m p h i s , 
A t i p i e r e l a x a t â v a s t a b i t u r o r b i s a b y s s o . 
N u n c , a g e 3 , c o n g e s t i s c r e s c a t f o r t i s s i m a l i g n i s 
M a c h i n a , q u æ s u r g e n s fluctus s u p e r e n a t e t o m n e s . 
T e r c e n t u m c u b i t o s , p e r l o n g u m d u c t a , t e n e b i t , s o s 
B i s q u i n i s l a tè c l a u d e t u r b i s q u e v i c e n i s \ 
In tr ig inta illi c o n s t a b i t c u l m i n i s a l t u m , 
T r i s t e g a q u e h i c f a c i e s , s i m u l e t c œ n a c u l a in i l l i s , 
C u j u s q u e a s s e r v a n s a n i m a l i a p l u r i m a f o r m æ 5 , 
Q u i s s t a t u e s var i i s d i - c r e t a c u b i l i a c e l l i s . s t o 
T u m n e r i m o s i c o m p a g u m f o r t è m e a t u s , 
A c c i p i a n t i n i m i c u m i m b r e m , m e m o r e s t o l i n i r e 
J u n c t u r a s l a t e r u m , p a r u m q u e i n f u n d e b i t u m e n . 

1 « H e r o s •> le m o t « H e r o s » a p -
p l i qué à Noé ne n o u s p a r a i t pa s 
h e u r e u x . Voyez p a g e 3 : 4 , no te i . 

s C o n s t r u i s e z : « t i u m m u s c r e a -
to r pe lagi t e r r æ q u e i m p e r a t u t 
p r i m u m q u i e t u s , con essà p a c e , 
exc ip ias pe r m e hæ;: ( v e r b a ) . 

5 « N u n c a g e , c o n g e s t a , e t c . » 
Voyez la de sc r i p t i on de l ' a r c h e 

d a n s la Genèse , c h . v i , v . 14 et 
s u i v a n t s . 

4 « Bis q u i n i s b i s q u e v icen i s » 
( sous -en tendu « cub i t i s ») , d e u x 
fo i s cinq e t d e u x fois v i n g t cou-
d é e s ; pa r c o n s é q u e n t , c i n q u a n t e 
coudées . 

8 « C u j u s q u e f o r m æ , » de c h a -
q u e e spèce . 
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Taliter e f fec tam q u u m c o n s u m m a v e r i s æ d e m , 
Prot inus ingredere , ac m u n d u m dimitte cadentem, 515 
Exc lus i t q u e m culpa frequens , inc ludere clades 
Incipiat, c i rcumque fremant , te sospite , mortes . 
Quin et iam lateris soc iam succedere tecto, 
Et c u m conjugibus natos intrare j u b e t e . 
T u q u e s e c u n d u s eris deleti germin i s .auc tor , 520 
Ut te post p r i m u m 1 repleatur terra parente . 
Sed quia, perfecto divinis viribus orbe, 
P o s t operis f i n e m , post leges , postque sacrata 
Sabbata , formari q u i d q u a m n o n conveni t ultra. 
Ne penitus cessans intercidat o m n e creatum, 525 
Sp irantum e cunct i s p e c o r u m , c e l e r u m q u e vo lucrum, 
S d v a r u m q u e feris, j u m e n t o r u i n q u e p o t e n t e m , 
Vel q u æ per tacitos reptant labentia m o t u s , 
Bina cape , et t e c u m claustra v i c t u r a s reconde : 
S ic tamen ut proprios teneant sua v incula s e x u s , 530 
U n d e g e n u s rursum lel lus implenda résumât . 
N e c t imeas ne fortè feros animantia m o t u s 
S e r v e n t , aut sol i t is præsumant rictibus iras : 
F œ d u s erit cunct i s , q u æ discordantia profert 
Per varios natura m o d o s , et pace fideli 535 
Parebit juss i s quidquid conc luser i s i l luc . 
Serpent i s tantum s e m p e r f igmenta c a v e t e ; 
Vert ice s u b m i s s o b landum l icèt ille trisulcis 
Tinxerit a b s c o n d e n s per dulcia sibila l inguis 
Immortale o d i u m 3 : nec qu idquam, si sapis , illi 5 i o 
Credider i s ; blando s e r m o n e inf idus ine sca t , 
Q u e m n i m i s expertus v i tandum p r æ m o n e t Adam. 
N a m q u i c u m q u e s e m e l lædendi quæsi i t artes . 
Hic s e m p e r suspec tus erit, pen i tusque c a v e n d u m es t , 
N e j a m m e n t i t o v conjungat fœdera prudens . 545 
T u post e x e m p l u m juss i s servire m e m e n t o , » 

Hæc fatus, v a c u u m levibus secat aëra pennis , 
Mortalem f u g i e n s a c i e m , c æ l o q u e re latus 
H e r o e m trep idum mandata l ege re l inqui t . 

1 « P o s l p r i m u m . » S o u s - e n t e n - m o r t a l e p e r du l c i a sibilo l i n g u i s 
dii « p a r e n t e m . » t r i su lc i s , t i n x e r i t ( s e ) b l a n d u m 

* « V i c t u m . » P a r t i c i p e f u t u r ve r t i c e s u b m i s s e . » 
de « v i v o . » * « M e n t i t o » est ic i , c o m m e 

• ' C o n s t r u i s e z : « L i c è t ( s e r - s o u v e n t c h e z les anc i ens a u t e u r s , 
p e n s ) i l l e , a b s c o n d e n s o d i u m i m - e m p l o y é a c t i v e m e n t , q u i a menti. 
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X I I . L e Déluge. 

Ilicet obtegi tur c œ l u m , n i m i i s q u e t e n e b r i s 5 5 0 
Victa repel luntur fuscati lumina sol i s . 
Insanas h o m i n u m m e n t e s vix tangere terror 
Cœperat : irisolitus m o x profluit æthere n i m b u s , 
Et valido pr imum s imi l i s demitt i tur imbri . 
Arida terrarum 1 pariter maduere per o r b e m . m 
Æ g y p t u s tunc ipsa n o v a s expavit ad u n d a s 2 , 
A l s i t e t infusus G a r a m a s 3 , d u d u m q u e calentes 
I lumida Massylas te t igerunt frigora syrtes4 . 
N e c l ongum pluviæ s p e c i e s , non d e n i q u e gut tæ 
St i l l am, sed rupto funduntur f lumina c œ l o . 500 
Non aliter Tana i s , n iv ibus quutn pascitur albis , 
R y p h æ o de m o n t e ruens i l l iditur amni , 
Præcipitatque s imul l o n g o quod tramite d u c i t . 
Undarum tali quatitur certamine te l lus , 
F i t q u e lacus instar compressus fluctibus a ë r . 5ò5 

N e c t a m e n h i c lymphas tantum ludere superna 5 , 
Terrestres et iam m u n d u s consurgi t in iras. 
R u m p i t u r o m n e so lum, crebros dant arva m e a t u s , 
Pros i l iunt fontes , i gnotaque flumina manant . 
Vergitur in sursum 6 muta to pondere n i m b u s . 570 
Inde cadens cœl i s , h inc terris u n d i q u e s u r g e n s , 
Occurrit m o x unda sibi , junctoque furore 
Conjurant e l ementa nec i . T r a n s c e n d i t ^ o m n i s 
Ripartim l imes fluviis, atque obice r u p t i 
Sævi t laxatis discurrens h u m o r haben i s . 575 

' « A r i d a t e r r a r u m , » les p a r -
t ies s è c h e s de la t e r r e . S ty le b i -
blique, I aride. 

s « N o v i s u n d a s . » I l p l e u t 
t r è s - r a r e m e n t e n E g y p t e ; la t e r r e 
n ' y est f é c o n d é e q u e p a r les i n o n -
da t i ons p é r i o d i q u e s du N i l . 

s • G a r a m a s . » Le s i n g u l i e r 
p o u r le p l u r i e l . Les G a r a t n a n t e s 
h a b i t a i e n t les r é g i o n s b r û l a n t e s 
qu i sont s i tuées d<ms l ' i n t é r i e u r 
de l ' A f r i q u e , à l ' oue s t de s d é s e r t s 
de la L ibye . 

4 « Massylas syr tes , » les d é 
s e r t s de s Massy l i ens . Les Massy-
l i e n . é t a i e n t u n peup le N u m i d e . 

8 « S u p e r n a , » le ciel . — 
M. Gnizo t : « Sa in t A v i t d é c r i t la 
c h u t e des eaux du ciel e t le gon-
flement s i m u l t a n é rie tou tes les 
e a u x de la t e r r e avec b e a u c o u f 
de v i g u e u r e t d ' éc l a t . » 

6 « V e r g i t u r in s u r s u m , e t c . , » 
h m a s s e des e a u x i m p r i m e à sa 
p e s a n t e u r u n e d i r ec t ion e n sens 
c o n t r a i r e . 
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Sed quum diffusi» spatium concludere terræ 
Omnia certarent, mundumque implere capacem. 
Suspendi forsan potu i t 1 sententia lethi, 
Atque morâ majore trahi, quò tardius omnem 
Concedens spatium 2 rapiat mors ultima carnem, 580 
Ni pater Oceanus, mundum indignatus in ipsum, 
Qui terras omnes tantum uno littore cingit, 
Exiret, rumpensque fidem perfundere! arva. 
Ergo, ut perversi vindex crudelior orbis, 
Dissipat æternas leges, et sede relicti! 585 
Regna aliena petens, naturæ fœdera turbat. 

Ut diros primum pelagi sensere furores 
Illustres fluvii, magnos quos inclyta cursu 
Fama refert, motusque novos stupuere parumper, 
Ut credas sapuisse fugam, sic versa retrorsum 5'JO 
Per terras spargunt sublata volumina ponto :<. 
Insequitur tamen Oceanus, refugisque fluentis 
Imminet , et salsis impellit molibus amnes . 

Tunc major strepitu tanto mortalibus ægris 
Fit metus : ascendunt turres, et celsa domorum 59.» 
Culmina, præsentemque juvat vel tempore parvo 
S i c differre necem : multos, dum scandere tentant, 
Crescens unda trahit : quosdam fugitare volentes 
Consequitur, cursuque fugam deprendit inanem. 
Ast alit longo jactantes membra natatu, 600 
Defessi exspirat^ animas, aut pondere nimbi 
Obruta 4 , flumineas immixta per æquora Jymphas 
In quocumque bibunt morienti» corpora monte. 
Ædibus impulsis alii periere ruina, 
Inque undas venere simul dominique domusque. 605 
It fragor in cœlum sonitu collectus ab omni, 
Quadrupedumque greges humana in morte cadentem 
Augent confusos permixta voce tumultus. 

1 « P o t u i t » p o u r « p o t u i s s e t . » 
É c h a n g e de t e m p s t r e s - f r é q u e n t 
e n l a t i n . 

« S p a t i u m , » d é l a i . 
•• « S u b l a t a v o l u m i n a p o n t o , » 

l a m a s s e de l e u r s e a u x s o u l e v é e 
p a r l a m e r . 

1 « O b r u t a p o n d e r e n i m b i . » 
« O b r u t a » se r a p p o r t e à « c o r -
p o r a . » 
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Hæc inter miseri ferventia funera mundi , 
Prægravis insanis pulsatur motibus arca, c i o 
Compagesque tremunt, stridens junctura laborat. 
Nec tamen abstractam penetrat vis improba, quanquam 
Verberet, et sol idam 1 f luctu feriente fatiget. 

Non aliter crebras Ecclesia vera procellas 
Sustinet, et sævis nunc divexatur ab undis . o 15 
Hinc gentil is agit duros sine more furores, 
Hinc Judæa fremit, rabidoque hanc impetit ore. 
Hæreseon vesana furens exinde Charybdis 
Concutit, et Gratum sapientia stulta sophorum. 
Quæ quanquam inter se vario certamine pugnant , 020 
Debellanda tamen si quando Ecclesia, gaudent 
Consensu unanimi Christi consurgere contra 
Naviculam, et vanis mendacia fingere verbis : 
S e d clausam vacuo pulsant impuræ 3 latratu. 

DE TRANSITU MARIS RUBRI. 

XIII. Sortie d'Egypte. 

Jam prope centenum compleverat advena lustrum G25 
In regnis , Ægypte , tuis Judæus a s e l l a 3 , 
Quattuor atque decem lustris tantum inde remotis , 
E x quo illuc Jacob secum perduxerat omnem 
B i s s e n â cum prole d o m u m , charosque nepotes 
Multa propagatos tandem per millia, donec 630 
Æ g y p t i invidiam ' populus conflavero auctus, 
Quando induratum plebes 5 Judaica regem 
E f l u g i e n s , factis Æ g y p t u m classibus exit . 

1 « S o l i d a m , • t o u t e n t i è r e . conc i s ion . A ins i : J u i f c i r c o n c i s . 
s « I m p u n e , » s a n s s u c c è s . 1 « Donec Æ g y p t i i n v i d i a m , 
5 « Asella. » Les Juifs sont etc.»Voy. l'Exode c . i , v . 7 à i 4 . 

ainsi n o m m é s p a r a l l u s i o n à la c i r - 8 « P l e b e s » p o u r « p l e b s . » 
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Primo conspicuus fulgebat in ordine doctor 
Legifer, adjuncto præcedens agmina fratre. 635 
Post quos belligeræ di.-ponunt arma cohortes, 
Ducunt et validas instructo robore turmas. 
Arma ferunt humeris , enses et balthea lævo 
Accingunt lateri, presso tum vertice cassis 
Fulget , et albenti certat lux ferrea lunæ. 64a 
Nituntur jaculis alii, clypeosque sinistris 
Volvunt, et rapido meditantur bella rotatu. 
Gaudet pars etiam pharetris, volucremque sagittas 
Hostis in occursum m e t e n d i s mortibus aptat; 
Et si fortè virûm fugieritia terga sequatur, 615 
Ut pennata leves transmittunt spicula ventos. 

Incedit pavidum postrema per agmina vulgus 
Non impar numero, quis c œ l u m pingitur astris. 
Mirantur Pharii numerum, nec credere possunt, 
Quod cernunt oculis : placet ejecisse tot hos tes . 650 
Quanquam 1 non acie Pharao perimetur ab ista, 
Quamlibèt innumeris fuerit stipata catervis : 
Unus pugnabit cunctis pro mill ibus Auctor*. 
Interea lento moderatus tramite gressum 
Hebræus carpebat i ter: procedere tantum 655 
Permis sus ' spatii, quantùm vel tarda senectus , 
Vel rudibus reptans infantia sustinet annis, 
N e n imium fragiles inter d e e s s e t eundum 
Ætatem sexumque l a b o r S i c cuncta supernus 
Dispensât nutus , plebique assistit eunt i . cf.0 

E r g o u b i signatis sederunt millia castris, 
Armatusque pedes vulgus vallavit inerme, 
Vespere tum primo, stanti assimilata c o l u m n æ 5 , 
Insistens puro resplenduit æthere f lamma: 
Non veluti noto dirùm micat ignis in axe, CS5 
Prodita quum terris cœli portenta minantur, 

' « Q u a n q u a m , » c e p e n d a n t . 
4 « A u c t o r , » l ' a u t e u r d e l ' u n i -

v e r s , D i e u . 
; « H e b r æ u s » ( s o u s - e n t e n d u 

p o p u l u s , » ) — « P e r m i s s u s , » 
y a n t r e ç u la p e r m i s s i o n d e . 

1 C o n s t r u i s e z : « N e l a b o r d e -
l a s - e t i n t e r e u n d u m æ t a t e m 
s e x u m q u e n i m i ù m f r a g i l e s . » 

5 « S t a n t i a s s i m i l a t a c o -
l u m n æ . « V o y e z l'Exode, c h . n u , 
v . 2 t . 
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Aut morbis tr istem t e l i s q u e aut cladibus a n n u m ; 
Sed radiis fulgens , et lumine candida læto, 
Ostendit n i t idum castris mirantibus i g n e m . 
Diffugiunt tenebræ, vicinaque sidera cedunt . 070 
Obstupuere viri primùm, ac perterruit omnes 
I n c i d i t q u e metum novitas, tum luminis usus 
Paulatim cœleste jubar commendat amori. 

Maxima nocturnas jam pars expgerat horas , 
Et volvenda dies instabat sorte propinqua, 
Cunctorum ecce oculis per cœlum visa moveri , 
Altera iter rapuit populo spectante c o l u m n a ; 
Protinus hanc sancti patres sensere sequendam, 
Et duce cœlest i gaudentes, protinus o m n e s 
Abrupere moras, castrisque excedere cernant. 6SO 
Tunc ut quæque tribus primam sortita laborem, 
Ordine carpit iter, sequitur tum cætera pubes. 

Hæc inter clarum rediens lux pandit o l y m p u m , 
Flamniea pallescit conspecto sole co lumna. 
Vertitur in nubem totus qui fuderat ignis : 6S5 
S e d species perstat tensæ super æthera formæ. 
Tertia nocturnos deterserat hora ' l iquores, 
Et matutinas jam soi superaverat umbras, 
Ecce (novum dictu) cœlo servata sereno, 
Ferventi radio se jussa opponere nubes 630 
Frigida, condensum cumulavit in aere t egmen . 
N e c tamen hanc nubem tetro suffusa colore 
Forma dabat, nec erat nigro sic horiida vultu, 
U t validos terrent quum promunt nubila modios ; 
Sed qualis so lem madidus quum viderit arcus, G05 
Tanta fuit pulchræ species oblonga co lumnæ. 
Noctibus ignis erat, lumenque accensa ferebat ; 

1 « T e r t i a h o r a . » A n c i e n n e -
m e n t o n c o m p t a i t les h e u r e s d u 
j o u r à pa r i r d e s ix h e u r e s d u 
' m a l i n . P a i c o n s é q u e n t la t r o i s i è -
m e h e u r e c o r r e s p o n d a i t à n e u f 
h e u r e s d u m a t i n , la s i x i è m e à 
m i d i , la n e u v i e m e à t r o i s h e u r e s 
J C " - ' ap r è s -mid i , la d o u z i è m e e t 

d e r n i è r e à s ix h e u r e s d u s o i r . 
L ' E g l i s e a c o n s e r v é ce t t e d i v i s i o n 
d a n s ses of f ices : à s ix h e u r e s d u 
m a t i n c o r r e s p o n d l 'off ice d e 
p r i m e ; à n e u f h e u r e s c e l u i d e 
t i e r c e ; à m i d i , à t r o i s h e u r e s e t 
à s ix h e u r e s c e u x d e s e z t e , d e 
n o n e e t d e v ê p r e s . 
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U n u m sol terreret, g e l i d u m dabat humilia r o r e m , 
l i a s a l ternantem d u c e n s c u m tempore sortem, 
Mutavit natura v i c e s : substantia discors 700 
Muneribus propriis concordem reddidit u s u m . 
S i mans i t , mansêre viri; si mota , secuti ; 
S i mul t i s et iam visa est pendere d iebus , 
Subdi ta def ixo tardabant 1 a g m i n a val lo . 

XIV. Les Egyptiens sont englontis dans la mer 
R o u g e . 

Vicerat æ q u o r e a m p e d i b u s plebs inclyta 3 v a l l e m , 7 0 5 
Gurgit is et vacui convexa vo lumina l i n q u e n s , 
Jam barathri emcns i superas ascenderat oras. 
Crudeli effertur nigri dux a g m i n i s * i r i , 
Ignarusque s u æ , quæ jamjam est proxima, mortis , 
Acce lerare s u o s jubet , atque intrare pro fundum. 710 
Arripiunt pariter reserati concava potit i , 
Invaduntque v iam. Quid n o n furor audeat a m e n s ? 
H i n c equ i tum pars a g m e n agit , pars inde citatis, 
Ire jubet s t imul i s rapidas super arva quadrigas . 
At m e d i u m ut veni t frendens equitatus in æquor , 71 5 
F u l m i n a t a b s e n t e s 4 , f i d e n t e s q u e increpat i l los, 
A c c u s a t q u e moras tam laxi gurgit is ardens 
Ira v i rûm, j a m vic ini malè gnara per ic la 

T u m per sub l imem pendent i n u b e c o l u m n a m , 
D e c œ l o vox missa tonat , verbique superni 720 
Interpres , verbis ad M o s e m tal ibus ini i t : 
« Venit j a m t e m p u s , m e a qiittm mandata probentur ; 
Æ g y p t o jam f in is erit, j am c lade s u p r e m a 
T o t castigata!!! v ic ibus divina C a n o p u m 5 

A l l i d e t c u m rege s u o sentent ia : j amjam 725 
Sent ia t Æ g y p t u s sap iens vel morte suprema, 
Q u a m nihil invitis prosit contendere dtvis 6 

* « T a r d a b a n t . » S u j e t « v i r i . » 
1 « P lebs i n c l y t a . » Les H é -

b r e u x . 
* « N ig r i d u x a g m i n i s . » P h a -

r a o n . 4 « f u l m i n a t a b s e n t e s , » l a n c e 

des i m p r é c a t i o n s con t r e l e s H é -
b r e u x a b s e n t s . 

6 " V i c i b u s , » f l éaux succes -
sifs — « C a n o n u m , » l ' E g y p t e . 

6 o I n v i t i s d iv is , • m a l g r é la 
vo lon té d e D i e u . Ces formes 
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Tu modò divisum virga 1 jam percute Auctum, 
Atque reducta suos assumant æquora vultus. » 

Ille genu flexo siccati marginis oras, 730 
Et vacuum littus, jussis accedere lymphis, 
Percutit insigni credens mysteria ligno 
Hinc subitus crepitare fragor, tonat undique circum 
Lympha ruens, primùmque illic committittur unda, 
Qui monstrabat iter Phario sors ultima regi. 733 
Postquam clausa via est, Unctusque rebellat eunti, 
Pœnitet mirati jam gurgitis, et fuga serum 
Molitur reditum : trepidæ dant terga cohortes, 
Armaque projiciunt : pontus fugientibus instat, 
Occurritque sequens : perit undique circumjectus 3 74o 
Decurrentis aquæ laxatis murus habenis. 
Ille ferox semper, mitis jam morte sub ipsa : 
« Non hæc humanis agitur victoria bellis, 
Expugnamur, ait, cæloque evertimur hoste. 
Effuge si liceat, victusque evade Satelles, 745 
Nec jam tela Deo conatibus ingere cassis. » 

O si compunctas * humana superbia mentes 
Ante obitum mutare, nec exspectare suprema 
Fata velit, quanto infelix felicior esset? 
Pœnitet ambiguë, quem sero pœnitet : ergo 750 
Præsentis spatium nobis dum creditur ævi, 
Dum patulam cunctis Christi clementia sese 
Præbet, præteritæ p a n g a m u s crimina vitæ, 
Pœniteatque olim negligenter temporis acti, 
Pum licet, et sano ingeinoque animoque valemus. 755 
Nam qui peccatum moriens dimittere, et ipsa 
In serum tempus differt admissa fateri, 
Non tam dimittit, quam dimittatur ab illis. 

païennes sont heureusement fort 
r a r e s d a n s l e s l e t t r e s c h r é t i e n n e s 
j u s q u ' a u x v e s i è c l e . 

1 • V i r i i à . » V o y e z 1 '£xode, 
c h . x i v , v . l t i . 

* « L i g n o , » v e r g e . 
1 * P e r i t u n d i q u e c i r c u m j e c -

t u s . » V e r s s p o n d a ï q u e q u i p r é -
s e n t e u n e g r a n d e i m a g e . 

1 « O si c o m p u n c t a s , e t c . » L e 
p o è t e f a i t u n e a p p l i c a t i o n d u r e -
m o r d s de P h a r a o n a u r e p e n t i r 
t a r d i f d u p é c h e u r à l ' a p p r . c t ie d e 
l a m o r t . 
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Ergo excitatis p e n d e n s sustoll itur undis 
Confest im mergenda phalanx Ægypt ia , et ipso 7co 
P o n d e r e telorum premitur, fundetque tenaci 
S u c c i n c t u m revehunt m o r i e n d i corpora ferrum. 
Pars e x c i t a t i s q u u m prirnùm libera membris , 
I m p l i c a t nantes m o r i e n l u m amplex ibus artus, 
Auxi l io decepta perit, pariterque tenentes 765 
Alterno sub fasce ruunt, n e x i q u e necantur. 
Atque alii lassata diu dum brachia jactant, 
Incurrunt enses , jacul i sque n a t a l i b u s hærent . 

Quin et conspicuus princeps Memphit id is aulæ, 
Candentes d u c e n s nigro rectore juga les , 770 
Inspector cladis propriæ, gen t i sque supers les , 
Ul t imus ingress is per currum naufragat undis . 
Et vacat hos inter plebes 1 Hebræa tumul tus , 
Interea pugnante salo , vincitque quie tus 
Israël solo peragens cert ruina v i su . 775 
T u m vallis completa perit, fluctuque reverso 
Ducitur extentum planati gurgit is æquor , 
E x p o n i t q u e 2 s u u m pe lagus super arva t r iumphum. 

1 « P l e b e s » es t e n c o r e ici p o u r 2 « E x p o n i t q u e , e t c . , » l a m e r 
« p l e b s . » — C o n s t r u i s e z : « V a c a t r e p r e n d son e m p i r e s u r le sol 
i n t e r h o s t u m u l t u s . » q u ' e l l e r e c o u v r a i t a u p a r a v a n t . 
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K 
ARATOR. 

A r a t o r , n é e n L i g u r i e v e r s l a f i n d u v e s i èc l e , v é c u t d ' a b o r d 
a l a c o u r d ' A t h a l a r i c , ro i d e s G o t h s . Il r e n o n ç a a u x h o n n e u r s 
v e r s l ' an S i t p o u r c h e r c h e r s o n s a l u t d a n s l ' E g l i s e . O r d o n n é 
s o u s - d i a c r e , il t r a d u i s i t e n v e r s l e s Actes des Apôtres d e s a i n t 
L u c , e t p r é s e n t a son o u v r a g e a u p a p e V i g i l e e n 6 4 4 . On p e n s e 
q u ' i l m o u r u t v e r s l ' a n 560 . 

Guérison du b o i t e u x de Lystre 

Jamque Lycaonios incedens passibus agros , 
Lystram Paulus adit : fuit hâe tunc claudus in urbe 
Supplicio comitante satus, vestigia ferre 
Nescius ex utero, membri pars cœperat ægri 
S e nascente mori. Comperto dogmate Pauli , 5 
Quo monitore piæ tendunt ad sidera mentes , 
Mox voluit divina sequi. Bene , claude, jacebas 
Has primum graditure vias : petis æthera mente , 
Quum necdum movearis h u m o , pedibusque negatis 
Longius ire vales. Paulus s p e c t a t u s in imo ' o 
Pectore quid cuperet , claudique fidelis amorem 
In verbo jam stare Dei , sic clarius inquit : 
« Surge citus, rectusque tuis imponere plantis. » 
Exsequitur præcepta salus, et calle novel lo 
Progreditur persona vetus , motuque frequenti ' 5 
Pulsat ubique so lum, perque omnia currere tentans, 
Sæpe timet quod nescit iter, modo gressibus ortus 
Annoso languore senex. Quod ut agmina cernunt, 
Exclamant, d ivumque vocant, ac serta ministrant, 
Et mactanda feri procedit victima tauri. 20 

* Voyez les Actes des Apôtres, 
c h . x i v , v . 7 e i s u i v a n t s . — C e t 
ép i sode d e la p r d i c a l i o n d e s 
A p ô i r e s n o u s m o n t r e q u e l l e é t a i t 
e n c o r e la c r é d u l i t é de c e r t a i n s 
p a ï e n s q u i a t t r i b u a i e n t les f a i t s 
s u r n a t u r e l s a u x h o m m e s a u l i e u 
d e les a t t r i b u e r à D i e u . L e p e i n -

C A R M J N A . 

t r e R a p h a ë l a f a i t u n b e a u t a b l e a u 
d e ce s a t r i f i c e de L y s t r e . 

* « B e n e , c l a u d e , j a c e b a s . » O n 
t r o u v e u n e pens i e a l i a k v ue d a n s 
V Exultet c h a u l é le s a m e d i s a i n t : 
<> O fe l ix c u l p a , q u æ la e i n a c 
t a n t u m m e r u i t h a b e r e R e d e m p -
t o r e m ! » 

1 9 
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Paulus ad hæc tunicam rumpit festinus, aperi;! 
S ic prohibens ratione viros : « Solemnia nobis 
Cur, precor, ista datis, fragili quos corpore constat 
Terrena sub lege premi? fuit impius olim 
R e l i g i o n i s honor, quum numina fusa metallis 25 
Artifices t imueresu i , q u u m templa dicarent 
Abscissis de rupe deis : tunc fortè libebat 
Innocuos mactare greges, fibrasque tepentes 
Consulere, et vocem pecudis morientis in extis 
Quærere : nunc libeat vanis cessantibus aris 30 
Æterno parere Deo, qui semina vitæ 
Præbuit, et variis proventibus arva locavit; 
Cujus ab imperio plenis consurgit aristis 
De grano moriente seges , palmesque recisus 
Vulnere conceptas fecundiùs educat uvas; 35 
Quo moderante polum, succedunt solibus imbres, 
Tempora temporibus : quæ quum fugitiva recurrunt 
Post sua t e r g a 1 , vagi constantia permanet a n n i ' . 
Discite jam verum sacra de virgine natum 
In terris celebrare Deum, nec vota feralis 40 
Lanigero damnosa gregi quos liberat agnus 
Unicus , ablutum qui sanguine comparat orbem. 

* « T e m p o r a , » s a i sons . — s « V a g i c o n s t a n t i a , » e t c . 
« R e c u r r u n t pos t s u a t e r g a , » l ' a n n é e g a r d e a v e c c o n s t a n c e l a 
r e c o m m e n c e n t l e u r c o u r s . r é g u l a r i t é d e s a m a r c h e . 



FORTUNAM 
Venance F o r t u n a t n a q u i t en I t a l i e v e r s 530 e t f u t é levé à R a v e n n a . 

Il q u i t t a son pays n a t a l à l ' âge de t r e n t e - c i n q a n s , e t v i n t d a n s les 
G a u l e s A p r è s s ' ê t r e a r r ê t é q u e l q u e t e m p s à la e u r du roi d A u s t r a l i e 
S i g e b e r t , il se r e n d i t à T o u r s , se lia é t r o i t e m e n t a v e c l ' é v è q u e de ce t t e 
v i l l e , s a in t G r é g o i r e , a u q u e l il d é d i a son p o è m e , e n q u a t r e l ivres , s u r la 
v i e de s a in t M a r t i n , e t t ixa e n d e r n i e r l ieu son s é j o u r à Po i t i e r s d o n t 
il f u t n o m m é é v ê q u e en 59«. Il m o u r u t d a n s ce t t e d e r n i è r e vi l le vei s 
l ' an 60:) de Jésu~-Chr i s t . F o r t u n a t est u n poè t e é l é g a n t e t i n g é n i e u x , , 
m a i s s o u v e n t r e c h e r c h é ; ses o u v r a g e s n ' o n t p o i n t c e t t e s i m p l i c i t é e t 
ce t te c l a r t é de s tyle qu i d i s t i n g u e n t c e u x des a u t r e s poè t e s c h r é t i e n s . 
S e s h y m n e s seu le s s o n t à l ' a b r i de t o u t r e p r o c h e ; le s u b l i m e y r è g n e 
à c h a u u e v e r s . 

HYMNES. 

1. D e P a s s i o n e D o m i n i . 

V e x i l l a ' r e g i s p r o d e u n t , 
F u l g e t C r u c i s m y s t e r i u m , 
Q u o c a r n e c a r n i s c o n d i t o r 
S u s p e n s u s e s t p a t i b u l o 2 . 

C o n l i x a c l a v i s v i s c e r a , 
T e n d e n s m a n u s , v e s t i g i a 3 , 
R e d e m p t i o n i s grat ia 
H i c * i m m o l a t a e s t h o s t i a . 

Qu i 5 v u l n e r a t u s i n s u p e r 
M u c r o n e d i r o l a n c e æ 6 , 

U t n o s l a v a r e t c r i m i n e 
M a n a v i t u n d a e t s a n g u i n e . 

I m p l e t a s u n t q u æ c o n c i n i t 
D a v i d fideli c a r m i n e , 
D i c e n s : « In n a t i o n i b u s 7 

R e g n a v i t a l i g n o D e u s . » 

A r b o r d e c o r a e t f u l g i d a , 
O r n a t a r e g i s p u r p u r a , 
E l e c t a d i g n o s l i p i t e 
T a m s a n c t a m e m b r a t a n g e r e 8 : 

1 « V e x i l l a , e tc . » V e r s i a m b i -
3-,;es d i m è t r e s r é g u l i e r s à p e u 
d ' e x c e p t i o n s p r è s q u e n o u s s i -
g n a l e r o n s : p r e s q u e p a r t o u t de s 
a s sonances e t d e s r i m e s . Voyez s u r 
ce t te espèce d e v e r s , p a g e i G, 
n o t e 2. 

1 « Pa t ibu lo . » P y r r h i q u e a u 3 e 

p ied . 
4 « V i s c e r a . » m e m b r e s . — 

« M a n u s , » m a i n s ; « v e s t i g i a , » 
p ieds . — Ces m e t s sont r é g i s p a r 
« t e n d e n s . » 

* « Hic , » ici , s u r la c r o i x . — 

i I m m o l a t a » e t « t e n d e n s » se 
r a p p o r t e n t à « hos t i a . » 

6 a Qui » a p o u r a n t é c é d e n t 
« c a r n i s c o n d i t o r . » 

" « M u c r o n e d i r o l a n c e æ . » 
Voyez l ' E v a n g i l e se lon s a i n t J e a n , 
c h . x ix , v . 3 i . 

7 « In n a t i o n i b u s . » S p o n d é e a n 
2 e p i e d . — Ce t t e p r o p h t ie de 
D a v i d se t r o u v e d a n s le Ps . x c v , 
v . IO : » Dicite in n a t i o n i b u s q u i a 
D o m i n u s r e g n a v i t à l i gno . » 

" « Electa t a n g e r e , » cho i s i e 
p o u r t o u c h e r , a p p e l é e à t o u c h e r . 
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Beata c u j u s b r a c h i i s 
P r e t i u m p e p e n d i t s æ c u l i 1 ! 
S t a t e r a 2 f ac ta e s c o r p o r i s , 
P r æ d a m tu l i s t i tartaris 3 . 

A r o m a f u n d i s c o r t i c e , 
V i n c i s s a p o r e m n e c t a r i s , 

J u c u n d a fructu fert i l i 
P l a u d i s t r i u m p h o n o b i l i . 

S a l v e , ara , s a l v e , v i c t i m a , 
D e P a s s i o n i s g l o r i a , 
Q u â v i ta m o r t e m pertu l i t , 
E t m o r t e v i t a m r e d d i d i t ! 

11. D e N a t i v i t a t e C h r i s t i . 

A g n o s c a t 4 o m n e s æ c u l u m 
V e n i s s e v i t æ p r æ m i u m 5 , 
P o s t h o s t i s asper i j u g u m , 
A p p a r u i t R e d e m p t i o . 

E s a i a s 6 q u æ c o n c i n i t , 
C o m p l e t a s u n t in V i r g i n e ; 
A n n u n t i a v i t a n g e l u s , 
S a n c t u s r e p l e v i t S p i r i t u s . 

Maria v e n t r e c o n c i p i t , 
V e r b i fidelis s e m i n e ; 
Q u e m t e t u s orb i s n o n c a p i t , 
P o r t a n t p u e l l æ v i s c e r a . 

R a d i x J e s s e 7 jam f l o r u i t , 
E t v i r g a f r u c t u m e d i d i t ; 

F e c u n d a p a r t u m pro tu l i t 
E t v i r g o Mater p e r m a n e t . 

P r æ s e p e p o n i pertu l i t 
Q u i l u c i s auctor e x t i t i t : 
C u m Patre c œ l o s c o n d i d i t , 
S u b m a t r e p a n n o s i n d u i t . 

L e g e m d e d i t qui s æ c u l o , 
C u j u s d e c e m p r æ c e p t a s u n t , 
D i g n a n d o 8 factus est h o m o 
S u b l e g i s e s s e v i n c u l o . 

A d a m v e t u s q u o d po l lu i t , 
A d a m n o v u s 9 h o c a b l u i t ; 
T u m e n s q u o d i l l e d e j i c i t , 
H u m i l l i m i s 1 0 h i c e r i g i t . 

* « P r e t i u m sæcu l i , » l a r a n -
çon d u m o n d e . 

2 « S t a t e r a , e t c . , » t u es la b a -
l a n c e d a n s l a q u e l l e l e sa in t c o r p s 
a é té pesé . 

3 « P r æ d a m , e t c . , » t u a s r a v i 
à l ' e n f e r sa p r o i e . 

* « Agnosca t , e t c . » V e r s i a m b i -
q u e s r é g u l i e r s . Voyez p a g e 16, 
n o t e 2 . 

" « V i t æ p r æ m i u m , » c e l u i 
q u i es t la r é c o m p e n s e de l a v ie 
é t è r n c l l e ; J é s u s - C h r i s t . 

c « Esa ias . » V o y . Isaie, c h . x i , 
v . I . 

7 « Jésse . » S p o n d é e a u 2 ' p i e d . 
— Jessé ou Isai é t a i t le p è r e de 
D a v i d . — Dans l a c é l è b r e p r o -
p h é t i e d ' i sa ïe , à l a q u e l l e le poè te 
f a i t ici a l l u s ion , radix do i t s ' e n -
t e n d r e de la V i e r g e q u i e s t so r t i e 

de la t i g e de Je s sé , e t fins d é s i g n e 
J é s u s - C h r i s t qui a d i t d e lu i m ô -
m e d a n s le Cantique des Canti-
ques : « Ego f los c a m p i , e t l i l i u m 
c o n v a l l i u m . •> 

8 « D i g n a n d o , e tc . » Voyez 
s a i n t P a u l , E p i t r e a u x P h i l i p -
p i c u s , c h . n , v . 7 . 

9 a A d a m ve tus ,» le vieil A d a m , 
c ' e s t - à - d i r e n o t r e p r e m i e r p è r e ; 
» A d a m n o v u s , » le nouvel A d a m , 
c ' e s t - à - d i r e J é s u s - C h r i s t . Voyez 
s a i n t P a u l , I p i t r e aux R o m a i n s , 
c h . v ,— « Novus .» P y r r h i q u e a u 
2 e p i e d . On p e u t , du res te , c o n s i -
d é r e r « n o v u s » c o m m e un ï a m b e , 
p a r c e q u e sa f inale es t a l l o n g é e 
p a r l ' h a s p i r é e , du p r o n o m « hoc .» 
Voyez à ce sujet page 564, note t . 

1 0 « H u m i l l i m o s . •> V o y e z la l in 
de l a n o t e p r é c é d e n t e . 
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Jam n a t a l u x e s t et s a l u s . V e n i t e , g e n t e s , c r e d i t e : 
F u g a t a n o x e t v i c t a m o r s ; D e u m Maria p r o t u l i t . 

HI. D e c o n c e p t i o n e V i r g i n i a . 

Q u e m 1 t e r r a , p o n t u s , æ t h e r a 2 

C o l u n t , adorant , p r æ d i c a n t , 
T r i n a m r e g e n t e m m a c h i n a m 
C l a u s t r u m Mariæ baju la t . 

Cui l u n a , soi e t o m n i a 
D e s e r v i u n t per t e m p o r a , 
P e r f u s a c œ l i prat iâ 
G e s t a n t 3 p u e l l æ v i s c e r a . 

B e a t a m a t e r m u n e r e , 
C u j u s 4 , s u p e r n u s ar t i f ex 
M u n d u m p u g i l l o 5 c o n t i n e n s , 
V e n t r i s s u b arca c l a u s u s e s t . 

B e a t a c œ l i n u n t i o , 
F e c u n d a s a n c t o S p i r i t u , 

D e s i d e r a t u s g e n t i b u s 6 

Cujus p e r a l v u m f u s u s e s t , 

O g l o r i o s a d o m i n a 7 , 
E x c e l s a s u p r a s i d e r a , 
Qu i te c r e a v i t p r o v i d e 
L a c t a s t i s a c r o u b e r e 8 . 

Q u o d E v a t r i s t i s a b s t u l i t , 
T u r e d d i s a l m o g e r m i n e ; 
I n i r e n t ut astra f l e b i l e s , 
C œ l i f e n e s t r a lac ta e s 9 . 

T u r e g i s alti j a n u a . 
E t porta l u c i s f u l g i d a : 
V i t a m d a t a m 1 0 per V i r g i n e m , 
G e n t e s r e d e m p t æ , p laud i te . 

1 « Q u e m , e t c . » V e r s i a m b i -
q n e s d i m è t r e s r é g u l i e r s s a u f 
q u e l q u e s excep t ions . Voyez p a g e 
1C, note. 2. T . -ndauce à l ' a s s o n a n -
ce e t à la r i m e . 

5 « Æ t h e r a » (le ciel) e s t ic i 
u n n o m i n a t i f s i n g u l i e r de la l l e 

déc l ina i son . Les n o m s i m p a r i s y l -
l abes q u i a p p a r t i e n n e n t à la ;le 

d é c l i n a i s o n , e t q u i son t d é r i v é s 
d u g r e c , se t r a n s f o r m e n t q u e l -
q u e f o i s e n n o m s de la ! r e ou de 
la 2 e d é c l i n a i s o n , e t p a r su i t e de 
ce t t e t r a n s f o r m a t i o n ils d e v i e n -
n e n t p a r i s y l l a b i q u e s , c ' e s t - à - d i r e 
qu ' i l s c o m p t e n t le m ê m e n o m b r e 
de sy l labes a u n o m i n a t i f q u ' a u x 
cas ob l iques . Ainsi « l a m p a s , 
a d i s , » fa i t « l a m p a d a , æ ; » 
« æ t h e r , e r i s » f a i t « æ t h e r a , æ ; » 
« d e l p h i n , i n i s , f a i t « d e l p h i u u s , 
i , e tc .» 

5 «Ges t an t . S o u s - e n t e n d u eum 
» cui., » e t c . » 

4 «Cujus» r é g i m e de « v e n t r i s . » 
8 « Pug i l l o . » Le poè te e m p l o i e 

ce m o t p o u r r e p r é s e n t e r la p u i s -
sance de Dieu p a r u n e i m a g e - e n -
s ible , à l ' i m i t a t i o n du p r o p h è t e 
I sa îe , c h . XL, v . 12 : Qu i s m e n s u s 
es t pug i l lo a q u a s e t cœlos p a l m o 
p o n d e r a v i t . ? » 

6 « Des ide ra tu s g e n t i b u s . » N o m 
p a r l eque l le p r o p h è t e A g g é e d é -
s igne J é s u s - C h r i s t , c h . n , v . 7 . 

7 « Glor iosa Démina .» P y r r h i -
q u e au 3« p ied . 

" « Lactas t i s ac ro Ubere . » 
S p o n d é e au 2 ' p ied ; p o i n t d ' é l i -
s ion a u 3 e . 

9 « Fac t a ës. P o i n t d ' é l i s ion a u 
5 e p i ed . 

1 0 « V i t a m d a t a m » ( s o u s - e n -
t e n d u « esse . » ) 



330 FORTUNET 
I 

I V D e R e s u r r e c t i o n e D o m i n i 

S a l v e , f e s ta d i e s , t o t o v e n e r a b i l i s æ v o , 
Q u â D e u s i n f e r n u m v i c i t e t as tra t e n e t . 

E c c e r e n a s c e n t i s t e s t a t u r grat ia m u n d i 
O m n i a c u m D o m i n o d o n a 2 r e d i s s e s u o . 

T e m p o r a f l o r i g e r o r u t i l a n t d i s t i n c t a s e r e n o , 5 
E t m a j o r e pol i l u m i n e porta p a t e t . 

A l t i u s i g n i v o m n m s o l e m c œ l i orb i ta d u c i t , 
Qui 3 v a g u s O c e a n i in tra t e t e x i t a q u a s . 

A r m a t u s r a d i i s , e l e m e n t a l i q u e n t i a l u s t r a n s 
H a c i n n o c t e b r e v i , t e n d i t in o r b e d i e m IO 

S p l e n d i d a s i n c e r u m p r o d u c u n t æ t h e r a v u l t u m , 
L æ t i t i a m q u e s u a m s i d e r a c lara p r o b a n t . 

T e r r a f e r a x v a r i o f u n d i t m u n u s c u l a c u l t u , 
Q t i u m b e n e v e r n a l e s r e d d i t e t a n n u s o p e s . 

Mol l ia p u r p u r e u m p i n g u n t v i o l a t a c a m p u m , 15 
P r a t a v i r e n t h e r b i s e t m i c a t h e r b a c o m i s . 

1 Au m o y e n â g e , on r e p r é s e n -
t a i t , l e j o u r d e Pâques , a u t o m b e a u 
m ê m e d u S a u v e u r , u n d r a i n e 
l i t u r g i q u e q u i se d é n o u a i t p a r 
l ' a p p a r i t i o n de J é s u s - C h r i s t a u x 
s a in t e s f e m m e s (Voyez n o t r e t r a -
vai l s u r ce s u j e t d a n s les Annales 
Archéologiques, t o m e IX, 3 e li-
v r a i s o n , p a g e 162). P o u r t e r m i -
n e r ce t t e so l enn i t é , la fou le des 
f ideles r a s s e m b l é e d a n s l ' égl ise 
e n t o n n a i t le Te Deum; pu i s , les 
t r o i s f e m m e s q u i a v a i e n t r e p r é -
s e n t é les t ro i s Mar i e s c h a n t a i e n t 
u n e d o u b l e doxo log ie . Mais, à 
c e t t e é p o q u e , la jo ie des c h r é t i e n s 
n ' é t a i t pa s c o n t e n u e d a n s l ' i n t é -
r i e u r des t e m p l e s ; e l le se r é p o n -
d a i t au d e h o r s , d a n s les r u e s , s u r 
les places p u b l i q u e s e t j u s q u e d a n s 
la c a m p a g n e ; ils a ssoc ia ien t à l e u r 
a l l ég resse t ous les ê t r e s a n i m é s e t 
i n a n i m é s . Aus=i a p r è s l ' a spe r s ion 
de l ' e au , le p e u p l e s o r t a i t e n p r o -
cess ion de l ' égl ise e t c h a n t a i t 
l ' h y m n e « Sa lve , fes ta d ies , » 
a d o p t é e p a r les l i t u r g i s l e s d u 

t e m p s p o u r ce t t e g r a n d e f ê t e , 
p a r c e q u ' e l l e p e i n t la ioie d e s 
f idè les sous les c o u l e u r s les p l u s 
v ives , e t p a r c e qu ' e l l e r a p p r o c h e 
a v e c u n e g r a n d e m a g n i f i c e n c e d e 
poésie la r é s u r r e c t i o n de la n a -
t u r e de la r é s u r r e c t i o n d u s a u -
v e u r . Les poè tes , en f a i s a n t ce 
r a p p r o c h e m e n t qu i se r e t r o u v e 
d a n s u n g r a n d n o m b r e d ' h y m n e s 
des p r e m i e r s siècles e t du m o y e n 
â g e , n ' é t a i e n t q u e les f idèles i n -
t e r p r è t e s d ' u n s e n t i m e n t g é n é -
ra l chez les c h r é t i e n s . Ceux-c i 
a v a i e n t r e m a r q u é q u e la f ê t e d e 
P â q u e s o u v r e le p r i n t e m p s , e t se-
lon e u x , d a n s ce s a i n t j o u r , t ou t e 
l a c r é a t i o n c h a n t a i t son Al le lu ia . 
Le t e x t e a é t é c o m p a r é avec ce lu i 
d u m s . 90'i , B ib l io th , i m p é r i a l e . 

'' « O m n i a d o u a , » tous les b i e n s 
( d u m o n d e ) . 

5 « Qui » a p o u r a n t é c é d e n t 
« so l em. » 

4 « T e n d i t in o rbe d i e m , » il 
é ta le son é c l a t d a n s l e f i r m a -
m e n t . 
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P a u l a t i m s u b c u n t s te l lant ia Ititiiina H o r u m , 
F l o r i b u s a r r i d e n t g r a m i n a c u n c t a s u i s . 

S e m i n e d e p o s i t o , late s e g e s e x i l i t arv i s . 
S p o n d e n s a g r i c o l æ v i n c e r e p o s s e f a m e m . 2 ° 

C a u d i c e d e s e c t o , laoryniat s u a gat i lia p a l m e s ; 
U n d e m e r u m tr ibuat , da t modi') v i t i s a q u a m . 

T e m p o r e s u b 1 h i e m i s f o l i o r u m c r i n e r e v u l s o , 
J a m reparat v i r i d a n s f r o n d e » tec ta n e m u s . 

Myrta , sa l i x , a b i e s , c o r y l u s , s i l e r , u l m u s , a c e r q u e % 2 s 
P l a u d i t q u æ q u e su i s arbor a m œ n a c o m i s . 

C o n s t r u c t u m f a v o s , apis h i n c a lvear ia l i n q u e n s , 
F l o r i b u s i n s t r e p i t a n s , p o p l i t e m e l l a rap i t . 

A d c a n t u s r e v o c a t u r av i s q u æ , c a r m i n e c l a u s o , 
P i g r i o r h i b e r n o f r i g o r e m u t a fu i t . s o 

H i n c P h i l o m e l a 3 s u i s a t t e m p e r a t o r g a n a c a n n i s 
F i t q u e r e p e r c u s s o d u l c i o r aura m e t o . 

J a m q u e t r i u m p h a n t i p o s t tr is t ia Tartara C h r i s t o 
U n d i q u e f r o n d e n e m u s , g r a m i n a f lore f a v e n t . 

L e g i b u s i n f e r n i o p p r e s s i s , s u p e r astra m e a n t e m 3 5 
L a u d a n t r i tè D e u m l u x , p o l u s , a r v a , f r e t u m . 

Q u i c r u c i f i x u s erat D e u s , e c c e per o m n i a r e g n a t , 
D a n t q u e c r e a t o r i c u n c t a creata p r e c e m . 

H i n c t ibi s i lva c o m i s , h i n c p l a u d i t c a m p u s a r i s t i s ; 
H i n c g r a t e s tac i to p a l m i t e v i t i s a g i t ; 4 0 

H i n c t ibi n u n c a v i u m r e s o n a n t v i r g u l t a s u s u r r o ; 
H a s i n t e r 4 , m i n i m u s p a s s e r , a m o r e c a n o . 

C h r i s t e , s a l u s r e r u m , b o n e C o n d i t o r a t q u e R e d e m p t o r , 
U n i c a p r o g e n i e s e x d e i t a t e P a t r i s ; 

Irrec i tab i l i t er m a n a n s d e c o r d e p a r e n t i s 4 5 
V e r b u m s u b s i s t e n s e t p e n e t r a r e p o t e n s ; 

Æ q u a l i s ; c o n s o r s , s o c i u s , c u m P a t r e c o æ v u s 
Q u o s u m p s i t m u n d u s p r i n c i p e p r i n c i p i u m ; 

Qui g e n u s h u m a n u m c e r n e n s m e r s u m e s s e p r o f u n d o 5 , 
U t h o m i n e m e r i p e r e s e s q u o q u e f a c t u s h o m o ; 5 0 

N o n n o s t r o t a n t u m v o l u i s t i e c o r p o r e n a s c i , 

" < S u b . » A l longé p a r l a c é s u r e 
e t p a r Yh, a s p i r é e qui su i t ; voyez 
p a g e 2 3 S , n o t e 1, e t p a g . 2 U 4 , 
n o t e 1. 

» « A c e r q u e , » e t l ' é r a b l e . 
3 « H m e P h i l o i e ia , e t c . , » c ' e s t 

l a o r s q u e P h i l o m ô l e d i s p o o s e t o u s 

l e s r e s s o r t s de son m é l o d i e u x i n -
s t r u m e n t . N o t r e m s . d o n n e « P h i -
l o m e n a ; » n o u s r e v i e n d r o n s s u r 
l ' o r t h o g r a p h e de ce m o t . 

4 « H a s i n t e r , e t •. » V e r s p l e i n 
d ' u n e g r â c e t o u c h a n t e . 

" « P r o f u n d o , » l ' a b î m e . 
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S e d caro q u æ nasci pertulit atque mori . 
F u n e r i s exsequias pateris v i tæ auctor et orbis ; 

Intras mort i s iter dando salut is o p e m . 
Trist ia ce s serunt in fernæ vincula l eg i s 55 

Expavi tque chaos 1 l u m i n i s ore premi . 
Depereunt tenebræ Christi fulgore fugatæ 

Et tetræ noct i s pallia crassa cadunt . 
Pol l ic i tam sed redde f idem, precor, almà potestas, 

Tertia lux rediit , s u r g e sepul te m e u s . 6 0 
N o n decet ut vili t u m u l o tua membra l egantur , 

N e c pret ium mundi vilia saxa premant . 
I n d i g n u m est , cujus c lauduntur cuncta p u g i l l o 5 , 

Ut legat i n c l u s u m , rupe v e t a n t e , lapis. 
Lintea to l le , precor ; sudaria l inque sepulcro ; 65 

Tu sat is e s nob i s et s ine te nihil e s t . 
S o l v e catenatas inferni carceris u m b r a s , 

Et revoca sursum quidquid ad ima ruit . 
R e d d e tuam 3 fac iem, videant ut sæcula l u m e n , 

R e d d e diem qui n o s , te mor ien te , fugi t . "O 
S e d plané implêst i r e m e a n s , pie victor , O l y m p u m ; 

Tartara pressa jacent , n e c sua jura tenent . 
Inferus insaturabil iter cava guttura pandens 

Qui rapuit s e m p e r , fit tua præda D e u s . 
Eripis i n n u m e r u m p o p u l u m de carcere mort is 75 

Et sequi tur 4 l iber quò suus auctor adit. 
E v o m i t absorptam pavidè fera bel lua p l e b e m , 

Et de fauce lupi subtrahit a g n u s oves . 
Hinc t u m u l u m repe tens , post tristia, carne r e s u m p t a 

Bel l iger ad c œ l o s ampla trophæa refers . 80 
Quos habuit pœnale chaos , j a m reddidit in t e , 

Et q u o s m o r s p e t e r e t 6 , h o s nova vita tenet . 

1 « E x p a v i t q u e chaos , e t c . , » 
e t le chaos a é t é saisi de f r a y e u r à 
l ' a spec t de la l u m i è r e . 

* « P u g i l l o . » V o y e z , s u r c e t t e 
m é t a p h o r e , p a g e 3'29, n o t e 5 . 

J « R e d d e t u a m , e t c . » Ce 
m o u v e m e u t est m a g n i f i q u e . 

4 « E t s e q u i t u r l i be r q u ò s u u s 
a u c t o r a d i i , » e t sui t en l i b e r t é 
la r o u t e q u e p r e n d son c r é a t e u r . 

" « P e t e r e t . » F ina le a l l o n g é e 
p a r la c é s u r e e t p a r l'/i asp i rée q u i 
s u i t . Voyez p a g . 258, n o t e 1. e t 
p a g . 264, n o t e 1 . 
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DE VITA SANCTI MARTINI. 

I. S a i n t Martin donne l a moit ié de son m a n t e a u 
à u n pauvre. 

H i c 1 puer in teneris v ix pubescent ibus ann i s , 
Fr igore sub ge l ido terras crispante pruina , 
Occurrenti initu portæ A l b a n e n s i s 2 e g e n o , 5 
Qui sibi restiterat, c h l a m y d i s partitur a m i c t u m , 
E t fervente fide m e m b r i s a g e n t i b u s offert. 
Frigoris iste capit p a r l e m , c ipit ille teporis ; 
Inter utrosque inopes partitur fervor et a lgor , 
Et nova mercandi tit n u n d i n a 3 . fr igus et æs tus , i o 
U n a q u e paupertas satis e s t divisa d u o b u s . 
Hac se veste tamen t ec tum obtulit ipse Creator, 
Mart in ique ch lamys texit ve lamine Christum : 
Nul la a u g u s t o r u m ' meruit h u n c vest is h o n o r e m ; 
Militis 6 alba ch lamys pius est quam purpura regis , I J 
P r i m a h æ c v i r tu tum fuit arrha et p ignus amor i s . 

II. Conwcrsion d'un b r i g a n d . 

Hinc loca la tronum i n c e d e n s , ratus ire per Alpes , 
Vinct is post t e r g u m manibus , d e d u c t u s ab u n o 6 , 
T e m p o r e sub mortis host i s c o m p e n d i a tractans 7 , 
Credit latro D e u m , d u m prædicat iste, c o l e n d u m : 20 

1 « Hic » d é s i g n e s a in t M a r t i n . 
2 « In i t i i p o r t æ A m b i a n e n s i s , » 

à l ' en t r ée de la p o r t e d ' A m i e n s . 
3 « Nova m e r c a n d i fit n u n -

d ina , » ils é c h a n g e n t e n t r e e u x 
i e s m a r c h a n d i s e s d ' u n e n o u v e l l e 
•spèce . 

4 « A u g u s t o r u m , « des a u g u s -
tes , des e m p e r e u r s . — « M e r u i t . » 
F ina l e a l longée p a r la c é s u r e , e t 
p a r l'h a sp i r ée qu i su i t . Voyez 

p a g e 2 3 3 , n o t e 1 , e t p a g e 2 G 4 , 
n o t e 1. 

" « Mil i t i s . » S a i n t M a r t i n 
é t a i t a lo r s soldat . Voyez le r é c i t 
de P a u l i n de P é r i g u e u x , p a g e 242 . 

" « Ab u n o . » S o u s - e n t e n d u 
« l a t r o n e . » 

7 « Hostis c o m p e n d i a t r ac -
t a n s , » s o n g e a n t a u x i n t é r ê t s de 
son e n n e m i . — « Mor t i s hos t i s . » 
Voyez t r o i s no te s p lu s h a u t . 

1 3 . 
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E t dare q u i v o l u i t m o r t e m , c a p i t o r e s a l u t e m . 
D u c i t u r i l l e f e r o x a r e l i g i o n e l i g a t u s , 
A t q u e s u u s p r æ d o Mart in i præda fit u l t ro . 
Q u a m b o n u s i l l e ist i I s e d p i u s p i u s Dic f u i t i l l i : 
S e r v a n t u r s i m u l , i l l e fide, h i c c o r p o r e v i v e n s : 25 
A m b o v a l e n t ; d u m n e m o c a d i t , s i c v i c i t u t e r q u e *. 

Iit. S a i n t M a r t i n à l a t a b l e d e l ' e m p e r e u r 
M a x i m e . 

M a x i m u s 2 A u g u s t u s , n e c e r e g i s m a x i m u s , a r m i s 
I m p e r i u m i n d e p t u s . c iv i l i c l a d e s u p e r b u s , 
D u m r e g i t i n s o l i t a s f r e n o r u m i n f r e n u s h a b e n a s , 
P o n t i f i c u m cu i t u n c a d u l a t i o laxa 3 f a v e b a t , 3 0 
P r i n c i p i s e t n u t u 4 c ler i t u m c i r c u l u s i b a t . 
Martirio v e n i e n t e , t a m e n rex i p s e p r e c a t u s 
U t s a n c t u m ad m e n s a m h a b e a t * ; q u i , s æ p e r e p u l s u s , 
T a n d e m p r o m e r u i t fieri c o n v i v a b e a t i , 
I m p e r i o p l a u d e n t e , s i m u l s e d u r b e f a v e n t e , 35 
C o u v i v a r n c œ l i q u o d t e r r e n a e x c i p i t a u l a . 
C o n v e n i u n t p r o c e r e s , p r æ f e c t u s , c o n s u i , h o n o r e s * 
C e r t a t i m a c c i t i , r e g a l i a f e s t a c o l e n t e s , 
P r i n c i p e p o s t p o s i t o m i r a t u r i acta s a c r a t i 7 . 
A u g u s t i o b s e q u i i s f r e m i t u n d i q u e c o n c i t u s o r b i s , 4 0 
D i v i t i a s par i ter p r o d u c e n s d e l i c i a s q u e , 
Q u a s h a b e t l u d u s , A r a b s , G e t a . T h r a x , P e r s a , A f e r , H i b e r u 
Q u o d m a r e . t erra , p o l u s , p i s c e , a l i t e , f r u g e m i n i s t r a t . 
I n d e c a l i x n i v e u s var ia t p e r v i n a c o l o r e s . 
H i c a b a c u m p i c t o b o m b y c i n a f l o r e d e c o r a n t 4 5 
A r t e l a b o r a t a , e t ve l q u a l i a p e n s a t A r a c h n e , 
J e r i c a p u r p u r e i s s t e r n u n t u r v e l l e r a v i l l i s ; 
I l l i ta b la t ta l o r i s , a u r u m q u e i n t e r m i c a t o s t r o , 

« V e r s r a p i d e e t é l é g a n t . 
4 « M a x i m u s . » Voyez p a -

g e 251, no te .'i. — « R e g i s . » 
Gratie<i qu i p é r i t assass iné à Lyon 
a u mi l i eu d ' u n r e p a s . 

5 « Laxa , » l â c h e . 
* < Pr inc ip i s e t n u t u , e t c . , » la 

f o u l e d u c l e r g é suivait les c a p r i -
ces de ce prince. 

B » M e n s a m h a b e a t . » La fi-
na l e de « m e n s a m » n ' es t p o i n t 
é l idée à cause de l'A asp i rée q u i 
s u i t ; de p lus , e l l e est a l l ongée p a r 
la c é s u r e . Voyez page 258, no-
te i . 

6 « H o n o r e s , » les d i g n i t a i r e s . 
7 « Acta sa. ra t i , » la c o n d u i t e 

d u s a i n t p r é l a t . 
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Totaque permixtis radiant velamina gemmis . 
Inde pari pariter rutilant ætate ministri, 60 
In cunctis varius habitus 1 , nitor omnibus unus. 
Ordine Cæsareo Martino hæc pompa paratur, 
Qui, modicis contentus, erat satiandus in u n o 5 . 
Accubat interea princeps, simul ordo senalûs, 
Presbyter 3 inde foro venerandi acclinat in ulnà ; 65 
At juxta regem sellA sacer * assidet arcta. 
Porrigit hinc regi mox pocula prima minister, 
Qui s sancto jubet ante dari, quò possit ab ipso 
Augustus calicem excipere et potare secundus. 
Martinus pater! oblata, ut bibit ore parumper, 60 
Divino 6 sitiens potius se fonte rigari, 
Principe postposita, partem libaminis imam 
Presbytero tribuit noscens quod dignior esset. 
Mirantur princeps, proceres, conviva, ministri, 
.ludicioque suo se 7 pensavère minores. «5 
Illico percurrit res gesta palatia complens; 
Hoc, quod apud sanctum fuit ordine presbyteri i 
Augustus conviva minor, vox una per urbem 
Martinum fecisse canit, sub principis ora. 
Judicis in m i n i m i 8 m e n s i quod nemo valeret. 70 

' « V a r i u s h a b i t u s , s V o y e z 
t r o i s n o t e s p l u s b a u t . 

* « In u n o , » e n c o m p a g n i e 
d ' u n s eu l c o n v i v e . 

5 « P r e s b y t e r , » l e p r ê t r e d e 
s a i n t M a r t i n . 

4 « S a c e r , » le s a i n t , s a i n t M a r -
t i n l u i - m ê m e . 

" a Qui » A n t é c é d e n t « r e g i . » 
• « D iv ino , e t c . , » a i m a n t 

m i e u x se d é s a l t é r e r , s ' a b r e u v e r 
a u x s o u r c e s é t e r n e l l e s . 

7 « J u d i c i o s u o se , e t c . , » i l s 
r e c o n n u r e n t a u d e d a n s d ' e u x -
m ê m e s l e u r i n f é r i o r i t é . 

• « J u d i c i s i n m i n i m i m e n s â 
q u o I n e m o v a l e r e t , » ce q u e 
p e r s o n n e n ' o s e r a i t f a i r e à l a 
t a b l e d u p l u s h u m b l e m a g i s -
t r a t . 
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Sa in t G r é g o i r e I , q u i d u t le s u r n o m de G r a n d à ses v e r t u s e t à son 
g é n i e , f u t é lu p a p e le 3 s e p t e m b r e 591) e t m o u r u t le 12 m a r s 604 . 
11 a laissé de n o m b r e u x o u v r a g e s ; ses h y m n e s seules , consacrées 
p a r l 'Egl ise e t p a r l ' a d m i r a t i o n des s iècles , a u r a i e n t su f f i p o u r i m m o r -
ta l i ser son n o m . 

HYMNES. 

I. I n Q u a d r a g e s i m a . 

A u d i 1 , b e n i g n e c o n d i t o r , 
N o s t r a s p r e c e s c u m fletibus, 
In l ioc s a c r o j e j u n i o 
F u s a s q u a d r a g e n a r i o 2 . 

S c r u t a t o r a l m e c o r d i u m , 
I n f i r m a tu s c i s v i r i u m , 
A d t e r e v e r s i s e x h i b e 
R e m i s s i o n i s g r a t i a m . 

M u l t u m q u i d e m p e c c a v i m u s , 
P œ n a s q u e c o m p a r a v i m u s ; 

S e d c u n c t a qui s o l u s p o t e s , 
C o n f e r m e d e l a m l a n g u i d i s . 

S i c c o r p u s 3 ex t ra c o n t e r i 
D o n a p e r a b s t i n e n t i a m , 
J e j u n e t ut m e n s sobr ia 
A l a b e p r o r s u s c r i m i n u m . 

P r æ s t a beata T r i n i t a s , 
C o n c e d e s i m p l e x U n i t a s , 
U t f r u c t u o s a s in t t u i s 
J e j u n i o r u m m u n e r a . 

* « A u d i , e t c . » V e r s i a m b i -
q u e s d i m è t r e s r é g u l i e r s . V o y e z , 
p a g e 16, no te 2. 

11 « J e j u n i o q u a d r a g e n a r i o , » 
j e û n e q u a d r a g é s i m a l . — Les 
p r i è r e s u n i e s au j e û n e son t p l u s 
p u r e s e t p lu s a g r é a b l e s à Dieu ; 
Tobie, c h . x n , v . 8 : o B o n a es t 
o ra t io c u m j e j u n i o e t e l e e m o -
s y n a , m a g i s q u à m t h e s a u r o s a u r i 
r e c o n d e r e . » 

5 « Sic c o r p u s , e t c . » I l y a 
d e u x so r t e sde j e û n e : le j e û n e co r -
p o r e l , qu i cons is te p o u r l ' h o m m e 
à s ' a b s t e n i r d u n e p a r t i e de sa 
n o u r r i t u r e ; le j e û n e s p i r i t u e l , q u i 
cons i s te à s ' abs ten i r d u vice e t d u 
p é c h é . 11 f a u t les p r a t i q u e r t o u s 

d e u x à la fois . L e S e i g n e u r b l â m e 
p a r la b o u c h e d u p r o p h è t e lsa ïe 
c e u x q u i se b o r n e n t à m a c é r e r 
l e u r co rps , c h . LVIII, V. 3 , 4 : 
« Ecce in d ie j e j u n i i ves t r i i n v e -
n i t u r v o l u n t a s v e s t r a , e t o m n e s 
d e b i t o r e s ves t ros repe t i t i s . Ecce 
a d l i tes e t c o n t e n t i o n e s j e j u n a t i s , 
e t p e r c u t i t i s p u g n o i m p i e . Nolite 
j e j u n a r e s i cu t u s q u e ad h a n c 
d i e m , u t a u d i a t u r in excelso 
c l a m o r v e s t e r . »11 a jou te q u ' i l 
faut j e û n e r e n f a i san t de b o n -
nes œ u v r e s : « Dissolve co l l i -
g a t i o n e s i m p i e t a t i s . . ; f r a n g e e s u -
r i e n t i p a n e m t u u m , e t e g e -
nos v a g o s q u e i n d u c i n d o m u m 
t u a m , e tc .» 
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I I . I n P a s s i o n e D o m i n i . 

R e x C h r i s t e fac tor o m n i u m , 
R e d e m p t o r e t c r e d e n t i u m , 
P l a c a r e 2 v o t i s s u p p l i c u m 
T e l a u d i b u s c o l e n t i u m . 

L i g a t u s e s , u t s o l v e r e s 
M u n d i r u e n t i s c o m p l i c e s 6 , 
P e r probra t e r g e n s c r i m i n a 
Q u æ m u n d u s a u x i t p l u r i m a . 

Cujus b e n i g n a g r a t i a , 
C r u c i s p e r a lma v u l n e r a 3 , 
V ir tu te s o l v i t a r d u a 
P r i m i p a r e n t i s v i n c u l a . 

C r u c i R e d e m p t o r f i g e n s , 
T e r r a m 7 s e d o m n e m c o n c u t i s . 
T r a d i s p o t e n t e m S p i r i t u m , 
N i g r e s c i t a t q u e s e c u t u m . 

Q u i e s c r e a t o r s i d e r u m , 
T e g m e n s u b i s t i 4 c a r n e u m , 
D i g n a t u s h a n c v i l i s s i m a m 
P a t i d o l o r i s f o r m u l a m b . 

Mox i n p a t e r n æ g l o r i æ 
V i c t o r r e s p l e n d e n s c u l m i n e , 
C u m S p i r i t û s m u n i m i n e 
D e f e n d e n o s , R e x o p t i m e . 

1 « R e x C h r i s t e , e t c . » V e r s 
i a m b i q u e s d i m è t r e s r é g u l i e r s . 
Voyez , p a g e 16, no te 2 . 

s « P l a c a r e . « I m p é r a t i f pass i f . 
— « S u p p l i c u m » e s t p r i s s u b -
s t a n t i v e m e n t . 

s « A i m a v u l n e r a . » Les b l e s -
s u r e s q u e Jésus C h r i s t a r e ç u e s 
s u r la croix o n t é té le r e m è d e de 
n o s m a u x ; Isaie, c h . u l t , v . 5 : 
« L ivore e j u s s ana t i s u m u s , e t 
v u l n e r a t u s es t u t a n i m a r u m 
n o s t r a r u m v u l n e r a c u r a r e t . » 

4 « S u b i s t i . » S y n c o p e , p o u r 
« sub i i s t i . » 

" « V i l i s s i m a m dolor i s f o r m u -

l a m , » le g e n r e de supp l i ce le 
p l u s i g n o b l e . Il n ' y ava i t po in t d e 
supp l ice p l u s i n f â m e a u x y e u x 
des p a ï e n s e t de s J u i f s q u e le 
supp l i ce de la c ro ix . Il é t a i t r é -
s e r v é a u x esc laves . Les Ju i f s , e n 
le f a i s an t s u b i r à J é s u s - C h r i s t 
a c c o m p l i r e n t la p r é d i c t i o n d u 
p r o p h è t e ; Sagesse, c h . n , v . 20 : 
<> Mor te t u r p i s s i m a c o n d e m n e -
m u s e u m . » 

" « M u n d i r u e n t i s compl ices , » 
les h o m i n e s esc laves de ce m o n d e 
c o u p a b l e , esc laves du péché . 

7 « T e r r a i n , e tc . » Voyez s a i n t 
M a t t h i e u , c h . xxvi i , v . 43 e t 51 . 
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H I . D i e b u s D o m i n i c i s a d n o c t u r n u m m a t u t i n a m 

N o c t e 1 s u r g e n t e s v i g i l e m u s 8 o m n e s : 
S e m p e r in p s a l m i s m e d i t e m u r , a t q u e 
N i s i b u s t o t i s D o m i n o c a n a m u s 

D u l c i t e r h y m n o s 

U t p io r e g i par i ter c a n e n t e s 
C u m s u i s s a n c t i s m e r e a m u r a u l a m 
I n g r e d i c œ l i , s i m u l et b e a t a m 

D u c e r e v i t a m . 

P r æ s t e t h o c n o b i s D e i t a s beata 
Patr i s a c n a t i , p a r i t e r q u e S a n c t i 
S p i r i t û s , c u j u s r e b o a t per o m n e m 

Glor ia m u n d u m . 

IV. D i e b u s D o m i n i c i s a d l a u d e s m a t u t i n a s . 

E c c e 4 j a m n o c t i s t e n u a t u r u m b r a , 
L u x e t a u r o r æ r u t i l a n s c o r u s c a t s : 

1 Les s t r o p h e s de ce t te h y m n e 
son t composées de t ro i s ve rs h e n -
décasy l labes s a p h i q u e s e t d ' u n 
v e r s a g o n i q u e . Voyez, s u r ces es-
pèces de ve r s , p a g e 275, n o t e 4. 

1 Dan» les t e m p s p r i m i t i f s de 
l ' E g l i s e , on cé l éb ra i t l 'of t ice d u 
m a t i n v e r s le m i l i e u de la n u i t , 
p o u r i m i t e r le R o i - P r o p h è t e 
q u i d i t d a n s le p s a u m e ex v i n , V. 
62 : « M e d i i noc t e s u r g e b a m a d 
c o n f i t e n d u m t ibi s u p e r j u d i c i a 
j u s t i t i æ t u æ . » 

5 « C a n a m u s h y m n o s . » Sa in t 
P a u l , E p i t r e a u x "Ephésiens, c h . 
v, V. 19 : « I m p l e a m i n i S p i r i t u 
sanc to , l oquen t e s v o b i s c u m in 
psa lmis , e t hymnis, e t can t i c i s 
sp i r i t ua l i bus . » Voyez auss i L p i -
t r e a u x Colossiens, c h . i n , v . 16. 

Ces passages de s a i n t Pau l son t 
t r è s i m p a r t a n t s , pa rce q u i l s 
p r o u v e n t q u e l ' u s a g e des h y m n e s 
a t o u j o u r s é té consac ré p a r 
l 'Eg l i se , e t qu ' i l é ta i t d é j à t r e s -
r é p a n d u d a n s les p r e m i e r s t e m p s 
d u c h r i s t i a n i s m e . Il est m ê m e 
d é j à ques t i on de l ' h y m n e d a n s 
l ' E v a n g i l e de s a i n t M a t t h i e u , c h . 
x x v i , v . 30. 

' « E c c e , e tc . » S t rophes sa-
p h i q u e s composées de t ro is v e r s 
h e n d é c a s y l l a b e s saph iques , e t 
d ' u n ve r s a d o n i q u e . Voyez, p a g e 
2 7 5 , no te 4 . 

8 T r è s - s o u v e n t les p r e m i e r s 
v e r s des h y m n e s m a r q u e n t le 
t e m p s où el les do iven t ê t r e c h a n -
tées . Voyez les h y m n e s de sa in t 
A m b r o i s e e t de P r u d e n c e . 
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N i s i b u s t o t i s r o g i t e m u s o m n e s 
C u n c t i p o t e n t e m ; 

U t D e u s n o s t e r m i s e r a t u s o m n e m 
P e l l a t a n g o r e m , t r i b u a t s a l u t e m , 
D o n e t e t n o b i s p i e t a t e pa tr i s 

R e g n a p o l o r u m . 

P r æ s t e t h o c n o b i s , e t c . , ut svprà. 

V. I n Q u a d r a g e s i m a , a d c o m p l e t o r i u m . 

C l a r u m 1 d e c u s j e j u n i i 
M o n s t r a t u r o r b i c œ l i t u s , 
Q u o d C h r i s t u s a u c t o r o m n i u m 
C i b i s d i c a v i t 2 a b s t i n e n s . 

l î o c 3 M o y s e s c h a r u s D e o 
F e r i s q u e l a t o r f a c i l i s e s t ; 
I l o c 4 E l i a m p e r a ë r a 
C u r r u 5 l e v a v i t i g n e o . 

H i n c D a n i e l 6 m y s t e r i a 
V i c t o r l e o n u m v i d e r a t ; 
P e r l ioc a m i c u s i n t i m u s 
S p o n s i J o a n n e s c larui t . 

H æ c n o s s equ i d o n a 7 , D e u s , 
E x e m p l a p a r c i m o n i æ ; 
T u r o b u r a u g e m e n t i u m 
D a n s s p i r i t a l e g a u d i u m . 

1 « C l a r u m , e t c . » V e r s i a m -
b i q u e s d i m è t r e s r é g u l i e r s . Voyez , 
p a g e 16, no te 2 . 

» « Dicavi t . » J é su« -Chr i s t con-
s a c r a le j e û n e p a r son e x e m p l e . 
L ' E g ' i s e n o u s le r a p p e l l e d a n s 
l ' E v a n g i l e du p r e m i e r d i m a n c h e 
de C a r ê m e . 

5 « Hoc. » S o n s - e n t e n d u « j e -
j u n i o . » — Moïse o b s e r v a d e u x 
t u i s le j e û n e q u a d r a g é s i m a l . 

Voyez l'Exode, c h . xx iv , v . 18, e t 
c h . xxxiv, v . -J8. 

* « H o c . » S o u s - e n t e n d u « j e -
j u n i u m . » 

5 « C u r r u , e t c . » Voyez les 
Rois, l iv. IV, c h . n . 

6 « H i n c Danie l m y s t e r i a , etc.» 
Voyez Daniel, c h . i, v . 12 e t 
17. 

7 « Dona . » I m p é r a t i f de o do-
n a r e . » — « Deus .» Vocat i f . 
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Sain t C o l u m b a n , n é a u m i l i e u du fie s ièc le , d a n s la p r o v i n c e de 
L l n s t e r e n I r l a n d e , v i n t en F r a n c e v e r s 5S5, e t bâ t i t , d a n s les E ta t s 
de T h i e r r y 11 roi d ' A u s t r a s i e , le m o n a s t è r e de Luxeu i l où il f o r m a 
u n g r a n d n o m b r e de d isc ip les cé l èb re s . Ses v e r t u s d é p l u r e n t à 
la r e i n e B r u n e h a u t qu i j u r a sa p e r t e e t qu i e u t assez d ' e m p i r e 
s u r l ' e sp r i t de T h i e r r y 11 son pe t i t - f i l s p o u r o b t e n i r son exi l . 
A v a n t de q u i t t e r son m o n a s t è r e , s a i n t C o l u m b a n p r é d i t a u roi 
d ' A u s t r a s i e q u e d a n s t r o i s a n s il p e r d r a i t sa c o u r o n n e e t q u e d o -
t a i r e 11 r é u n i r a i t sous son s c e p t r e t o u t e s les m o n a r c h i e s de la 
G a u l e . Il passa s u c c e s s i v e m e n t e n N e u - t r i e , e n Su i sse , e t en f in 
e n I tal ie o ù il f u t h o n o r a b l e m e n t accue i l l i p a r A g i l u l f e , roi des 
L o m b a r d s , e t o ù il f o n d a le m o n a s t è r e de Bobio d a n s lequel il 
m o u r u t en 615. I l n o u s r e s t e de ce t i l l u s t r e a b b é q u e l q u e s v e r s 
exce l l en t s qu i p r o u v e n t u n e fois de p l u s q u ' a u v u e siècle on c o n n a i s -
sa i t p a r f a i t e m e n t la p rosod ie a n c i e n n e . Le t a b l e a u q u ' i l f a i t de la 
v ie i l lesse e s t d ' u n e g r a n d e v é r i t é . 

1. E p i t r e à S é l l i u s c o n t r e l ' a v a r i c e . 

S u s c i p e , S e t h e , l i b e n s , e t p e r l e g e m e n t e s e r e n â 
D i c t a C o l u m b a m fidâ te v o c e m o n e n t i s : 
Q u æ l i ç è t o r n a t u c a r e a n t s e r m o n i s h o n e s t i , 
V o t a t a m e n m e n t i s q u e p i æ t e s t a n t u r a m o r e m . 
V i v e , D e o f i d e n s , C h r i s t i p r æ c e p t a s e q u e n d o , 5 
D u m m o d o v i ta m a n e t , d u m t e m p o r a c e r t a s a l u t i s . 
T e m p u s e t h o r a v o l a t , m o m e n t i s l ab i tur æ t a s . 
D e s p i c e , q u æ p e r e u n t , f u g i t i v æ g a u d i a v i t æ . 
N o n f r a g i l e s s e c t e r i s o p e s e t i n a n i a l u c r a , 
N e c t e s o l l i c i t e ! 1 c i r c u m f l u a c o p i a r e r u m . i o 
S i n t t ibi d i v i t i æ , d i v i n æ d o g m a t a l e g i s , 
S a n c t o r u m q u e P a t r u m 2 c a s t æ m o d e r a m i n a v i t æ , 
O m n i a q u æ d o c i l e s s c r i p s e r u n t a n t e m a g i s t r i , 

• « Nec t e sol l ic i te! , e t c . , » 
q u e ce t t e fou le de b i e n s q u i t ' e n -
t o u r e n t n e soit po in t p o u r to i u n 
s u j e t de t e n t a t i o n . 

1 a S a n c t o r u m q u e P a t r u m , 
e t c . , » les o u v r a g e s où les s a i n t s 
P è r e s nous e n s e i g n e n t à v i v r e 
a v e c c h a s t e t é . 
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Vel quæ doctiloqui cecinerunt carmina vates 
Has cape divitias, semper contemne caducas : 15 
In mentemque tibi veniat tremebunda senectus , 
Quam gelidæ tandem sequitur violentia mortis . 
Ultima jam sapiens meditatur tempora vitæ, 
Torpentes senio vires, morbosque frequentes, 
Incertumque d iem lethi , certosque dolores. 20 

Multa s enem fragilis vexant, incommoda carnis : 
Nam macie turpi tabescunt languida membra; 
Tunc g e n u u m junctura riget, venasque per o m n e s 
Illius in toto frigescit corpore sanguis . 
S ic t baculo nitens, artus sustentat inertes. 25 
Quid tristes memorem gemitus , quid tædia ment is 
S o m n u s abest oculis, i l lum sonus excitat omnis . 
Quid tunc argenti, fulvi quid proderit auri 
Improba congeries , multos collecta per a n n o s ' 
Munera quid procerum ? ditis quid prandia m e n s æ ? 30 
Quid memini s se juvat transactæ gaudia vitæ, 
Venerit extremi tandem quum terminus ævi ? 

Hæc dum vita volat, vigi l i qui mente retractat, 
Spernit avaritiam, vanosque réfutât 3 honores . 
Quid modo terrenis mentes intendere curis 35 
Mortales cupiunt? Quid turpia lucra sequuntur? 
Semper avarus eget , nec habet quod habere videtur. 
Ille domi solus n u m m o s abscondit in arca. 
Divitias cumulans , d u m sese nescit amare. 
P ius amat hæredem, servat cui cuncta fidelis. 40 

O n imium felix, parcus cui sufficit usus \ 
Corporis ut curam moderamine temperet æquo 5 
N o n misera capitur cæcâque cupidine rerum, 

1 « D o c t i l o q u i v a t e s . » Il f a u t 
r e m a r q u e r ici q u e d a n s ces q u a -
t r e v e r s s a i n t C o l u m b a n r e c o m -
m a n d e à s o n d i sc ip l e la l e c t u r e d e s 
a u t e u r s e t d e s p o è t e s c h r é t i e n s . 

Sic, » a i n s i , d a n s c e t é t a t . 
5 « R é f u t â t , » r e j e t t e , d é d a i -

g n e . 
4 « P a r c u s c u i s u f f i c i t u s u s , » 

q u i se c o n t e n t e d e p e u . 
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Nec majora cupit, quam quæ natura reposcit, 
Non lucri cupidus nummis marsupia replet, 45 
Nec molles cumulât linearum ad pabula vestes, 
Pascere non pingui procurat fruge caballos, 
Nec trepido tales volvit sub pectore curas, 
Ne subitis pereat collecta pecunia f l immis , 
Aut fracta nummos rapiat fur improbus arca. 50 
Vivitur argento sine, jam sine vivitur auro ; 
Nudi nascuntur, nudos quos terra receptat; 
Divitibus nigri reserantur limina ditis ', 
Pauperibusque piis cœlestia regna patescunt. 
Temnere divitias monuit Salvator avaros : 55 
Quisquis amat Christum, sequitur vestigia Christi. 
Nam brevis et fragilis moritura gloria carnis 
Quidquid habet, rapidi velox fuga temporis aufert. 
Pulchri' veridica cecinit vox talia vatis. 
Tempora dinumerat^ ævi vitæque caducæ : eo 
Omnia tempus agit, cum tempore cuncta trahuntur; 
Accipiunt augmenta dies noctesque vicissim. 
Tempora sunt f lorum, retinet sua tempora messis ; 
Sic iterum spisso vestitur gramine cainpus. 
Tempora gaudendi, sunt tempora certa ilolendi ; 65 
Tempora sunt vitæ, sunt tristia tempora mortis : 
Omnia dat, tollit, minuitque volatile tempus. 
Ver, æstas, autumnus, hiems, redit annus in annum. 
Omnia qutim redeant, homini sua non redit ætas. 
Hæc sapiens omni semper reminiscitur horà, 70 
Atque domum luctus2 epulis præponit opimis. 
Ultima nunc humili c o n c e d a m verba precatu : 
Sis memor ipse mei versus quum legeris istos ; 
Tempora sic habeas optatæ longa senectæ. 

C o l u m b a m » Ilunaldo s. 

Casibus innumeris decurrunt tempora vitæ, 75 
Omnia prætereunt, menses volvuntur et anni, 

1 « N i g r i d i t i s , » le s o m b r e e n -
f e r . 

4 « A t q u e d o m u m l u c t û " , e t c .» 
P e n s é e e m p r u n t é e à l 'Ecc lé -
s i a s t i q u e , c h . v u , v . 3 : « 11 v a u t 

m i e u x a l l e r d a n s la m a i s o n d e 
d e u i l q u e d a n s la ma i so . i d e 
f e t e . » 

3 « C e t t e p i èce es t a c r o s t i c h e . 
E n r é u n i s s a n t les p r e m i è r e s lev-



SAINT C O L U M B A M 3 4 3 

L a b i t u r in s e n i u m m o m e n t i s o m n i b u s æ t a s . 
U t tibi p e r p e t u a m l i cea t c o m p r e n d e r e v i t a m , 
M o l l e s i l l e c e b r a s v i t æ n u n c s p e r n e c a d u c æ . 
B l a n d a l u x u r i a v ir tus s u p e r a t u r h o n e s t a ; 8 0 
A r d e t avar i t ia c æ c à q u e c u p i d i n e p e c t u s ; 
Nesc i t , h a b e r e m o d u m v a n i s m e n s d e d i t a c u r i s . 
V i l i u s a r g e n t u m 1 e s t a u r o , v i r t u t i b u s a u r u m . 
S u m m a q u i e s n i l v e l l e s u p e r q u a m p o s t u l a t u s u s . 
H o s e g o v e r s i c u l o s m i s i t ibi s æ p e l e g e n d o s ; t i 
U t m e a d ic ta tu i s a d m i t t a s a u r i b u s , o r o , 
N e c te d e c i p i a t v a n a e t per i tura v o l u p t a s . 
A s p i c e q u a m b r e v i s e s t p r o c e r u m r e g u m q u e p o t e s t a s ; 
L u b r i c a m o r t a l i s c i t o t r a n s i t g l o r i a v i t æ . 
D a v e n i a m dic t i s ; f u i m u s for tas se l o q u a c e s : 9 0 
O m n e q u o d e s t n i m i u m s e m p e r v i t a r e m e m e n t o . 

t r e s d s c h a q u e vers , on r e p r o d u i t 
le t i t r e . On voit q u e ce t te f o r m e 
i n g é n i e u s e , n u l l e m e n t dép l acée 
d a n s le g e n r e ép is to la i re e t f a m i -
l i e r , n e n u i t pas à l ' é l égance . 
E l l e a q u e l q u e f o i s u n a u t r e a v a n -
t a g e , c ' e s t ce lu i d ' é t ab l i r l ' a u t h e n -
t i c i t é d ' u n e pièce de ve r s , s u r t o u t 
si e i l J o f f r e , c o m m e cel le q u e n o u s 

v e n o n s de d o n n e r e t l ' é p i t a p h e 
s u i v a n t e d ' E u g è n e de T o l è d e , la 
s i g n a t u r e m ê m e de l e u r s a u t e u r s . 

1 « Vi l ius a r g e n t u m , e tc . » 
Les poè tes c h r é t i e n s o n t q u e l q u e -
fois fa i t c o m m e les Is raé l i tes : i ls 
se sont e n r i c h i s des dépoui l l e s d e 
l ' E g y p t e . Le vers q u e n o u s l isons 
es t e m p r u n t é à Horace 
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S a i n t E u g è n e d e To lède vécu t d a n s l a p r e m i è r e moi t i é d u 
vue siècle . P l acé m a l g r é lu i s u r le s i ège ép iscopa l de Tolède p a r 
I i é c é s u i n t h e , roi des G iths, il g o u v e r n a p e n d a n t o n z e a n s l ' égl ise 
d e ce t t e v i l le e t m o u r u t v e r s BtiO. 

EPITÀPHES. 
i 

> - , . r , \ • i . 

E x c i p e , C h r i s t e p o t e n s , d i s c r e t a m c o r p o r e m e n t e m 
U t p o s s i m p i c e i p œ n a m v i t a r e b a r a t h r i . 
G r a n d i s i n e s t c u l p a s e d t u p i e t a t e r e d u n d a s ; 
E l u e p r o b r a , P a t e r , e t v i t æ c r i m i n a t o l l e . 
N o n s i m pro m e r i t i s 2 s a n c t o r u m c œ t i b u s e x s u l ; 
J u d i c e t e p r o s i t s a n c t u m v i d i s s e t r i b u n a l . 
V i s , l e c t o r , u n o q u i s i m d i g n o s c e r e v e r s u ? 
S i g n a p r i o r a l e g e , m o x u l t i m a n o s s e v a l e b i s ' , 

II. 

Q u i m e d e n i h i l o f o r m a s t i , C o n d i t o r a l m e , 
T u p i u s i n t u m u l o , tu m e a m e m b r a f o v e . 

E n c i n i s ad c i n e r e m r e d i i , v i t a m q u e p e r e g i , 
S e d p u t r e s c i n e r e s tu r e p a r a r e v a l e s . 

A s c e n d a t \ ô C h r i s t e p o t e n s , p o s t fata p e r a c t a , 
E u g e n i u s d e x t r a l æ t u s ad a s t r a v i a . 

1 « C u l p â . » F i n a l e a l l o n g é e 
p a r la c é s u r e . La m ê m e o b s e r v a -
t ion s ' a p p l i q u e a u x f ina les d e s 
n . o t s « p a t e r , l e c to r , l e g e , » d a n s 
les ve r s s u i v a n t s . 

4 « P r o m e r i t i s , » à cause d e 
m e s péchés . 

3 C e t t e p i èce , c o m m e la p r é -
c é d e n t e , es t a c r o s t i c h e . Le n o m 
« E u g e n i u s » e s f T o r m é des p r e -
m i è r e s l e t t r e s de c h a q u e v e r s . 

* « Asc r idâ t . » F ina le a l l o n g é e 
p a r la c é s u r e . Voyez, p a g e 2 5 ? , 
n o t e 1. 
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Bède le v é n é r a b l e n a q u i t e n 672 p r è s d e W e r e m o u t h , d a n s le d iocèse 
de D u r h a m , en A n g l e i e r r e . Il s ' i l l u s t r a p a r sa sc ience , p a r sa m o d e s t i e 
e t p a r sa p ié té , e t passa sa v i e e n t i è r e d a n s l ' é t u d e e t d a n s l a p r i e r e . 
I l m o u r u t e n 7 3 5 . 

D y n i n c e n l ' h o n n e u r d e s a i n t A n d r é . 

N u n c ' A n d r e æ 2 s o l e m n i a 
L æ t i s c a n a m u s v o c i b u s , 
A p o s t o l a t u s g l o r i a m 
Q u i ornat t r i u m p h o s a n g u i n i s . 

M i s i t q u e late G e n t i b u s 
V e r b u m s a l u t i s p a n d e r e ; 
A c s æ c u l i d e f l u c t i b u s 
M e n t e s l e v a r e c r e d u l u s . 

Q u e m , p i s c i b u s p e r t u r b i d a 
D u m rete n e c t i t æ q u o r a , 
Chr i s tus v o c a v i t c u m s u i s 
A d r e g n a c œ l i f ra tr ibus ; 

Qui m o x fidei 3 l a m p a d e 
D u m lus trâ t oras G r æ c i æ , 
D e i q u e Chris t i f u n d u s 4 

E r r o r i s u m b r a s e f fugate 

• « N u n c , » e t c . V e r s i a m b i -
q u e s d i m è t r e s r é g u l i e r s . V o y e z , 
p a g e 16, n o t e i . 

5 « S a i n t A n d r é , f r è r e de s a i n t 
P i e r r e , n a q u i t à Be thsa ïde d a n s 
la Ga ' i l ée . Il f u t d ' abo rd le d i sc i -
p le de s a i n t J e a n - B a p t i s t e ; e n -
su i t e il q u i t t a ses filets p o u r s u i -
v r e J é s u s - c h r i s t . A p r è s la m o r t 
e t la r é s u r r e c t i o n d u S a u v e u r , il 

p r ê c h a l a foi d a n s la S c y t h i s 
d ' E u r o p e ; pu i s il p a r c o u r u t l ' E -
p i r e , e t v i n t j u s q u ' à P a t r a s où le 
p roconsu l Egée le fit c r u c i f i e r . 
Saini A n d r é est s u r n o m m é l ' A -
p ô t r e de la Cro ix . 

5 « F ide i . » Voyez , s u r c e t t e 
q u a n t i t é , p a g e 2 i < i - 2 0, n o t e 6 . 

4 « Dei C h r i s t i frigidus, » r e s -
p l e n d i s s a n t d e l ' éc l a t d u C h r i s t . 
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A c h æ u s a r m i s a p p e t i t 
D u x l u c i s a r m a t e t r i c i s 1 ; 
Miles Dei s e d for t i ter 
H o s t i s r e p e l l i t i m p e t u m . 

P a n d i t C r u c i s m y s t e r i a , 
Q u æ d ira m o r t i s p r i s t i n æ 
S o l v i t p o t e n t e r v i n c u l a , 
M u n d o q u e v i t a m c o n t u l i t . 

I n c l u s u s atro c a r c e r e 
L u c i s m i n i s t e r , a u r e a 
P a c i s v ias ad s idera 
P a n d i t c a t e r v i s p l e b i u m 2 . 

C æ s u s flagellis s e p t i e s 
T o r m e n t a r i s i t o m n i a , 

S e p t e n a q u e m r e p l e v e r a n t 
J a m d o n a S a n c t i S p i r i t u s . 

T a n d e m l e v a t u s in c r u c e m , 
T e r r a m rel iqui t sord idam ; 
Mi ind i sque f e l i x p a s s i b u s , 
P o l i p e t i v i t j a n u a s . 

E x c e p i t a lma Civ i ta s 3 , 
N o s t r u m q u e Mater o m n i u m 
Lætata Chr i s t i m a r t y r e m 
A p o s t o l u m q u e m a x i m u m . 

C o n g a u d e t o m n i s c i v i u m 
N o b i s c h o r u s c œ l e s t i u m , 
M a g n i v i d e n s p e r e n n i a 
N u n c A n d r e æ s o l e m n i a . 

1 Cons t ru i sez : « D u x A c h æ u s 
a p p e t i t a r m a lucis a r m i s t e t r i -
c i s . » — « D u x A c h æ u s , • le c h e f 
de l 'Achaie , c ' e s t - a -d i r e le p r o -
consu l E g é e . 

' C o n s t r u i s e z : « P a n d i t vias 
pacis c a t e r v i s p l e b i u m a d s i de r a 
a u r e a . » 

5 « A i m a C i v i t a s , » la Ci té 
s a i n t e , la J é r u s a l e m céles te . 



ANONYMES. 
I. In A n n u n t i a t i o n e b e a t æ M a r i æ . 

A v e m a r i s s t e l l a 2 , 
D e i Mater a i m a , 
A t q u e s e m p e r V i r g o 
F e l i x c œ l i por ta . 

S u m e n s i l lud A v e 
Gabr i e l i s o r e , 
F u n d a n o s in p a c e , 
Mutans n o m e n E v æ 3 . 

S o l v e v inc la r e i s , 
P r o f e r l u m e n c æ c i s , 
Mala nos tra p e l l e , 
B o n a c u n c t a p o s c e . 

Monstra t e e s s e 4 Matrem ; 
S u m a t p e r te p r e c e m , 

Qui p r o n o b i s n a t u s 
T u l i t e s s e t u u s . 

V i r g o s i n g u l a r i s , 
l u t e r o m n e s m ' t i s , 
N o s c u l p i s s o l u t o s 
Mites fac e t c a s t o s . 

V i tam præsta p u r a m , 
I t er para t u t u m , 
U t v i d e n t e s J e s u m 
S e m p e r c o l l æ t e m u r . 

S i t l a u s D e o P a t r i , 
S u m m o Chr i s to d e c u s , 
S p i r i t u i s a n c t o . 
T r i b u s h o n o r u n u s . 

1 Ce t t e h y m n e , d ' u n e g r â c e e t 
d ' u n e f r a î c h e u r i n c o m p a r a b l e s , 
e s t en v e r s de six sy l l abe - p r e s -
q u e t o u s l iés p a r des r i m e s ou 
p a r des a s sonances . Les v e r s d e 
s ix sy l labes d é r i v e n t d u v e r s 
t r o c h a ï q u e d i m è t r e b r a c h y c a t a -
l ec t ique q u i se c o m p o s e de t r o i s 
t r ochées : 

G u b r i l d i s j o r e . 

L 'accen t y r e m p l a c e la q u a n t i t é ; 
il p o r t e s u r les sy l labes i m p a i r e s 
e t les r e n d l o n g u e s : 

A * e , m a r i , ( t e l a . 

a • M a r i s s t e l l a , » é to i le d e l a 
m e r . On l i t d a n s sa in t B e r n a r d : 
« L o q u a m u r p a u c a e t s u p e r h o c 
n o m i n e Maria, q u o d i n t e r p r e t a -
t u m maris stella d i c i t u r , e t m a -
t r i v i r g i n i v a l d e c o n v e n i e n t e r 
a p t a t u r . Ipsa n a m q u e a p t i s s i m e 
s ider i c o m p a r a t u r , qu i a s i c u t 
s ine suî c o r r u p t i o n e s idus s u u m 
e m i t t i t r a d i u m , sic a b s q u e su i 
læsione v i r g o p a r t u r i t f i l i u m . 

N e c s ide r i r a d i u s s u a m m i n u i t 
c l a r i t a t e m , n e c v i r g i n i f i l ius 
s u a m i n t e g r i t a t e m . Ipsa est i g i -
t u r nobi l is i l la s te l la ex J a c o b 
o r l a « ,Voy. les Nombres, c h . x x i v , 
v . 17).» c u j u s r a d i u s u n i v e r s u m 
o r b e m i l l u m i n a t . » 

3 Les d e u x m o t s E va e t Ave 
s ' é c r i v e n t avec les m ê m e s l e t t r e s 
p lacées d a n s u n o r d r e c o n t r a i r e . 
Les poè tes d u m o y e n â g e o n t 
p r o f i t é de ce f a i t p u r e m e n t acci-
d e n t e l p o u r l ' a p p l i q u e r s p i r i t u e l -
l e m e n t a u c h a n g e m e n t o p é r é 
d a n s le sor t de l ' h u m a n i t é p a r 
l ' e n t r e m i s e de Mar ie ; p u i s , p o u r 
q u e ce t t e appl ica t ion f û t s e n t i e 
p l u s v i v e m e n t des fidèles, ils o n t 
supposé q u e ave é ta i t u n m o t 
c o m p o s é de a p r i va t i f e t de væ, 
malheur à, e t o n t é t é a insi c o n -
d u i t s à l'aire du n o m Eva la f o r -
m u l e de c o n d a m n u t i o n d o n t l e s 
e f fe ts o n t é té n e u t r a l i s é s p a r 
l ' a r e de la s a l u t a t i o n a n g é l i -
q u e . 

4 « T e esse. » E l i s ion . — « Ma-
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I I . I n C o m m u n i p l u r i m o r u m M a r t y r u m . 

S a n c t o r u m ' m e r i t i s i n c l y t a g a u d i a 
P a n g a m u s s o c i i g e s t a q u e fort ia s , 
N a m g l i s c i t 5 a n i m u s p r o m e r e c a n t i b u s 

v i c t o r u m * g e n u s o p t i m u m . 

H i s u n t q u o s r e t i n e n s m u n d u s « h o r r u i t s ; 
I p s u m n a m s ter i l i flore p e r a r i d u m 
S p r e v e r u n t p e n i t u s t e q u e s e c u t i s u n t ' , 

R e x C h r i s t e 7 b o n e c œ l i t u s . 

H i p r o t e f u r i a s a t q u e f e r o c i a 
C a l c a r u n t h o m i n u m s æ v a q u e v e r b e r a ; 
H i s c e s s i t l a c e r a n s for t i ter u n g u l a , 

N e c c a r p s i t p e n e t r a l i a 8 . 

t r e m . » M a r i e es t l a m è r e d e 
t o u s les C h r é t i e n s , c a r ce q u e 
s a i n t J e a n r a p p o r t e d a n s sou 
E v a n g i l e , c h . xix, v 26, 27, do i t 
s ' a p p l i q u e r à t ous les fidèles e n 
g é n é r a l . 

1 Les s t r o p h e s de ce t t e h y m n e 
s o n t c o m p o s é e s de t r o i s ve r s 
a s c l é p i a d e s e t d ' u n v e r s g l y c o n i -
q u e . V o y e z , p a g e 72, n o t e i . T r a c e s 
d e r i m e et d ' a s s o n a n c e . L ' a c c e n t 
r e m p l a c e q u e l q u e f o i s l a q u a n -
t i t é . 

2 « S a n c t o r u m . . . f o r t i a . » N o u s 
v o y o n s a p p a r a î t r e ici 1 a l e x a n -
d r i n f r a n ç a i s q u i n ' e s t q u ' u n 
asc lép iade r i m é , e t qu i do i t son 
o r i g i n e , c o m m e t o u t e s les f o r m e s 
d e v e r s m o d e r n e s , à la poésie l a -
t i n e r i m é e d u m o y e n â g e . 

* « Glisci t , » dé s i r e a r d e m -
m e n t , b r û l e de . La finale de ce 

m o t est a l l ongée p a r la c é s u r e e t 
p a r l ' a c c e n t . 

1 « V i c t o r u m . » Gén i t i f p l u -
r i e l de « v ic to r , o r i s . » 

s « I n h o r r u i t . » E v a n g i l e selon 
s a i n t J e a n c h . x v , v . t 9 : « Qu ia 
d e m u n d o n o n e s t i s , sed ego 
e l e g i vos de m u n d o , p r o p t e r e a 
od i t vos m u n d u s . » 

6 « Secu t i s u m . » La f ina le do 
« secut i » es t b r è v e par la p r o -
n o n c i a t i o n . La voix qu i s 'est 
é l evée s u r la p é n u l t i è m e de ce 
m o t , s 'abaisse n a t u r e l l e m e n t s u r 
l a sy l labe f i . 

' "« C h r i s t e . » F ina le a l l o n g é e 
p a r la c é s u r e . Cette obse rva t ion 
es t a p p l i c a b l e aux finales des 
m o t s «corde s u m mai>et» c u n c t a » 
qui se t r o u v e n t p lus lo in . 

8 « P e n e t r a l i a . » S o u s - e n t e n d u 
« a n i m i . » 
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C æ d u n t u r 1 g l a d i i s m o r e b i d e n t i u m : 
N o n m u r m u r r e s o n a t , n o n q u e r i m o n i a ; 
S e d c o r d e t a c i t o m e n s b e n e c o n s c i a 

C o n s e r v a t p a t i e n t i a m . 

Q u æ v o x , q u æ p o t e r i t l i n g u a r e t e x e r e , 
Q u æ tu m a r t y r i b u s m u n e r a p r æ p a r a s ? 
R u b r i n a m fluido s a n g u i n e , l a u r e i s 

D i t a n t u r b e n e f u l g i d i s . 

T e s u m m a D e i t a s u n a q u e , p o s c i m u s 
U t c u l p a s a b l u a s 1 , n o x i a s u b t r a h a s , 
D e s p a c e m f a m u l i s , n o s q u o q u e 3 g l o r i a m 

P e r c u n c t a t i b i s æ c u l a . 

' « C æ d u n t u r . » Les m a r t y r s 
o n t é t é les i m i t a t e u r s de J é sus -
C h r i s t , du roi de s m a r t y r s , s u r 
lequel Isaïe a fai t ce t t e p r o p h é t i e , 
c h . uni, v , 7 . « S icu t ovis a d occ i -
s i o n e m d u c e t u r , e t quas i a g n u s 
c o r a m t o n d e n t e se o b m u t e s c e t , 
e t n o n a p e r i e t os s u u m . » 

2 « A b l u a s . » A p r è s l a c é s u r e 
s u r l a q u e l l e p o r t e l ' a c c e n t , la 
vo ix s 'abaisse su r la p r e m i è r e 
sy l labe d u m o t « ab luas , » e t 
ce t t e sy l l abe d e v i e n t b r è v e p a r 
la p r o n o n c i a t i o n . 

1 « Nos q u o q u e . » S o u s - e a -
t e n d u « d e m u s . » 

2 0 



PAUL, DIACRE. 

P a u l W a r n e t ' r i d n , d i a c r e d ' A q n i l é e , f u t s e c r é t a i r e de Did ie r , 
roi de s L o m b a r d s , e t éc r iv i t e n six l iv res 1 h i s t o i r e de ce peuple. 11 
m o u r u t e n 801, à I â g e de 61 a n s . L ' h y m n e h a r m o n i e u s e dont il est 
l ' a u t e u r a m é r i t é d e f o u r n i r à l a m u s i q u e les syl labes qu i lui 
o n t servi à e x p r i m e r t a n t d e m é l o d i e s c o m p o s é e s e n l ' h o n n e u r de 
l a d i v i n i t é . 

EN L'HONNEUR DE SAINT JEAN-BAPTISTE. 

Ut q u e a n t ' l a x i s r e s o n a r e fibris1 

Mira g e s t o r u m / « m u l i t u o r u m 
S b / v e po l lu t i / a b i i 4 r e a t u m , 

S a n c t e J o a n n e s . 

N u n t i u s 5 c e l s o v e n i e n s O l y m p o 
T e Patri m a g n u m f o r e n a s c i t u r u m , 
N o m e n e t v i t æ s e r i e m g e r e n d æ 

O r d i n e p r o m i t . 

I l le p r o m i s s i d u b i u s s u p e r n i . 
P e r d i d i t p r o m p t æ m o d u l o s l o q u e l æ . 
S e d r e f o r m a s t i g e n i t u s p e r e m p t æ 

O r g a n a v o c i s . 

V e n t r i s o b s t r u s o p o s i t u s c u b i l i , 
S e n s e r a s r e g e m t h a l a m o m a n e n t e m : 

1 « Ut q u e a n t , e t c . » S t r o p h e s 
s a p h i q u e s composées de t ro i s ve r s 
h e n d é c a s y l h b l e s s a p h i q u e s e t 
d u n vers a d o n i q u e . Voyez , p a g e 
2 7 5 , n o t e 4 . 

» « F i b r i s , » les f i b r e s (de l a 
l a n g u e ) . 

5 « Mira g e s t o r u m t u o r u m , » 
les m e r v e i l l e s de t e s ac t ions . 

4 « Po l lu t i labii . » Z a c h a r i e de -
v i n t m u e t , p a r c e qu ' i l n ' a v a i t 

p o i n t p o i n t c r u à la parolf de 
l ' a n g e . Mais auss i tô t qu'il e u t 
d o n n é à s on fils le n o m de J e a n , 
sa l a n g u e se dé l ia . Le poète fa i t 
ici a l l u s i o n à ce fait et à ce p a s -
s age o ù l sa ï e se reproche d ' a v o i r 
les l è v r e s i m p u r e s et d h a b i t e r a u 
m i l i e u d ' u n p e u p l e d o n t les l è v r e s 
son t i m p u r e s . Voyez lsaïe, c h . v i . 

B « N u n t i u s . » L 'ange G a b r i e l . 
Voyez s a i n t Luc , c h . i , v . 13 à 18. 
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H i n c p a r e n s n a t i m e r i t i s u t e r q u e 1 

Abdi ta p a n d i t . 

Antra d e s e r t i t e n e r i s s u b a n n i s , 
C i v i u m t u r m a s f u g i e n s , p e t i s t i , 
N e l ev i s a l t e m m a c u l a r e v i t a m 

F a m i n e 2 p o s s e s . 

P r æ b u i t 3 l i i r t u m t e g i m e n * c a m e l u s , 
A r t u b u s s a c r i s s t r o p h i u m b i d e n t e s 
Cui l a t e x h a u s t u m , s o c i a t a p a s t u m 

M e l l a 6 l o c u s t i s . 

Cæter i t a n t u m c e c i n e r e v a t u m 7 

C o r d e p r æ s a g o j u b a r a f f u t u r u m ; 
T u q u i d e m m u n d i s c e l u s a u f e r e n t e m 

I n d i c e p r o d i s 8 . 

N o n f u i t 9 vas t i s p a t i u m p e r o r b i s 
S a n c t i o r q u i s q u a m g e n i t u s J o a n n e , 
Q a i n e f a s s æ c l i m e r u i t l a v a n t e m 

T i n g e r e l y m p h i s . 

' « P a r e n s u t e r q u e » d é s i g n e l e 
p è r e e t la m è r e d e sa in t J e a n , q u i 
l u r e n t t ous d e u x r e m p l i s d u 
S a i n t - E s p r i t e t r é v é l è r e n t les se-
c re t s de l ' a v e n i r . Voyez s a i n t L u c , 
c h . i, v . 41 à 46, e t v . 67 à KO. 

a « F a m i n e » est le s y n o n y m e 
de « v e r b o , s e r m o n e , » e t d é r i v e 
d u v e r b e « f a r i . » 

5 « P r æ b u i t . » F i n a l e a l l o n g é e 
p a r l ' h a s p i r é e qu i su i t . 

4 « T e g i m e n » d é r i v e d e « t ego , » 
c o m m e « r e g i m e n » d é r i v e d e 
« r ego . » Les a u t e u r s p r o f a n e s o n t 
p lus s o u v e n t e m p l o y é « t e g m e n » 
p a r syncope . 

" « S t r o p h i u m , » c e i n t u r e . — 
« B i d e n t e s . » S o u s - e n t e n d u 
« p r æ b u e r u n t . » 

u «Sociata m e l l a . » Il fau t e n c o r e 
s o u s - e n t e n d r e « p r æ b u e r u n t . » — 
Evangi le se lon s a in t M a t t h i e u , 

c h . m , v . i : « Ipse a u t e m J o a n n e s 
h a b e b a t v e s t i m e n t u m de pi l is ca -
m e l o r u m , e t z o n a m p e l l i c e a m 
c i r c a l u m b o s suos : esca a u t e m 
e p i s e r a t l o c u s t æ e t m e l s i lves -
t r e . » Voyez auss i s a i n t M a r c , 
c h . i, v . 6 . 

7 « V a t u m , » p r o p h è t e s . 
8 « Ind ice p r o d i s . » S a i n t J e a n 

d é s i g n a en q u e l q u e sor te le Mss-
sie d u d o i g t , lo r squ ' i l s ' é c r i a : 
« Ecce A g n u s Dei, ecce qu i to l l i t 
p e c c a t a m u n d i . » Voyez 1 'Evang . 
se lon s a i n t J e a n , c h . i , v . 29. 

9 « Non fu i t , e tc . » J é s u s - C h r i s t 
l u i - m ê m e a r e n d u le t é m o i g n a g e 
s u i v a n t en f a v e u r de s a i n t J e a n -
Bap t i s t e : « A m e n dico vobis, non 
s u r r e x i t i n t e r na tos m u l i e r u m 
m a j o r J o a n n e Bap t i s t a . » Voyez 
l 'Evang i l e se lon s a i n t M a t t h i e u , 
c h x i , v. 11. 
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O n i m i s 1 f e l i x m e r i t i q u e c e l s i , 
N e s c i e n s l a b e m n i v e i p u d o r i s , 
P r æ p o t e n s m a r t y r 2 e r e m i q u e c u l t o r , 

M a x i m e v a t u m ! 

S e r t a 3 t e r d e n i s a l i o s c o r o n a n t 
A u c t a c r e m e n t i s , dup l i c a ta q u o s d a m , 
T r i n a c e n t e n o c u m u l a t a f r u c t u 

T e s a c e r o r n a n t . 

N u n c p o t e n s n o s t r i m e r i t i s o p i m i s 
P e c t o r i s d u r o s l a p i d e s 4 r e p e l l e 
A s p e r u m 5 p l a n a n s i t e r , e t r e f l e x o s 

D i r i g e c a l l e s ; 

U t p i u s m u n d i S a t o r e t R e d e m p t o r , 
M e n t i b u s p u l s â l u v i o n e 4 p u r i s 
R i t è d i g n e t u r v e n i e n s s a c r a t o s 

P o n e r e g r e s s u s . 

L a u d i b u s c i v e s c e l e b r a n t s u p e r n i 
T e , D e u s s i m p l e x p a r i t e r q u e t r i n e , 
S u p p l i c e s e t n o s v e n i a m p r e c a m u r , 

P a r c e r e d e m p t i s . 

1 « N i m i s » es t p r i s ici d a n s l e c o u r o n n e es t l ' o r n e m e n t d e c e u x 
sens de « va ldè .» q u i son t res tés v i e r g e s t o u t e l e u r 

2 « M a r t y r . » F i n a l e a l l o n g é e v i e , c o m m e s a i n t J e a n - B a p t i s t e , 
p a r ta c é s u r e . — « E r é m i . » Les » « Nos t r i » se r a p p o r t e à « pec> 
poè tes c h r é t i e n s a b r è g e n t o r d i - t o r i s . » — « Pec tor i s d u o s l a p i d e s . » 
n a i r e m e u t la p é n u l t i è m e de ce Voyez Ezéchiel, c h . xi , v . IS), 
m o t . b i en qu ' i l soit f o r m é du g r e c « « A s p e r u m , e tc .» Voyez lsaïe, 
ËJR,U.OÇ Voyez ce q u e n o u s a v o n s c h . XL, v . 3 e t 4 ; e t sa in t L u c , 
d i t ' à ce s u j e t , p a g e 81, n o ' e 5. E v a n g . , c h . v u , v . 27. 

5 « S e r t a , e t c . » Al lus ion à la G « L u v i o n e , » sou i l lu re , c o n t a -
p a r a b o l e d e la s e m e n c e . Voyez g i o n . — C o n s t r u i s e z : « P o n e r e 
s a in t M a r c , c h . iv , v . 20. La p r e - g r e s s u s ( s o u s - e n t e n d u in) m e n -
m i è r e c o u r o n n e , « s e r t a t e r d e n i s t i b u s p u r i s . » J é s u s - i h r i s t a d i t 
a u c : a c r e m e n t i s , » es t la r é c o m - l u i - m ê m e , Ev . selon sa in t J e a n , 
pense des é p o u x q u i o n t r e spec t é c h . x iv , v . 23 : « Si qu i s d i l i g i t 
l e s l i ens s ac ré s d u m a r i a g e ; la m e , s e r m o n e m m e u m s e r v a b i t , 
d o u b l e c o u r o n n e a p p a r t i e n t a u x e t P a t e r m e u s di l iget e u m , et a d 
v e u f s e t a u x v e u v e s q u i o n t v é c u e u m v e n i e m u s , e t m a n s i o n e m 
d a n s la c h a s t e t é ; e n f l a la t r i p l e a p u d e u m f a c i e m u s . » 



ALCUIN. 

Alcu in n a q u i t e n A n g l e t e r r e e t f u t d ' a b o r d d i a c r e d e l ' ég l i se 
d ' Y o r k . Appelé e n F r a n c e p a r C h a r l e m a g n e , v e r s 7R0, il a i d a 
c e t e m p e r e u r d a n s ses p ro je t s de r e s t a u r a t i o n d e î sc ience ' : e t d e s 
l e t t r e s . S u r la fin de sa v ie il se r e t i r a à T o u r s e t y o ' . v r i t u n e 
école qu i d e v i n t t r è s -cé lèbre . Il m o u r u t en 804. Les p e / s o n n e s d e 
g o û t qui o n t lu q u e l q u e s f r a g m e n t s de la p rose de ce g / a n d h o m m e 
n e t a r d e n t pas à ê i r o f r a p p é e s de l ' é l é g a n c e e t de la p u r e t é de s o n 
s tvle . Les poésies d 'Alcn in o b t i e n n e n t m o i n s de succès . La cause d o i t 
en ê t r e a t t r i b u é e a u x é d i t e u r s n é g l i g e n t s o u p r é v e n u s q u i n o u s l e s 
o n t t r a n s m i s e s . N o u s n ' e x c e p t o n s pas m ê m e le p l u s cé l éb ré , A n d r é 
D u c h ê n e . Les v e r s f a u x y f o u r m i l l e n l ; la m a u v a i s e p o n c t u a t i o n e s t 
cons t an te e t r e n d s o u v e n t le s ens i n i n t e l l i g i b l e . N o u s a v o n s r é t a b l i 
s ans t r o p de p e i n e ^es t e x t e s a l t é r é s d ' A l c ù i n . 

I. D é d i c a c e d e l ' é g l i s e S a i n t - A n d r c . 

H i c s i m u l A n d r e a s t e m p l i t u t a n t u r a r a m 
P e t r i g e r m a n u s , q u i q u o n d a m f u n e r a l e t b i 
I l o r r i d a p e r p e s s u s sacrata c a r n e p e p e n d i t 1 . 
Q u e m D e u s O c e a n i I n s t a n t e m f lustra 2 p h a s e l l o 
C œ l i t u s a d s c i v i t g r a d i e n s p e r l i t tora p o n t i . 5 
P r o t i n u s A n d r e a s c o m p u n c t u s v o c e T o n a n t i s 
C r e d i d i t æ t e r n u m s a l v a n t e m s æ c u l a R e g e m , 
P e n d u l a c a p t u r æ c o n t e m n e n s ret ia s p r e t æ , 
E t d i c t o c i t i u s C h r i s t i p r æ c e p t a f a c e s s i t . 
Q u i s n u m e r a r e v a l e t p o p u l o s i s opp ida t u r b i s , i o 
I l l i u s e l o q u i o q u æ fana profana f r i c a b a n t 3 

C r e d u l a p a n d e n t e s R e g i p r æ c o r d i a C h r i s t o ? 
N e m p e v i c e m D o m i n o s o l v e b a t c a l c e 4 c r u e n t â , 
D u m c r u c i s in patu^o s u s p e n s u s s t i p i t e m a r t y r 
U l l i m o m o r t a l i s c l a u s i t s p i r a c u l a v i t æ , 1 5 
P u r p u r e a s s u m e n s , C h r i s t o r e g n a n t e , c o r o n a s . 

' « S a c r a t a c a r n e p e p e n d i t . » 
Sa in t A n d r é f u t m i s en c ro ix p a r 
o r d r e d ' E g é e , p r o c o n s u l d ' A c h a ï e . 

3 « Oceani f l u s t r a , » les f lo ts 
c a l m e s d e la m e r de Gal i lée . 

Voyez sa in t M a t t h i e u , c h . iv , v . 
18. 

3 « F r i c a b a n t , » r a s a i e n t , d é -
t r u i s a i e n t . 

4 « Calce, » f i n , m o r t . 

2 0 . 
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II. D é d i c a c e d e l ' é g l i s e S a i n t - M i c l i c l 

A n t e t h r o n u m æ l e m i f e l i x q u i R e g i s in æ v u m , 
M i c h a e l , s u m m a i n a r c e m i n i s t e r a d e s 1 , 

A l i g e r o s q u e i n t e r s o c i o s p e r s æ c l a m a n e n t i s 
L u m i n i s e t p a c i s r e g n a be a ta c a n i s : 20 

P r o t e g e q u a m t e r r i s tibi j u r e d i o a v i m u s a u l a m * , 
O p t a n t e s p r e c i b u s s c a n d e r e ad astra t u i s ; 

I g n e a q u e in fe s l i n o c e a n t n e t e l a d r a c o n i s , 
C o n t i n u a m i n f i r m i s p a n d e b e n i g n u s o p e m , 

Q u a t e n u s e x p l e t o be l l i p r æ s e n t i s a g o n e 2 i 
A d p a l m a m v i t æ n o s tua d e x t r a l e v e t . 

III. D é d i c a c e d e l ' é g l i s e S a i n t - Ë t i c n n c - S a i n t > 
L a u r e n t . 

E n S t e p h a n u s 8 l a p i d e s s u f f e r t , L a u r e n t i u s 1 i g n e s , 
P e r q u e i ter a n g u s t u m r e g n a be a ta p e t u n t . 

J u r e m i c a t ru t i l o L e v i t a r u m aula c o l o r e 5 , 
Q u o s v i t æ ad p a l m a m m o r s p r e t i o s a v o c a t . 3 0 

IV. D é d i c a c e d e l ' é g l i s e S a i n t - P i e r r e . 

P e t r u s A p o s t o l i c u s p r i n c e p s p a s t o r q u e f i d e l i s , 
J a m g r e g i s æ t h e r e i , j a m d e c u s E c c l e s i æ , 

Q u i t e n e t æ t e r n i c l a v e s p e r s æ c u l a r e g n i , 
S o l v e r e ve l s o l a v o c e l i g a r e p o t e n s , 

C u j u s h o n o r e s a c r o p r æ s e n s h æ c aula d i ca ta e s t , 3 5 
P r o t e g a t a t q u e r e g a t p a s t o r o v i l e s u u m , 

D i c e t u r q u e s u i s p o r t a s a p e r i r e , p r e c a m u r , 
Æ t h e r e a s o v i b u s m u n e r e p e r p e t u o . 

V . ? I è m e s u j e t . 

Claviger æthereus servat qui regmina 6 cœli , 
S o l v e r e q u æ q u e 7 p l a c e t a t q u e l i g a r e p u t e n s , 4 0 

« C o n s t r u i s e z : » M i c h a ë l , q u i J é s u s - C h r i s t . Ses b o u r r e a u x l ' é -
m i m s t e r fe l ix i n æ v u m a d e s i n t e n d i r e n t s u r n u g r i l a r d e n t , 
a r c e s u m m a a n t e t h r o n u m Regis " « L e v i t a r u m , » d iac res . — 
a v e r n i . » " R u t i l o co lo re . » Les o r n e m e n t s 

2 ,, A u l a m , » ég l i se . r o u g e s d e l 'Lg l i se « a u l a ») c o n -
5 « S t e p h a n u s . » s a i n t E t i e n n e . ' sac rés a u x s a in t s d iac res , r a p p e -

V o y e z les Actes des Apôtres, c h . l a i en t l e u r s a n g l a n t m a r t y r e , 
v i e t v u . e « R e g m i n a . » T e r m e e m p l o y é 

« « L a u r e n t i u s . » S a i n t L a u r e n t , a u m o y e n â g e pour « r e g i m i n a . » 
p r e m i e r d i ac re de l 'Eg l i se r o - 7 « Q u æ q u e » a ici le sens de 
m a i n e , f u t m a r t y r i s é l ' a n 2 6 8 d e « q u æ c u m q u e . » 
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P i s c a t o r q u o n d a m , c œ l i n u n c j a n i t o r a l m u s , 
E c c l e s i æ p r i n c e p s , pas tor et i p s e b o n u s , 

Cui C h r i s t u s q u e s u u m s e r v a n d u m trad i t o v i l e » , 
D u m r e d i t ad P a t r i s r e g n a b e a t a s i t i , 

O n i m i u m fe l i x t o t u s q u e m d i l i g i t o r b i s ! 4 » 
H u i c C h r i s t u s n o m e n P e t r u s h a b e r e d e d i t . 

I î o c p i e ta te s u a t e m p l u m , p r e c o r , u n d i q u e c i n g a t , 
A d v e n t u q u e s u o protegat a t q u e r e g a t : 

A u x i l i u m q u e s u i s f a m u l i s p r o t e c t o r in i l l o 
P e r f e r a t , e t p r e c i b u s a d s i t u b i q u e s u i s . 5 0 

D i r u t u m f l a m m i s r e n o v a v e r a t h o c q u o p i e R a d o , 
Cui r o g o m e r c e d e m r e d d a t e t i p s e P e t r u s 

VI. D é d i c a c e d e l ' é g l i s e S a i n t - M a u r i c e 

V i c t o r ab h o s t e r e d i t 3 d i v i n o m u n e r e c l a r u s 
D u m l e g i o n e s a c r i v i c tor ab h o s t e r e d i t . 

P r æ l i a p a c e D e i M a u r i c i u s ardua v i c i t , 55 
E x s u p e r a t m u n d i præl ia p a c e D e i . 

H æ c d o m u s e c c e s u o ( d o l a t a e s t n o m i n e s a n c t a , 
F u l g e a t e t m e r i t i s h æ c d o m u s e c c e s u i s ; 

C u j u s h o n o r e s a c r u m e t m i c a t h o c a l tare d i c a t u m , 
G a u d e a t e t p o p u l u s c u j u s h o n o r e s a c r o . e o 

* « S e r v a n d u m t r a d i t ovi le . » 
/ p r r s sa r é s u r r e c t i o n , J é s u s -
Cli r is t d i t t ro is fois à s a in t P i e r r e 
« Pasce oves m e a s . » Voyez l ' E -
v a n g i l e selon sa in t J e a n , c h . xx i , 
v . i s e t s u i v a n t s . 

2 Sa in t M a u r i c e c o m m a n d a i t , 
s o u s les e m p e r e u r s M a x i m i e n e t 
i l ioc lé t i en , u n e lég ion de 6 ,000 
h o m m e s , a p p e l é e l a l ég ion T h é -
b é e n n e e t t ou t e composée d e 
c h r é t i e n s . M a x i m i e u e x i g e a de 
e s so ldats qu ' i l s s ' e n g a g e a s s e n t 
p a r s e r m e n t à l ' a ide r à d é t r u i r e 
les c h r é t i e n s q u i é ta ien t d a n s les 
i Janles . Ce t t e proposi t ion f i t h o r -
r e u r à ces b r a v e s qu i , tou t en as -
s u r a n t l ' e m p e r e u r de l e u r f idé l i t é 
c o m m e soldats , d é c l a r è r e n t q u ' i l s 
n e p o u v a i e n t obé i r à u n o r d r e 

auss i b a r b a r e ; M a x i m i e n les fit 
d ' a b o r d d é c i m e r sans q u e l eu r r é -
so lu t ion e n l u t é b r a n l é e . E n f i n , 
sa f u r e u r ne c o n n a i s s a n t p iu s de 
b o r n e s , il fit m a s s a c r e r la légion 
e n t i è r e . M a u r i c e e t ses c o m p a -
g n o n s p o u v a i e n t v e n d r e c h è r e -
m e n t l e u r v i e ; i ls p r é f é r è r e n t 
l ' o f f r i r à D ieu , e t a y a n t déposé 
l e u r s a r m e s , i l sse l a i s sè ren t t o u s 
é g o r g e r c o m m e des a g n e a u x . 
Cela se passa l ' an 286 de Jésus-
C h r i s t 

3 « Victor a b hos te r e d i t . » Le 
poè t e eu r é p é t a n t le p r e m i e r h é -
m i s t i c h e du p r e m i e r v e r s à la fin 
du dis t ique a d o n n é à sa p ièce u n 
ca rac t e r e p o p u l a i r e t r è à - b i e n a p -
p r o p r i é à l ' ac t ion h é r o ï q u e ue 
M a u r i c e . 
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T I I . D é d i c a c e d e l ' é g l i s e S a i n t - M i c h e l , S a i n t -
G a b r i e l et S a i n t - R a p h a ë l . 

H a n c r e g a t o m n i p o t e n s M i c h a e l A n g e l u s a r a m , 
P e r q u e m 1 v i c t u s era t p e r f i d u s i l l e d r a c o , 

E t p r o c u l e j e c t u s c e l s o d e c u l m i n e c œ l i , 
Qu i c u l p a r e c u p i t 8 s e m p e r i n o r b e p i o s . 

J u n g i t u r h u i c Gabr i e l s o c i u s v e n e r a b i l i s a r æ , 6S 
Q u i v i r t u t e pia f u l g e t in arce p o l i , 

Cujus ab o r e s a c r o m u n d i g e n e r a r e s a l u t e m 
Æ t e r n a m did ic i t v i r g o Maria D e u m . 

A d d i t u r h i s R a p h a ë l o c u l o s q u i f o r t è T o b i æ 
S a n a v i t : n a t u m d u x i t e t i l l e s u u m . 7 0 

H o s t r e s h i c p r e c i b u s n o s t r i s a d s t a r e p r e c a m u r , 
A u d i a t u t f a m u l o s C h r i s t u s ab a r c e s u o s . 

V i l i . C o n s e i l s d a p o è t e a n s j e u n e s g e n s . 

S u r g e , p r e c o r , j u v e n i s , v i g e a s d u m c o r p o r e s a n o , 
E t t ibi p a n d e v i a m prec ibus® ad as tra p o l o r u m , 
N e c d e d e r i s s e n s u s t o t â , r o g o , n o c t e s o p o r i . 7 5 
A s s i d u u s g e l i d æ s o m n u s e s t m o r t i s i m a g o . 
L o n g a q u i e s c e n d i f a c i e n t t ibi facta 1 s e p u l c r u m : 
A r t e s n a m h o s t i s h a b e t a n t i q u u s m i l l e n o c e n d i . 
P e r v i g i l i d c i r c o m a g n u m tibi C o n d e t r i u m p h u m , 
U t pia t e C h r i s t i c o n s e r v e t d e x t e r a s e m p e r . 8 0 

EX. P r i è r e p e n d a n t l a n u i t . 

Qui p l a c i d o i n p u p p i c a r p e b a t p e c t o r e s o m n u m , 
E x s u r g e n s v e n t i s i m p e r a t e t p e l a g o , 

* « P e r q u e m , e t c . » Sa in t J e a n 
a r e t r a c é d a n s l ' A p o c a l y p s e , c h . 
m . le c o m b a t de s a i n t Miche l 
c o n t r e le d é m o n . 

5 « Qui c u l p a r e c u p i t , e tc . » 
Sa in t J e a n . Apocalypse, c h . x u , 
v . IO : « P r o j e c t u s es t a c c u s a t o r 
f r a t r u m n o s t r o r u m , q u i a c c u s a -

v i t i l los a n t e c o n s p e c t u m Dei 
n o s t r i d ie a c n o c t e . » 

3 « P rec ibus . » F ina le a l l ongée 
p a r la c é s u r e . 11 en est de m ê m e 
de la f ina le de « somniis » d e u x 
v e r s p lus lo in . 

* « L o n g a , e t c . , » de l o n g u e s 
h e u r e s d o n n é e s a u s o m m e i l . 
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F e s s a l a b o r e g r a v i q u a m v i s h i c m e m b r a q u i e s c a n t , 
A d s e c o n c e d a t c o r v i g i l a r e m e u m . 

A g n e D e i , m u n d i q u i c r i m i n a c u n c t a t u l i s t i , 8 5 
C o n s e r v a r e q u i e m m i t i s ab h o s t e m e a m . 

E p i t a p h i o H i l d e g a r d i s ' r e g i n æ e t e j u s f i l i a r u m , 

X. 

A u r e a q u æ f u l v i s r u t i l a n t e l e m e n t a 2 figuris, 
Q u a m c lara e x t i t e r i n t m e m b r a s e p u l t a d o c e n t . 

H i c r e g i n a j a c e t R e g i p r æ c e l s a p o t e n t i 
H i l d e g a r d K a r o l o q u æ b e n e n u p t a f u i t . flo 

Q u æ t a n t u m c l a r æ t r a n s c e n d i t s t i r p i s a l u m n o s , 
Q u a n t ù m , q u æ g e n i t a e s t Ind ica g e m m a , s o l u m 5 . 

H u i c t a m c lara fu i t florentis grat ia f o r m æ , 
Q u à n o n o c c i d u o 4 p u l c h r i o r u l l a f o r e t . 

C u j u s n o n t e n e r u m p o s s u n t sequare d e c o r e m 9 5 
S a r d o n y x P a r i o , l i l ia m : x t a r o s i s . 

A t t a m e n h a n c s p e c i e m s u p e r a b a n t l u m i n a c o r d i s . 
S i m p l i c i t a s a n i m æ , i n t e r i o r q u e d e c o r . 

T u m i t i s , s a p i e n s , s o l e r s , j o c u n d a f u i s t i , 100 
D a p s i l i s 6 , e t c u n c t i s c o n d e c o r a t a b o n i s . 

S e d q u i d plura f e r a m , q u u m n o n s i t g r a n d i o r u l l a 
L a u s t ib i , q u à m t a n t o c o m p l a c u i s s e v i r o ? 

Q u u m q u e v i r a r m i p o t e n s s c e p t r i s j u n x i s s e t a v i t i s 
L i n i i ' e r u m q u e P a d u m , R o m u l e u m q u e T i b r i m , 105 

T u s o l a i n v e n t a e s , f u e r i s q u æ d i g n a t e n e r e 
M u l t i p l i c i s r e g n i 6 a u r e a s c e p t r a m a n u . 

1 « H i l d e g a r d e , épouse de C h a r -
l e m a g n e , m o u r u t l ' a n 78t> de J é -
s u s - C h r i s t . 

1 « A u r e a e l e m e n t a , » l e t t r e s 
d ' o r . 

5 C o n s t r u i s e z : « q u a n t a m so-
l u m t r a n s c e n d i t ( e a m I n d i c a m 
g e m m a m ) q u æ gen i t a ~";t. » Le 
poète fa i t r a p p o r t e r . . Indien g e m -
m a » au re i . t if « q u æ » p a r u n e 
so r t e d ' a t t r a c t i o n . H i l d e g a r d e 
s ' é lève a u - d e s s u s des r e j e t o n s d e 
sa noble r a c e a u t a n t q u e le sol 

I nd i en l ' e m p o r t e s u r les p i e r r e s 
p r é c i e us e s qu ' i l p r o d u i t . 

4 « Occiduo, » d a n s l 'Occ iden t . 
Ce m o t est pr i s s u b s t a n t i v e m e n t . 

s « Dapsi l is , g é n é r e u s e . 
c « R e g n i . » Poin t d ' é b s i o n . 

L a césure e t l ' accen t p r o l o n -
g e a i e n t t e l l e m e n t le son de l a 
sy l l abe q u e l ' h i a t u s d e v e n a i t i n -
sens ib l - , s u r t o u t a u m i l i e u d u 
p e n t a m è t r e d o n t les d e u x h é m i s -
t i ches son t e n q u e l q u e s o r t e d e u x 
v e r s d i s t i nc t s . 
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A l t e r ab u n d e c i m o • r u r s u m t e s u s t u l i t a n n u s . 
H e u g e n i t r i x R e g u m I h e u d e c u s a t q u e d o l o r ! 

T e F r a n c u s , S u e v u s , G e r m a n u s e t ipse B r i t a n n u s , i m 
C u m q u e G e t i s d u r i s p l a n g i t lbera c o h o r s . 

A c c o l a te L i g e r i s , t e d e f l e t e t Itala t e l l u s , 
I p s a q u e m o r t e t u â 2 a n x i a R o m a g e m i t . 

M o v i s t i ad f l e t u s e t fort ia c o r d a v i r o r u m ; 
E n l a c r y m æ c l y p e o s i n t e r e t a r m a c a d u n t . 11 i 

H e u q u a n t ù m s a p i e n s e t firmum r o b o r e s e m p e r 
U s s i s t i flammis p e c t u s h e r i l e v i r i ! 

S o l a t u r c u n c t o s s p e s h æ c , s e d c e r t a , d o l e n t e s , 
P r o d i g n i s fac t i s q u o d sacra r e g n a t e n e s . 

X I . 

H i l d e g a r d 3 r a p u i t s u b i t o t e f u n u s a c e r b u m , 120 
C e u raptat b o r e a s v e r e l i gus t ra n o v o . 

E x p l e v i t r i e c d u n v i t æ t ibi c i r c u l u s a n n u m , 
A n n u a n e c v e n i t l u x g e m i n a t a t i b i . 

P a r v u l a , n o n p a r v u m l i n q u i s , v i r g u n c u l a , l u c t u m , 
C o n f o d i e n s j a c u l o r e g i a c o r d a patr i s . 125 

Matr i s h a b e n s n o m e n , r e n o v a s d e m o r t e d o l o r e m , 
P o s t q u a m v i x i s t i v i x q u a d r a g i n t a 4 d i e s . 

P e c t o r e n o s m œ s t o l a m i n a r u m f u n d i m u s a m n e s ; 
T u n i m i u m f e l i x g a u d i a l o n g a p e t i s . 

X I I . 

H o c t u m u l a t a j a c e t p u s i l l a p u e l l u l a h u s t o , i eo 
A d e l e d a m n e s a c r o q u æ v o c i t a t a f u i t . 

H u i c s a t o r e s t K a r o l u s , g e m i n o d i a d e m a t e p o l l e n s , 

* « A l t e r a b u n d e c i m o , e t c . » 1 Les d e u x é p i t a p h e s su ivan tes 
I l y a v a i t d o u z e a n s q u ' t t i l d e - son t c e l l e s d e s d. ux filles de C h a r -
g a r d e i t a i t l ' é p o u s e de t ' .har le - l e m a g n e e t d ' H i l d e g a r d e : l ' u n e 
m a g n e l o r squ ' e l l e m o u r u t . s e n o m m a i t H i l d e g a r d e , c o m m e 

" « T u â . » P o i n t d ' é l i s ion . sa m e r e , e t l ' a u t r e Adéla ïde . 
V o y e z c e q u e n o u s v e n o n s de d i - 4 « Q u a d r a g i n t a . » A l c u i n 
r e à ce s u j e t d e u x n o t e s p lu s ab rège les d e u x p r e m i è r e s ty l -
h a u t . labes de c e m o l . 
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N o b i l i s i n g e n i o , fort i s ad a r m a sa t i s * 

S u m p s e r a t h æ c o r t u m p r o p e m œ n i a c e l s a P a p i æ * , 
Q u u m c a p e r e t g e n i t o r Itala r e g n a p e t e n s . 135 

S e d R h o d a n u m p r o p e r a n s 3 rapta e s t d e l u m i n e v i t æ , 
l o t a q u e s u n t m a t r i s c o r d a d o l o r e p r o c u l . 

E x c e s s i t patr ios n o n c o n s p e c t u i t r i u m p h o s ; 
N u n c P a t r i s æ t e r n i r e g n a b e a t a t e n e t . 

X I I I . E p i t a p h i o ! ! ! A l c i i w l n i ' 

H i c , r o g o , p a u x i l l u m v e n i e n s s u b s i s t e , v i a t o r , 1 4 0 
E t m e a s c r u t a r e 5 p e c t o r e d i c t a t u o ; 

U t tua d e q u e m e i s c o g n o s c a s fata f i g u r i s , 
Ver t i tur e n s p e c i e s u t m e a s i c q u e t u a . 

Q u o d n u n c e s , f u e r a m f a m o s u s in o r b e v i a t o r , 
E t q u o d n u n c e g o s u m , t u q u e f u t u r u s e r i s . 145 

D e l i c i a s m u n d i c a s s o s e c t a b a r a m o r e , 
N u n c c i n i s e t p u l v i s v e r m i b u s a t q u e c i b u s . 

Q u a p r o p t e r p o l i ù s a n i m a m c u r a r e m e m e n t o , 
Q u a m c a r n e m ; q u o n i a m 6 h æ c m a n e t , illa per i t . 

Cur tibi rura p a r a s ? q u a m p a r v o c e r n i s i n a n t r o 1 5 0 
M e t e n e a t r e q u i e s ? s i c tua parva f i e t 7 . 

Cur T y r i o c o r p u s i n h i a s ve s t i r i er o s t r o , 
Q u o d m o x e s u r i e n s p u l v e r e v e r m i s e d e t ? 

1 « Sa t i s » j o i n t au posi t i f !'JI 
d o n n e le s ens d u super la t i f e t s i -
gn i f i e beaucoup, très. 

* « P a p i æ , » Pavie . 
5 « R h o d a n u m p r o p e r a n s . » 

Sous e n t e n d u » cum p a t r e . » 
4 Cet te é p i t a p h e se fait r e m a r -

q u e r p a r l ' u n i t é d u m o u v e m e n t 
poé t ique . 

S c r u t a r e . » F i n a l e a l l o n g é e 
p a r la c é su re . N o u s v e r r o u s p lu s 
loin d a n s le m ê m e m o r c e a u « p o -
t ius , co rpûs , a n g e l i c a » d o n t les 

finales sont longues par la même 
r a i s o n . 

6 « Q u o n i a m . » Po in t d ' é l i s ion . 
Voyez ce que nous avons d i t à ce 
s u j e t , pRi. e 264, note 1, e t c i -de -
v a n t p iire 357. note 6 . 

' « F ie t . » La p r e m i è r e sy l labe 
d e ce m o t est a b r é g é e ici en v e r t u 
d e la r èg le g é n é r a l e d e la p rosod ie 
qu i v e u t q u e t o u t e voyel le su iv ie 
d ' u n e a u t i e voye l le soit b r è v e . 
Voyez nos o b s e r v a t i o n s à ce s u -
j e t , p a g e 263, n o t e 1. 
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A s p i c e , q u i q u o n d a m g e m m i s f u l g e b a t e t a u r o , 
H i c j a c e t i n t u m u l o s t e r c o r e s o l i d i o r . 155 

U t f l o r e s p e r e u n t v e n t o v e n i e n t e m i n a c i , 
S i c tua n a m q u e c a r o , g l o r i a tota p e r i t . 

T u m i h i r e d d e v i c e m , l e c t o r , r o g o , c a r m i n i s h u j u s ; 
E t d i c : « D a v e n i a m , C h r i s t e , t u o f a m u l o . » 

O b s e c r o n u l l a m a n u s v i o l e t pia jura s e p u l c r i , 160 
P e r s o n e t a n g e l i c a d o n e c ab a r c e t u b a : 

a Qui j a c e t i n t u m u l o , t e r r æ d e p u l v e r e s u r g a t , 
M a g n u s a d e s t j u d e x m i l l i b u s i n n u m e r i s . » 

A l c h w i n n o m e n erat s o p h i a m m i h i s e m p e r a m a n t i , 
P r o q u o f u n d e p r e c e s m e n t e , l e g e n s t i t u l u m . 165 

* « T i t u l u m , » i n s c r i p t i o n , et 
p a r t i c u l i è r e m e n t , i n s c r i p t i o n d ' u n 
t o m b e a u , é p i t a p h e . Alcu in ter-
m i n e par u n vers s i m p l e e t fort . 

Il réclame des prières pour celui 
qui en a d'autant plus besoin que 
son épitaphe raconte sa gloire 
passée. 



THÉODULPHE, ÉYÊftUE D ' O R L É f f i 

T h é o d u î p h e é t a i t o r i g ina i r e de l a G a u l e c i s a l p i n e . Il f u t a p p e l é 
e n F r a n c e v e r s " 8 0 p a r C h a r l e m a g n e , qu i lu i rtonna d ' a b o r d 
l ' a b b a y e d e F l e u r y , pu i s le fit n o m m e r en "94 é v ê q u e d ' O r l é a n s . 
Il l ' e n v o y a e n s u i t e , ve r s 798, e n q u a l i t é d e missus dominicus, d a n s 
les d e u x N a r b o n n a i s e s , p o u r e x a m i n e r c o m m e n t la j u s t i c e é t a i t 
r e n d u e d a n s ces d e u x p r o v i n c e s . A son r e t o u r , T h é o d u l p h e p u b l i a 
!e p l u s i m p o r t a n t de ses p o è m e s , l'Exhortation aux juges, qu i r e n -
f e r m e d ' exce l l en t s consei ls s u r l ' a d m i n i s t r a t i o n de la j u s t i c e , e t 
qu i se f a i t r e m a r q u e r t o u t à la fois p a r la s impl ic i t é , la c o n -
cision d u s ty le , e t p a r u n e d o u c e u r de s e n t i m e n t s qu i a f r a p p é 
M. Guizo t . Louis le D é b o n n a i r e e u t d ' a b o r d p o u r l ' é v ê q u e d ' O r -
l é a n s les m ê m e s é g a r d s q u e son p è r e . Mais T h é o d u l p h e , a c c u s é 
d ' avo i r t r e m p é d a n s la r é v o l t e de B e r n a r d , roi d ' I t a l i e , p e r d i t s e s 
b o n n e s g r â c e s e t f u t r e l é g u é à A n g e r s . 11 ' t u t sa l i b e r t é à l ' h y m n e 
cé lèbre Gloria, laus, q u ' i l c o m p o s a d a n s sa p r i s o n . 11 m o u r u t p e u d e 
t e m p s a p r è s e n 821 . 

PARÆNES IS AD JUDICES. 

I. L e j u g e n e d o i t j a m a i s f a i r e a t t c n u r e l a justices 
a u x p a u v r e s . 

Q u u m t e c a u s a r u m v o c a t ad fora t u r b i d a c l a n g o r 1 , 
E s t q u e m i n i s t e r i i r e s p e r a g e n d a t u i , 

P r i n c i p i o l o c a s a n c t a l i b e n s a d e u n d a r e q u i r e - , 
Q u æ p e t e , d u m q u e p e t i s 3 , f e r p ia v o t a D e o , 

E t s u p p l e x e x p ^ c e t u o s u t d i r i g a t a c t u s , 
N e c s i n a t u l l a g e r i n i p lac i tura s i b i . 

N a m m o d u s 4 e s t c u n c t i s s e r v a n d u s in a c t i b u s i s t e , 
Q u u m res q u æ l i b e t e s t i n c i p i e n d a t i b i . 

1 « C a u s a r u m voca t a d f o r a 
t u r b i d a c l a n g o r . » Al lusion a u 
b r u i t q u e f a i s a i e n t les p l a i d e u r s 
e n se q u e r e l l a n t . 

t « Loca s a n c t a a d e u n d a r e -
q u i r e , » i n f o r m e - t o i d u c h e m i n 

CARMINA. 

q u i c o n d u i t a u l ieu s a i n t , à l ' é 
g l i s e . 

3 « Q u æ » a p o u r a n t é c é d e n t 
o loca sanc ta . » — « D u m q u e p e -
» t i s , » e t e n y a l l a n t . 

4 « M e d u s , » m a n i è r e d ' a g i r . 

21 
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J u s 1 r e g n u m q u e D e i c e n s e m u r q u æ r e r e p r i m u m , 
O m n i a u t h â c n o b i s a d j i c i a n t u r o p e . (O 

M a r m o r e 2 s i tal i j a c i a s f u n d a m i n a p r i m a , 
F i r m i u s o m n e p i u m 3 h i n c b e n e s u r g i t o p u s . 

O s e m e l , ô q u a t e r , ô n u m e r i s i n e l e g e b e a t u m , 
Q u o d t i b i , C h r i s t e , l a p i s * i n c l y t e , a d h æ r e t o p u s ! 

M o x d e m o r e fori c e l e r a p p e t e c laus tra s o n o r i 5 , i s 
Q u o te f o r s s p e c t a t l i t i g i o s a c o h o r s . 

D u m r e d i s i s q u e , s o n e t si v e r b a p r e c a n t i a p a u p e r , 
Qui s e p o s t d i ca t n o n t ib i p o s s e l o q u i , 

Q u u m p o p u l o s t i p a t u s e a s , f o r i b u s v e s u p e r b i s , 
P l e b e i n h i a n t e f o r i s , i p s e r e c e p t u s e r i s , 20 

T e p r o p e fidus e a t j u s t u s q u e p i e q u e m i n i s t e r , 
Q u o d u c e , p o s t t i b i m e t p a u p e r a d e s s e q u e a t . 

Cui d i c a s : « H o m i n e m c o n s p e c t i b u s a d d i t o n o s t r i s , 
M a g n a q u e r e l o s i s q u i d a b a t o r s a s o n i s . » 

E t r e s i d e n s e j u s p r i m u m b e n e d i s c u t e c a u s a m , 2 5 
O r d i n e p o s t c u r r a n t 6 s i n g u l a q u æ q u e s u o . 

A d fora for s q u æ r i s v e n i e n d i t e m p u s e t h o r a m ? 
A c c i p e c o n s i l i u m , m a n e v e n i t e , m e u m . 

P e r q u e d i e m t o t u m n o n t e l abor i s t e g r a v a b i t , 
H i n c s e g e s e s t m a j o r , q u ò m a g e q u i s q u i s arat . 

Q u i 7 l e g e m ut c a p e r e t j e j u n i a m a g n a p e r e g i t , 
F e r t u r i n h o c a c t u c o n t i n u a s s e d i e s . 

V id i e g o c e n s o r e s ad j u r i s m u n i a t a r d o s , 
M u n e r a , n a m f a t e o r , a d c a p i e n d a c i t o s . 

• « J u s , e t c . » E v a n g i l e s e lon 
s a in t Luc . c h . x u , v . 31 : « Q u æ -
r i t e p r i m u m r e g n u m Dei e t j u s -
t i t i a m e j u s , e t h æ c o m n i a a d j i -
c i e n t u r vobis . » 

a « M a r m o r e , e tc . » J é s u s - C h r i s t 
c o m p a r e ce lu i qu i é cou t e ses p a -
ro les e t q u i les p r a t i q u e à u n 
h o m m e qui pose les f o n d e m e n t s 
d e sa m a i s o n s u r la p i e r r e . V o y e z , 
E v a n g i l e se lon s a i n t Luc , c h . v i , 
v . 47 e t 48 . 

5 « P i u m . » P o i n t d ' é l i s inn . 
Voyez nos r e m a r q u e s à r e s u j e t , 
p a g e 2, n o t e 4 . De p lu s 17» du m o t 

s u i v a n t es t a s p i r é e et j o u e p r e s -
q u e le rô le d ' u n e consonne . 

4 » L . p ï s . » H n a l e a l longée 
p a r la cé u r e e t p a r l ' a c c e n t . 
V o y e z , p a g e 2, n o t e 4. 

s « F o r i sonor i . » Notis a v o n s 
d ' j à v u p lu s h a u t « c l ango r t u r -
b a r u m . » 

" « C u r r a n t , » se d é r o u l e n t . 
7 « Qui , e t c . » N o u s a v o n s 

d é j à d i t d a n s nos n o t e s q u e 
Moïse j e û n a q u a r a n t e j o u r s e t 
q u a r a n t e n u i t s a v a n t de r e c e v o i r 
les t a b l e s de la lo i . Voyez l'Exode, 
c h . x x x i v , v. 2 8 . 
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I l o r â a d s u n t q u i n t a , n ô r u n t d i s c e d e r e n o n 3 , 3 i 
T e r t i a s i a d d u c a t , s e x t a r e d u c i t e o s . 

N a m d a r e si d e b e n t , n o n a , s i p i e n l e r e , priirul 
A d s u n t , e s t q u e c i t u s q u i m o d o s e r u s e r a t . 

S i c , s u a d u m s o n i p e s f renar i er ora l u p a t i s 
S e n s e r i t , e x i l i e t ; pabu la s p o n t e p e t e t . 4 o 

L æ d e r e q u i s e m p e r , n u n q u a m p r o d e s s e p a r a t u s , 
S a t c i t o , q u u m n u n q u a m d e b e a t , i l l e v e n i t . 

II. I n t é g r i t é d a j u g o . 

Q u o s p i a c o m m e n d a t p r o b i t a s , q u o s a c t i o j u s t a , 
I n t r o d u c p r o p r i o n o m i n e q u e m p i e v o c a n s ; 

Hi t e c u m i n g e n t i c u r a t r a d e n t q u e l e g a n t q u e , k 5 
V e s t i g e n t q u e v i a m q u æ ad m e l i o r a v o c a t . 

J a n i t o r in terea t u r b a m c o m p e s c a t b i a n t e m , 
N e rua t i n t e r i t u p l e b s s i n e l e g e f u r e n s , 

N e v e q u e r e l i f e r o d e n s e n t u r t e c t a t u m u l t u 1 , 
Q u i m i n u s a u d i t u r , q u ò m a g i s i l l e b o a t . i o 

P r æ m i a n e q u æ r a t m o n e a t u r j a n i t o r i p s e . 
S æ p e capi a p o p u l o 2 q u æ v e n i e n t e s o l e n t . 

E s t s c e l u s a p o p u l o p r e t i u m s p e r a r e q u e r e n t i , 
M e m i s e r u m ® ! s c e l u s Itoc j a n i t o r o m n i s n m n t 4 . 

J a n i t o r o m n i s a m a t , n o n h o c t a m e n arb i t er o d i t , 5 5 
Vix d e m i l l e u n u s , qu i h o r r e a t i l lud , e r i t . 

S u n t var iæ v i r e s 3 , a m o r e s t t a m e n u n u s h a b e n d i , 
Q u i p o t i u s furor e s t , q u a m , v o c i t a n d u s a m o r . 

} « 
' « Q n e r è l i f c r o t u m u l t u , » ou le o m e d i u s fidium» des a n c i e n s , 

f j t i l e b r u y a n t e de p l a i d e u r s q u i No is ass is tons à la r e t r a i t e do 
se q u e r e l l e n t . t ou t e s ces h a b i t u d e s d u l a n g a g e 

'' « Capi a popu lo , » ê t r e r e ç u s p a ï e n q u i d o i v e n t r e p a r a i t r e a u 
de la p a r t d u peup le . xvi" s iecle . 

5 « Me m i s e r u m ! » Ce t t e i n t e r - 4 « S c e l u s , e tc . » R a c i n e , les 
j ec t ion v a u t b i e n le » m o h e r c u l e » Plaideurs, ac t e 1, s cène 1 : 

O n « . a i t b e a u h e u r t e r e t m ' ô l e r snn c h a p e a u , 
Oit n ' e n t r a i t po in t d i e s n o u s s a n s gra i sser l e m a r t e a u . 
P o i n t d ' a r g e n t , p o i n t d e s u i s s e ; e t m a p o r t e é t a i t c lose . 

8 « S u n t v a r i æ v i r e s , » il y a « U n u s , » de la m ê m e n a t u r e , 
d i f f é r en t s d e g r é s du c u p i d i t é . — de la m ê m e espèce . 
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H æ c n o c i t u r a l u e s t o t u m c i r c u m v o l a t o r b e m , 
M a g n a m h o m i n u m p a r t e m q u æ f u r i o s a v o r a t . e o 

T a b e f a t i g a t u r 1 h a c æ t a s o m n i s e t o r d o , 
V i r g o , p u e r , v e t u l u s , s e x u s u t e r q u e s i m u l . 

M a g n a v e l u t m a g n i c u p i u n t , s i c p a r v u l a p a r v i , 
M u s i o m u r e fecit q u o d l e o t o r v u s o v e . 

C o m p o s i t i s i g i t u r c u n c t i s p e r s i n g u l a r e b u s , 65 
P o s c i t u t o f f i c i i t e m p u s e t o r d o s u i , 

S e d i b u s o r d i n i b u s 2 p o p u l i r e s i d e n t e s e n a t u , 
Q u u m t e s u s c e p t u m s e l l a c u r u l i s h a b e t , 

H o s c i r c u m s p i c i e n s a f fare h i n c t a l i b u s o r s i s , 
S i c q u e p i o t e c u m m e n t i s a m o r e 3 m o n e : "o 

« D i s c i t e j u s t i t i a m , c œ l e s t i a d i s c i t e j u s s a , 
Q u æ P a t e r a l t i t h r o n u s s a n x i t ab a x e p o l i ; 

H a n c D e u s , h a n c v a t e s , h a n c l e g e s , h a n c q u o q u e p r i n c e p s 
P e r c e n s e n t 4 ; h æ c v i s p e c t o r a 5 n o s t r a r e g a t . 

S i n o s i l la r e g a t , p o p u l o s n o s r i t è r e g e m u s , 7 5 
M e n s b e n e c u n c t a r e g i t , q u a m D e u s i p s e r e g i t . » 

I I I . L e j u g e d o i t é v i t e r l ' o r g u e i l , 

A d s p i c e n e v i t i e t t u m i d u s p r æ c o r d i a f a s t u s , 
D u m l o c a s u b l i m i s 6 e d i t i o r a t e n e s , 

D u m q u e f a v e n t p o p u l i , va l lar i s p l u r i b u s u n u s , 
U n d i q u e te s c p t u m p r o s p e r i t a t e p u t e s ; s o 

N e v e q u o d e s d e m a n t o b l i v i a s e g n i a m e n t i , 
U l t i m a sit s e m p e r c o n s p i c i e n d a d i e s . 

U t v a l e a s o m n i v i t i o r u m s o r d e c a r e r e . 
H o c q u o d e s a s p i c i t e , n o n t a m e n id q u o d h a b e s . 

' « F a t i g a t a . » L a f ina l e es t j u g e s é t a n t assis s u r l e u r s s ièges 
a l longée , c o m m e n o u s l ' avons d a n s les r a n g s du p e u p l e , 
d é j à f a i t o b s e r v e r , 1° p a r la cé - 5 « f i o m e n t i s a m o r e , » d a n s 
s u r e e t p a r l ' accen t q u i p o r t e s u r l a p i euse sol l ic i tude de ton c œ u r , 
la sy l labe p lacée à la c é s u r e ; 4 « P e r c e n s e n t , « s o n t l e s r é -
2 ° p a r l ' h d u m o t s u i v a n t , qu i g u l a t e u r s ( d e I n j u s t i c e ) , 
c o m m e n ç a v e r s la l in d u v e 3 « H æ c v i s pec to ra , e t c . , » 
s iècle à ê t r e p r o n o n c é e avec u n e q u e son a u t o r i t é d i r i g e n o s c o n -
c e r t a i n e a s p i r a t i o n , e t q u i j o u a s c i ences , 
a ins i le rô l e d ' u n e c o n s o n n e . 6 « S u b l i m i s . «Voyez , p a g e 2 5 8 , 

* « S e d i b u s o r d i n i b u s . » Les n o t e 1 . 
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I p s e l i c e t 1 s e d e a s g e m m i s o r n a t u s e t o s t r o , 85 
P o s t c a r n i s p u t r i d u s t e m p o r a p u l v i s e r i s . 

C o r p u s e n i m f u l v o q u o d n u n c a c c i n g i t u r a u r o 
S q u a l e n t i i n f e c t u m v e s t e p r e m e t u r h u m o . 

Q u o d m a r e 2 , q u o d t e r r æ , q u o d e t aer g e s t a t e d e n d u m , 
E h e u ! s o r d i d u l u s p o s t c i n i s i l l u d e r i t . e o 

Q u e m q u e t e g u n t c e l l i s l a q u e a t a pa la t ia t e c t i s , 
P a r v a q u e 5 c o n q u e r e r i s c u l m i n a m a g n a s a t i s , 

C l a u s u s in a n g u s t a m o d i c à q u e t e n e b e r i s u r n a 
V i x q u e d o m u s 4 t i b i m e t c o r p o r e m a j o r er i t . 

P l u r a q u i d e n u m e r e m ? v i s u q u o d c e r n i t u r a p t u m , 0 5 
Vic ibus h u m a n i s q u o d f a v e t a t q u e p l a c e t , 

P o s t v i t a m v e r m i s , p o s t v e r m e m p u l v i s h a b e b i t , 
V o c e T o n a n t i s 5 e r i t , q u ù m r e d i t , u n d è v e n i t . 

EV. C o n s e i l s s n r l ' a d m i n i s t r a t i o n d e l a j u s t i c e . 

D i s c u t e c u n c t o r u m v i g i l a n t i i n d a g i n e c a u s a s , 
Q u ò l i n i r e q u e a s o r d i n e q u a m q u e s u o . i c o 

l i a s b e n e d i s c e p r i u s , q u a n t ù m 6 h a s d i s c e r e d e b e s , 
J o h ( t ibi in e x e m p l u m v e r b a p a r a n t u r ) a i t : 

« L u m e n e r a m c æ c o 7 , g r e s s û s m o d e r a t i o c l a u d o , 
P a u p e r e t , i n v e n t o m e p a t r e , t u t u s e r a t . 

Q u æ r e b a m i g n o t æ s o l e r s s i n u a m i n a c a u s æ , 105 
Q u i s p o t e r a m s t u d i i s , q u ò m i h i n o t a f o r e t . » 

N e c c i t o f e s t i n e s ad c a u s æ t e n d e r e f i n e m , 
N e c l e n t o a u t n i m i u m 8 h a n c p e d e v o l v e p i g e r . 

N e c l e n t u m t o r p o r , c e l e r e m t e n u b i l e t e r r o r , 

' « Licè t , » q u o i q u e , b i en q u e . t e p l a m s d ' ê t r e à l ' é t r o i t d a n s u n s 
5 « Quod m a r e , e t c . , » t o u s les d e m e u r e q u i e s t c e p e n d a n t t r è s -

é t r e s v i v a n t s q u e la m e r , la t e r r e spac ieuse , 
e t l ' a i r n o u r r i s s e n t . 4 « V i x q u e d o m u s , e t c . » L a -

s « P a r v a q u e , e t c . , » e t toi q u i m a r t i n e , ode s u r Napo léon : 

I l est l à , sous t r o i s p a s u n e n f a n t l e m e s u r e . 

5 « Voce T o n a n t i s , e t c . , » c ' e s t 
à la vo ix u u T o u t - P u i s s a n t q u e 
l ' h o m m e s o r t i r a de n o u v e a u d e 
la pouss iè re d ' o ù il a é t é d é j à 
t i r é . 

6 « Q u a n t u m . « V o y e z p a g e 2GI, 
n o t e i . 

7 « L u m e n e r a m cæco , e tc . » 
Job, c h . xxix, v . 15. 

» « N i m i u m . » V. p . 264, i l . t . 1 
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Inter u t rumque malum pes tibi Ultus eat. 11 o 
F i n g e a l i u d , d u m c a u s a la te t , m o x causa p a t e s c e t : 

N e m a l e 1 f a l l a r i s , tu b e n e f a l l e p r i u s . 
N e x - fa l sa i n f a n t i s f a l s æ m e n d a c i a m a t r i s 

P r o p i t i i ! , e t c a r u m v e r a r e c e p i t o n u s . 
H æ c S a l o m o n i a c a m r e s v e x i t ad a r d u a f a m a m , 11 5 

F i t q u e t i m o r p o p u l i s , e t v i a l a u d i s e i . 

Q u i pa tre s e u m a t r e orbatur , v e l s i q u a m a r i t o , 
I s t o r u m c a u s a s s i t tua c u r a s e q u i . 

H o r u m c a u s i l o q u u s 3 , h o r u m t u t e l a m a n e t o , 
Pars hæc te mat rem noverit, illa virum. e o 

Debilis, invalidus, puer , æger, anusve senexve 
Si veniant, fer o p e m ' his miserando piam. 

Fac sedea t 5 qui stare nequi t ; qui surgere, prende®; 
Cui cor voxque t remit , pesve, manusve, juva ; 

D e j e c t u m v e r b i s r e l e v a , s e d a t o m i n a c e m ; i 2 i 
Q u i t i m e t , h u i c v i r e s ; q u i fui i t , a d d e m e t u m . 

T u r b a c i e t l i t e s m u l t a r u m e t p r æ l i a v o c u m ? 
A c r i p e r s t r i n g e s v o c e s o n o q u e g r a v i . 

E s t s u a q u i n e q u e a t e x p l e r e n e g o t i a f a n d o , 
E t m a l è r e m m u t i l â t 7 i n s c i a l i n g u a 8 s u a m : 1 3 0 

A c v e l u t i s i q u i s t e n s o c u r v a m i n e c o r n u . 
D u m m a v u l t h o s t e m , s e q u e s u o s q u e fer i t , 

S i c n o c i t u r a s ib i d u m p r o m i t f a m t n a ta l i s , 
F i g i t u r , h e u ! j a c u l o m o x m i s e r i p s e s u o . 

H u j u s r e m i g i u m 9 v e r b i s t u p r æ b e s a l u b r e , i e 5 
N e rua t h u n c r e t i n e ; s i r u i t , i p s e l e v a . 

• « N e male., e t c . , » p o u r q u e 
t u ne fo i s pas t r o m p é d ' u n e m a -
n i è r e f u n e s t e , d o n n e d ' a b o r d le 
c h a n g e d a n s u n e b o n n e i n t e n t i o n . 

- « Nex , e t c . » Le poè te r a p -
pel le ici le j u g e m e n t de S a l o m o n . 

5 a C a u s i i o q u u s . » Voyez , p a g e 
204 , no te 1. 

4 « O p ê m . » Voyez p a g e 2G4, 
n o t e 1. 

6 « F a c sedea t , e t c . » I l es t i n -
t é r e s s a n t de c o n s t a t e r de s m œ u r s 
auss i d o u e s , des consei ls e m -
p r e i n t s d 'u i ie te l le b i e n v e i l l a n c e 

a u m i l i e u d ' u n siècle q u e nos l é -
g i s l a t e u r s à la r o m a i n e o n t appe lé 
s iècle de f e r . 

6 « Qui s u r g e r e . » Sous e n t e n -
d u « n e q u t . » — « P r e n d e . » 
S o u s - e n t e n d u « e u m . » 

7 « N e q u e â i , m u t i l â t . » F i n a l e s 
a l l ongées p a r la césure e t p a r 
l 'a c e n t . Voyez , p a g e 2 5 8 , n o t e t . 

8 « Insc ia l i n g u a , « l a n g u e 
i n h a b i l e . 

* « H u j u s r e m i g i u m , e t c . , » 
sois p o u r ce m a l h e u r e u x o r a t e u r 
u n e p l a n c h e d e s a l u t . 
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Q u u m p e r p l e x a f o r u m r e s o n a b i t c a u s a 1 p e r o m n e , 
L a s s e t u t a m b i g u o t e q u e s u o s q u e s u o 2 , 

I n d i c c a u s i d i c i s ab u t r a q u e s i l e n t i a p a r t e , 
N e j u s p e r t u b e n t , d u m sua q u i s q u e b o a t ; 1 4 0 

C u m q u e v i r i s p a u c i s , o m n i r e t i c e n t e c a t e r v a , 
R e m b e n e v o l v e l i b e n s , a t q u e r e v o l v e d i u , 

Q u a t e n u s , i n v e n t o t a n d e m s i n e c r i m i n e c a l l e , 
L i s fera s e d e t u r , j u s s u a c u i q u e f e r a t . 

EJUSDEM AUCTORIS VARIA POEMATA. 

V . V e r s u s In f r o n t e b i b l i o r u m 5 q u æ i p s e 
d e s c r i b i f e c i t 

S u n t h i c j u r a D e i , t e n e b r i s n u d a n t i a m u n d u m , 
S p l e n d i d i o r a s t r i s , c a n d i d i o r a n i v e . 

J u s t a j u b e n t , i n j u s t a v e t a n t , m a l a c u n c t a r e c i d u n t , 
V i r t u t e s g i g n u n t , probra f u g a n t v i t i a 4 . 

L e x pre t io sa D e i e s t : q u i d e n i m p r e t i o s i u s illa 
Q u a m d a t f o n s v i t æ , l u x e t o r i g o b o n i ? 5 

E s t d o c t r i n a p o t e n s , s u p e r a s q u e s c i e n t i a c u n c t a s , 
C u i v a l e t æ q u a r i n u l l a s u b a x e p o l i . 

Cui si q u a m c u p i a s s e n s u c o n f e r r e v e l a r t e , 
U t c œ l o t e l l u s , h æ c ita c e d e t e i . 

Q u i c q u i d i n i n f e r n u s m u n d a n a d i s c i t u r arte I O 
A r t i b u s , h i c c u r r i t l i b e r i o r e v i a . 

Q u o d r a t i o n e v i g e t , ve l q u i c q u i d a m a t u r in i l l i s , 
H o c a f o n t e m e a t 5 , h u j u s ab a m n e fluit. 

« P e r p l e x a causa , » c a u s e p l e t de la Bible p o u r son p r o p r e 
e m b a r r a s s é e . u s a g e . 

5 « A m b i g u o suo , « p a r son 4 « P r o b r a » es t m i s p a r a p p o -
a m b i g u ï t ' ' . s t t ion à « v i t i a ; » ils c h a s s e n t les 

* • B i b l i o r u m , » les L i v r e s vices qu i son t n o t r e o p p r o b r e , 
s a in t s . — T h é o d u l p h e a v a i t f a i t 3 « M e a t . » V o y e z , p a g e 264 , 
t r a n s c r i r e u n e x e m p l a i r e c o m - n o t e 1 . 
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C r e b r a s i t i n s a n c t a t i b i m e t m e d i t a t i o l e g e , 
I n s t a t o m o n i t i s n o c t e d i e q u e s u i s . 1S 

H a n c g e r e c o r d e , m a n u ; propr io n o n des i t a b o r e ; 
T u q u e a l i o r u m a c t u s , c o r r i g a t il la t u o s . 

H æ c in p a r t e tori s e d e a t h a n c l u m i n a c e r n a n t , 
H a n c c o l l a , h a n c g e n u a , h a n c b r a c h i a curva v e l i n t . 

A d c a p u t h æ c s e d e a t , s o l i t o d u m t e m p o r e s t e r t i s ; 20 
D u m q u e f u g i t s o m n u s , t e p e t a t i l la c e l e r 2 . 

N e c s o l ù m u t d o c t u s , s e d et u t s i s j u s t u s a m a t o , 
E m i n e t u n u m a l io 3 , q u u m s i t u t r u m q u e b o n u m 

N a m t ib i c u n c t i p o t e n s a c t u s , n o n v e r b a r e q u i r e t , 
Illi in u t r o q u e t a m e n * i p s e p l a c e r e v a l e s . 25 

D i s c e l e g e n s , a s s u e s c e f r e q u e n s 5 , f a c i e n d o d o c e l o , 
S i t q u e t ibi h i c t r a m e s 6 l e g i s in ar te p i æ , 

Q u a t e n u s e r u d i a t m e n t e m t ib i l e c t i o c r e b r a , 
D e t q u e t u i s p u l c h r a m s e n s i b u s i l l a v i a m . 

N e c i t o l a b a t u r , v i r e s s ib i c o l l i g a t u s u , 3 0 
L e c t i o c r e b r a t e n e t 7 m e n s q u o d a c u t a c a p i t : 

S e m i t a s i c c æ s o 8 d u m o s æ r o b o r e s i l v æ 
D u m f e r i t u r , c r e b r o fit via lata p e d e . 

VI. D c q u o d a m m i l i t e q u i p e r d i t u m e q u u m 
i n g e n i o r e p e r i t 9. 

S æ p e dat i n g e n i u m q u o d v i s c o n f e r r e n e g a b a t , 
C o m p o s e t ar te e s t q u i v i r i b u s i m p o s e r a t . 

E r e p t u m fur to c a s t r e n s i in t u r b i n e q u i d a m 
A c c i p e q u â m i l e s 1 1 a r t e r e c e p i t e q u u m . 

' « S e d e a t . » Voyez , p a g e 264, ' « T e n e t , » f a i t r e t e n i r 
n o t e i . • « S e m i t a sic cæso duir.osæ 

s « C e l e r . » Ce t t e f o r m e a é té r o b o r e e t c . , » l o r s q u ' o n se f ra ie 
e m p l o y é e a u f é m i n i n p a r « L i v i u s u n s e n t i e r e n a b a t t a n t de s a r b r e s 
A n d r o n i c u s . » d a n s u n e épa isse f o r ê t , le p a s -

* « E m i n e t u n u m a l i o , » l a s a g e f r é q u e n t e n fa i t un g r a n d 
j u s t i c e a la p r é é m i n e n c e s u r la c h e m i n . 
sc ience . — « Q u u m , » q u o i q u e . 9 Q u o i q u e é t r a n g è r e à l 'ob je t de 

* « T a m e n . » Voyez, p a g e 258, ce t o u v r a g e , ce t t e pièce y a t r o u v é 
n o t e 1. p lace , p a r c e q u ' e l l e of f re c o m m e 

* « Assuesce f r e q u e n s , » q u ' u n e u n s p é c i m e n de l ' e n j o u e m e n t e t de 
f r é q u e n t e l e c t u r e t e la r e n d e f a - la ga i t é i n n o c e n t e qu i o n t t o u -
m i l i è r e . j . i u r s r é g n é d a n s les c lo î t r e s . C 'es t 

6 o Sit t ihi hic. t r a m e s , e t c . , » t o u t s i m p l e m e n t u n c o n t e d e i -
q u e ce l i v re sa in t t e s e r v e de i ig ieux e n r é c r é a t i o n , 
s e n t i e r , dc g u i d e , d a n s l ' é t u d e de 1 0 « Mi les , n Voyez, p a g e 258, 
ta loi r e l ig i euse , po te J . 
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O r b u s e q u o fit p r æ c o , d e t q u e ad c o m p i t a v o c e : s 
« Q u i s q u i s h a b e t n o s t r u m r e d d e r e c e r t e ! e q u u m ; 

S i n a l t a s , t a n t a f a c i a m r a t i o n e c o a c t u s , 
Q u o d n o s t e r R o m â f e c i t in u r b e p a t e r . » 

R e s m o v e t h æ c o m n e s , e t e q u u m f u r s i v i t a b i r e , 
D u m s u a ve l popu l i d a m n a p a v e n d a t i m e t . i o 

H u n c h e r u s u t reper i t , g a u d e t , p o t i t u r q u e r e p e r t o , 
G r a t a n t u r q u e illi q u i s m e t u s a n t e f u i t . 

I n d e r o g a n t q u i d e q u o f u e r a t f a c t u r u s a d e m p t o , 
V e l q u i d in U r b e s u u s e g e r i t a n t è p a t e r . 

« S e l l æ , a i t , a d j u n c t i s c o l l o r e v e h e n d o l u p a t i s 1 , 15 
S a r c i n u l i s q u e a l i i s , i b a t o n u s t u s i n o p s . 

N i l q u o d p u n g a t h a b e n s , ca l car ia c a l c e r e p o r t a t , 
O l i m e q u e s , i n d e r e d i t 3 ad s u a tecta p e d e s . 

H u n c i m i t a t u s e g o f e c i s s e m talia t r i s t i s , 
N i f o r e t i s t e m i h i , c r e d e , r e p e r t u s e q u u s . » 20 

VII. A d A i u l f u m E p i s c o p u m . 

I l o c , A i u l f e t i b i , P r æ s u l s a n c t i s s i m e , m i t t o 
T h e o d u l u s 5 c a r m e n e x u l a b e x i l i o . 

N o b i l i s e t p u l c h r æ f u e r a s p u e r i n d o l i s o l i m , 
N u n c v i r e s o r n a t u s n o b i l i t a t i s o p e . 

Q u æ fu i t in p u e r o d o c i l i s so lert ia p a r v o , 5 
N u n c m a n e t in m a g n o , d a n t e T o n a n t e , v i r o . 

S i g n a puer m a g n æ s e m p e r v ir tut i s h a b e b a s 
M a g n a , d o c e n s m a g n u m t e fore s o r t e v i r u m . 

S i c sata p r o m i t t u n t f e c u n d æ p r æ m i a m e s s i s , 
S i c taur i i n v i t u l o f o r m a p a t e t t e n e r o . i o 

1 « S u o s . » Voyez , p a g e 25S, 
n o t e i . 

« S e l l æ a d j u n c t i s collo l u p a -
t i s ' » a y a n t m i s te m o r s a v e c la 
selle s u r son cou .—» R e v e h e n d o . » 
G é r o n d i f ; e n les r a p p o r t a n t , p o u r 
les r a p p o r t e r . 

« R e d i t . » Syncope p o u r 
« r e d i i t . » 

« Aiu l fe . » / . ' igulfe ou A g i n l f e 
é ta i t é v è q u e de Bourges , à l ' é -
p o q u e où T h é o d u l p h e lu i é c r i v i t 

ce t t e l e t t r e . Il a v a i t u n e g r a n d e 
r é p u t a t i o n de sa in te t é . 

<
 5 « T h e o d u l p h u s . » Accusé 

d ' a v o i r p r i s p a r i à la c o n j u r a t i o n 
de B e r n a r d , roi d ' I t a l i e , c o n t r e 
L o u i s le D é b o n n a i r e , T h é o d u l p h e 
a v a i t é té exi lé à A n g e r s , en 820. 
D a n s cet te l e t t re e d r e & é e à l a t e -
q u e de Bourges Agiu! fe , il p ro t e s t e 
é n e r g i q u e m e n t c o n t r e l W u s a -
t ion qu i pèse s u r l u i . — « C a r -
m e n . « Voyez , p a g e 258, no te 1. 

2 1 . 
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I n g e n t e s a r t e s s t u d i u m ( ibi d i s c e r e t a n d e m 
E x s t i t i t , e t c u l t u r a b i s p e c t u s h a b e r e s a t i s ' . 

At n u n c d i v i n i t ib i t r a d e r e d o g m a t a v e r b i 
E s t l a b o r , e t p o p u l i s j u r a r e f e r r e po l i . 

I n d e m a n e r e t ib i p r u d e n s so l er t ia d e b e t , 15 
O m n i b u s u t s p e c i m e n s i s , d e c u s , o r d o , m o d o s . 

Q u ò m a g i s e s c e l s u s 2 , h u m i l i s m a g i s e s s e m e m e n t o , 
Grat ia t e a l t i t h r o n i d i t e t u t a l m a D e i . 

E s t o b o n i s a g n u s , l e o f e r v i d u s e s t o m a l i g n i s , 
P a r s a m e t ista p a t r e m , u t ' illa p a v e s c a t h e r u m ; 20 

Q u u m q u e p i i s f u e r i s p i u s , e t d i s t r i c tus a c e r b i s , 
T e p a r s h æ c m a t r e m s e n t i a t , i l la p a t r e m . 

S i t t ib i l a r g a m a n u s , P l a c i d u m c o r , d u l c i a v e r b a ; 
S i s p r o b u s e t s o l e r s , p r o m p t u s ad o m n e b o n u m . 

S e d q u i d a g o , v e l q u ò m e n u n c m e a fistula d u c i t ? 25 
D o c t o r i s s i m i l i s s u m m o d o f a c t u s e g o . 

T e p r e c o r i n t e r e a , n o s t r æ m e m o r e s t o r u i n æ , 
O r a t u e t p r e c i b u s f o r s m a l a n o s t r a l e v e s . 

F o r s a n t e o r a n t e f r a t r u m q u e j u v a n t e c a t e r v â , 
O m n i p o t e n s v e n i a m d e t m i s e r a n d o 6 m i h i ; 3 0 

E t n o s e x i l i o r e l e v e t m i s e r a t u s ab i s t o , 
J o s e p h q u i e x e m i t c a r c e r e s i v e P e t r u m . 

I p s e D e o , f a t e o r , p e c c a m i n a m u l t a p e r e g i , 
Q u æ s u p e r a n t n u m e r o t e m e t , a r e n a m a r i s , 

E t p l u v i æ g u t ' a s , m a r i s u n d a m , s i d e r a c œ l i , 35 
H e r b a r u m f r u t i c e s , g e r m i n a c u n c t a s o l i . 

H æ c s u n t æ r u m n a s e g o c u r s u m m i s s u s i n i s t a s : 
E s s e n e c u t d e b e n t s u n t m a l a t a n t a m i h i . 

N o n r e g i a u t p r o l i , n o n e j u s , c r e d e , j u g a l i 
P e c c a v i e , u t m e r i t i s h æ c m a l a tanta v e h a m . 40 

C r e d e m e i s v e r b i s , f ra ter s a n c t i s s i m e , c r e d e 
M e o b j e c t i h a u d q u a q u a m c r i m i n i s e s s e r e u m . 

1 « Sa t i s » j o i n t a u posi t i f lu i 
d o n n e t r è s - s o u v e n t d a n s les poè tes 
d u m o y e n ' â g e la v a l e u r d u su-
p e r l a t i f , e t es t l ' é q u i v a l e n t de 
valde. 

1 u Celsus . » V o y e z , p a g e 264 , 
n o t e 1. 

4 « U t » e s t l o n g . Voyez , p . 258, 
no ie 1. 

4 « O r a n t e . » Syl labe a l longée 
p a r la c é s u r e e t p a r les deux con-
s o n n e s q u i s u i v e n t . 

s « M i s e r a n d o . « G é r o n d i f ; d a n s 
sa m i s é r i c o r d e . 

6 « Non reg i . . . peccavi , » j e 
n ' a i r i e n fa i t cont re le ro i , ni 
c o n t r e son fils, n i c o n t r e son 
épouse , e tc . 
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P e r d e r e t u t s c e p t r u m , v i t a m , p r o p r i u m q u e n e p o t e m , 
H æ c tria s u m n u n q u a m c o n s i l i a t u s e g o . 

A d d i m u s e t q u a r t u m : m i h i n o n fu i t i l la v o l u n t a s 4 5 
U t c u m q u e ut r e r u m 1 h æ c m a l a tanta f o r e n t . 

H o c e g o c l a m a v i , c l a m o , c l a m a b o p e r æ v u m , 
H æ c d o n e c 2 a n i m æ m e m b r a l i q u o r v e g e t a t . 

Qu i m o d o 5 n o n c r e d i t , c o g e t u r c r e d e r e t a n d e m , 
V e n t u m erit u t m a g n i j u d i c i s a n t e t h r o n u m ; 5 0 

Qui m i h i t e s t i s er i t , p i u s et j u s t i s s i m a u l t o r , 
O m n i a c u i s e m p e r n u d a e t a p e r t a m a n e n t ; 

Qui n o n a c c e p t a t p e r s o n a s , m u n e r a s i v e 1 

D i l i g i t , æ q u u m æ q u u s d i l i g i t o m n e b o n u m . 
E j u s in a d s p e c t u f a l s t s s i m a c u n c t a p e r i b u n t , 5 5 

H i c m e u s 5 a l t e r i u s n o n o p e t e s t i s e g e t . 
Me t u a , c h a r e , f o v e t d u l c i s c o m p a s s i o , f r a t e r , 

T r i s t i t i æ q n e m e æ pars t ibi m a g u a m a n e t . 
D e t P a t e r a l t i t h r o n u s , c œ l u m t e r r a m q u e g u b e r n a n s , 

L æ t i t i æ n o s t r æ u t p o s t m o d o c o m p o s e a s . eo 
T e s c i o c u n c t o r u m r e d i m i t u m f l o r e b o n o r u m , 

L a m p a d e v i r t u t u m s e u rut i lare s a t i s . 
S i t t ibi v i ta , s a l u s , e t Chr i s t i grat ia r e g i s , 

E x t e t e t o m n i p o t e n s f a n t u r u b i q u e t ib i . 
V i v e D e o f e l i x per t e m p o r a l o n g a s a c e r d o s , 6 5 

D e q u e b o n o in m e l i u s p r o f i c e r i t è . V a l e . 

V i l i . D c s e p t e m v i t i i s c a p i t a l i b u s . 

C l a d i b u s h i s s e p t e m t o t u m v a s t a v e r a t ' o r b e m , 
H i s q u e t r i u m p h a t o r t o t i u s o r b i s e r a t . 

H i s g e n u s h u m a n u m v i t i i s f e r u s h o s t i s h a b e b a t 
C a p t i v u m , h i s a r m i s s u b d i d e r a t q u e s i b i . 

P e r c u l i t e t p r i m u m p r o b r o s t i s u t i l l e p a r e n t e m 7 , 5 
I l l i u s i n t o t u m s i c m o v e t a r m a g e n u s ; 

1 « H e r u m . » Voyez, p a g e 258, t é m o i n ; son t é m o i g n a g e s u f f i t , 
n o t e I . s a n s qu ' i l soit c o n f i r m é p a r u n 

! « Donec .» Voyez , p a g e 268, a u t r e , 
n o t e 1. 6 « V a s t a v e r a t . » S u j e t le de'-

5 « Mod6. » m a i n t e n a n t . mon. 
4 « Sive » p o u r « n e q u e . »• 7 « P r i m u m p a r e n t e m . » N o t r e 
" « Hic m e u s , e t c , » vo i l à m o n p r e m i e r p è r e , A d a m . 
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Et q u i b u s h u n c a r m i s s c e l e r a t a m e n t e s u b e g i t , 
H i s s ib i p r o g e n i e m s u b d e r e c e r t a t a t r o x . 

E s t g u l a n a m q u e v o r a x , s e q u i t u r h a n c m œ c h i a ' turp i* , 
F r a u s e t a v a r i t i æ , s e u s c e l u s i n v i d i æ , i o 

Tr i s t i t i a h i n c s e g n i s , f u r i o s æ m o r b u s e t i r æ , 
D i u q u e h a r u m h i s s u p e r e s t i n d e s u p e r b a l u e s . 

A r m a s e d h æ c p o s u i t D e u s h i s contrar ia l a r v i s , 
H a r u m a n n u l l e t u r q u i s s a p i e n t e r o p u s . 

S i c a d h i b e t s a p i e n s m e d i c u s contrar ia m o r b i s i s 
A r m a e d i v e r s o , d e t u r u t a l m a s a l u s . 

F r i g i d a c o m p o n e n s c a l i d i s , h u m e n t i a s i c c i s , 
Mol l ia c u m d u r i s , l er t ibus h ir ta e t i a m . 

S a n c t a g u l æ i n g l u v i e m s u p e r a n t j e j u n i a f œ d a m 
Q u æ m o r t a l e g e n u s 2 a f f i c i t , ar ta t , a g i t . *0 

V i r g o p u d i c i t i a 3 , s p e c i o s o c o m p t a d e c o r e , 
E x t i n g u i t f l a m m a s , tetra l i b i d o , t u a s . 

V i n c i t a v a r i t i a m fe l i x o p e r a t i o d a n d i , 
D e x t e r a l arga g e r i t q u u m p ie ta t i s o p u s . 

I n v i d i a m s u p e r a t D o m i n i e t d i l e c t i o f r a t r u m , 2 0 
H u j u s e t a c t u e j u s 4 o m n e f a t i s c i t o p u s ; 

T r i s t i t i a m q u e f u g a t f ra terna l o c u t i o s e g n e m , 
O r a n d i e t s t u d i u m , l e c t i o s i v e s a c r a . 

A t s e c u r a i r a m f r a n g i t p a t i e n t i a d i r a m , 
L e n i s e t i l l i u s s p i c u l a s æ v a t e r i t . 30 

F r a n g i t u r e x e m p l i s in f la ta s u p e r b i a C h r i s t i , 
H a n c q u e m e t u s p œ n æ s o l v i t e t a l m u s a m o r . 

S i c m e d i c u s 5 h i c p e r c o n t r a r i a s æ p e m e d e t u r , 
F e r t e t ab o p p o s i t i s s æ p e s a l u t i s o p e m . 

S æ p e e t i a m p e r r e s s i m i l e s c o n f e r r e m e d e l a m 35 
V u l n e r i b u s 6 h u j u s a s s o l e t a l m a m a n u s , 

• « S e q u i t u r . » Voyez , p a g e 264, 
n o t e I . — « M œ c h ï a , * a d u l t è r e . 
Ce m o t es t f o r m é du g r e c a c e d i a . 
N o u s a v o n s d é j à f a i t o b s e r v e r q u e 
les voyel les l o n g u e s e t les d i p h -
t h o n g u e s î - ' ab régea ien t t r è s - s o u -
v e n t d a n s les m o t s q u i p a s s a i e n t 
d e la l a n g u e g r e c q u e d a n s la 
l a n g u e l a t i n e . V o y e z , p a g e 81 , 
n o t e h . 

1 « C e n û s . » Voyez , p a g e 2ù8 , 
n o t e 1. 

1 « P u d i c i t i a . » Cet te f i n a l e 

a l l ongée p a r la c é s u r e e t p a r les 
d e u x c o n s o n n e s su ivan t e s . 

* « H u j u s » se r a p p o r t e à « d i -
l e c t i o» e t «ejus» à « i n v i d i a m ; » 
le p r e m i e r de ces p r o n o m s es t 
r é g i p a r « a c t u , » le second p a r 
« o p u s . » — « E jus .» Voyez, p a g e 
258, no te 1. 

5 « Medicus .» Voyez, p a g e 264 , 
n o t e ( . — « H u j u s . « V o y e z , p a g e 
204, n o t e 1. 

s « V u l n e r i b u s . » V o y e z , p a g e 
2 J i , no ie 1. 
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L o n g a q u e dat longis , adl i ibetque ro tunda rotundis 
Emplas t r a , et modulo vulner is aptat ea . 

Ligno m o r s subii t , redit e t vita inclyta l igno 1 , 
I l lam gus tus agit , h a n c 2 c ruc is al tus honos . 40 

Virgo vetus m o r t e m , retul i t nova Virgo salutem, 
Hæc suadendo v i r u m 3 , h æ c gene rando D e u m . 

Prisca virago viro le tum fert , at nova Chr is tum 
Vivere discipulis nunt ia t ecce piis. 

Esca dedit m o r t e m , v i tam concedi t et esca ; a 
T u n c d a b a t Eva nocens , das modo , Christe po tens . 

X. Ad Carolum Imperatorem. 

Qui regi t arva, p o l u m * , t ibi s i t , rex , fautor ub ique , 
Teque juve t semper qui regi t a rva , p o l u m 5 . 

Qui tibi sceptra dedit , v.!æ det tempora longa ; 
Gaudia concedat qui tibi sceptra ded i t . 

S u b tua ju ra Deus dedi t Europeia regna ; 5 
T o t u m orbem incl inet sub tua ju ra Deus. 

Ut premis ipse feras , repr imas sic barbara colla, 
l l esper iam repr imas u t p remis ipse feras. 

Ut tibi cedit aper , Maurus tibi cedat A r a b s q u e ; 
Sarmata s u c c u m b a t 8 u t tibi cedit aper . i o 

Colla superba teras , anates u t turba c a p o n u m , 
Anserem ut accipi ter , colla superba teras . 

Gaudia sive j o c o s 7 istos æterna sequan tu r , 
Ferto per i m m e n s u m gaudia sive jocos . 

Gratia magna Dei vitæ tibi mune ra pandat , 15 
Te regat a tque tegat gratia magna Dei . 

1 « l . i g n o . » L e p r e m i e r d é s i g n e 
l ' a r b r e d e la s c i e n c e du b i e n e t d u 
m a l , e t l e s e c o n d l ' a r b r e d e l a 
c r o i x . 

» « I l l a m , o C ' e s t - à - d i r e « m o r -
t e m . » — « A g i t . » V o y e z , p a g e i ' ti4, 
n o t e I . — « H a n c . » C 'es t à - d i r e 
« v i t a m . » 

i « V i r u m . « V o y e z , p a g e 26-i, 
note 1. 

4 « A r v a , p o l u m , » l a t e r r e e t 
l e c i e l . 

" l.e r e f r a i n q u i t e r m i n e t o u s 
l e s d i s t i ques est t r è s b i e n a p p r o -
p r i é a u t on g é n é r a i d u m o r c e a u . 

" « S u c c u m b a t . » V o y e z , p a g e 
258 , no te 1. 

' i G a u d i a s ive jocos , e t c . , » 
q u e ia v ie é t e r n e l l e s u c c è d e à t e s 
j o i e s »t à t e s p l a i s i r s . • 
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G a u d i a l o n g a h a b e a s , g a u d e n s q u e p e r e n n i t e r , ô r e x , 
C u m p r o l e a t q u e d o m o g a u d i a l o n g a h a b e a s . 

T u d e c u s o m n i g e n u m , l o n g a m q u e t e n e t o s a l u t e m 
C u m c l e r o e t p o p u l o t u d e c u s ò m n i g e n u m . 20 

N a m tua gra ta s a l u s i s t i s e s t l u m e n o c e l l i s 
E s t o p t a n d a b o n i s n a m tua grata s a l u s . 

M a c t e , d e c u s p o p u l i , C æ s a r f o r t i s s i m e m a c t e , 
Inc lyta s c e p t r a t e n e n s , m a c t e , d e c u s p o p u l i . 

I n d u p e r a t o r , a v e l o n g u m t r i b u e n t e T o n a n t e , 25 
S u m e m e u m l æ t u s . I n d u p e r a t o r , a v e . 

X . I n t a b u l a B i b l i o t h e c æ . 

Qui c u p i s e s s e b o n u s , qu i v i t a m q u æ r i s h o n e s t a t i , 
M e p e t e , t e m o n e o , l e x e g o * s a n c t a D e i . 

S u m v i a , s u m l u x , s u m d o c t r i x , s u m c o n s c i a ver i 
L u m e n ^ e x s t i n c t u m , q u i m i h i p a r e t , h a b e t . 

C æ l i c a r e g n a p a r o , m u n d a n a s o p h i s m a t a p a n d o , 
O m n i b u s i n r e b u s p o l l e o s i v e d u o . 

U t e r e m e , l e c t o r , m e n t i s q u e in s e d e l o c a t o , 
Q u u m q u e l i b r u m p e t i s h u n c , s i t t ib i l o ta m a n u s . 

X I . S u p e r j a n u a m . 

P a u p e r i b u s p a t e a t , P r æ s u l , tua j a n u a s e m p e r , 
C u m m i s e r i s C h r i s t u s * in tra t e t i p s e s i m u l . 

D e q u e t u i s e p u l i s p a s c a t u r p a u p e r e g e n u s , 
Ut c o n v i v a q u e a s l e c t u s a d e s s e D e o . 

X I I . S u p e r p o c i l l u m ». 

Q u i l a t i c e s q u o n d a m v in i c o n v e r t i t in u s u m , 
E t f o n t i s s p e c i e m f e c i t h a b e r e m e r i , 

1 « Is t is ocel l is . » Le c l e r g é e t 3 o S u m consc ia ve r i , » j e su i s 
le peup le son t c o m p a r é s à d e u x dépos i t a i r e de la vér i t é . 
y e u x p o u r l e sque l s le s a l u t d e 1 « Chr i s tu s .» Voyez, p a g e 258, 
C l i a r l e m a g n e est auss i i n d i s p e n - n o t e 1. 
s ab l e q u e la l u m i è r e . » L e c h r i s t i a n i s m e a v a i t t e l l e -

2 « Lex e g o . » Sous e u t e n d u m e n t p é n é t r é dans la v i e c iv i le , 
• s u m . » q u e t o u t e s les h a b i t u d e s des ci-



T H É O D U L P H E . SCj 

Ipse piis manibus benedicat pocula nostra, 
Et lætam faciat nosmet habere diem. 

XIII. É p i t a p l i e d u p a p e A d r i e n 1 . 

A u r e a f u n e r e u m c o m p l e c t i 2 l i t t e r a c a r m e n , 
V e r b a t o n a t f u l v u s 3 e t l a c r y m o s a c o l o r , 

P r o m e r e q u æ C a r o l u m c o m p e l l i t a m o r q u e d o l o r q u e 
M e t u u s \ A d r i a n e 5 , p r æ s u l a m a t e n i m i s , 

P o n t i f i c u m s p e c i m e n , l u x p l e b i s , n o r m a s a l u t i s , 5 
Vir p ie , v ir s a p i e n s , v i r v e n e r a n d o s a t i s 6 , 

M e n t e n i t e n s , f o r m a q u e d e c e n s , s e n s u q u e r e n i d e n s , 
Inc ly to a m o r e 7 v i d e n s , s p e q u e fideque c i l i c i i s . 

T u d e c u s E c c l e s i æ , 1'ax s p l e n d e n s U r b i s e t O r b i s , 
Char ior e g r e g i è tu m i h i l u c e p a t e r , i o 

Q u e m q u u m dira d i e s , n o n e x h i b i t u m s e q u e n t e m , 
E r i p u i t v i v i s , r e s p a t u i t q u e m i h i , 

P r o t i n u s a g n o v i 8 v e t e r i s v e s t i g i a l u c t ù s , 
M o r s q u e p a r e n t u m o c u l i s e s t r e v o c a t a m e i s . 

T æ d i a P i p p i n i s e n s i v e n i e n t i a m o r t e i s 
B e r t r a d a m q u e 9 , d o l o r , p r o h d o l o r ! i s t e r e f e r t . 

t o y e n s e n p o r t a i e n t l ' e m p r e i n t e 
e t t o m m e la l i v r ée . A p r o p o s des 
u sages les p l u s i n d i f f é r e n t s , e n 
a p p a r e n c e , a u x pensées r e l i g i e u -
ses, on r appe l a i t les h i s to i r e s de 
l 'Anc ien e t d u N o u v e a u T e s t a -
m e n t , e t c 'es t a ins i q u e l a c o n -
na i s sance des t r a d i t i o n s e t de 
l ' h i s t o i r e sa in t e e n t r a i e n t d a n s 
l ' e s p r i t e t le c œ u r des p o p u l a -
t i o n s . E n p le in d i x - n e u v i è m e s iè-
c l e , les p e u p l e s c ivi l isés de l 'Oc-
c i d e n t p e u v e n t - i l s se f l a t t e r de 
c o n n a î t r e l 'Evang i l e e t la Bib le , 
le N o u v e a u T e s t a m e n t e t le Ca té -
c h i s m e auss i b ien q u e les b a r -
b a r e s di s d i x p r e m i e r s s i è c l e s? 

' Le p a p e Adr ien I m o u r u t le 
26 d é c e m b r e 795. 

! « C o m p l e b i t . » F o r m e u s i t é e 
p o u r « c o m p l e c t i t u r . » 

8 « F u l v u s . » Voyez, p a g e 258, 
note 1. 

4 Cons t ru i sez : « Q u æ a m o r q u e 
d o l o r q u e t u u s c o m p e l l i t m e C a -
r o l u m p r o m e r e , e tc . « T h é o d u l p h e 
fit ce t t e é p i t a p h e à la d e m a n d e 
e t a u n o m de C h a r l e m a g n e . 

3 « A d r i a n e . » V o y e z , p a g e 258, 
n o t e l . 

6 « Sa t i s » d o n n e au posi t i f 
« v e n e r a n d e » le sens d u s u p e r -
la t i f . 11 é q u i v a u t à « valde. » 

7 « A m o r e , » c h a r i t é . 
8 « P r o t i n u s a g n o v i , e t c . » 

C h a r l e m a g n e ava i t la p l u s v i v e 
a f f ec t ion p u r le p a p e A d r i e n I , 
e t le r e g a r d a i t c o m m e sou p r i n -
cipal a m i . E g i n h a r d l ' a t t e s te e n 
ces t e r m e s : « A d r i a n i n u n t i a t e 
sibi obi tu sic f lev i t ac si f r a t r e m 
a u t d u r i s s i m u m filium a m i s i s -
set . » 

9 « P i p p i n i , B e r t r a d a m . » Pé-
p i n le Bref e t B e r t r a d e , p è r e e t 
m è r e de C h a r l e m a g n e . 
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( t u u m q u e t u i a s p e c t u s , s a n c t i s s i m e papa , r e c o r d o r , 
C o r q u e o c u l o s q u e m e o s n i l n i s i l u c t u s h a b e t . 

M u n e r a g r a t a t ibi i n c o l u n t m i t t e n d i p a r a b a m , 
Tr i s t ia n u n c m œ s t o p e c t o r e d o n a p a r o . 2 0 

M a r m o r a pro t u n i c i s , p r o q u e a u r o d e b i l e c a r m e n 
Q u æ 1 g e r a t u r n a c a p a x , j a m tua parva d o m u s . 

Q u a m q u i s ab o c c a s u p r o p e r a n s ve l q u i s q u i s a b o r t u 
C o n s p i c i s , h i c m u n u s q u o d v e n e r e r i s , h a b e s . 

S e x u s u t e r q u e , s e n e x , j u v e n i s , p u e r , a d v e n a , c i v i s , 2 5 
Q u i s q u i s e s , A d r i a n o d i c s i t a m œ n a q u i e s . 

P r æ s u l i s i s t i u s s e m p e r , t u P i o m a , m e m e n t o , 
Q u i t ib i U l t o r o p u m , m u r u s e t a r m a f u i t . 

T u q u o q u e s u c c e s s o r r e s i d e n s in s e d e s a c r a t a , 
S i s m e m o r o r o h u j u s , s i t D e u s i p s e t u i . 8 0 

U n i c p r e c e gra ta q u i e s d e t u r P a u l i q u e P e t r i q u e ; 
H u n c q u o q u e c œ l i c o l û m c u n c t a c a t e r v a j u v e t . 

H u i c l u c e m c o n c e d e p i a m , c o n c e d e q u i e t e m , 
I l e x D e u s , a t q u e o p e r i s t u m i s e r e r e t u i . 

E11 e s t q u o d f u e r a t p u l v i s d e p u l v e r e s u m p t u s , 3 5 
S e d p u t r e s 2 c i n e r e s tu r e p a r a r e v a l e s . 

C r e d o q u o d h i c p u l v i s t r a n s a c t a m o r t e r e s u r g e t , 
N e c j a m p o s t t u m u l u m s i c m o r i t u r u s er i t . 

H o s a p i c e s q u i c u m q u e l e g i s , te n o s c e f u t u r u m 
I l o c q u o d h i c e s t , o m n i s * h o c c a r o p e r g i t i t e r . <0 

I n d e t u a m m o r t e m v e n t u r i s c a s i b u s a p t a n s , 
O r a t u e t p r e c i b u s s i s m e m o r h u j u s . A v e . 

X I V . V e r s u s f a c t i u t a p u e r i s i n d i c P a l m a r u m 
c a n t a r c n t u r 

G l o r i a , l a u s e t h o n o r t ibi s i t , r e x C h r i s t e , R e d e m p t o r , 
C u i p u e r i l e d e c u s p r o m p s i t h o s a n n a 5 p i u m . 

• « Q u æ » a p o u r a n t é c é d e n t 
« m a r m o r e » e t « d e b i l e c a r m e n . » 

1 « Sed p u t r e s c i n e r e s , e t c . » 
V e r s e m p r u n t é à s a i n t E u g è n e 
de T o l e d e . 

3 « O m n i s . » V o y e z , p a g e 238; 
n o t e 1. 

4 T h é o d u l p h e c o m p o s a ce t t e 
h y m n e p e n d a n t son exi l à A n -

g e r s . L 'Eg l i se e n c h a n t e les p re -
m i e r s v e r s à la p rocess ion du j o u r 
des R a m e a u x . 

3 « H o s a n n a . » Mot h é b r e u 
c o m p o s é de usi qu i signifie sali o, 
e t de a f o r m u l e de p r i e re annu, 
q u i s ign i f i e « obsecro. » Ici il e s t 
e m p l o y é s u b s t a n t i v e m e n t e t j o i n t 
à l ' ad jec t i f « p i u m . » 
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I .Tae l tu r e x , D a v i d i s e t i n c l y t a p r o l e s , 
N o m i n e q u i in D o m i n i ; R e x b e n e d i c t e , v e n i s . 

C œ t u s in e x c e l s i s t e l a u d a t c æ l i c u s o m n i s , 5 
E t m o r t a l i s h o m o , e t c u n c t a c r e a t a 1 s i m u l . 

P l e b s H e b r æ a tibi c u m p a l m i s obv ia v e n i t , 
C u m p r e c e , v o t o , h y m n i s , a d s u m u s e c c e t i b i . 

H i tibi p a s s u r o s o l v e b a n t m u n i a l a u d i s 
N o s tibi r e g n a n t i p a n g i m u s e c c e m e l o s . i o 

Hi p l a c u e r e tibi, p lacea t d e v o t i o n o s t r a , 
R e x p ie , r e x c l e m e n s , c u i b o n a c u n c t a p l a c e n t . 

F e c e r a t H e b r æ o s 3 h o s g lor ia s a n g u i n i s a l t i , 
N o s facit H e b r æ o s 4 t r a n s i t u s e c c e p i u s . 

Inclyta terrenis t r a n s i t o ad æthera victis ; 15 
Virtus a vitiis nos capit alma tetris. 

N e q u i t i a s i m u s p u e r i , v i r t u t e v i e t i , 
Q u o d t e n u e r e pa tre s , da t e n e a m u s i t er ; 

D e g e n e r e s q u e p a t r u m n e s i m u s ab ar te p i o r u m , 
N o s tua p o s t i l los grat ia s a n c t a t r a h a t . 2 0 

T u p i u s a s c e n s o r S , t u u s et n o s s i m u s a s e l l u s , 
T e c u m n o s c a p i a t 6 u r b s v e n e r a n d a D e i . 

' « C u n c t a c r e a t a . » S o u s - e n -
t e n d u <• l a u d a n t . » 

» « M u n i a l a u d i s , » h o m m a g e s 
e t l o u a n g e s . 

5 « F e c e r a t H e b r æ o s , e t c . » 
I.es H é b r e u x d e s c e n d a i e n t d 'A-
b r a h a m qu i f u t s u r n o m m é le 
p è r e des c r o y a n t s . 

4 « Nos faci t H e b r æ o s , e t c . » 
« H e b r æ u s » a p o u r é t y m o ' o g i e 
heber qu i s ign i f ie transitus. 
A b r a h a m f u t s u r n o m m é Hebræus 
(Voyez la Genèse, c h . x iv , v . 13) 
p a r e qu ' i l passa l ' E u p h r a t e p o u r 
sor t i r d e la M é s o p o t a m i e e t v e n i r 

T e c u m n o s c a p i a t u r b s T e n e ! 

» « T u p i u s a s c e n s o r , e t c . » 
P o u r c o m p r e n d r e les d i s t i q u e s 
su ivan t s , il e s t néce s sa i r e de r e l i r e 
le r éc i t de l ' e n t r é e de J é s u s -
C h r i s t d a n s J é r u s a l e m . 

• « Cap ia t . » Voyez, p a j e 258 , 

d a n s le p a y s de C h a n a a n q u e 
D ieu ava i t p r o m i s à sa p o s t é r i t é 
en lui a n n o n ç a n t q u e t o u t e s les 
f a m i l l e s de la t e r r e s e r a i e n t b é -
n ie s en lu i . « T r a n s i t u s » n e si-
gn i f i e d o n c pas s e u l e m e n t p r o -
ce s s ion ; il m a r q u e aussi n o t r e 
passage de la m o r t à la vie , d u 
v ice à la v e r t u , de l ' e n f e r au ciel , 
de la t e r r e d ' ex i l à la t e r r e p r o -
m i s e , c ' es t à - d i r e n o i r e r é g é n é r a -
t i o n e n J . - l ' , . , c o m m e l ' i n d i q u e n t 
du res te les d i s t iques s u i v a n t s , 
p a r t i c u l i è r e m e n t le m o t trans-
itus, e t ce v e r s : 

a n d a D e i . 

n o t e 1 . — « Urbs v e n e r a n d a De i .» 
L a J é r u s a l e m t e r r e s t r e d a n s l a -
q u e l l e J é sus -Chr i s t f i t son e n t r é e 
es t l ' i m a g e de la c i té de Dieu , de 
l a J é r u s a l e m cé les te , d u ciel , d o n t 
l ' e n t r é e n ' e s t o u v e r t e q u ' à c e u * 
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V e s t i s a p o s t o l i c æ 1 r u t i l o f u l g o r e t e g a m u r , 
T e b e n e t e c t a u t e â n o s t r a c a t e r v a v e h a t 

T e g m i n e s i c a n i m æ s t e r n a m u s c o r p o r a n o s t r a , 25 
Qi io p e r n o s s e m p e r s i t v ia tuta t i b i . 

S i t n ia p r o p a l m æ n o b i s v i c tor ia r a m i s , 
U t t ibi v i c t r i c i s o r t e c a n a m u s ita 5 ; 

Cas ta ) u e pro r a m i s s a l i c i s p r æ c o r d i a s u n t o , 
N o s o p e r u m d u c a t prata ad a m œ n a v iror . 3 0 

P r o r a m i s o l e æ p i e t a s , l u x , d o g m a q u e s a n c t i 
F l a m i n i s in n o b i s s i t t ibi r i tè p l a c e n s . 

A r b o r e d e l e g i s * c æ d a m u s d o g m a t a q u æ d a m , 
Q u e i s v e n i e n d i ad n o s 5 s i t via tuta tibi : 

N o s t r a q u e s i c p r æ s e n s c e l e b r e t d e v o t i o f e s t u m , 3 5 
C o n t i n u o u t v a l e a n t a n n u a f e s t a s e q u i . 

U r b e m u t c u m r a m i s e t l a u d i b u s i m u s a d i s t a m *, 
C e l s a pol i m e r i t i s fac ita ad ire p i i s . 

H a n c in a m o r e t u o c o l l e c t a m r e s p i c e p l e b e m , 4 0 
S u s c i p e e t i l l i u s v o t a p r e c e s q u e l i b e n s . 

q u i s u i v e n t les t r a c e s de J é s u s -
C h r i s t , e t qu i s ' a t t a c h e n t à i m i t e r 
ce d i v i n m o d è l e ; c 'es t â - d i r e a u x 
v r a i s c h r é t i e n s qu i p o r t e n t J é s u s -
Chr i s t d a n s le fond de l e u r c œ u r 
e t lui p r é p a r e n t a u - d e d a n s d ' e u x -
m ê m e s u n e d e m e u r e d i g n e de l u i . 

1 « Ves t i s a p o s t o l i c æ , e t c . » 
S a i n t M a t t h i e u , c h . xxi, v . 7 : 
« E t (discipul i) a d d u x e r u n t as i -
n a m e t pullum, e t i m p o s u e r u n t 
s u p e r eos vestimenta s u a , e t e u m 
d e s u p e r s e d e r e f e c e r u n t . » 11 es t 
è pe ine beso in de f a i r e r e m a r q u e r 
q u e le poè te p r e n d ces pa ro l e s 
d a n s u n sens m é t a p h o r i q u e , e t 
q u e « ves t i s a p o s t o l i c æ . » p a r 
e x e m p l e , doi t s ' e n t e n d r e de la 
d o c t r i n e e n s e i g n é e p a r les Apô-
t r e s , d o c t r i n e q u ' u n c h r é t i e n do i t 
c o n n a î t r e e t p r a t i q u e r p o u r q u e 
J é s u s - C h r i s t h a b i l e e n lu i e t lu i 
o u v r e l ' e n t r é e de la J é r u s a l e m 
c é l e s t e . 

2 Co ." j t ru i sez : « Ut n o s t r a ca-
t e r v a b e n e t ec ta ea (veste) v e h a t 
t e . » 

1 « I t a , » a ins i , de m ê m e , 
c ' e s t - à -d i r e , c o m m e les H é b r e u x 
q u i a c c o m p a g n a i e n t J é sus -Chr i s t . 
Voyez sa in t M a t t h i e u , c h . xxi, 
v . 9 . Ces H é b r e u x é t a i en t l ' i m a g e 
des v r a i s c h r é t i e n s qu i s u i v e n t 
les t r a c e s de J é s u s - C h r i s t . 

4 « A r b o r e de legis , e tc . » Le 
poè t e e x p l i q u e d a n s un sens m é -
t a p h o r i q u e ces m o t s d e l 'Evangile , 
selon s a i n t M a t t h i e u , c h . xx i , v . 
8 : « Alii a u t e m cædebant r a m o s 
de a r b o r i b u s e t s t e r n e b a n t in vià. » 

8 « V e n i e n d i ad nos . » h v a n -
gi le se lon sa in t J e a n , c h . xiv, v . 
23 : « Si q u i s d i l ig i t m e , s e r m o -
n e m m e u m s e r v a b i t , e t Pa t e r 
m e u s d i l i g e t e u m , e t ad eum ve-
niemus, e t m a n s i o n e m apud e u m 
f a c i e m u s . » 

B « U i b e m i s t a m . » Au m o y e n 
â g e les c h r é t i e n s a l la ient p roces -
s i o n n e l l e m e n t d ' u n e ville à u n e 
a u t r e v i l l e . Voyez ce q u e n o u s 
a v o n s d i t à ce su je t dans la p r e -
m i è r e no te d u «Salve, l e s ta dies ,» 
page 330. 



RABIN MAUR. 

R a b a n M a u r n a q u i t , en 776, à M a y e n c s , d ' u n e f a m i l l e nob le . 11 fit 
ses p r e m i è r e s é t u d e s d a n s l ' abbaye de F u l d e , e t v i n t e n s u i t e à T o u r s 
p o u r s u i v r e les leçons d 'A lcu in . Il f u t é lu a b b é de F u l d e e n 8\!2, e t 
c e t t e a b b a y e d e v i n t sous sa d i r e c t i o n la p r e m i è r e école de l ' E u -
r o p e . E l e v é e n 847 s u r le s iège episcopat de M a y e n c e , il l i t de sa -
ges r é g e m e n t s p o u r l ' a d m i n i s t r a t i o n de sou ég l i se , e t d a n s u n e f a -
m i n e s u r v e n u e en 8.50, il d i s t r i b u a ses r e v e n u s a u x p a u v r e s e t e n 
n o u r r i t j u s q u ' à t ro i s c e n t s à sa t a b l e . R a b a n M a u r m o u r u t à W i u -
le ld , en Nati. Il a fa i t de n o m b r e u x o u v r a g e s e n p rose e t q u e l q u e s -
u n e s des h y m n e s les p lu s c e l e b r e s de l 'Eg l i se . Il l'ut béa t i f i é peu do 
t e m p s a p r è s m o r t . 

HYMNES. 

I. In d i c P e n t e c o s t e s . 

V e n i c r e n t o r S p i r i t u s , 
M e n t e s t u o r u m vis i ta , 
I m p l e s u p e r n a grat ia 
Q u æ t u c r e à s l i p e c t o r a . 

Qu i Parac l i tus 2 d i c e r i s 
D o n u m D e i A l t i s s i m i , 
F o u s v i v u s , i g n i s , c h a r i t a s , 
E t sp i r i ta l i s u n c t i o 3 ; 

T u s e p t i f o r m i s m u n e r e 4 , 
D e x t r æ Dei t u d i g i t u s 5 , 
T u r i tè p r o m i s s u m P a t r i s 8 

S e r m o n e d i t a n s g u t t u r a 7 ; 

A c c e n d e l u m e n s e n s i b u s , 
I n f u n d e a m o r e m c o r d i b u s , 
I n f i r m a nos tr i c o r p o r i s 
V i r t u t e firmans p e r p e t i 8 . 

1 « V e n i , e t c . » V e r s ï a m b i q u e s u n c t i o n e m h a b e t i s a Sanc to e t 
d i r n è t r e s r é g u : i e r s . Voyez, p a g e n o s t i s o m n i a . » 
lG, n o t e 2 . 4 >• S e p t i f o r m i s m u n e r e » I.es 

2 » P a r a c l i t u s . » Mot d é r i v é sep t dons d u Sa in t -Esp r i t son t : la 
du g r e c 7raji«/.>.nTc; e t qu i s ign i f i e sagesse , l ' i n t e l l i gence , le conse i l , 
consolateur, l.e Sa in t -E^pi it e s t , la f o r c e , l a sc ience , l a p ié té et la 
selon l ' e x p r e s s i o n de s a in t P a u l , c r a i n t e de Dieu. Voyez Zsai'e, c h . 
le Dieu de tou te conso la t i on , xi , v. 2 e t 3 . 
Voyez Ep . II a u x C o r i n t h i e n s , 3 « Tu d ig i tu s . » T r o c h é e a u 
c h . i, v . 3 e t 4 . — I a p r e m i è r e t r o i s i è m e p ied , 
syl labe de « P a r a c l i t u s « e s t b r è v e , 0 « P romis u m P a t r i s , » p r o -
li y a ici u n t r o c h é e a u p r e m i e r m e s s e du l ' è r e , 
p i ed . 7 « Di t ans g u t t u r a . » Voyez 

5 « Sp i r i t a l i s u n c t i o . » S a i n t l e s Actes des Jj)6tres, c h . 11, v . 4 . 
J e a n , E p i t r e I , c h . 11, v . 20 : » Vos 0 « I n f i r m a p e r p e t i . » Ces 
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H o s t e m r e p e l l a s l o n g i u s , 
P a c e m q u e d o n e s p r o t i n u s ; 
D u c t o r e s ic t e p r æ v i o 
V i t e m u s o m n e n o x i u m . 

Da g a u d i o r u m p r æ m i a , 
Da g r a t i a r u m m u n e r a , 

D i s s o l v e l it is v i n c u l a , 
A s t r i n g e pac i s fœdera . 

P e r te s c i a m u s da P a t r e m , 
N o s c a m u s a tque F i l ium, 
T e q u e u t r i u s q u e S p i r i t u m 1 

C r e d a m u s o m n i t e mpor e . 

11. D c s a n c t o M i c h a e l e A r c h a n g e l o . 

C h r i s t e 5 , s a n c t o r u m d e c u s a n g e l o r u m , 
R e c t o r h u m a n i g e n e r i s e t a u c t o r , 
N o b i s æ t e r n u m t r i b u e b e n i g n u s 

S c a n d e r e c œ l u m . 

A n g e l u m p a c i s M i c h a e l 3 a d i s t a m 
C œ l i t u s m i t t e , r o g i t a m u s , a u l a m 4 , 
N o b i s u t c r e b r o v e n i e n t e c r e s c a n t 

P r o s p e r a c u n c t a . 

A n g e l u s f o r t i s 5 G a b r i e l u t h o s t e m 
P e l l a t a n t i q u u m , v o l i t e t a b a l t o , 
S æ p i u s t e m p l u m v e n i e n s a d i s t u d * 

V i s e r e n o s t r u m . 

A n g e l u m n o b i s m e d i c u m 7 s a l u t i s 
M i t t e d e c œ l i s R a p h a ë l , u t o m n e s 

d e u x v e r s son t e m p r u n t é s a u 
« V e n i , R e d e m p t o r . » 

« T e u t r i u s q u e S p i r i t u m . » 
L e S a i n t - E s p r i t est h la fois l ' e s -
p r i t d u P è r e e t l ' e sp r i t d u F i l s . 
Voyez s a in t M a t t h i e u , c h . x, v . 
20, et s a in t P a u l , Ep . a u x Gala tes , 
c h iv, v. G. 

. « C h r i s t e , e t c . » S t r o p h e s 
s a p h i q u e s c o m p o s é e s de t r o i s v e r s 
h e n d é c a s y l i a b e s saph iqnf t s e t d ' u n 
v e r s a d o n i q n e . Que lque fo i s le 
p o è t e r e m p l a c e le t r o c h é e du p r e -
m i e r pied par le s p o n d é e , « n o b i s ; » 
le dac ty le d u t ro i s i ème p a r le t r i -
b r a q u e , « m i t t e r e d d a m u s , » e t le 

t r o c h é e d u q u a t r i è m e pied p a r le 
p y r r h i q u e , « t r i h u é b e n i g n u s . » 

« Michâe l . » Le poete a b r è g e 
la p é n u l t i è m e de ce m o t . Dans la 
q u a t r i è m e s t r o p h e il a b r è g e é g a -
l e m e n t la p é n u l t i è m e du m o t 
« R a p h a ë l . » 

4 « A u l a m , » ég l i se . 
3 « F o r t i s . » S u i v a n t Bède le 

V é n é r a b l e e t s a i n t Berna rd , Ga-
br i e l s ign i f ie fortitudo Dei. 

6 « Ad i s i u d , » p o u r cela, p o u r 
ce mot i f , d a n s ce b u t . 

7 « M e d i c u m . » Voyez Tobie, 
c h a p . m , v e r s . 25, e t c h a p . xi , 
v e r s . 7 à 15. 
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S a n e t æ g r o t o s , p a r i t e r q u e n o s t r o s 
D i r i g a t a c t u s . 

H i n c D e i n o s t r i g e n i t r i x M a r i a , 
T o t u s e t n o b i s c h o r u s a n g e l o r u m 
S e m p e r a s s i s t a n t , s i m u l e t b e a t a 

C o n c i o t o t a . 

III. D e S. M i c h a e l e A r c h a n g e l o . 

Tibi C h r i s t e , s p l e n d o r P a l l i s , C œ l e s t i s e x e r c i t i i s , 
V i ta , v i r t u s c o r d i u m , M i c h a e l e m i n v o l u t e 

In c o n s p e c t u a n g e l o r u m C o n t e r e n t e m 3 Z a b u l o n . 
V o t i s , v o c e p s a l l i m u s ; 

A l t e r n a n t e s c o n c r e p a n d o Q u o c u s t o d e , p r o c u l p e l l e , 
Melos d a m u s v o c i b u s . R e x C h r i s t e p i i s s i m e , 

O m n e n e f a s i n i m i c i ; 
C o l l a u d a m u s v e n e r a n t e s M u n d o c o r d e e t c o r p o r e 

O m n e s c œ l i m i l i t e s , P a r a d i s o r e d d e t u o 
S e d p r æ c i p u è p r i m a t e m 2 N o s s o l à c l e m e n t i a . 

' « T i b i , e t c . » V e r s t r o c h a ï q u e s 
t é t r a m è t r e s ca t a l ec t iques . Voyez , 
p a g e 86, n o t e 1 . Le poète n e 
s ' a t t a che p o i n t à s u i v r e exac te -
m e n t les r èg l e s q u i r é g i s s e n t ce 
g e n r e de v e r s : il r e m p l a c e le 
t r o c h é e p a r le spondée , l ' i a m b e e t 
le p v r r h i q n e ; il n ' é l ide p o i n t les 
voyel les qu i se r e n c o n t r e n t , lors-
q u ' e l l e s sont d i f f é r e n t e s , p o u r q u e 

la n u m é r a t i o n des sy l l abes soit 
e x a c t e . 

2 « P r i m a t e m , e t c . » S a i n t Mi -
che l est a ppe l é d a n s l ' E c r i t u r e le 
che f de la m i l i c e c é l e s t e ; Dan ie l , 
c h . x, v . 21 : « N e m o est a d j u t o r 
m e u s in o m n i b u s h i s , nis i M i -
chae l p r i n c e p s v e s t e r . » 

5 Voyez Apocalypse , c h . x t t , 
v . 7 -10 . « Z a b u l o n , » le d é m o n . 



DREPANIUS F I M U S . 

F l o r e ( D r e p a n i u s F l o r u s ) , u n des poè tes les p l u s é l égan t s d i i 
s iècle , f u t d ' a b o r d d i a c r e e t e n s u i t e p r ê t r e da l 'Egl ise d e 

L y o n . Il jou i s sa i t d a n s son t e rnos d ' u n e g r a n d e r é p u t a t i o n e t il f u t 
c h a r g é p a r l 'Eg l i se d o n t il fa i sa i t p a r i i e de r é p o n d r e a u x s o -
p h i s t n e s de J e a n Scot E r i g è n e s u r la p r é d e s t i n a t i o n . Il m o u r u t 
vers l 'an 8G0. 

PSAUME XXYI. 

L u x m i h i pur, i D e u s 1 , D e n s e s t m i h i v i v i d a v ir tus : 
N e c t e n e b r a s i g i t u r , n e c m o r t i s jura v e r e b o r . 
H o c t u t o r e m e a e t m u n i t u r d e n i q u e v i ta , 
N e c m e d i r a l o e o p o s s i t f o r m i d o m o v e r e ; 
S e d s p e r n a m c u n c t o s r o b u s t i s v i r i b u s h o s t e s , 5 
Qui p r o p e r a n t n o s t r a s m a l i s a b s u m e r e c a r n e s . 
E c c e m e u m t a n t o p u l s a n t q u i t u r b i n e p e c t u s , 
R o b o r e c o n t r i t o tr i s t i p e r i ê r e r u i n â . 
S i v e e r g o c a s t r i s s e d e a n t , s e u præl ia t e n t e n t . 
P o n a m c o r d e m e t u m 2 , s p e m tota m e n t e r e s u m n m . t o 
U n u m e s t , q u o d c œ l i D o m i n u m i n t e n s è q u e p o p o s c i , 
Q u o d q u e a r d e n s n i m i o 3 vo t i f e r v o r e r e q u i r a m , 
U t m a n e a m c u n c t i s Chris t i s u b m œ n i b u s a n n i s * , 
I p s i u s e t s a n c t o s e m p e r s u c c e n s u s a m o r e , 
S æ p i u s æ t e r n i v i s a n i s a c r a l i m i n a t e m p l i . 15 

H i c m e n i n i q u e fer i s q u u m c i n g e r e r u n d i q u e b e l l i s , 
S u b propr io a b s c o n d i t t h a l a m o , v e l i s q u e s a c r a t i s 
O b t e c t u m g r a t à n i m i u m c o n f o v i t i n u m b r a . 
H i c m e p r æ v a l i d i s a x i s u b l i m i s i n a r c e 

1 Voyez le P s a u m e xxvi : « Do-
m i n u s i l l umina t i o m e a e t s a l u s 
m e a ; q u e m t i m e b o ? » 

4 « P o n a m c o r d e m e t u m , » j e 
b a n n i r a i t o u t e c r a i n t e d e m o n 
cœur . « P o n a m » e s t ici p o u r 

« d e p o n a m . » Le s imp le r e m p l a c e 
le c o m p o s é . 

5 « N i m i o » é q u i v a u t à « m u l -
to , m a g n o . » 

4 « ( . u n c t i s ann i s , • t o u t e s l e s 
a n n é e s (de m a vie). 



DREPANIUS FLORUS. 

Constituit, sævo? que super pius extulit hostes, 
Quò subjecta meus temnat certamina vertex. 

Ibo i g i t u r sacri v e n e r a n d a p e r a tr ia t e m p l i , 
A c m u n u s l a u d u m Christ i d e v o t u s a d a r a m 
P e r s o l v a n t , g a u d e n s q u e m e l o s e t c a r m i n a d i c a m : 
« O D e u s æ t h e r e i cer ï sor m i t i s s i m e r e g n i , 2 5 
P a n d e sa lu t i f eras m æ s t i s c l a m o r i b u s a u r e s , 
Q u o s q u e g e m e n s f u n d o m i s e r a t u s r e s p i c e fletus. 
T e m e a v u l t fac ie s , t e m e n s , t e c o r d a p r e c a n t u r , 
C o n s p e c t u m f a c i e n t q u e t u a m , pater a l m e , r e q u i r o . 
N e v e p ios o c u l o s , s a n c t u m n e u s u b t r a h e v u l t u m , 3 0 
N e u f a m u l u m D o m i n u s , b e l l o i n c u m b e n t e , r e l i n q u e . 
E s t o m i h i c l e m e n s p o t i u s A d u s q u e p a t r o n u s , 
N e c m e c o n t e m p t u m t r u c u l e n t i s d e s e r e m o n s t r i s . 
M e m e q u i p p e feri q u o n d a m l i q u o r e p a r e n t e s 1 ; 
A t b o n u s h i c D o m i n u s d u l c i p i e t a t e r e f o v i f . 3 5 

P a n d e m i h i r e c t u m p e r p l e x a per av ia c a l l e m , 
L e g i s e t e x i m i a m t r i b u a s f u l g e r e l u c e r n a m 4 , 
N e ferro a c c i n c t o s i n c u r r a n t n e s c i u s h o s t e s ; 
S e d du.'.e te g r a d i a r i n i m i c a p e r a g m i n a t u t u s . 
N a m m e fa l s t loqui e l u x e r u n t u n d i q u e t e s t e s : '4o 
N i l t a m e n i n s o n t e m m e n d a c i a vana n o c e b u n t , 
S e d m e n d a x p r o p r i u m por tab i t l i n g u a r e a t u m . 
A s t e g o c o n f i d o D o m i n i q u o d g a u d i a l a r g a 
Vital i i n patr ia 3 l æ t u s s i n e fine v i d e b o . 
E x s p e c t a D o m i n u m c o n s t a n t i c o r d e b e n i g n u m , 4 5 
S e m p e r e t a d v e r s i s c o n f l i g e v i r i l i t er a r m i s : 
N u m b o n a p e r p e t u i p a t i e n s f e r e t 1 i n c l y t a r e g n i . 

1 « F e r i p a r e n t e s , » u n p è r e s « Vi ta l i p a t r i a , » la p a t r i e , 
e t u n e m è r e b a r b a r e s . la t e r r e des v i v a n t s . 

* « L e g i s l ucernam, » la l u - 4 « P a t i e n s , » ce lu i qui soufï'ra 
mière de Ta lo i . avec pat ience ,«feret , » obtiendra. 



ANONYME. 

HYMNUS 
DE ADVENTU DOMINI. 

S o l l , a s tra , t e r r a , æ q u o r a , 
A d v e n t u m Dei A l t i s s i m i , 
P r o l e m e x c e l s i g e r m i n i s 
D i v e s e t i n o p s c o n c r e p e n t : 

O l i m 2 p r o m i s s u m P a t r i b u s 
P a r t u m pue l læ i n c l y t u m , 
N a t u m ante l u c i f e r u m 3 , 
De i p o t e n t i s F i l i u m ; 

V e n t u r u m R e g e m g l o r i æ , 
D e u m r e g n a r e r e g i b u - 4 , 
H o s t e m ca lcare i m p r o b u m . 
M u n d u m s a n a r e l a n g u i d u m . 

L æ t e n t u r s i m u l A n g e l i . 
O m n e s e x s u l t e n t p o p u l i : 
E x c e l s u s v e n i t h u m i l i s 
S a l v a r e q u o d p e r i e r a t . 

D e u s e t h o m o or i tur , 
S a n c t a q u e r e g n a t T r i n i t a s ; 
C o æ v u s P a t r f F i l i u s 
T e r r i s d e s c e n d i t D o m i n u s . 

A g n u s e t fera b e s t i a " 
S i m u l m a n d u c e n t pa leas; 
A g n o s c a t 7 bos et a s i n u s 
J a c e n t e m in præsep io -

S i g n u m r e g a l e 8 e m i c a n s 
S a c r u m p r æ c e d e t v e r t i c e m ; 
R e g a l i Nato n o b i l i , 
R e g e s , para te m u n e r a . 

O q u a m b e a t u m n u n t i u m 
V i r g o Maria a u d i i t ! 
C r e d e n d o Mater f œ t a fit, 
E t V i r g o v i r u m n e s c i i t . 

O m n e s g e n t e s e t i n s u l æ , 
M a g n u m t r i u m p h u m p laud i t e , 
Cursu c e r v o r u m curr i t e : 
R e d e m p t o r e c c e j a m v e n i t . 

D i s c a n t c æ c o r u m o c u l i , 
Clauso s e d e n t e s l u m i n e , 
N o c t i s t e n e b r a s s o l v e r e , 
L u m e n v e r u m p e r c i p e r e . 

C l a m e n t P r o p h e t æ et p r o p h e t e n t : G e n s Gal i læa e t G r æ c i a 
E m m a n u e l 5 j a m p r o p e e s t ; C r e d a t , P e r s a e t Ind ia , 
M u t o r u m l i n g u æ j a m s o n e n t , D i g n a n d o D e u s h o m o tit, 
Claudi i n o c c u r s u m p e r g i t e . E t V e r b u m c u m P a t r e m a n e t . 

• « Sol , e t c . » V e r s ï a m b i q u e s 
d i m è t r e s l ib res . T e n d a n c e à l ' a s -
sonance e t à la r i m e . 

* « O l i m , e t c . » D a n s ce t t e 
s t r o p h e e t d a n s la s u i v a n t e , il 
f a u t ' o u s - e n t e n d r e le v e r b e « con-
c r e p e n t . » 

5 « L u c i f e r u m , » l ' é to i le d u 
m a t i n . — P s a u m e c t x , v . 4 : 
« Ex u t e r o a n t e l u c i f e r u m g e -
n u i t e . » 

4 o D e u m r e g n a r e r eg ibus , » 
r é g n e r e n Dieu s u r les rois. 

3 « E m m a n u e l . » Voyez lsaïe, 
c h . v u , v . 14. 

_ 6 « A g n u s e t f e r a bes t ia , e t c . » 
Voyez la p r o p h é t i e si r e m a r q u a -
b l e d ' I sa ï e , c h . xi, v . H et 7 . 

' « A g n o s c a t , e t c . » Voyez 
lsaïe, c h . i , v . 3. 

" « S i g n u m r e g a l e . » L ' é to i l e 
des Mages . M a t t h . , c h . u . 



SAINT NOTKER. 
S a i n t N o t k e r , s u r n o m m é le B è g u e , n a q u i t d a n s l e c a n t o n de T h u r -

g o v i e v e r s l ' a n 810 d e J . -C . Il r e v ê t i t l ' h a b i t m o n a s t i q n e , e t f î t s e s 
é t u d e s a u m o n a s t è r e de S a i n t - G a l l s o u s l a d i r e c t i o n d l s o n . 11 d e v i n t 
un m u s i c i e n t r è s - h a b i l e , s a n s n é g l i g e r l ' é t u d e d e l ' E c r i t u r e s a i n t e . 
A p r è s la m o r t d e sou m a î t r e I son , il f u t c h a r g é d e d i r i g e r les éco-
les d u m o n a s t è r e e t f o r m a d e s d i sc ip l e s c é l è b r e s . Il m o u r u t e n o d e u r 
d e s a i n t e t é l e 6 a v r i l 912. O n a p r é t e n d u q u ' i l é t a i t l ' i n v e n t e u r d e s 
s é q u e n c e s ; m a i s il a d é c l a r é d a n s ses o u v r a g e s q u ' i l a v a i t f a i t l e s 
s i e n n e s s u r le m o d è l e d e ce l les q u ' i l a v a i t t r o u v é e s d a n s l ' a n t i p h o n a i r e 
d e l ' a b b a y e de J u m i è g e s e n N e u s t r i e . C e t t e d é c l a r a t i o n f o u r n i t u n o 
p r e u v e n o u v e l l e à l ' a p p u i d e n o t r e o p i n i o n q u e l ' Î l e - d e - F r a n c e , la N o r -
m a n d i e , la P i c a r d i e e t l a C h a m p a g n e p e u v e n t r e v e n d i q u e r l ' h o n n e u i 
d ' a v o i r d o n n é n a i s s a n c e a u x a r t s e t à l a l i t t é r a t u r e g o t h i q u e s . 

SÉQUENCES'. 

I . I n d i e s a n c t o P a s c h æ . 

Victima; paschali2 laudes I m m o l e n t 3 Christiani. 

' L e s s é q u e n c e s ou p r o s e s s o n t 
d e d e u x s o r t e s : r é g u l i è r e s e t 
i r r é g u l i è r e s . L e s s é q u e n c e s i r -
r é g u l i è r e s o n t p r é c é d é les s é -
q u e n c e s r é g u l i è r e s ; e l l e s s o n t 
d i v i s é e s e n v e r s e t s , m a i s e l l e s n e 
son t p a s a s s u j e t t i e s à d e s r è g l e s 
f i xes de v e r s i f i c a t i o n , e n s o r t e 
q u ' e l l e s n ' o n t p o i n t u n r h y t h m e 
r é g u l i e r . C e p e n d a n t e l l e s n e l a i s -
s e n t p a s d ' a v o i r u n c a r a c t è r e l y -
r i q u e , p a r c e q u e l e p o è t e s ' a t -
t a c h e à f o r m e r u n e s u i t e d e 
s o n s h a r m o n i e u x e t d e p é r i o d e s 
é m i n e m m e n t m u s i c a l e s . P a r la 
m ê m e r a i s o n , e l l e s o f f r e n t d e s 
t r a c e s d ' a s s o n a n c e , d e r i m e , e t 
m ê m e d e n u m é r a t i o n d e s s y l l a -
b e s ; q u e l q u e f o i s l a m ê m e a s so -
n a n c e se r e p r o d u i t c o n s t a m m e n t 
à la f in d e c h a q u e v e r s e t e t d ' u n 
b o u t de la p i è c e à l ' a u t r e . Q u a n t 
a u x s é q u e n c e s r é g u l i è r e s , e l l e s 
s o n t d iv i sées e n s t r o p h e s e t s o u -
m i s e s à des r è g l e s f i x e s , de s o r t e 
q u e le r h y t h m e e n es t r é g u l i e r . 

s D a n s l e « V i c t i m æ p a s c h a l i » 
l e m i l i e u d e s v e r s e t s c o r r e s p o n d 
a v e c la f in p a r d e s a s s o n a n c e s i n -
t é r i e u r e s : « P a s c h a l i , c h r i s t i a n i ; 
oves , p e c c a t o r e s , e t c » C e t t e sé -
q u e n c e , i r r é g u l i è re d u r e s t e , o f f r e 
auss i d e s t r a c e s d e n u m é r a t i o n 
d e s s y l l a b e s . M a i s a v a n t t o u t , c e 
q u ' i l f a u t r e m a r q u e r e n e l l e , c ' e s t 
l a f o r m e d r a m a t i q u e d u d i a l o g u e . 
D a n s les t r o i s p r e m i e r s v e r s e t s , 
l ' E g l i s e s ' a d r e s s e a u x f i d è l e s ; p u i s 
s u r v i e n t u n d i a l o g u e e n t r e les 
A p ô t r e s e t s a i n t e M a r i e - M a d e -
l e i n e , e t l e p e u p l e s ' é c r i e ap i ès l a 
d é c l a r a t i o n d e s A p ô t r e s : « T u n o -
b i s , e t c . , » M s . 904 . B i b i . i m p . 

3 « L a u d e s i m m o l e n t , » o f f r e n t 
u n s a c r i f i c e de l o u a n g e s . T o u t e s 
les p a r o l e s , t o u t e s les a c t i o n s q u i 
t e n d e n t à g l o r i f i e r D i e u , s o n t u n e 
e s p è c e d ' i m m o l a t i o n ou d e s a c r i -
fice s p i r i t u e l , q u e l ' h o m m e f a i t 
e n son h o n n e u r . C ' e s t e n ce s e n s 
q u e le P s a l m i s t e a d i t , P s . CXL, 
v . 2 : « D i r i g a t u r o r a t i o m e a , s i -

9.J) 
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Agnus 1 redemit o v e s , 
Christus innocens Patr i 
Reconciliavit peccatores. 

Mors et vita duello 2 

Conflixere mirando : 
D u x vitæ mor tuus , regnat vivus. 

Dic nobis, Maria, 
Quid vidisti in v ia? 

Sepulcrum 3 Christ i v ivent is , 
E t gloriam vidi r e su rgen t i s ; 

Angelicos testes, 
Sudarium et vestes. 

Surrexi t Christus, spes mea : 
P ræcede t vos 4 in Galilæam. 

Credendum est magis soli 
Mariæ veraci . 

Quam Judæorum turbæ fallaci 5 

Scimus Christum surrexisse 
A mortuis verè 8 , 

Tu nobis victor R e x , miserere. 

II. In Nativitate numini. 

E i a 7 recolamus l aud ibus piis d igna 
H u j u s diei ca rmina , in quâ nobis lux or i tur g ra t i s s ima ' . 
Noctis inter i t n e b u l a 9 ; pe reun t nos t r i cr iminis umbracula . 

e u t i n c e n s u m in c o n s p e c t u t u o , e n ce t e n d r o i t . Ce n e f u t q u ' e n 
e l eva t io m a n u u m m e a r u m s a c r i - 1817 q u e n o u s t r o u v â m e s , dans 
fidum v e s p e r t i n u m . » p l u s i e u r s m a n u s c r i t s , l 'expl ica-

' « A g n u s . » Voyez l ' E v a n g i l e t ion de ce t t e i r r é g u l a r i t é qu i 
selon s a i n t J e a n , c h . i , v . 29 . — n o u s a v a i t f r a p p é . 
« Oves . » P s a u m e \ c i v , v . 7 : u « S u r r e x i s s e . . . v e r è . » E v a n -
« Nos a u t e m p o p u l u s e j u s e t oves g i l e selon s a i n t L u c , c h . xxiv, 
p a s c u æ e j u s . » v . 3 4 : « S u r r e x i t D o m i n u s v e r è . » 

1 « Due l lo , » g u e r r e , c o m b a t . 7 T o n s les ve r se t s de ce t te sé-
1 « S e p u l c r u m , » e tc . Voyez qvience i r r é g u l i è r e son t liés e n t r e 

l ' E v a n g i l e s e l o n s a i n t J e a n . c h . x t . e u x p a r des a s sonances e n o : 
* « P r æ c e d e t vos, e t c . » J é s u s - « D i g n a , g r a t i s s i m a , u m b r a c u -

C h r i s t ava i t p r é d i t à ses d i sc ip les l a , e t c . » De plus , u n e ou p l u -
q u ' i l les p r é c é d e r a i t e n Ga l i l ée , s i eu r s a s s o n a n c e s en a r é p o n d e n t 
Voyez s a in t M a t t h i e u , c h . xxvr , d a n s l ' i n t é r i e u r m ê m e de c h a q u e 
v . 3 2 . v e r s e t à l ' a s sonance de la fin : 

B « T u r b i s fa l lac i .» Voyez s a i n t « E ia , d i g n a , c a r m i n a ; g r a t i s s i -
M a t t h i e u , c h . xxvu i , v . 11 à lt i . m a , e t c . » — N o u s avons c o n -
Ce t t e s t r o p h e a é té r e t r a n c h é e f r o n t é les t ex t e s publ iés p a r 
d a n s les é d i t i o n s i m p r i m é e s . C l i ch tove e t p a r Daniel avec le 
El le é t a i t c h a n t é e s u r la m ê m e t e x t e q u e r e n f e r m e le M a n u s -
p h r a s e m u s i c a l e q u e l a d e r n i è r e c r i t Olli de la Bibi i m p . 
s t r o p h e « S c i m u s C h r i s t u m . » " « Lux g r a t i s s i m a . » E v a n g i l e 
C o m m e les s t r o p h e s de ce t t e sé- selon s a i n t J e a n , ch . i, v. 9 : 
q u e n c e son t g r o u p é e s d e u x à « E r a t l u x ve ra q u æ i l l u m i n a t 
d e u x sous un r h y t h m e e t u n o m n e m h o m i n e m v e n i e n t e m m 
c h a n t i d e n t i q u e s , c e t t e pièce n o u s h u n c m u n d u m . » 
avait toujours paru défectueuse 0 « Noctis, nebula. » Non» 
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Hodie sæculo maris stella 1 est enixa novæ salutis gaudia ; 
Q u e m 4 t remunt ba ra th ra , mors cruenta pavet ipsa, a quo 

peribit mor tua . 
Gemit capta pestis antiqua ; coluber lividus perdit spolia 3 . 
I lomo l a p s u s ' , ovis abducta, revocatur ad æterna gaudia. 
Gaudent in hac die agmina angelorum cœlestia, 
Quia erat drachma decima perdita, et est inventa. 
O proles n imium beata, qnâ redempta est na tu r a ! 
Heus. qui creavit omnia, nascitur ex feminâ. 
Mirabilis natura, mirifici induta ; assumens quod non era t , 

manens quod erat. 
Indui tur natura divinitas humanâ : quis audivit talia, dic, 

rogo, facta? 
Quærere venerat pastor pius quod perierat. 
Induit g a l e a m 5 ; certat, ut miles, armatura . 
Prostratus in sua propria ruit h istis spicula. 
Auferuntur 6 tela in quibus tidebat ; 
Divisa sunt illius spolia; capta præda s u a 7 . 
Christi pugna fortissima salus nostra est vera, 
Qui nos suam ad patriam duxit post victoriam, 
In quâ sibi laus est æterna . 

a v o n s d é j à r e n c o n t r é ce t t e m é -
t a p h o r e par l aque l l e les poè tes 
c h r é t i e n s , à 1 im i t a t i on des L iv re s 
sa in ts , d é s i g n e n t les œ u v r e s de 
t é n è b r e s , c ' e s t - à -d i re le p é c h é . 

1 « M a l i s s t e l l a . » Voyez 
p a g e 347, no te 2 

" « Q u e m , e t c . » E p î t r e de s a i n t 
J a c q u e s , c h . u , v . IO: « D æ m o n e s 
c r e d u n t e t c o n t r e m i s c u n t . » La 
m o r t auss i t r e m b l e d e v a n t J é s u s -
C h r i s t , p a r c e q u e c 'es t lui q u i l ' a 
d é t r u i t e , c o m m e l ' a v a i t p r é d i t le 
p r o p h è t e Osée , c h . HII , v . 14 : 
« E r o mor-- t u a , ô m o r s . » 

5 « P e r d i t spo l i a . » Voyez 1'E-
vangi le se lon s a i n t Luc , c h . xi , 
v . 2Ï. 

4 u H o m o l a p s u s , e tc . » Le 
poè te r a p p e l l e e t exp l i que d a n s 
ce verse t e t d a n s les s u i v a n t s la 
d o u b l e pa r abo l e d e la b reb i - e t 
de la d r a c h m e p e r d u e s e t r e t r o u -

vées. Voyez saint Luc, ch. xv, 
v. i à 10. 

s « G a l e a m . » M é t a p h o r e p a r 
l aque l l e le poè te d é s i g n e le c o r p s 
h u m a i n d o n t la Divin i té se r e v ê -
t i t e n Jésus -Chr i s t p o u r c o m b a t -
t r e e t p o u r v a i n c r e ie s e r p e n t . L a 
c h a i r é t a i t l ' a r m e d o n t l ' e n n e m i 
d u g e n r e h u m a i n s ' é t a i t se rv i 
p o u r le p e r d r e : la c h a i r devint , 
e n J é s u s - C h r i s t f i n i t i t i m e n t do 
sa dé fa i t e , e t e n s ' a t t a q u a n t à 
1 H o m m e - D i e u , il se j e t a s u r ses 
p r o p r e s a r m e s e t se p e r ç a de ses 
p r o p r e s t r a i t s . 

e « A u f e r u n t u r , e t c . » Voyez 
l ' E v a n g i l e se lon s a i n t L u c , c h . xi , 
v . 2 2 . 

7 « Sua . » Ce p r o n o m es t f r é -
q u e m m e n t e m p l o y é au m o y e n 
â g e p o u r « e]us » ou « i l l ius . i> En 
m ê m e n o u s t r o u v o n s d a n s le u t i -
n i e r ve r s e t « sibi » p o u r « i l l i . > 
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HI. De sanctis Innoeentilius. 

L a u s 1 t ibi, Chr is te , Pat r is opt imi na te , Deus omnipotent iæ®; 
Q u e m cœl i tus j u b i l a t 3 supra astra manen t i s plebis decus 

h a r m o n i æ ; 
Quem agmina in fan t ium sonoris hymnis collaudant æther is 

in a r c e ; 
Quos i m p i u s 4 ob nomin i s od ium tu i misero straverat vu lnere ; 
Quos . pie 5 , n u n c r é m u n é r a s -in cœlis, Christe, pro pœnis 

ni t idè ; 
Soli ta usus grat ia , quà tuos ornas coronis splendidè ; 
Q u o r u m precibus sacris dele, p r ecamur piè, nos t ræ crimina 

v i tæ ; 
E t quos laudibus tu is j unxe ras , nobis istic dones c lemens 

favere ; 
Illis æ t e rnæ dans l u m e n glor iæ, nobis terrea concede vincere . 
Ut liceat serenis act ibus p lenè nos adipisci dona tuæ gratiæ ; 
Herodis u t non fiat socius , quisquis in h o r u m laude se 

exercet p r o p e r è ; 
Sed æ te rna l i t e r 6 c u m eisdem catervis t e c u m si t , Domine . 

IV. Dc S. Joanne Evangelista. 

J o a n n e s 7 , Jesu Christo m u l t u m dilecte virgo 8 ; 
T u e jus amore ca rna lem in navi p a r e n t e m 9 l iquisti ; 

1 « L a u s , e t c . » S é q u e n c e i r r é - 6 « Æ t e r n a l i t e r , » é t e r n e l l e -
g u l i è r e ; a s s o n a n c e s e n e à la f i n m e n t . 
d e c h a q u e v e r s e t ; t r a c e s de n u - 7 « J o a n n e s , e t c . » S é q u e n c e i r -
m é r a t i o n d e s s y l l a b e s . r é g u l i è r e ; t r a c e s d e n u m é r a t i o n 

a « Deus o m n i p o t e n t i æ . » S o u - d e s s y l l a b e s ; q u e l q u e f o i s l e m i -
v e n t on r e m p l a c e les a d j e c t i ^ l i e u ë t la f i n d e s v e r s e t s s o n t l i és 
q u i m a r q u e n t les a t t r i b u t s do p a r d e s a s s o n a n c e s : « C h r i s t o , 
D ieu p a r le g é n i t i f d e s s u b s t a n - v i r g o ; n a v i , l i q u i s t i ; p e c t u s , so-
l i t* q u i d é r i v e n t de ces a d j e c t i f s . c u t u s . N o u s a v o n s c o m p a r é le 
A i n s i l ' o n d î t « D e u s o m n i p o i e n - t e x t e de C l i c h t o v e a v e c le t e x t e d u 
t i æ , D e u s v e r i t a t i s , » p o u r « D e u s m a n u s c r i t 9 0 4 de l a B i b l i o t h è q u e 
o m n i p o t e n s , D e u s v e r u s , e t c . » i m p é r i a l e . 

5 « J u b i l a t . » « J u b i l a r e , » n e u t r e " « M u l t u m d i l ec t e v i r g o . » 
d e sa n a t u r e , s ' e m p l o i e a c t i v e - S a i n t J e a n é t a i t le d isc ip le b i e n -
m e n t d a n s le s e n s de « j u b i l a n d o a i m é d e Jé sus - ( . h r i s t . « H u n c p r æ 
c a n e r e ; j u b i l a t i o l a u d a r e . » c æ t e r i s J e s u s d i l i g i t : q u i v i r g o 

4 « I m p i u s . » H é r o d e . a b eo e l e c t u s , v i r g o in æ v u m p e r -
a « P i e , » v o c a t i f d e « p i u s , » m a n s i t . » B e d e le V é n é r a b l e , 

s e r a p p o r t e à « "Christe. » — 9 « C a r n a l e m p a r e n t e m . » Z é -
« N i t i d è . » A d v e r b e q u i m o d i f i e b é d é e . Voyez s a i n t M a t t h i e u , 
« r é m u n é r a s . » c h . i v , v . 21 e t 2 2 . 
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lu l e n e 1 con jug i s pec tus respuist i Messiam secutus^ 
Tu ejus pector is sacra meruis t i potare fluenta * ; 
T n q u e in te r r i s posi tus , g lor iam conspex i s t i 3 Filii D e i , 
Q u æ s o l u m sanct is in vita c red i tu r con tuenda esse pe renn i . 
T e Chr is tus in cruce t r i u m p h a n s mat r i s u æ dedi t cus todem ; 
Ut v i rgo v i rg inem servares a tque cu ram suppedi tares . • 
T u t e carcere flagrisque f rac tus , t es t imonio pro Christo es 

gavisus *. 
I d e m mor tuos suscitas, i n q u e J e s u 5 n o m i n e v e n e n u m forte 

vincis . 
Tibi s u m m u s t ac i tum p r æ cæter is 6 V e r t a m s u u m Pa te r 

reve la t . 
T u n o s omnes p rec ibus sedul is apud D e u m semper 

c o m m e n d a , 
Joannes , Chris to c a r e . 

* « T u l e n e , e t c . » O n l i t d a n s 
le p r o l o g u e d e s a i n t J é r ô m e s u r 
l ' E v a n g i l e d e s a i n t J e a n : « H i c 
e s t J o a n n e s e v a n g e l i s t a , u n u s e x 
d i s c i p u l i s D o m i n i q u i v i r g o a Deo 
e l e c t u s e s t , q u e m de n u p t i i s v o -
l e n t e m n u b e r e v o c a v i t D e u s . » 

s « P e c t o r i s s a c r a p o t a r e f l u e n -
t a . » D a n s l a d e r n i è r e c è n e s a i n t 
J e a n r e p o s a s u r le s e i n d e J é s u s -
C h r i s t . Bède le V é n é r a b l e d i t à ce 
s u j e t : « N e q u e f r u s t r a i n c œ n â 
s u p r a p e c t u s D o m i n i J e s u r e c u -
b u i s s e J o a n n e s p e r h i b e t u r : s e d 
p e r h o c t y p i c è d o c e t u r q u o d c œ -
l e s t i s h a u s t u m s a p i e n t i æ cae ' e r i s 
e x c e l l e n t e s d e s a n c t i s s i m o e j u s -
d e m p e c t o r i s f o n t e p o t a v e r i t . » 

3 « G l o r i a m c o n s p e x i s t i , e t c . » 
S a i n t J e a n ass i s ta à la T r a n s f i g u -
r a t i o n d e N. S . J . - C . 

4 o C a r c e r e . » V o y e z l e s J e t é s 
des Apôtres, ch. v, v. is . — « Fla-
g r i s . » Ibid., v . 4 0 . — a G a v i -
sus .» Ibid., v . 4 1 . 

s « I n q u e J e s u , e t c . » L a l é -
g e n d e r a p p o r t e q u e s a i n t J e a n , 

t e n a n t d a n s s a m a i n u n e c o u p e 
e m p o i s o n n é e , f i t s u r e l le le s i g n e 
d e l a c r o i x , e t q u e le p o i s o n e n 
s o r t i t s o u s la f o r m e d ' u n p e t i t 
s e r p e n t . De l à e s t v e n u l ' u s a g e d e 
r e p r é s e n t e r s a i n t J e a n l ' E v a n g é -
l i s t e u n e c o u p e à l a m a i n c o m m e 
o n p e u t le v o i r a u p o r t a i l d e N o -
t r e - D a m e de P a r i s , d a n s p l u s i e u r s 
a u t r e s c a t h é d r a l e s e t d a n s les v i -
t r a u x d u m o y e n â g e . 

" o P r æ c æ t e r i s . » S o u s - e n t e n d u 
« e v a n g e l i s t i s . » A u c o m m e n c e -
m e n t d e son E v a n g i l e ; s a i n t J e a n 
r a c o n t e l a g é n é r a t i o n é t é n i e l l e 
d u V e r b e d a n s u n l a n g a g e t e l l e 
m e n t s u b l i m e q u ' i l a f r a p p é d ' a d -
m i r a t i o n les p h i l o s o p h e * n é o - p l a -
t o n i c i e n s e u x - m ê m e s q u i é t a i e n t 
t r è s - h o s t i l e s a u c h r i s t i a n i s m e . Il 
a é t é d o n n é à l ' a i g l e d e Pa m o s 
d e p l a n e r a u - d e s s u s d e s a u t r e s 
E v a n g é l i s t e s , e t de d é v o i l e r m i e u x 
n u ' a u c u n d ' e n t r e e u x le m y s t è r e 
d e la d i v i n i t é d e J é s u s - C h r i s t . Se -
lon C e d e le V é n é r a b l e i l d u t ce 
p r i v i l è g e à s a c h a s t e t é . 



SAINT ODON LE CLUNY. 

S a i n t O d o n d e C l u n y , l ' u n d e s p l u s i l l u s t r e s r é f o r m a t e u r s de l 'o r -
d r e m o n a s t i q u e , f u t d ' a b o r d c h a n o i n e de S a i n t - M a r t i n de Te t i rs , 
p u i s m o i n e à H a u m e e n F r a n c h e - C o m t é . 11 f u t n o m m é h b b é d e C l u n v 
e u 927 e t m o u r u t l e 18 n o v e m b r e 9 4 2 . 

HYMNUS 

DE S . MARIA MAGDALENA. 

Lauda 1 , mater Ecclesia, 
Lauda Christ i c lement iam, 
Qui septem purgat 2 vilia 
P e r sept i formem gratiam 3 . 

Maria, soror Lazari , 
Quæ tot commisit c r imina , 
Ab ipsa fauce Tar ta r i 
Redit ad vilæ limina. 

Ægra * curr i t ad medicum, 
Vas ferens a romot icum, 
Et a morbo multiplici 
Verbo curatur medici . 

Et pietatis actio 
Ream solvit a vitio. 

Post fluxæ carnis scandala. 
F i t ex lebete B phiala : 
In vas translata gloriæ 
De vase contumeliæ 6 . 

Surgentem cum victoria 
J e sum videt ab infer i s ; 
Pr ima mere tur gaudia 7 

Quæ pius ardebat cæteris. 

Uni Deo sit gloria 
Pro mul t i formi gra t i i , 
Qui culpas et supplicia 
Remitt i t et dat p ræmia . 

Contrit i cordis punctio 
Cum lacrymurutn fluvio, 

1 C e t t e h y m n e e s t e n v e r s 
i a m b i q u e s d i m è t r e s l i b r e s , et l iés 
e n t r e e u x p a r d e s r i m e s . 

a « Qu i s e p t e m p u r g a t , e t c . » 
S a i n t M a r c , c h . x v i , v . 9 e t s a i n t 
L u c , c h . v in , v . 2 . r a p p o r t e n t q u e 
J é s u s - C h r s t d é l i v r a s a i n t e M a r i e -
M a d e l e i n e d e s e p t d é m o n s . 

3 « S e p t i f o r m e m g r a t i a m . » 
V o y e z p a g e 379, n o t e i . 

4 « Æ g r a , e t c . » V o y e z l ' E v a n -
g i l e s e lon s a i n t L u c , c h . v u , v . 37 
e t s u i v a n t s . 

5 « L e b e t e , » v a s e d ' a i r a i n . — 
o P h i a l a , » va se d ' o r . 

6 « V a s g l o r i æ , v a s e c o n t u m e -
l i æ . » Ces e x p r e s s i o n s m é t a p h o -
r i q u e s s o n t e m p l o y é e s et e x p l i -
q u é e s p a r s a i n t P a u l . I -pi t re i l à 
T i m o t h e e , c h n , v . 20, 2 t . 

7 « P r i m a g a u d i a . « S a i n t M a r c , 
c h . xv t , v . 9 : « S u r g e n s a u t e m 
m a n è , p r i m a sabba t i , a p p a r u i t 
primo M a r i æ M a g d a e n æ » L e s 
s a i n t e s f e m i n e a o n t t o u j o u r s é t é 
h o n o r é e s d u n e m a n i è r e p a r t i c u -



ANONYMES. 

HYMNES. 

I. In dic Paschatis. 
* 

Vita sanc to rum decus ange lo rum, 
Vita cunc torum pari ter p io rum, 
Christe, qui mor t i s mor i ens min i s t rum a 

Exsuperâs t i ; 

Tu tuo lætos famulos t ropæo 
Nunc in his serva placidis diebus, 
In quibus sacrum c e b b r a t u r o m n e m 

P a s c h a 3 per o r b e m ; 

Pascha , quo victor rediens ab imo , 
Atque cum mult is aliis resurgens 
Ipse susceptam super alta ca rnem 

Astra levasti . 

l i è r e d a n s l ' E g l i s e a u m o y e n â g e . 
E n e f f e t le c œ u r d e s f e m m e s a 
c o m p r i s de s u i l e ce t t f r e l i g i u n d e 
J é s u s - C h r i s t q u i les a f f r a n c h i s s a i t 
d e la p l u s h o n t e u s e s e r v i t u d e . 
Aussi c o m m e e l les s u i v i r e n t e n 
p l e u r s J é s u s g r a v i s s a n t le Ca l -
v a i r e ! c o m m e e l l e s s u r e n t b r a v e r 
les s o l d a t s q u a n d les A p ô t r e s les 
p l u s lo r i s , c o m m e s i i n t P i e r r e , 
les p l u s a i m é s , c o m m e s a i n t 
J e a n , le r e n i a i e n t ou l ' a b a n -
d o n n a i e n t ! C o m m e e d e s é t a i e n t 
a t t e n t i v e s à sa p a r o l e , c o m m e 
Mar ie s œ u r d e L a z a r e , e t s ' é -

c r i a i e n t d u s e i n de l a f o u l « 
c o m m e c e t t e m è r e : « B i e n h e u -
r e u s e s les e n t r a i l l e s q u i vous o n t 
p o r t é , les m a m e l l e s q u i v o u s o n t 
n o u r r i ! » 

« V i t a s a n c t o r u m , e t c . » 
S t r o p h e s s a p h i q u e s c o m p o s é e s 
d e t r o i s v e i s s a p h i q u e s e t d ' u n 
v e r s a d o n i q u e . V o y e z , p a g e 275 , 
: i o , e i. 

« M o r t i s m i n i s t r u m . » V o y e z 
s a i n t P a u l , E p i l r e a u x H é b r e u x , 
ch. u, v. 14. 

5 « P a l l i a . » N o m n e u t r e q u i 
s i g n i f i e transitus, p a s s a g e . 
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Nunc in excelsis Dominus re fu lgens 
E t super cœlos Deus e levatus , 
Inde ven tu rus h o m o judica tus 

Denuo j u d e x ; 

Corda tu s u r s um modo nost ra tolle, 
Quo Patr i dexter resides in alto, 
Ne résurgen tes facias in ima 

Præc ip i t a r i . 

I loc Pa t e r t e c u m , s imul et sacratus 
P ræs te t a m b o r u m , pie Christe, Fla tus 
C u m qu ibus r egnas Deus u n u s omni 

Jug i t e r ævo. 

II. In dedicatione Ecclesiæ. 

Urbs 2 beata Hierusalem 3 , 
Dicta pacis visio, 

Quæ cons t ru i tur in cœlis 
Vivis ex lapidibus 4 , 

Et angelis coronata . 
Ut sponsata comi te ; 

Nova veniens 5 e cœlo, 
Nuptiali thalamo 

Præpara t a , ut sponsata 
Copuletur Domino : 

P la teæ et mur i 6 ejus 
Ex auro purissimo. 

• « S a c r a t u s a m b o r u m f l a t u s . » 
V o y e z , p a g e 380, n o t e i . 

* « Urbs , e t c . » V e r s t r ocha ' i -
q u e s t é t r a m è t r e s c a t a l e c t i q u e s . 
V o y e z , p a g e 86, n o t e i . Le poè t e 
n e "suit pas e x a c t e m e n t l e s r è g l e s 
qu i r é g i s s e n t c e t t e so r t e de v e r s ; 
i l r e m p l a c e le t r o c h é e p a r le 
s p o n d é e , p a r le py r r h i q ue e t m ê m e 
p a r l ' ï a m b e ; il n e fa i t p o i n t d ' é l i -
s ions , e t c o n s e r v e e x a c t e m e n t la 
n u m é r a t i o n des sy l l abes . E n c o n -
s é q u e n c e , ces v e r s r e s s e m b l e n t 
a u x v e r s p o l i t i q u e s . V o y e z , p a -
g e 161, no te t . 

H i e r u s a l e m . » La J é r u s a l e m 
cé l e s t e . Le poè t e f a i s a n t la des -
c r i p t i o n de ce t t e c i t é b i e n h e u -
r e u s e , su i t les t r a c e s d e s a i n t 
J e a n . 

4 « V iv i s lapidibus. » Voyez 

s a i n t P i e r r e , E p i t r e 1, c h . il , v . 4 
e t 5 . 

s « N o v a v e n i e n s , e t c . » Apo-
ca lypse , c h . xx i , v . 2 : « F.t ego 
J o a n n e s v id i s a n c t a m c i v i t a t e m 
J e r u s a l e m n o v a m d e s c e n d e n t e m 
de cœlo a D e o , p a r a t a m s icu t 
s p o n s a m o r n a t a m v i r o suo . » 

s « P l a t e æ e t m u r i , e t c . » 
Apoca lypse , c h . xxi , v . 21 : 
« E t d u o d e c i m p o r t æ , d u o d e c i m 
m a r g a r i t æ s u n t p e r s ingu la s : 
e t s i n g u l æ p o r t æ e r a n t ex s in-
g u l i s m a r g a r i t i s : e t p l a t ea c i -
v i t a t i s a u r u m m u n d u m t a n q u a m 
v i t r u m p e r l u c i d u m . » Ces e x p r e s -
s ions o n t un sens s y m b o l i q u e : l ' o r 
r e p r é s e n t e la c h a r i t é des h a b i t a n t s 
du c i e l ; le c r i s t a l , l eu r p u r e i c e t 

l e u r c h a s t e t é ; les p i e r r e s p r é c i e u -
ses , l ' éc la t de l eu r s v e r t u s . 
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Por tæ ni tent margar i t is , 

Adytis patentibus, 
Et , virtute mer i to rum, 

Illic in t roduci tur 1 

Omnis qui ob Christ i nomen 
IIoc in m u n d o premitur . 

Omnis illa Deo sacra 
Et dilecta civitas 

Plena modul is , et laude, 
Et canore jubilo I , 

T r inum Deum unicumque 
Cum favore prædicat . 

Tunsionibus , pressuris Hoc in templo , summe Deus, 
Expoliti lapides 2 , Exoratus adveni , 

Suis coaptantur locis Ei clementi bonitate 
Per manus ar t i f ic is ; P r e c u m vota s u s c i p e ; 

Disponuntur permansur i L a r g a m benedic t ionem 
Sacris ædificiis. Hic in funde jugi te r . 

Angulare 3 f undamen tum 
Lapis Christus missus est, 

Qui compage 4 par ietum 
In utroque nec t i tu r ; 

Quem Sion sancta 5 suscepit , 
In quo credens 6 p e r m a n e t . 

Hic p romerean tu r ortu! o s 
Petita acqu i re re , 

E t adepta possidere 
Cum sanctis perenni te r , 

Paradisum introire , 
Translati in requiem. 

' « I l l ic i n t r o d u c i t u r , e t c . » 
S a i n t M a t t h i e u , c h . v , v . i o : 
« B e a t i q u i p e r s e c u t i o n e m p a t i u n -
t u r p r o p t e r j u s t i t i a m , q u o n i a m 
i p s o r u m es t r e g n u m c œ l o r u m . » 

2 « L a p i d e s . » Les p i e r r e s v i -
v a n t e s d o n t il a d é j à é t é q u e s t i o n 
e t q u i n e s o n t a u t r e c h o s e q u e les 
â m e s d e s é l u s , s o n t e n q u e l q u e 
s o r t e t a i l l é e s e t po l i e s p a r l e s 
c o u p s d e l a m a u v a i s e f o r t u n e 
p o u r d e v e n i r p r o p r e s à l a c o n -
s t r u c t i o n d e l a c i t é é t e r n e l l e . C a r 
s a i n t P a u l a d i t , Acies des Apô-
tres, c h . x i v , v . 21 : « P e r m u l t a s 
t r i b u l a t i o n e s o p o r t e t n o s i n t r a r e 
i n r e g n u m De i . » 

5 « A n g u l a r e , e tc . » Isaïe, 
c h . i x v u i , v . 1 6 : « E g o a u t e m 
m i t t a m i n f u n d a m e n t i s S i o n l a p i -
d e m , l a p i d e m p r o b a t u m , a n g u l a -

r e m , p r e t i o s u m , in f u n d a m e n t o 
f u n d a t u m . » J é s u s - C h r i s t e s t la 
p i e r r e a n g u l a i r e de l ' E g l i s e , 
p a r c e q u ' i l e n s o u t i e n t l ' éd i f i c e 
t o u t e n t i e r . 

* « Q u i c o m p a g e , e t c . » La 
p i e r r e a n g u l a i r e r é u n i t d a n s le 
s e i n de l ' E g l i s e c a t h o l i q u e l e s 
J u i f s e t les G e n t i l s q u i s o n t ic i 
c o m p a r é s à d e u x m u r s . 

5 « S ion s a n c t a . » La s a i n t e 
S i o n , c ' e s t - à - d i r e l 'Eg l i se c a t h o -
l i q u e . 

6 « I n q u o c r e d e n s , e t c . v C e t t e 
p e n s é e r é p o n d à ce l l e q u e r e n f e r -
m e n t les pa ro l e s d ' I s a ï e , c h . v u , 
v . 9 : « Si n o n c r e d i d e r i t i s , n o n 
p e r m a n e b i t i s . » 

7 « C a n o r e j u b i l o , » c h a n t s 
e t c r i s d e j o i e . « J u b i l o » e s t 
a d j e c t i f . 
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IEI. De sancto Nicolao. 

e x u l t e t 1 aula cæl ica , 
Læte tur mundi m a c h i n a , 
Dum refer t solis orbita 
Nicola i 1 memor iam. 

y u i vagitus infant iæ 
Decoravit miri l icè, 
Dans vi r tu tum pr imord ia , 
lu te r or tus crepundia . 

Q u a r t a 3 et sexta f e r i a 4 , 
Semel sugebat ubera , 
Jam in ætate t ene ra , 
Hac usus abstinentia. 

Cujus tumba fert oleum 
Matris olivæ nescium ; 

Quod natura non protulit , 
Marmor sudando parturi t , 

O venerando Pont i fex! 
P ius , nec tardus op i fex 5 

Cunctis, qui corde credulo, 
Te quærunt in per icu lo , 

Aufe r mor t i s dispendia , 
Confer vitæ s t ipend ia ; 
Ut post carnis exilia, 
Tecum simus in gloria. 

P ræs ta , Pa ter et Geriite 
J e s u , c u m sacro Pneumaio 
Ut Nicolai precibus , 
Cœli j u n g a m u r civibus. 

1 V e r s ï a m b i q u e s d i m è t r e s i r -
r é g u l i e r s . Voyez , p a u e 16. no te 2 . 
I.e poè te e m p l o i e le s p o n d é e au 
d e u x i è m e p ied , le t r o c h é e e t le 
p y r r h i q u e a u t r o i s i è m e . 11 lie ses 
v e r s d e u x à d e u x p a r d e s r i m e s 
p l a t e s , e t ne subs t i t ue l ' a s - o n a n c e 
à la r i m e q u e d a n s les d e r n i e r s 
v e r s de la p r e m i è r e s t r o p h e : 
o r b i t a , m e m o r i a m . 

" Sa in t Nicolas n a q u i t à P a t a r e 
en Sy r i e . Il f u t é v è q u e de M y r e , 
m é t r o p o l e de ce t t e p r o v i n c e , e t 
s o u f f r i t p o u r la foi p e n d a n t la 
p e r s é c u t i o n de D ioc l é t i en . En 
325 il ass is ta a u conci le de Nicée 
où il c o m p t a p a r m i les SIS é v ê -
q u e s q u i c o n d a m n è r e n t l ' a r i a -
n i s m e et p r o c l a m è r e n t le F i l s 
c o n s u b s t a n t i e l au P è r e . 

1 « Q u a r t a , e t c . » i o in t d ' é l i -
s lon . Dans les l a n g u e s à f l ex ions 
c o m m e le la i in e t le g rec , la t e r -
m i n a i s o n s e r t à d é t e r m i n e r les 
r a p p o r t s qu i e x i s t e n t e n t r e les 
d i l l é r e n t s m o t s d e l a p h r a s e . 
V é l i s i o n . e n s u p p r i m a n t la f i n a l e , 

d e v a i t d o n c j e t e r de l ' obscu r i t é 
s u r l ' express ion de la p e n s é e . 
C 'es t p o u r q u o i les poètes c h r é -
t i e n s , q u i v o u l a i e n t ê t r e e n t e n d u s 
de t n u t le m o n d e e t q u i r e c h e r -
c h a i e n t a v a n t tou t la c l a r t é , o n t 
p r é f é r é s o u v e n t l ' h i a t u s à l ' é -
l is ion qu i f i n i t m ê m e p a r d i spa -
r a î t r e c o m p l è t e m e n t . Il f a u t r e -
m a r q u e r d ' a i l l e u r s q u e d a n s la 
poés ie l y r i q u e le c h a u t p r o l o n g e 
ies sons , e t a d o u c i t le concou r s 
des voye l les . 

4 « F e r i à . » Les a u t e u r s p r o -
f anes n ' o n t e m p l o y é ce m o l q u ' a u 
p l u r i e l d a n s le s ens de jours fé-
riés. D a n s la l a n g u e sacrée il es t 
u s i t é a u s i n g u l i e r e n pa r l an t de s 
d i f f é r e n t s j o u r s de la s e m a i n e . 
•< P r i m a f e r i a » dés igne le d i -
m a n c h e , e t a ins i de suite , d e 
sor te q u e « q u a r t à e t sexta f e r i à » 
v e u l e n t d i r e m e r c r e d i e t v e n -
d r e d i . 

5 « Opi fex , » b i e n f a i t e u r . D a n s 
ce sens , ce m o t dé r ive « de o p e m 
fac io » e t n o n de « opus l ac io . » 
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TV. De Communi Apostolorum, 

Exul te t 1 cœlum laudibus, 
Resultet t e r r a 2 gaudiis; 
Apostolorum gloriam 
Sacra canun t solemnia. 

Vos, sæcli justi judices 3 , 
Et vera mundi lumina, 
Votis precamur cordium : 
Audite preces supplicum. 

Qui cœlum verbo clauditis 
Seras et hujus solvitis, 

Nos a pecca t i s o m n i b u s 
Solvite ju s su , q u æ s u m u s . 

Q u o r u m < præceplo subd i tu r 
Salus et languor omnium, 
Sanate ægros mor ibus , 
Nos reddentes v i r tu t ibus ; 

Ut q u a m judex adveneri t 
Christus in line sæcul i , 
Nos sempiterni gaudii 
Faciat esse compotes . 

V. De Communi plurimorum M a r t y r u m . 

I l ex 5 gloriose Martyrum, 
Corona confi tent ium 6 , 
Qui respuentes terrea 
Perduc is ad cœlestia. 

Aurem benignam protinus 
Appone nostris vocibus : 

Trophæa sacra p a n g i m u s ; 
Ignosce quod deliquimus. 

Tu v inc i s 7 in Martyribus,. 
Parcisque confessor ibus 8 , 
Tu vince nostra crimina 
Donando 9 indulgent iam. 

' « E x u l t e t , e t c . » V e r s I a m b i -
q u e s d i m è t r e - i r r é g u l i e r s ; s p o n -
d é e a u d e u x i e m e p i e d ; p y r r h i q u e 
a u x d e u x p r e m i e r s p i e d s ; p o i n t 
d ' é l i s i o n s ; b e a u c o u p d e t e n d a n c e 
à l a r i m e e t à l ' a s s o n a n c e . 

2 « C œ ' u m , t e r r a . » Ici l e c i e l 
e t l a t e r r e s o n t d o s e x p r e s s i o n s 
m é t a p h o r i q u e s q u i d é s i g n e n t l e s 
h a b i t a n t s d u c i e l e t l e s h a b i t a n t s 
d e l a t e r r e , l e s a n g e s e t l e s h o m -
m e s . 

5 « S æ c l i j u d i c e s . » V o y e z 
s a i n t M a t t h i e u , c h . x i x , v . 28 ," e t 
s a i n t J e a n , c h . x x , v . 13. 

4 « Q u o r u m , e t c . « J é s u s - C h r i s t 
d o n n a à s e s d i s c i p l e s le p o u v o i r 
d e g u é r i r t o u t e s l e s m a l a d i e s . 
V o y e z sa n t L u c , c h . tx , v . I , e t 
s a i n t .Marc . c h . x v i , v . 18. 

B o R e x , e t c . » V e r s ï a m b i q u e s 
d i m è t r e s r é g u l i e r s . L a r i m e e s t 
r e m p l a c é e p a r l ' a s s o n a n c e d a n s 
l e s u e u x d e r n i e r s v e r s : « c r i m i -
n a , i n d u l g e n t i a m . » 

6 » C o n t t t e n t i u m , » c o n f e s -
s e u r s . 

' a T u v i n c i s , e t c . » J é s u s -
C h r i s t e s t l e r o i d e s m a r t y r s ; 
l e s m a r t y r s s o n t d e s s o l d a t s q u i 
c o m b a t t e n t e t q u i t r i o m p h e n t 
p o u r l e u r r o i . — « M a r t y r i b u s . » 
T r o c h é e a u t r o i s i è m e p i e d . 

8 « P a r c i s c o n f e s s o r i b u s . » E n 
e f f e t , les c o n f e s s e u r s , t o u t e n c o n -
f e s s a n t l a l o i d e J é s u s - C h r i s t , 
n ' o n t p o i n t s o u f f e r t l e m a r t y r e . 

9 P o i n t d ' é l i s i o n . V o y e z ce q u o 
n o u s a v o n s d i t à c e s u j e t , pa f ;<j 
3 9 i , n o t e 3 . 
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Vir De uno Confessore 

I s t e 1 confessor Domini sacra tus , 
Fes ta plebs c u j u s celebrat per o r b e m , 
Hac die lætus meru i t beatas 

Scande re sedes . 

Qui p ius , p r u d e n s , humi l i s , pudicus , 
Sobr ius , cas tus fui t et qu i e tu s , 
Vita d u m præsens vegetavi t e jus 

Corporis a r tus . 

Ad sac rum cu jus t u m u l u m , f r e q u e n t e r 
Membra languentium modo san i t a t i , 
Quolibet morbo fuer in t gravata , 

R e s t i t u u n t u r . 

Unde n u n c nos te r chorus , i n 5 h o n o r e m 
Ipsius, h y m n u m cani t h u n c l ibenter , 
Ut piis e jus meri t i s j u v e m u r 

O m n e per æ v u m . 

¥11. Bc on 

Chr i s t e 3 , Redempto r omnium, 
Conserva tuos famulos, 
Beatæ semper Virginis 
Placatus sanct is precibus . 

Beata quoque agmina 
Cœlest ium sp i r i t uum, 

nîltns Sanctis. 

Præte r i t a , præsent ia , 
F u t u r a mala pellite. 

Va tes 4 æterni judicis, 
Apostolique Domini, 
Suppl ic i ter exposcimus 
Salvari vestris precibus. 

1 « Is te , , e t c . » S t r o p h e s s a -
p h i q u e s c o m p o s é e s d e t r o f s v e r s 
s a p h i q u e s e t d ' u n v e r s a d o i i i q u e . 
V o y e z , p a g e 275 , n o t e 4 . 

s « In . » N o u s a v o n s d é j à d i t 
q u e les f i n a l e s b r è v e s é t a i e n t 
s o u v e n t a l l o n g é e s p a r l ' a s p i r a t i o n 
d e 17t q u i les s u i v a i t . L a f i n a l e 
d u m o t « i p s i u s , d a n s l e v e r s s u i -

v a n t , e s t l o n g u e p o u r la m ê m e 
r a i s o n . 

5 V e r s ï a m b i q u e s d i m è t r e s l i -
b r e s ; s p o n i é e a u d e u x i è m e p i e d , 
t r o c h é e e t p y r r h i q n e aux p i e d s a n -
t é r i e u r s ; p o i n t d ' é l i s i o n . R i m e s e t 
a s s o n a n c e s d a n s p l u s i e u r s s t r o -
p h e s . 

4 • V a t e s , » p r o p h è t e s . 
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Martyres Dei inc ly t i , 
Confessoresque lucidi, 
Vestris orat ionibus 
Nos ferte in cœles t ibus 1 . 

Chorus sanctarum Virginum, 
Monachorumque omnium, 

Simul cum Sanctis o m n i b u s 
Consortes Chris t i facite 2 . 

Gentem auferte perf idam 3 

Credent ium de f in ibus , 
Ct Christo laudes debitas 
P e r s o l v a t i s alacri ter . 

Vil i . In Assumptione Marii» Virginia. 

O q u a m * glorifica luce co ruscas , 
Stirpis David icæ 8 regia p r o l e s , 
Subl imis res idens Virgo Maria 
Supra cceligenas æther i s omnes ! 

T u c u m vi rg ineo ma te r h o n o r e , 
C œ l o r u m Domino pector is au lam 
Sacr i s visceribus casta parasti : 
Hinc na tus Deus est corpore Chr is tus . 

Quem cunc tus vene rans orbis adorat , 
Cui nunc r i te genu flectitur o m n e ; 
A quo nos pe t imus , te ven ien te , 
Abjectis t enebr i s , gaudia luc is . 

Hoc largire Pa t e r luminis omnis " 
Na tum per p rop r ium, F lamine s a c r o ' , 
Qui t ecum nit ida vivit in æ th ra , 
R e g n a n s ac m o d e r a n s sæcula cunc ta . 

1 « I n c œ l e s t i b u s » p o u r o i n 
c œ l e s t i a . » 

s « C o n s o r t e s f a c i t e . » ( S o u s -
e n t e n d u « n o s . ») 

s « P e r f i d a m , » i n f i d è l e . 
4 « O q u à m , e t c . » V e r s d a c t y -

l i q u e s t é t r a m è t r e s h y p e r c a t a l e c -
t i q n e s . Ces v e r s s o n t d a c t y l i q u e s , 
p a r c e q u p l e d a c t y l e y d o m i n e ; 
t é t r a m è t r e s , p a r c e q u ' i l s o n t 
q u a t r e p i e d s ; h y p e r c a t a l e c t i q u e s , 
p a r c e q u ' i l s o n t en o u t r e u n e c é -
s u r e a u m i l . e u . I l s se s c a n d e n t 
a in s i : 

O quamlplorili Icâlllucc cojrufca. 

CARMINA. 

8 « D a v i d i c æ . » L e p o è t e abrè<?« 
l a d e u x i è m e s y l l a b e d e ce m o t . 

6 « P a t e r l u m i n i s o m n i s . » 
E p i t r e c a t h o l i q u e d e s a i n t J a c -
q u e s , c h a p . i , v . 17 : « O m n e d a -
t u m o p t i m u m , e t o m n e d o n u m 
p e r f e c t u m d e s u r s u m e s t , d e s c e n -
d e n s a P a t r e l u m i n u m a p u d 
q u e m n o n e s t t r a n s m u t a t i o , n e c 
v i c i s s i t u d i n i s o b u m b r a t i o . » 

* « F l a m i n e s a c r o , » le S a i n t -
E s p r i t . D a n s ce s e n s « F l a m e n » 
e s t n e u t r e ; q u a n d i l es t m a s c u l i n , 
il s i g n i f i e / l a m i n e , p r e t r e de» 
g e n t i l s . 

13 
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IX. De D. Virgine. 

Gaude 1 visceribus mater in intimis, 
Felix Ecclesia 5 , quæ sacra rephcas 

Sanctæ festa Mariæ : 
Plaudant astra, solum, mare. 

Cujus magnifica 3 est generatio, 
Cujus vita sacris claruit actibus, 

Cujus finis honorem 
S u m m u m fine tenet s ine; 

Quæ virgo peperit , virgoque permanet , 
Lactavit propriis uberibus Deum, 

Portantemque * gerebat 
Ulnis prona trementibus. 

Felix multiplici laude puerpera, 
Regis porta sui clausa 5 perenniter, 

Mundi stella fluentis, 
Floris virgula regiaB . 

* o L e s d e u x p r e m i e r s v e r s d e 
c h a q u e s t r o p h e son t d e s v e r s a s -
c l é p i a i l e s (Voyez , p . 72, n o t e i ) ; 
le t r o i s i è m e es t u n v e r s p h é r é -
c r a t i e n , e t le q u a t r i è m e u n v e r s 
g l v c o n i q u e . Le v e r s p h é r é c r a t i e n 
se "scande a ins i : 

Mundi ls l i r l la fluentia. 

« E c c l e s i a . » L a f i n a l e es t 
a l l o n g é e p a r la c é s u r e . 

5 •< M a g n i f i c a . » P o i n t d ' é l i s i o n ; 
l a i i na l e es t a l l o n g é e p a r l a c é s u r e 

4 « P o r t a n t e m , e t c . » Il n e f a u t 

p o i n t v o i r d a n s le r a p p r o c h e m e n t 
d e « p o r t a n t e m » e t d e « g e r e b a t » 
u n de ces j e u x de m o t s pué r i l s 
q u i n e s e r v e n t q u ' à cache r le 
v i d e des i d é e s ; le poè t e ne fa i t 
q u ' e x p r i m e r t r è s - s i m p l e m e n t u n e 
p e n s é e t r è s - v r a i e . J é s u s - C h r i s t , 
c o m m e D i e u , é t a i t à la fois le 
c r é a t e u r e t le s o u t i e n de sa m è r e . 

s « P o r t a c l ausa . » La p o r t e 
close d ' E z é c h i e l , c h . XLIV, v . i à 
3 , e s t 1 figure de la V i e r g e . 

6 « V i r g u l a r e g i a . » V o y e z , 
p a g e 323, n o t e 7. 
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Te nunc suppliciter, sancta theo tocos 1 

Regis perpetui sponsaque poscimus, 
Ut nos semper, u b i q u e 5 

Miti munere protegas ; 

Sanctis obtineas Virgo precatibus 
Pacis præsidium dulce d iu l inæ; 

Nobis atque beati 
Regni dona perennia . 

Præsta, summe Pater , Patris et Unice, 
A n n o r u m q u e simul Spiritus annue , 

Oui regnas Deus unus 
Omni tempore sæculi. 

1 « Theotocos. » Le poète ni- ' • Semper, tibique, » en tout 
'o'.ge la seconde syllaba. temps, en tout lieu. 



LE B. FULBERT DE CHARTRES. 
i 

Le B . F u l b e r t d i t de l u i - m ê m e , d a n s u n e de ses poésies, q u e , s a n s a p -
pui de r i chesses ou de n a i s s a n c e , Dieu l 'a fa i t m o n t e r su r l a c h a i r e ép i -
scopale c o m m e le p a u v r e é levé d». son f u m i e r . On ne conna î t n i ses pa -
r e n t s n i le l ieu de sa na i s sance . I l f i t ses é t u d e s à R e i m s , sous O e r b e r t , 
e t f u t é lu é v ê q u e de C h a r t r e s e n 1007. Il c o n t i n u a à p ro fes se r p u b l i q u e -
m e n t avec b e a u c o u p d ' éc l a t e t assis ta a u conci le q u e le roi Rober t a v a i t 
a s s e m b l é à Che l les . L a c a t h é d r a l e de C h a r t r e s f u t r é d u i t e en c e n d r e s 
p e n d a n t son ép i scopa t e n 1020 ; il la f i t r é é d i l i e r , e t m o u r u t ve r s l ' an 
1028. « Les l e t t r e s de F u l b e r t , d i t M. l ' abbé R o h r b a c h e r , son t éc r i t es 
a v e c b e a u c o u p de g r â c e e t d ' e s p r i t , d ' u n s ty le aisé e t dé l i ca t . » Le s a v a n t 
h i s t o r i e n ecc lés ias t ique a j o u t e q u e , p o u r la d o c t r i n e , F u l b e r t de C h a r t r e s 
m é r i t e de c o m p t e r p a r m i les P e r e s de l 'Eg l i s e . 

Hymnus paschalis. 

C h o r u s 1 novæ Hiernsalem 2 

Novam m e l i 3 dulcedinem 
P r e m a t , colens cum sobriis 
Paschale festum gaudiis . 

Qtio Christus, invictus leo *, 
Dracone surgens obruto, 
Dum voce viva personat , 
A mor te 5 functos excitat. 

Quam devorârat improbus 
P rædam r e f u d i t 8 Tar ta rus , 
Captivitate libera 
Jesum sequuntur agmina . 

Tr iumphat ille sp tendidè , 
E t dignus ampli tudine, 
Soli polique 7 pat r iam 
Unam facit rempublicam. 

Ipsum canendo supplices 
Regem precemur milites, 
Ut in suo clarissimo 
Nos ordinet palatio. 

Pe r sæcla metæ nescia , 
Pa t r i supremo gloria, 
Honorque sit cum Filio 
E t Spiritu Paracl i to. 

1 o C h o r u s , e t c . » V e r s ï a m b i -
q u e s d i m è t r e s r é g u l i e r s , e t l iés 
e n t r e e u x p a r des r i m e s p l a t e s . 
V o y . p a g e t(i, n o t e 2. 

2 « H i e r u s a l e m . » D a n s ce m o t 
lite n e f o r m e q u ' u n e sy l l abe , e t 
l ' a sp i r a t ion de l ' h e m p ê c h e l 'é l i -
sion de la f i na l e p r é c é d e n t e . 

5 « Me l i . » Gén i t i f d e « m e l o s , » 
c h a n t . Le n o m i n a t i f « m e t u s » se 
r e n c o n t r e q u e l q u e f o i s . 

4 « I nv i c tu s leo. » Apocalypse, 
c h . v , v . 5 : « Vic i t leo d e t r i b u 
J u d a , r a d i x Dav id . » 

' « Mor t e » do i t s ' e n t e n d r e ici 
de la m o r t sp i r i t ue l l e de l ' à m e 
d o n t J é s u s - C h r i s t n o u s a dé l iv rés 
p a r la p r é d i c a t i o n sa lu ta i r e de 
l ' E v a n g i l e . 

6 « R e f u d i t » p o u r « r e d d i d i t , 
r e v o m u i t . » 

1 « Soli po l ique , e tc . » J é s u s -
C h r i s t a o u v e r t a u x h o m m e s l e s 
p o r t e s d u ciel e t les a r é u n i s a u x 
iég ions d e s a n g e s , en sor te q u e 
les h a b i t a n t s de la t e r r e e t d u ciel 
n e f o r m e n t q u ' u n e seule r é p u b l i -
q u e : la J é r u s a l e m cé les te . 



, ROBERT, ROI DE FRANCE, 

R o b e r t i " , r o i d e F r a n c e , r é g n a d e l ' a n 99R à l ' a n 1031. N o u v e a u 
D a v i d , il c h a n t a s u r le t r ô n e les l o u a n g e s d u S e i g n e u r . Sa s é q u e n c e 
Verti, sancte Spiritus, es t d ' u n e é l é v a t i o n d e p e n s é e e t d ' u n e m a j e s t é 
d e s t y l e q u i l a p l a c e n t b i e n a u - d e s s u s de t o u t ce q u e l ' a n t i q u i t é p r o -
f a n e a p r o d u i t d a n s le g e n r e l y r i q u e . Il n e f a u t p o i n t s ' en / ' t o n n e r : 
s u i v a n t l ' op in ion de B o s s u e t i n ' y a q u e c h e z l e s H é b r e u x d ' a b o r d e t 
c h e z l e s c h r é t i e n s e n s u i t e que la poésie soit venue par enthousiasme. 
N o s poè tes n e s o n t p a s , c o m m e les p o è t e s p r o f a n e s , des l i t t é r a t e u r s 
q u i s ' é v e r t u e n t à p a r e r d e t o u s les a r t i f i c e s d u l a n g a g e d e s f a b l e s 
s t u p i d e s , d e s i dée s m o r a l e s i n c o m p l è t e s ou f a u s s e s , d e s s e n t i m e n t s 
q u i n o u s son t c o m p l è t e m e n t é t r a n g e r s , o u q u e n o u s n e d e v o n s p a s 
p a r t a g e r , si n o u s \ o u l o n s r e s t e r c h r é t i e n s . Au c o n t r a i r e , l ' â m e d e 
n o s p o è t e s se r é p a n d t o u t e n t i è r e d a n s l e u r s é c r i t s ; l e u r p i é t é e t l e u r 
v e r t u es t la p r e m i è r e s o u r c e de l e u r s in p i r a t i o n s ; la v é r i t é c h r é -
t i e n n e , à la l u m i è r e d e l a q u e l l e n o u s d e v o n s t o u s m a r c h e r , e s t le 
flambeau q u i les é c l a i r e ; e t s ' i l e s t v r a i q u e t o u t ce q u i p a r t d u 
c œ u r do i t a l l e r a u c œ u r , e n les l i s a n t , t o u t h o m m e d o n t le s e n s 
e s t d r o i t , d o n t l ' â m e e s t s e n s i b l e à l a v é r i t é , d o n t le c œ u r n ' a p a s 
e n c o r e é t é c o m p l è t e m e n t d e s s é c h é p a r l ' é t u d e e x c l u s i v e d e s a u -
t e u r s p a ï e n s , é p r o u v e r a u n e é m o t i o n p r o f o n d e e t p a r t a g e r a l ' e n -
t h o u s i a s m e q u i a n i m e n o s p o è e s et q u i d o n n e à l e u r poés ie t a n t 
de f o r c e e t d e v i e . Il n e p o u r r a p l u s a l o r s a d m i r e r le f o n d , s a n s 
a d m i r e r la f o r m e e l l e - m ê m e q u i es t si s i m p l e , si b i e n a p p r o p r i é e 
à la p! u s é e c h r é t i e n n e , e t q u i , d i s o n s - l e a u s s i , e s t b i e n p l u s l y r i -
q u e q u e l a f o r m e a n c i e n n e . II a d m i r e r a s u r t o u t ce c a r a c t è r e d e v é -
r i t é e t de s i n c é r i t é q u i b r i l l e e n e u x e t q u i es t la s e u l e m a r q u e d e 
la v é r i t a b ' e i n s p i r a t i o n p o é t i q u e . 11 r e c o n n a î t r a q u e ce c a r a c t è r e 
les r e n d é m i n e m m e n t p r o p r e s à l ' é d u c a t i o n p u b l i q u e . 11 n ' y a q u e 
c e u x q u i o n t p r a t i q u é e u x - m ê m e s l e s v e r t u s c h r é t i e n n e s q u i p u i s -
s e n t i n s p i r e r a u x a u t r e s la f e r m e v o l o n t é d e les p r a t i q u e r . Si d o n c 
le b u t de l ' é d u c a t i o n e s t d e f o r m e r l e c œ u r auss i b i e n q u e l ' e s p r i t 
d e s j e u n e s g e n s , e t d ' e n f a i r e d e s h o m m e s r e l i g i e u x , il f a u t n é c e s -
s a i r e m e n t f a i r e u n e p a r t d a n s l ' é d u c a t i o n a u x p o è t e s c h r é t i e n s q u i 
f u r e n t t o u s d e s h o m m e s i l l u s t r e s p a r l e u r p i é t é e t p a r l e u r s v e r t u s 
a u s s i b i e n q u e p a r l e u r s t a l e n t s e t p a r l e u r s a v o i r ; il n e f a u t p a s e n -
fin q u e d e s é c r i v a i n s q u i p a r l e n t , d a n s le s e n s s p i r i t u e l d u m o t , 
u n e l a n g u e c o m p l è t e m e n t d i f f é r e n t e d e l a n ô t r e , e t q u i n ' o n t n i les 
m ê m e s m œ u r s , n i les m ê m e s h a b i t u d e s , n i les m ê m e s idées , p a r c e 
q u i l s n ' o n t p a s l a m ê m e r e l i g i o n , a i e n t s e u l s le p r i v i l è g e d e n o u s 
i n t é r e s s e r , d ' ê t r e r e c o m m a n d é s à n o t r e a d m i r a t i o n , d e s ' e m p a r e r 
d e n o t r e â m e t o u t e n t i è r e d è s n o t r e j e u n e s s e , e t de la r e n d r e d é -
s o r m a i s i n s e n s i b l e à t o u t e b e a u t é l i t t é r a i r e ou m o r a l e q u i n e p o r t e 
p a s l e u r l i v r é e . 



<C2 ROBKRT DE FRANCE. 

SÉQUENCES. 

I. In die Pentecostes. 

Sanct i S p i r i t u s 1 adsi t nobis g r a t i a ; 
Q u æ co rda 2 nostra sibi faciat habi tacula , 
Expuls is inde cunct i s vitiis spir i tal ibus. 
Spir i tus a lme i l l u s t r i o r o m n i u m , 
Horr idas nos t ræ ment i s purga t eneb ras . 
Amator sancte s e n a t o r u m semper c o g i t a t u m , 
In funde unc t i onem t u a m c lemens nostris sens ibus . 
T u , purificator o m n i u m flagitiorum, Spir i tus , 
Puri f ica nostri oculum inter ior is hominis , 
Ut videri s u p r e m u s gen i to r possit a nobis . 
Mundi cordis \ quem soli ce rnere possunt oculis . 
P rophe t a s tu inspirâst i u t præconia Christi præcinuisscnt 

inclyta ; 
Apostolos c o n f o r t a s t i 5 , u t i t r o p æ u m Christi per to tum 

m u n d u m v e h e r e n t . 

1 « S a n c t i S p i r i t u s , e t c . » P r o s e 
i r r é g u l i è r e ; t r a c e s d e n u m é r a t i o n 
d e s sy l l abes . V o y e z , p a g e 385 , 
n o t e t . N o u s a v o n s p u i s é d a n s 
l e m a n u s c r i t 904 de la B i b l i o t h è -
q u e i m p é r i a l e p l u s i e u r s l e ç o n s 
e x c e l l e n t e s . 

- « Qu ie c o r d a , e t c . » V o y e z 
s a i n t P a u l , E p . I a u x C o r i n t h . 
c h . vt , v . 19. S a i n t A u g u - t i n a 
d i t : « M u n d u s h a b i t a t o r m u n -
d a m q u æ r i t d o m u m . » 

* « M u n d i c o r d i s , e t c . » S a i n t 
M a t t h i e u , c h . v , v s : « Bea t i 
m u n d o c o r d e , q u o n i a m ips i D e u m 
v i d e b u n t . » 

* « P r o p h e i a s i n s p i r à s t i . » 
S a i n t P i e r r e e x p r i m e l a m ê m e 

p e n s é e , E p î t r e n , c h . i , v . 2 9 : 
« N o n v o l u n t a t e h u m a n â a l l a t a 
e s t a l i q u a n d o p r o p h e t i a , sed s p i -
r i t u s a n c t o i n s p i r a t i l ocu t i s u n t 
s a n c t i De i h o m i n e s . » 

3 « C o n f o r t a s t i . » E x p r e s s i o n 
d ' u n e g r a n d e j u s t e s s e . A v a n t la 
r é s u r r e c t i o n de J é s u s - C h r i s t , l es 
A p ô t r e s a v a i e n t t e l l e m e n t p e u r 
d e s J u i f s ( V o v e z s a i n t J e a n . c h . 
xx , v . 19) q u ' i l s r e s t a i e n t e n f e r -
m é s c h e z e u x . Mai s a p r è s la r é -
s u r r e c t i o n , l o r s q u ' i l s e u r e n t r e ç u 
le ^ a i n t - E s p r i t , u n c h a n g e m e n t 
c o m p l e t se fit e n e u x , e t i ls p r ê -
c h è r e n t J é s u s - C h r i s t , s a n s c r a i n -
d r e n i les m e n a c e s , n i les p e r s é -
c u t i o n s , n i les s u p p l i c e s . 
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Quando m a c h i n a m per v e r b u m s u u m fecit Deus cœli , t e r ræ , 
m a n u m , 

T u super a q u a s 1 , fo turus e a s , n u m e n t u u m e x p a n d i s t i , 
Sp i r i t u s . 

T u a n i m a b u s 1 viviftcandis aquas f ecundas . 
T u asp i rando das spiritales esse h o m i n e s . 
T u d iv i sum 5 per l inguas m u n d u m et r i tus adunas t i . Domine . 
l d o l a t r a s 4 ad cul tum Dei revocas, m a g i s t r o r u m op t ime . 
E rgo nos supplicantes tibi exaudi propi t ius , sanc te Sp i r i t u s , 
S i n e quo preces omnes cassæ c redun tu r et i nd ignæ Dei 

aur ibus . 
T u qui o m n i u m sæculorum sanctos tui n u m i n i s docuis t i 

inst inctu, amplec tende Spir i tus , 
Ipse hodie apostolos Christ i n o v a n s 5 m u n e r e insolito , et 

cunctis inaudito sæculis , 
Hunc diem g lor iosum fecisti . 

1 o T u s u p e r a q u a s , e t c . » Ge-
nèse. c h i, v . 2 : « S p i r i t u s Do-
m i n i f e r e b a t u r s u p e r a q u a s . » 

2 « I u a n i m a b u s , e t c . » L e 
S a i n t - F s p r i i s a n c t i f i e les e a u x d u 
b a p t ê m e , e t l e u r d o n n e u n e f é -
c o n d i t é s p i r i t u e l l e ( a q u a s f e c u n -
d a s , p o u r q u ' e l l e s p u i s s e n t r é g é -
n é r e r l ' h o m m e e t v i v i f i e r s o n 
â m e ( a n i m a b u s v i v i f i c a n d i s . ) 

5 « T u d i v i s u m , e t c . » L a c o n -
f u s i o n d e s l a n g u e s c a u s a fa d i v i -
s ion d e s d e s c e n d a n t s d e Noé e n 
p l u s i e u r s p e u p l e s q u i e m b r a s -
s è r e n t d e s g e n r e s d e v i e e t d e s 
c u l t e s d i f f é r e n t s . L e s A p ô t r e s , 
g r â c e a u d o n dos t a n g u e s , p u r e n t 
r a m e n e r les p e u p l e s d e la t e r r e 
a i n s i d i v i s é s d u c u l t e d e s i do le s 
a u c u b e d u v r a i D i e u . ' 

4 « I d o l â t r a s » p o u r « i d o l o l a -
t r a s » q u i c o n t i e n t u n r e d o u b l e -
m e n t d é s a g r é a b l e de c o n s o n -
n e s e t d e \ o \ e l l e s . I a p r e m i è r e 
f o r m e , a d o p t é e p a r t o u s les é c r i -
v a i n s d u m o y e n â g e , a pa s sé d a n s 
n o t r e l a n g u i . 

3 « N o v a n s . » N o u s t r o u v o n s 
c e t t e l e ç o n d a n s le m a n u s c r i t 
904 . E l le n o u s p a r a i t p r é f é r a b l e 

à donans qui nous est présenté 
p a r C l i c h t o v e e t p a r D a n i e l , e t 
r é p o n d m i e u x à l ' i d ée e x p r i m é e 
p l u s h a u t p a r confortasti. E n 
e f f e t , a p r è s la m o r t d e J é s u s -
C h r i s t les A p ô t r e s é t a i e n t d é c o u -
r a g é s ; s a i n t P i e r r e l u i - m ê m e , 
l e u r c h e f ( a i n t J e a n , c h a p . x x i , 
v . 3) , a v a i t d i t : « V a d o p i s -
c a r i , » e t les a n t r e s a v a i e n t r é -
p o n d u : « V e n i m u s e t n o s t e c u m . » 
E n u n m o t , i ls é t a i e n t r e d e v e n u s 
p ê c h e u r s , e t r i e n n e f a i s a i t p r e s -
s e n t i r e n e u x le g r a n d r ô l e q u e l a 
P r o v i d e n c e d e v a i t l e u r fai ; e r e m -
p l i r d a n s l ' h i s t o i r e d e l ' h u m a n i t é . 
C e p e n d a n t q u e l q u e t e m p s a p r è s , 
i l s se r é u n i r e n t t ous , p r i r e n t l a 
c r o i x de J é s u s - C h r i s t , e t r é s o -
l u r e n t de la f a i r e a d o r e r p u b l i -
q u e m e n t d a n s la v i l le où i ls ve -
n a i e n t de se c a c h e r , e t de l a 
p o r t e r m ê m e j u s q u ' a u b o u t d u 
m o n d e . Us é t a i e n t d o n c d e v e -
n u s des h o m m e s n o u v e a u x La 
v u e de J é s u s - C h r i s t r e s s u s c i t é e t 
l e d o n m i r a c u l e u x d u S a i n t E s p r i t 
p e u v e n t s e u l s e x p l i q u e r u n c h a n -
g e m e n t si c o m p l e t . 

Nova sint o m n i a , c m d a , Toces e t o p e r a . 
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II. De sancto Spiritu. 

Veni, sancte Spir i tus 
E t emit te .£œli tus 
Lucis tuæ r ad ium. 

In labore requies, 
In æstu temperies 4 , 
In fletu solatium ; 

Veni pater pauperum 3 , 
Veni , dator m u n e r u m , 
Veni , lumen co rd ium. 

O lux beatissima, 
Reple cordis intima 
Tuorum fidelium. 

Consolator opl ime, 
Dulcis hospes a n i m æ ; 
Dulce re f r iger ium ; 

Sine tuo numine 
Nihil est in 5 homine, 
Nihil est innoxium. 

1 « V e n i , s a n c t e , e t c . » S é q u e n c e 
r é g u l i è r e . C h a q u e s t r o p h e r e n -
f e r m e t ro i s v e r s d e 7 s y l l a b e s d o n t 
l a p é n u l t i è m e est t o u j o u r s b r è v e . 
l . es d e u x p r e m i e r s v e r s r i m e n t 
e n s e m b l e , le t r o i s i è m e r i m e a v e c 
le v e r s c o r r e s p o n d a n t d e la s t r o -
p h e s u i v a n t e . C l i c h t o v e , q u i a v a i t 
le b o n g o û t de p r o t e s t e r a u c o m -
m e n c e m e n t d u xvi« s ièc le c o n t r e 
l ' i n v a s i o n d e s l e t t r e s p a ï e n n e s e t 
l ' a b a n d o n c o m p l e t d e la l i t t é r a -
t u r e c h r é t i e n n e , f a i t a ins i l ' é l oge 
d u « V e n i , s a n c t e S p i r i t u s : »« Non 
sa l i s h æ c o r a t i o , m e à q u i d e m s e n -
t e n t i a , c o m m e n d a r i po;.est : n a m 
o m n i c o m m e n d a t i o n e superiore.--! . 
C r e d i d e r i m auc t io r em, q u u m h a n c 
c o n t e x u i t o r a t i o n e m , cœles t i q u a -
d a m d u l c e d i n e p e r f u s u m esse i n -
t e r i u s , q u à , S p i r i t u s a n c t o a u c -
t o r e , t a n t a m e r u c t a v i t , v e r b i s 
a d e o succinctus , s u a v i t a t e m . » 

* « V e n i . » L a r é p é t i t i o n f r é -
q u e n t e d e ce m o t e x p r i m e b i e n 

l'élan de l'âme des fidèles vers le 
S a i n t - E s p r i t . La m ê m e f o r m e 
d ' i n v o c a t i o n se r e t r o u v e d a n s 
c e t t e p r i è r e d e l ' E g l i - e : « V e n i , 
s a n c t e .Spir i tus, r e p l e t u o r u m 
c o r d a fidelium, e t c . , » q u e I o n 
a t t r i b u e auss i a u roi R o b e r t . 

5 « P a t e r p a u p e r u m . » Sa in t 
M a t t h i e u , c h . v , v . :i : « Beat i 
p a u p e r e s s p i r i t u , q u o n i a m ipso-
r u m es t r e g n u m c œ l o r u m . » 

4 « I n æ s t u t e m p e r i e s . » Le 
S a i n t - E s p r i t t e m p è r e e n n o u s le 
f e u des pass ions c h a r n e l l e s . Aussi 
es t - i l figuré d . ins l 'Ancien-Tei- ta-
m e n t p a r c e t t e n u é e qu i p r o t é -
g e a i t d a n s le d é s e r t les e n f a n t s 
d ' I s r a ë l c o n t r e les ardeur.-- du so-
le i l , ei r e p r é s e n t é d a n s le Nou-
v e a u p a r la -nuée l u m i n e u s e q u i 
c o u v r i t les d i sc ip les d e Not re S e i -
g n e u r s u r la s a i n t e M o n t a g n e 
p e n d a n t sa t r a n s f i g u r a t i o n . 

s » V a r i a n t e se lon C l i c h t o v e ; 
« l u m i n e . » 
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Lava quod est sordidum, 
Kiga quod est a r i dum, 
Sana quod est saucium ; 

Da tuis fidelibus 
In te confidentibus 
Sacrum septenar ium *. 

Flecte quod est r igidum, 
Fove quod est f r ig idum, 
Rege quod est devium. 

Da 2 vir tutis mer i t um, 
Da salutis ex i tum, 
Da pe renne gaudium. 

4 « S a c r u m s e p t e n a r i u m . » q u i i n v o q u e le S a i n t - E s p r i t , e t 
Voyez , p a g e 379 , n o t e 4 . d o n n e n t à c e t t e a d m i r a b l e p r i è r e 

1 « Da . » Le p o è t e a c o m m e n c é j e n e sa i s q u e l l e o n c t i o n d o u c e 
l a p r e m i è r e s t r o p h e d e l a p r o s e e t p é n é t r a n t e q u i s ' e m p a r e d e s 
p a r l ' i n v o c a t i o n Veni q u ' i l a e n - â m e s les p l u s f r o i d e s e t les d i s -
s u i t e r é p é t é e a u c o m m e n c e m e n t p o s e à la piété ' , 
d e c h a c u n d e s t r o i s v e r s d e l a P o u r c o n t e s t e r i a b e a u t é d e 
d e u x i è m e s t r o p h e . Ici e n c o r e , il c e t t e f o r m e l y r i q u e d o n t n o t r e 
c o m m e n c e l a v a n t - d e r n i è r e s t r o - F r a n c e c a t h o l i q u e p e u t r e v e n d i -
p h e p a r l ' i n v o c a t i o n Da q u ' i l q u e r l ' i n v e n t i o n , i l f a u t n ' a v o i r 
r é p è t e auss i a u c o m m e n c e m e n t j a m a i s a s s i s t é à n o s a s s e m b l é e s 
d e c h a c u n d e s t r o i s v e r s de l a r e l i g i e u s e s l o r s q u ' u n p e u p l e e n -
d e r n i è r e s t r o p h e . Ces r é p é t i t i o n s , tier~ f a i t r e t e n t i r les v o û t e s sa -
d o n t le p a r a l l é l i s m e d o i t ê t r e c r é e s d u c h a n t de ces s t r o -
r e m a r q u é , s o n t l ' e x p r e s s i o n n a - p h e s s o n o r e s s i é u e r g i q u e m e i i t 
t u r e l l e de l a f e r v e u r d u fidèle r h y t h m é e s . 



SAINT PIERRE DAMIEN. 

S a i n t P i e r r e D a m i e n n a q u i t à R a v e n n e e n ( 0 0 7 . A p r è s avo i r f a i t ses 
é t u d e s à F a e n z a e t à P a r m e , il e n t r a a u m o n a s t è r e de S a i n t e - C r o i x 
d e F o n t - A v e l l a n e d o n t il f u t é l u a b b é e n 1042 . Il a v a i t d é j à r e n d . i d^ 
g r a n d s s e r v i c e s à l ' E g l i s e , l o r s q u ' e n 1057 E t i e n n e IX le n o m m a m a l g r é 
s a r é s i s t a n c e é v è q u e d 'Os t i e et p r e m i e r d e s c a r d i n a u x . Il v i n t e n F r a n c e 
e n |06 : î , e t p a s s a q u e l q u e t e m p s au m o n a s t è r e de C l u n y où il c o m p o s a 
p r o b a b l e m e n t les d e u x h y m n e s q u i s u i v e n t Ses é c r i t s s o n t f o r t e s t i m é s 
e t b r i l l e n t p a r l a n o b l e s s e ! l a f a c i l i t é e t l ' e l é g a n c e . II m o u r u t à F a e n z a 
e n 1072 . 

HYMNES. 

1 De beata Virgine. 

Terrena 1 cunc ta jubi lent , 
Astra laudibus int nent , 
Virginis aille tha lamum 
Laudes a l ternent d o m a t u m 2 . 

Hæc Virgo Verbo gravida 
Fi t Paradisi Janua, 
Quæ Deum mundo reddidit , 
Cœlum nobis aperui t . 

Felix ista Puerpera ! 
Evæ lege l iber r ima, 
Concepit sine masculo , 
Peper i t absque gemitu . 

Dives Mariæ gremium I 
Mundi gestavit pret ium 
Quo glor iamur redimi 
Soluti jugo debiti 3 . 

Quam Pat r i s implet F i l ius , 
Sanctus obumbra t Sp i r i tu s ; 
Cœlum fiunt castissima 
Sacræ puellæ viscera. 

Si t tibi laus , Altissime, 
Qui natus es ex Vi rg ine ; 
N t honor ineffabilis 
Pa t r i , sanctoque Flamini . 

1 « T e r r e n a , e t c . » V e r s ï a m -
b i q u e s d i m è t r e s l i b r e s , e t l iés 
e i i f e m b l e p a r d e s r m e s p l a t e s . 

V o y e z , p a g e Hi, n o t e 2 L a i . s l a 
t r o i s i è m e s t r o p h e « m a s c u l o » 
r i m e a v e c « g e m i t u . » 11 n e f a u t 
p a s o u b l i e r q u e le p o è t e e s t i t a -
lien, et, prononçant ou notre u 

c e l t i q u e , il vo i t u n e a s s o n a n s 
d a n s les d é s i n e n c e s d e ces d e u x 
m o t s . 

s « L a u d e s d r a m a t u m . » V o y e z , 
p a g e 17 n o i e 1. 

1 « S o l u t i j u g o d e b i t i , » d é -
l i v r é s d u j o u g de n o t r e d e t t e , 
d é l i v r é s d ' u n e d e t t e a c c a b l a n t e . 



SAINT PIERRE DAMIEN. 

11. De S. Andreæ. 

Captator 1 olim piscium. 
Jam nunc piscator hominum, 
Tuis , Andréa 2 , retibus 
Mundi nos rape fluctibus. 

Germanus Pe t r i corpore , 
Nec mort is dispar ordine : 
Quos a una caro genui t , 
Crux cœlo fratres edidit . 

O germen vere nobi le! 
O par corona gloriæ I 

Ecclesiæ patres pii . 
Crucis sunt æque lilii. 

Ad Jesum fra t r i prævius 
Indexque vitæ s t r enuus , 
E t nobis esto miser is 
Beati dux i t ineris . 

Sit Pa t r i laus ingen i to , 
Sit decus Unigenito, 
Sit u t r iusque parili 
Majestas summa Flamini . 

1 o C a p t a t o r . e t c . » V e i s î a m - - « A n d r é a . » V . p . 345 , n . 2 . 
b i q u e s d i m è t r e s l i b r e s e t l i és r' « Q u o s . . . e d i d i t . » G r a n d e e ; 
e n s e m b l e p a r d e s r i m e s p l a i e s , b e l l e i d é e , q u e le p o è t e d é v e l o p p a 
V o y e z , p a g e 1U, n o t e 2. d a n s l a s t r o p h e s u i v a n t e . 



GODESCHALK. 

G o d e s c h a l k é t a i t u n m o i n e d u xt« s icc i» s u r la v i e d u q u e l il n e 
n o u s r e s t e a u c u n d é t a i l . Il n e f a u t pas le c o n f o n d r e a v e c u n a u t r e 
G o d e s c h a l k q u i v é c u t a u i x e s i è c l e . 

D E SANCTA MARIA MAGDALENA SEQUENTIA. 

Laus tibi Chris te , qu i es c rea tor 
Cœli, t e r ræ , maris , a n g e l o r u m et h o m i n u m ; 
Qu- m solum Deum conf i t emur et h o m i n e m ; 
Qui s peccatores venisti u t salvos faceres , 
S i n e peccato peccati a s sumens f o r m u l a m . 
Q u o r u m 3 de g rege , u t C h a n a n æ a m 4 , Mariam visitâsii 

Magdalenam ; 
E a d e m m e n s a verbi divini i l lam m i c i s 5 , h a n c refovens 

pocul i s 6 ; 
I n domo S imonis leprosi conviviis accubans t y p i c i s 7 , 

1 « L a u s t i b i , e t c .» S é q u e n c e i r -
r é g u l è r e ; on v r e m a r q u e d e s a s -
s o n a n c e s e t des" t r a c e s d e n u m é r a -
t i o n d e s s y l l a b e s . D a n s ces v e r s e t s 
r e m a r q u a b l e s p i r l a s i m p l i c i t é 
d u s t y l e e t l a s u b l i m i t é d e s p e n -
sées , le poè t e r a c o n t e l a c o n v e r -
s ion d e s a i n t e M a r i e - M a d e l e i n e 
q u e s a i n t F r a n ç o i s d e S a l e s a 
a p p e l é e la reine des "pécheurs re-
pentants. L ' h i s t o i r e d e l a s œ u r 
d e L a z a r e e s t si t o u c h a n t e q u e 
p r e s q u e t o u s les p o è t e s d u m o y e n 
â g e e n o n t f a i t l e s u j e t d e l e u r s 
c h a n t s . 

- « Qu i , e t c . » S a i n t P a u l , E p î -
t r e I à T i m o t h é e , c h . i , v . 15 : 
« J e s u s v e n i t in h u n c m u n d u m 
p e c c a t o r e s sa lvos f a c e r e . » 

5 « Q u o r u m . » A n t é c é d e n t 
« p e c c a t o r e s . » 

* a C h a n a n æ a m , » l a C h a n a -

n é e n n e . V o y e z s a i n t M a t t h i e u , 
c h . xv , v . 22 à 29. 

* « Micis . » R é p o n s e de l a C h a -
n a n é e n n e à J é s u s - C h r i s t : « Ca-
t e l l i e d u n t d e m i c i s q u æ c a d u n t 
d e m e n s à d o m i n o r u m s u o r u m . » 

G « P o c u l i s . » Da ns le f e s t i n 
s p i r i t u e l d o n t p a r l e l a u t e u r , la 
C h a n a n é e n n e e t s a i n t e M a r i e -
M a d e l e i n e e u r e n t c h a c u n e la p a r t 
q u ' e l l e s d e m a n d a i e n t . La p r e -
m i è r e o b t i n t l a g u é r i s o n d e sa 
fille, r a p p e l é e p a r l e m o t « m i -
c is » q u e n o u s l i sons d a n s l ' E v a n -
g i l e m ê m e ; la s e c o n d e ( p o u r n o u s 
s e r v i r de l ' e x p r e s s i o n d u Psa l -
l i t e , P s a u m e LXXÏX, v . G) f u t 
n o u r r i e d u p a i n d e s l a r m e s e t 
a b r e u v é e d u ca l i ce d e s p l e u r s 
q u e son r e p e n t i r l u i fit r é p a n d r e . 

7 « C o n v i v i i s a c c u b a n s t y p i -
c i s . » L a c o n v e r s i o n d e l a p è c h e -
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Murmura t 1 Phar isæus, ubi plorat femina criminis conscia. 
Peccator contemnit compeccantem : peccati nescius pœni ten-

tem exaudis, emundas fœdam, amas u t pulchram facias2-
Pedes amplecti tur dominicos, lacrymis lavat, tergit crinibus, 

lavando, tergendo, unguento unxi t , osculis circuit. 
Hæc sunt convivia, quæ tibi placent, ô Patris sapientia ; 
Natus de virgine qui non dedignaris tangi de peccatrice. 
A 1'harisæo es invitatus, Mariæ ferculis saturatus. 
Multum d imi t t i s 3 mul tum amant i , nec crimen poste*, 

repetenti . 
Dæmoniis eam septem 4 mundas septiformi Sp i r i tu 5 . 
Ex mortuis te surgentem das cunctis videre priorem 
Hac, Christe, proselylam signas Ecclesiam 7 , quam ad filiorum 

mensam vocas al ienigenam; 
Quam inter convivia legis et gratiæ spernit Pharisæi fas tus 8 , 

lepra vexat hæretica 9 . 
Qualis sit tu scis : tangit te quia peccatrix, quia veniæ 

optatrix. 
Quidnam haberet ægra , si non accepisset, si non medicus 

adesset? 
Rex regum dives in omnes, nos salva, peccatorum tergens 

cuncta crimina, sanctorum spes et gloria. 

r e s se é t a i t u n e s o r t e d e n o u r r i -
t u r e s p i r i t u e l l e p o u r J é s u s - C h r i s t 
l u i - m ê m e q u i a d i t , E v a n g i l e se -
lon s a i n t J e a n , c h . iv , v . 34 : 
« M e u s c i b u s e s t u t f a c i a m v o -
l u n t a t e m e j u s q u i m i s i t m e , u t 
p e r f i c i a m o p u s e j u s . » 

' « M u r m u r a t , e t c . • V o y e z 
s a i n t L u c , c h . v u , v . 3 9 . 

- « A m a s u t p u l c h r a m fac ia s . » 
P l e i n d e g r â c e e t de s e n t i m e n t . 

5 o M u l t ù m d i m i t t i s , e t c . » 
S a i n t L u c , E v a n g i l e , c h . v u , v . 4 : : 
« R e m i t t u n t u r ei p e c c a t a m u l t a , 
q u o n i a m d i l e x i t m u l t ù n i . » 

* « D æ m o n i i s s e p t e m . » V o y e z , 
p.-gc 390 , n o t e 2 . 

" « S e p t i f o r m i S p i r i t u . » V o y e z , 
p a g e 405 , n o t e I . 

0 « P r i o r e m . » N o u s a v o n s v u 
• p r i m a m e r e t u r g a u d i a » d a n s 
l ' h y m n e d e s a i n t O d o n d e C l u n y . 

V o y e z , p a g e 390 e t 391, s o t e 7 . 
7 « P r o s e l y t a m E c c l e s i a m , » 

l ' E g l i s e d e s g e n t i l s . B i e n q u ' é -
t r a n g è r e , e l le f u t j u g é e d i g n e 
d ' ê t r e a p p e l é e à la t a b l e d e s fils 
d e D i e u , c ' e s t - à - d i r e d e s J u i f s , e t 
d e r e c e v o i r la n o u r r i t u r e s p i r i -
t u e l l e de la foi e t d e s s a c r e m e n t s . 
S a i n t e M a r i e - M a d e l e i n e es t l a fi-
g u r e d e ce l t e E g l i s e 

8 « P h a r i s æ i f a s t u s . » Le P h a -
r i s i e n o r g u e i l l e u x , q u i m é p r i s a 
l a p é c h e r e s s e , r e p r é s e n t e le p e u -
p l e j u i f q u i v i t a v e c j a l o u s i e q u e 
i e s g e n t i l s é t a i e n t a p p e l é s à la 
c o n n a i s s a n c e d u vr . i i D i e u . 

3 « L e p r a h æ r a l i c a » r a p p e l l e 
l ' o b s t i n a t i o n a v e c l a q u e l l e les 
J u i f s p r é f é r è r e n t la c i r c o n c i s i o n 
e t les c é r é m o n i e s de l a loi m o s a ï -
q ie a u x s a c r e m e n t s d e l a loi 
n o u v e l l e . 



ANONYMES. 

SÉQUENCES. 

I. In a d v e n t u Domini. 

S a l u s 1 æ t e r n a , i n d e f i c i e n s m u n d i v i t a ; 
L u x s e m p i t e r n a , e t R e d e m p t i o v e r è n o s t r a ; 
C o n d o l e n s h u m a n a p e r i r e sæcla® pe r t e n t a n t i s s n u m i n a ; 
N o n l i n q u e n s 4 e x c e l s a , ad îs t i ima p r o p r i a c l e m e n t i a 5 : 
E t t u a s p o n t a n e a g r a t i a a s s u m e n s h u m a n a , 
Q u æ f u e r a n t p e r d i t a o m n i a , s a lvas t i t e r r e a , 
F e r e n s m u n d o g a u d i a 6 . 
T u a n i m a s e t c o r p o r a n o s t r a , C h r i s t e , e x p i a , 
U t p o s s i d e a s 7 luc ida n o s m e t h a b i t a c u l a . 
A d v e n t u p r i m o j u s t i f i c a . 
I n s e c u n d o n o s q u e l i be ra : 
U t q u u m fac tà luce m a g n à , j u d i c a b i s o m n i a , 
C o m p l i s to lâ i n c o r r u p t a , n o s m e t 8 t u a s u b s e q u a m u r m o x 

ves t ig ia q u o c u m q u e v i sa . 

1 Séquence i r régul ière ; asso-
nances en A ; traces de n u m é r a -
tion des syllabes. Cette Séquence 
dont les pér ioaes sont si h a r m o -
nieuses et si musicales, e t dont 
te caractere est si lyr ique, est t i rée 
de deux manuscr i t s : du manus -
crit 904 de la Bibliothèque impé-
riale, et du manusc r i t de Pierre 
de Coi beil à la Bibliot. de Sens. 

* « Humana sæcla, » les gé-
nérat ions h u m a i n e s . 

1 « Tentant is , » le t e n t a t e u r . 
* « Non l inquens, etc. » Jésus-

Chris t en se faisant h o m m e n ' a 
point qui t té les cieux, et ne s'est 
point séparé du Père. C'est pour -

quoi il a dit à Ph i l ippe , Evangile 
selon saint J ean , ch . xiv, v. 9 : 
» Qui videt me , v ide te t Patrem.» 

s « Clement ia . » Voyez saint 
Pau l , Epi t re à Tite, ch ."m, v. A. 

e « Ferens gaud a » Dans saint 
Luc, ch . ii, v. IO, l 'ange dit aux 
pas teurs : « Ecce evangelizo vo-
bis gaud ium m a g n u m quod e r i t 
omni populo, quia natus est h o -
die Salvator mundi . » 

7 « Ut po sideas, etc. » Voyez 
le développement de cette pensée 
dans saint Paul, Epitre 1 aux Co-
r in th iens , ch . m , v. 16, 17 et 
ch. iv, v. 19, 20. 

8 « Nosmet, etc. » Tiré de l'A-
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11. In a d v e n t u Domini. 

R e g n a n t e m i s e m p i t e r n a p e r sæc la s u s c e p t u r a , 
C o n c i o , d e v o t e c o n c r e p a : f ac to r i r e d d e n d o d e b i t a , 
Q u e m j u b i l a n t a g m i n a c æ l i c a , e j u s v u l t u e x h i l a r a t a : 
Q u e m e x s p e c t a n t o m n i a t e r r e a , e j u s v u l t u e x a m i n a n d a , 
D i s t r i c t u m ad j u d i c i a s , 
C l e m e n t e m in p o t e n t i a . 
T u a nos sa lva , Chr i s t e , c l e m e n t i a p r o p t e r q u o s p a s s u s es d i r a . 
Ad pol i a s t r a s u b l e v a n i t i d a , q u i s o r d e t e r g i s s æ c u l a . 
I n f l u e n s s a l u s v e r a , e l luga p e r i c u l a . 
O m n i a u t s i n t m u n d a , t r i b u e p a c i f i c a ; 
U t h ic t u a salvi i n i s e r i c o r d i â , læ t i r e g n a p o s t a d e a m u s s u p e r a , 
Q u i r e g n a s s æ c u l a p e r i n f i n i t a . 

1U. De s a n c t o A m l r e à apostolo. 

S a c r o s a n c t a s h o d i e r n æ fes t iv i t a t i s p r æ c o n i a 
D i g n a i a u d e u n i v e r s a c a t e g o r i z e t 1 E c c l e s i a ; 
Mi t i s s imi S a n c t o r u m s a n c t i s s i m a e x t o l l e t u r m e r i t a , 
Apos to l i A n d r e æ 5 a d m i r a n d a p r æ f u l g e n s g r a t i a . 

pncalypse, cb . xiv, v . 4, où saint et de la quant i té de chaque sylln-
Jean représente les élus suivant be, peuvent r a r e m e n t a t t e indre . 
l 'Agneau par tout où il va : « Hi A cette harmonie des détails, que 
sequun tu r Agnum quocumquè l'on admire beaucoup dans la 
ieri t . » poésie mét r ique , et qui cepen-

1 Séquence i r r égu l i è r e ; asso- dan t a souvent quelque chose de 
nances en A; traces de n u m é r a t i o n mesquin et d 'étroi t succède l 'har-
dcs syllabes. Dans cette belle sé- monie de l 'ensemble. Ajoutons 
quence , dont nous avons t i ré le que la mus ique en est admirable , 
texte du manuscr i t 904 de la Nous l 'avons publiée dans les 
Biblioth, i m p , l 'asscnance ajoute Chants de la Sainte-Chapelle. 
à la majesté du style et de la pen- s « Districtum ad judicia , » 
sée. Des périodes larges et accen- sévère dans ses j ugemen t s , 
tuées mettent en relief les fai t- les 1 Séquence i r régul ière : asso-
plu- simples »t les idées 1 s p l u s nances en A; traces de numéra t ion 
élevées. En général , dans toutes 'les syllabes. Tirée du manuscr i t 
les séquences dont le r h y t h m e est 904 de la Biblioth, imp . 
i r r égu l i e r , lepoètesui t s a n s a u t r e 4 « Categorizo » est le syno-
p ri! occupation le m o u v e m e n t de n y m e de « prædico, celebre. » — 
ia pensée ; une foi a r d e n s , une. « Digna » se rappor te à « p r æ -
ehaleureuse inspirat ion c o m m u - conia » et « universa » à « h'c-
niquent à ses accents u n élan clesia. » 
lyrique auquel les poètes pro- 8 « Andreæ.» Voyez, page 3 4 5 , 
Canes, t rop préoccupes des mots note 2. 
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Hic, accepto a J o a n n e Baptista quod 1 venisset qui tolleret 
peccata, 

Mox ejus in t rans habi tacula , audiebat e loquia . 
I n v e n t i q u e f r a t r e s u o Ba r jonâ i : « I n v e n i m u s , a i t O v a n s , 

Messiam. » 
E t duxi t e u m ad dulc i f luam Salvatoris p r æ s e n t i a m . 
Hunc pe r sc ru tan tem maria Christ i vocavit c l emen t i a , 
Ar tem piscandi commutans d igni ta te apostol icâ . 
Hu jus a n i m a m , post clara festi Paschal is t empora , 
Sanct i Spir i tus præclara per lus t ravi t potent ia , 
Ad p rædicandum populis p œ n i t e n t i a m , e t Dei Pat r is p e r 

F i l ium c l e m e n t i a m . 
Gratulare ergo tanto pa t re , A c h a i a 3 , 
Illustrata e jus salutari doctr ina , 
Honorata mul t imodâ s ignorum f r equen t i a : 
E t tu gemens plora, t rux carnifex Egea 4 ; 
T e lues inferna et m o r s tene t æ t e r n a . 
Sed Andream felicia per Crucem m a n e n t gaudia . 
J a m Regem tuum spectas , j a m adoras , j a m in e jus conspectu, 

Andréa , stas ; 
Odorem suavitatis 5 j a m aspiras , q u e m divini amor i s aroma 

dat . 
Sis ergo nobis inclyta dulcedo sp i rans in t ima cœlest is vitæ 

ba lsama. 

1 « Accepto » ( sous-entendu 
« hoc») a Joanne -Bip t i s t àquòd , » 
ayant appris de saint J ean -Bap-
tiste q u e . . . Voyez l 'Evangi le se-
lon saint Jean , ch . i, v. 40. 

2 « Barionà. » Saint P ie r re est 
appelé, dans l 'Kvangile de saint 
Matthieu, B a r j o n a , c'est-à dire 
fils de Jonas. Bar est u n mot 
hébreu qui veut dire fils. 

5 « Achaia » Saint André prê-
cha la foi ch ré t i enne en Achaïe 
et fonda l 'église de Pa t ras dans 
ce pays 

* « Egea. » Voyez, page 345, 
note 2 . 

5 e Odorem suavitat is , e tc . » 
L 'amour suprême que Dieu in-

spire à ses élus est en que lque 
sorte une odeur plus douce et 
p lus agréable que celle des arô-
mes les plus précieux, u n e fleur 
dont le p a r f u m les plonge dans 
u n e ivresse et dans une extase 
cont inuel les . La pieuse a rdeur 
avec laquelle le fidèle chér i t les 
saints dont il demande habi tuel-
l emen t l ' in tercess ion, est égale-
m e n t u n e odeur suave et merveil-
leuse ( « inclyta dulcedo spirans 
in t ima cœlestis v i tæ balsama ») 
qui lui donne u n avant-goùt du 
plaisir sup rême que fait goûter 
aux élus la p r é s e n c e continuelle 
de Dieu, de Celui qui est la sour-
ce de toute beau té . 



PIERRE ABAILARD. 

Pierre Abailard naqu i t à Palais , près de Nantes , en 1079. Il vint 
à Paris pour suivre les leçons de Guil laume de Ghampe' iux et professa 
successivement à Melon, à Corbeil et à Paris. 11 se fit rel igieux à 
Saint-Denis, puis r ep r i t ses cours à Saint-Denis et à Provins. 11 avait 
souvent plus de 3,000 audi teurs . Ce fait est u n e preuve de l 'activité 
intellectuelle de cette époque que la mauvaise foi ou l ' ignorance a 
qualifiée de barbare . Abailard se laissa en t ra îne r à plusieurs e r r e u r s 
qui fu ren t condamnées par le Saint-Siège sur les plaintes de saint 
Be rna rd . 11 eut le projet de se r endre à Rome pour se just i f ier , mais 
il fu t re tenu au monastère de Cluny par P ier re le Vénérable qui le 
convert i t par sa. douceur e t par sa piété, obtint son pardon d ' I n n o -
cent II et le réconcilia avec saint Bernard . Accablé d ' inf i rmités , i l 
f u t envoyé au mon stère deSa in t -Marce l .p rès de Chàlons-sur-Saône; 
il y m o u r u t en 1142 à l 'âge de 63 ans. Abailard était un esprit émi -
nen t : sa pénitence et ses ma lheu r s nous autor isent â publier ici 
quelques-unes de ses poésies qui donnent une idée favorable de sa 
foi, en m ê m e temps qu'elles font voir que , tout en p ré fé ran t l 'usage 
de la poésie latine r imée , les au teurs d u i u e siècle ne connaissaient 
pas moins la poésie m é t r i q u e . 

I. V e r s a s ad A s t r a l a b i u m filium. 

Ast ra lab i f i l i , v i t æ d u l c e d o p a t e r n æ , 
D o c t r i n æ s t u d i o p a u c a r e l i n q u o t u æ 

M a j o r u i s c e n d i t ibi si t q u a m c u r a d o c e n d i , 
H i n c a l i i s e t e n i m p r o f i c i s , i n d e t i b i . 

Q u u m t i b i d e f u e r i t q u o d d i s c a s , d i s c e r e c e s s a , s 
N e c t ib i c e s s a n d u m d ixe r i s e s s e p r i u s . 

N o n a q t to , s e d q u i d d i c a t u r , s i t t ibi c u r æ : 
A u c t o r i 1 n o m e n d a n t b e n e d ic ta s u o . 

F r u c t u , n o n foli is p o m o r u m q u i s q u e c i b a t u r , 
E t s e n s u s v e i b i s a n l e f e r e n d u s e r i t . i o 

O r n a t i s a n i m o s c a p t e t p e r s u a s i o v e r b i s , 
D o c t r i n æ m a g i s e s t deb i t a p l an i t i e s . 

1 « Doctrinæ studio t u æ , » 
dans l ' intérêt de ton éducation, 
par zèle pour ton éducation. 

* « Auctori nomen [dant bene 
dicta suo, » une bonne parole 
fait l 'éloge de son a u t e u r . 
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Copia ve rbo rum est , ubi non est copia sensûs , 

Constat et e r r a n t e m mult ipl icare vias. 

Cu jus doc t r inam sibi d issent i re videbis 15 
Nil illam certi constet habere t ibi . 

Instabil is lunæ stul tus m u t a t u r ad i n s t a r ; 
S icu t soi, sapiens pe rmane t ipse sibi. 

N u n c h u c , n u n c illuc, stulti m e u s cæca v a g i t n r , 
Provida m e n s stabilem figit ubique g r a d u m ; 20 

Providet an te diu recte quid dicere possi t , 
Ne j u d e x 1 fiat tu rp i te r ipsa suî . 

Fi l ius est sapiens benedic t io mul ta p a r e n t u m , 
Ipsorum s tul tus dedecus a tque dolor . 

Ins ipiens rex est as inus d iademate pol lens, 25 
T a m sibi quam cunct is perniciosus hic est. 

S c r i p t u r æ 2 ignarus princeps qui sust inet esse, 
Cogitur a r canum pandere sæpe s u u m . 

Occasum sapiens, s tu l tus considera t o r t u m , 
Fin is 3 quippe rei cantica laudis habe t . 30 

Dictis doc to rum, factis in tende b o n o r u m ; 
Fervea t hac semper pectus avarit ia. 

Ingeni i sapiens fit nul lus a cumine m a g n i , 
Hunc potius tnores et bona vita c rean t . 

Fact is , non verbis , sapientia se profi tetur ; 35 
Solis concessa es t gratia tarda bonis . 

S i t tibi cura prior faciendi , de inde docendi 
Quæ bona s u n t , n e sis d issonus ipse t ibi . 

Sit t ibi, quæso , f r e q u e n s Sc r ip tu ræ lectio sacræ • 
Cætera si qua tegas, omnia propter e a m . 40 

Est just i p ropr ium reddi sua velle qu ibusque ; 
Fort is in adversis non t r ep ida re suis, 

Illicitos an imi mo tus f r ena re modes t i , 
T u n c q u u m succedun t prospera præcipue . 

1 « Ne judex, etc., » de peur 
qu'elle 11'ait la honte de devenir 
sv>n propre accusateur. 

1 «Scripturæ, etc.,» un roi qui 
n a pas le courage d'apprendre à 

écrire est souvent obligé de dé-
couvrir ses secrets. 

s « Finis quippe rei, cantica 
laudis habet, » c'est la lin qui 
mérite des éloges. 
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Sicut in adversis virtus e a 1 m u r u s habe tu r , 45 
Sic i s t ius 2 egen t prospera t emper i e , 

Nec pr ior illa 3 mane t v i r tus , nisi fulta sit istis, 
N e sit f racta mal is , sive remissa bon is . 

S i t t ibi præcipuus divini cul tus honor i s , 
Teque t imor semper subdat a m o r q u e Deo. 50 

N e m o Deum m e t u e t vel amab i t , sicut opor te t , 
Si non agnoscat , s icut opor te t , e u m . 

Quò melior cunctis D. us est , pius debet amar i ; 
Et metior post hunc ordine qu i sque suo . 

Quò melior quisque est , ma jo re est d ignus a m o r e ; 55 
Utque Deo fuer i t carior , ut tibi s i t . 

Quos e ten im, nisi propter e u m , debemus a m a r e ? 
Finis h ic , in cunctis q u æ facis, unus e r i t . 

Non tua, sed Domini q u æ r a t u r gloria p e r t e ; 
Non tibi, sed cunctis vixeris, immo Deo. 60 

Detr imenta t u æ caveas super omnia famæ, 
Ut mult is possis et tibi proficere. 

Quæ præcesse run t cogun t nova crimina c red i ; 
Et prior in t e s tem vita sequent i s er i t . 

Scandala , q u a m possis , h o m i n u m vitare labora, 65 
Ut t a m e n incur ras scandala nulla Dei. 

In fames fugi.it tua conversat io s e m p e r , 
Et socio gaude te meliore f ru i . 

Est mel ius socium q u i n i cogna tum 4 esse b o n o r u m ; 
Hinc e tenim vir tus e m i n e t , inde g e n u s . 70 

N e t en ta re D e u m , fili, p ræsumpse r i s in iquam : 
Nitere qtio poss i s 8 , et merear i s o p e m . 

S u m m a Dei boni tas d isponens omnia rectè , 
Q u æ bona , q u æ mala sun t , o rd ina t ipsa bene . 

1 « V i r t u s ea , » cette v e r t u , tice. — « Istis. » La force et la 
c'est-à-d re la force. « fortitudo,. » modérat ion, 
dont l ' idée est im; l ici tement ren- 4 « Socium, « c o m p a g n o n , a m i . 
f e rmée dans « fortis in adversis. » — « Cognatum, » pa ren t . 

1 « Istius » " o u s - e n t e n d u 5 «Nitere veo quoposs i - (n i t i ) ,» 
« vi r tu t is . » Cette ver tu , e est la appuie-toi sur ce qui peut te ser-
inodi ration dont il a étii par lé en vir u'appui et tu mér i t e ras ainsi 
troisième lieu. l'assistance d'en hau t . 

1 « Prior illa vir tus. » La jus- i i d e t u i , le Ciel t ' a i d e r a . 
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Hinc n e c in adversis jus to solatia desunt , - i 
Ut iri aïs; sint 4 e t iam q u u m sciat esse b o n u m . 

Jussa: potestat is te r renæ discut tenda : 
Cœlestis t i t : mox perficiendE scias. 

Si quis divinis j u b e a t * c o n t r a n t juss is , 
Te contra Dominum pactic nulla t r aha t . i o 

Quæ tib: tu non vis fieri, ne (eceris ulli : 
Quæ fieri tibi vis, hæc q u o q u e fac aliis. 

Omnia dona Dei t ranscendi t ve rus a m i c u s 5 : 
Divitiis cunctis an l e f e rendus hic est . 

Nullus pauper erit t he sau re prædi tus isto, 
Qui qtiè rar tor est , hòc pretiostoi est . 

S u n t militi f ra t res , sed in illis ra rus amicus : 
Hos natur;: creat , grat ia præbet e u m . 

Si roget aut faciat qu i squam quod iædat h o n e s t u m . 
Metas et legem transit amici t iæ. 90 

Exaudi re preces inhonesta roganti? amici , 
Est ab amici t iæ calle re fer re p e d e m ; 

P ius t a m e n offendit qui cogit a c ista rogando, 
Quam qui consensum da t prece victus eis . 

Nul lum te Dominus pius quam te cogit a m a r e ; 9 : 
Nec te, quisquis te turpia poscat , a m a t . 

Turpia ne facias, sed vites propter a m i c u m , 
Si cupis ut vere sis pret iosus ei . 

Turpi ter excusai noxam quem propter amicum 
A se hanc commit t i dicere non p u a e a t . îoo 

P r o p t e r amici t iam si quid commisero vile, 
De turpi pu lchram fœdo . malâque b o n a m . 

Debita sun t q u a m dona magis q u æ dantur amico • ; 
Nil t a m e n est quo pius non merea tu r a m o r 5 

1 « r t malasirit, etc. >> puisqu'il 4 « Si quis divinis jubeat, etc. » 
sait qu i . est bon que le mal existe Jetés des Apôtres, ch. v, v. 29 : 
aussi, puisqu'il n ïgnorepasque le « Obedire oportet Deo magis 
malheur lui-même est un bien, quàm hominibus. » 

* Q u ' u n a m i v é r i t a b l e est u n e d o u c e c h o s e I 
I l c l i e rc l i e *ns b e s o i n s a u f o n d d e Yotre c œ u r : 

Il TOUS é p a r g n e la p u d e u r 
De les lu i d é c o u v r i r * o u « - m ê m e . 
I n »ong<\ u n r i e n , t o u t lu i f a i t p e u r , 
r i u a i i d il s ' ag i t d e c e q u ' i l l i m e . L i r o i m r x s . 

4 Construisez : « Quæ dantur " Construisez : « Amor quo non 
amico sunt debita magis quàm mereatur plus (quàm dona) nil 
dona. est , » l 'amitié par laquelle il ne 
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Quos in amicitia sua quære re lucra videbis, 105 
Quod dici cupiunt , hoc s imulare scias. 

Si n o n subvenias donec te exoret amicus , 
Q u æ dare te credis, vendere crede magis . 

Non parvo pre t io 1 est rubor ille rogant is h a b e n d u s , 
Q u o , quæ tu dicis dona , coactus emi t . i io 

P ius recipit q u a m dat , pro donis quisquis a m a t u r ; 
Nam quid amicitia carius esse po tes t? 

Majores grates dono majore m e r e m u r : 
Majus se d a n d o 2 q u a m sua qu isque dabi t . 

Alter ego nisi s i s , non es mih i verus amicus ; 115 
Ni mihi sis u t ego, non eris alter ego. 

Qui b o n u s est , d a m n u m contemni t propter a m i c u m ; 
Sic e ten im 3 prodi , si sit amicus , habe t . 

Cujus c r imin ibus cito credis , n o n es amicus . 
Ul t imus h inc propr iæ scit mala quisque dormis, i o 

Non p o t e r i t 4 proprios cognoscere dives amicos , 
An sint fo r tunæ scilicet aut homin i s . 

Pauper in hoc felix errore est l iber ab isto ; 
Q u u m perit hæc , pe r eun t quos dabat illa t ibi . 

S i t tibi p ræc ipuus quisquis bonus in ter amicos 125 
Nec m e m o r in talem condit ionis 5 er is . 

Non homin i t e , sed vitio servire pudebi t ; 
Quurn sit libera mens , nil tibi t u rpe putes . 

Non est , q u e m possunt co r rumpere dona, fidelis : 
P r o d i t o r alterius non tibi fidus e r i t 6 . 130 

Quem na tu ra suos n o n cogit amare pa ren tes , 
Concil iare tibi grat ia nulla po tes t . 

peu t obtenir que des présents lui qui se donne lu i -même donne 
n 'es t r ien , n 'a aucune réali té, plus que celui qui donne ses biens . 
Cette pe in ture de l 'amit ié est " « Sic e tenim, etc., » c'est par 
fo r t r emarquab le . là en effet qu il peut prouver s'il 

' « Non parvo pret io, etc. » est un ami véritable. 
Pensée délicate et bien r endue . 4 « Non po te r i t , etc. » Ovide, 

2 « Majus se dando, etc. , » ce- Tristes, » liv. 1, Elégie vin, v. 5 : 
D o n e c e r i s fe l x m u l t o , n u m e r a b i s a m i c o s : 

T e m p o r a si f u e r i n t u u l i i l a , »o!us e r i s . 
8 « Conditionis » est pr is ici dressent plus par t icu l iè rement 

dans le sens de position so- au jeune âge, comme la morale 
ciale. que Lafoutaine t i re de sa fable le 

c On sent q u e ces conseils s'a- lienard ei. la Ct/jogne : 
T r o m p e u r s , c ' e s t p o u r Tous q u e j ' é c i I , 
A t t e u d e i - v o u s à la p a r e i l l e . 
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Es t velox vindicta Dei maledict io patrum ; 
?4emo nisi demens h a n c tolerare potest . 

Quò pius proficiat , tua sit correct io blanda ; 135 
Aspera perversos non cap i t ' , i m m o movet . 

Ob ju rga cu lpam pueri juven i sque flagella ; 
Exhor ta re s enem, blandit i isque m o n e . 

Qut im te corr ipiat senior , pat ienter habe to . 
E t grates , t anquam post data m a g n a , refer . i i o 

Quisquis non fuer i t pat iens pa rendo juben t i , 
impe r io null i p ræf ic iendus e r i t . 

II. Sur l'avènement du Messie. 

Adveni t * ver i tas , u m b r a præter i i t , 
P o s t noctem claritas diei subi i t . 
Ad o r tum ru t i lan t supern i luminis 
Legis mysteria p lena caliginis 3 . 

Ve lamen e x u u n t figuræ myst icæ ; 
Es t in re veritas, jam non in s c h e m a t e 4 ; 
C u m Chris to p r o d e u n t cuncta de latebris, 
Nec locum deser i t lux tanta t enebr i s . 

Transac to flebili de mor te vespere , 
Q u u m vita 6 r edd i tu r m a n e læt i t iæ, 
Resu rg i t Dominus , a p p a r e n t 6 angel i , 
Custodes fug iun t sp lendore ter r i t i . 

• « Aspera . » Sous -en t endu 
« correctio. » — « Perver-os 
non capit , etc. , » ne r amène pas 
l ' homme p e r v e r s , mais l ' i r r i te 
au cont ra i re . 

« Adveni t , etc. » Ces vers de 
douze svllabes, liés ensemble par 
des ririies plates , et s épa ré s , 
comme l 'a lexandrin, en deux hé-
mist iches égaux, dér ivent du vers 
asclépiade. Voy. page 72, note 1. 
Nous avons déjà fait r e m a r q u e r 
(page 318 notes I et 2) que not re 
vers héroïque , l'ai xandrin f r a n -
çais , répond à l'asclépiade l a t i n ; il 

en a la coupe et le r h y t h m e . Ici 
la r ime rend encore la ressem-
blance plus f rappante . C'est à la 
poésie latine riinée du moyen âge 
que la poésie française doit sou 
or igine . 

1 Construisez : « Mysteria legis 
plena caliginis rut i lant ad o r t u m 
luminis superni » 

4 « Re, » réali té. — « Sche-
ma te , » rigore*. 

s « Quum vita, etc. » Voyez 
saint Marc, ch xvi, v. 9. 

6 « Apparent , etc. » Voyez saint 
Matthieu, ch . i xvn i , v. 2, 3, 4 . 
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Sanc to rum plur imi qui j am dormie ran t , 
Surgen t i s g lor iam surgendo p ræd ican t . 
In t e s t imon ium surgent is Domini , 
Conscendun t mor tu i , de scendun t ange l i . 

111. Sur le Saint-Esprit. 

e 
In a l tum 1 orbita solis j am duci tur , 
Calorque proficit quo m u n d u s a l i tur , 
Lux p r i m u m , deinde calor i n f u n d i t u r , 
Q u u m fidem char i tas in nobis sequ i tu r . 

Hanc lucem fidei soi ve rus a t tu l i t , 
In carne Verbum nos q u u m visi taveri t , 
Cœlum for t i s s imum a m o r i s 8 at tuli t 
Hac h o r â 3 Spir i tus q u e m Verbum miser i t . 

Hinc rectè Spir i tus in igne visus est 
S u p e r Apostolos, q n u m h o c 4 l a rg i tum est ; 
Nam ignis amor est qui m e n t e s an ima t , 
Ut tes tam lu t eam ignis corroborat . 

IV. Sur la félicité éternelle. 

P l e n a 5 mer id ie lux solis radia t , 
P lenusque calor est quo m u n d u s æs tua t . 
Beat i tudinis hæc est perfect io, 
Q u u m ipsa Dei nos incendet visio. 

Cu jus quò fuer i t m a j o r cognit io , 
Major in s ingul is erit dilectio. 
Q u e m nihi l aliud erit conspicere, 
Q u a m vera perf ru i bea t i tud ine . 

1 « In al tum. » Vers de douze 
syllabes. Voyez, page 418, note 2. 

2 « Cœlum fortissimum ; mo-
ris, » un ciel chargé d'amour. 

5 « Ilâc hora. » C'est à midi, à 
la troisième heure du jour que le 

Saint-Esprit est descendu sur les 
Apôtres. 

4 « Hoc. » Ce pronom rem-
place le mot « verbum. » 

3 « Plenâ, etc. » Vers de douze 
syllabes. Voyez, page 418, nutu 2. 



420 PIERRE A BAI LARD. 

Felices oculi , beata l umina , 
Quibus concessum est hac frui g lor ia! 
H u j u s , te supplices rogamus , Domine , 
Loca vel u l t ima da nobis cur iæ. 

V. Sur la N a t i v i t é . 

Verbo ' Ve rbum virgo concipiens , 
Ex te verus or tus est or iens 
A quo vera* diffusa clari tas 
Ci rcumduc tas abduxi t t eneb ras . 

Fel ix dies , d i e rum gloria, 
Hu jus o r tûs q u æ vidit gaud ia ! 
Fel ix ma te r q u æ D e u m g e n u i t ! 
Fel ix stella q u æ solem peper i t ! 

O beata pauper pue rpe ra ! 
Cujus par tus ditavit omnia ; 
P a u p e r , i n q u a m , sed celsa gene re , 
P o n t i f i c u m et r e g u m sangu ine . 

Vi tæ v i a m 3 in via peper i t , 
Hospi t ium non d o m u m habu i t , 
R e g u m proles et cœli domina , 
P r o canceris* intravi t s tabula . 

Obstetr ices in pa r tu deeran t , 
Sed angeli pro eis aderant , 
Quorum s t a t i m 5 chorus non modic i 
H u j u s o r tû s eduxi t gaud ia . 

* « Verbo , etc. » Ce morceau 
et le su ivant sont écrits en vers 
de dix syllabes, liés par des r imes 
plates, et coupés, c o m i t e nosvqçs 
f rançais de dix syllabes, en deux 
hémist iches après la qua t r i ème 
syllabe. 

2 « A quo vera , etc. » Evangi le 
selon saint Jean, ch . i , v. 4 , b : 
« In ipso vita e ra t , et vita e r a t 
ux h o m i n u m , et lux in tenebr is 

l u c e t ; » et ch . v ia , v . (2 : « Ego 
s u m lux mund i : qui sequitur 
me, non ambula t in tenebris, sed 
habebit lumen vitæ. » 

* « Vitæ v iam. » Evangile selon 
saint Jean , ch . xiv, v. 6 : « Ego 
sum via, veritas et vita. Nemo 
venit ad Pa t r em, nisi per me . » 

* a Ca mer is , » chambre à cou-
c h e r . 

8 « Quorum s t a t i m , e tc . » 
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In excelsis sit Deo gloria, 
Et in terra sint pacis fœdera, 
Ouam super h i s 1 voces angelicæ 
Decantàsse noscuntur hodie. 

V I . B e l l i n e à l a V i e r g e . 

Gaude, Virgo virginum gloria, 
Matrum decus et mater , jubi la , 
Quæ commune sanctorum omnium 
Meruisti conferre g a u d i u m 2 . 

Patriarchis sanctis ac regibus 
Te filiam promisit Dominus; 
Te figurant legis ænigmata, 
Prophetarum canunt oracula. 

Te requi runt vota fidelium, 
Ad te corda suspirant omnium ; 
Tu spes nostra post Deum unica, 
Advocata nobis es posita. 

Ad judicis matrem confugiunt , 
Qui judicis iram effugiunt ; 
Q u æ 5 precari pro eis cogitur. 
Quæ pro reis mater efficitur. 

Evangi le f é lon saint Luc. ch . i l , 
v. 13 et 14 : « Ei subito facta est 
cum angelo multitudo militiæ 
cœlestis, laudantium lieum et di-
centium : liloria in altissima s Deo 
et in terra pax hominibus bonæ 
voluntatis. » 

1 « Super h i s , » à cause de ces 

choses, au sujet de ces événe-
ments, en l'honneur de la Nati-
vité. 

- « Commune.... gaudium. » 
Périphrase par laquelle le poète 
désigne Jésus Christ. 

3 « Quæ. » Antécédent « ma-
trem. » 

2 4 
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f i l . Divin 

A d o r n a 1 , S i o n , t h a l a m u m , 
Q u æ p r æ s t o l a r i s D o m i n u m ; 
S p o n s u m et s p o n s a m s u s c i p e 
C u m c e r e o r u m l u m i n e . 

P r u d e n t e s i l læ v i rg ines 2 , 
V e s t r a s ap t a t e l a m p a d e s , 
E t o c c u r r e n t e s D o m i n æ , 
S u r g a n t a d o l e s c e n t u l æ . 

F a c e s a c c e n d a n t f a m u l i , 
V e r o q u e m u n d i l u m i n i 
D o m u s d o m i n i s 3 o m n i b u s 
O c c u r r a t l u m i n a r i b u s . 

TUI. Sur la 

Golias 9 p r o s t r a t u s e s t , 
R e s u r r e x i t D o m i n u s , 
E n s e j u g u l a t u s es t 

< Ces vers de hu i t syllabes sont 
liés par des r imes plates. Us ont 
la péuul t ième brève comme les 
vers ï a m b ques d imètres . 

1 « Prudentes illæ virgines. » 
Allusion à la par bole des dix 
vierges. Voyez saint Mat th ieu , 
ch . xxv, v. 1 à 13 

5 « Dominis » désigne l 'époux 
et l 'épouse. 

* « Beate senex. » Saint Si-
n d o n . 

B « Et r eve l andum, etc. » Ici le 
poète emploie les expressions mê-
mes du cantique de saint Siméon 
« l.uinen ad revelat ionem gen-
t i u m . » Voyez l 'Evangile de saint 
Luc, ch. u , v. :!2. 

6 « Devota Deo vidua. » Anne 
I a p ri > p hétesse. Voy ez e n core sai nt 
Luc, ch . ii, v. SC, et suivants . 

7 «Et,» aussi.— « Confitere Do-
mino . » Saint Luc, ch . u , v 38 : 
«Et hæc, ipsa hora superveniens , 
c o n f i t e b a t u r D o m i n o . » 

épitiialanie. 

Beate, s e n e x 4 , p r o p e r a , 
P r o m i s s a c o m p l e g a u d i a , 
E t r e v e l a n d u m 5 gen t ibus 
R e v e l a l u m e n o m n i b u s . 

Devo ta D e o v i d u a 6 , 
E j u s q u e t e m p l o d e d i t a , 
P a r i p r o p h e t a g a u d i o , 
E t conf i t e re D o m i n o 

Deo P a t r i c u m F i l i o , 
C u m Sp i r i t u P a r a c l i t o , 
U t es t u n a s u b s t a n t i a , 
S i c e t u n a s i t g lo r i a . 

Résurrection 

Host is p r o p r i o ; 
C u m suis sub rne r sus es t 

I l le P h a r a o . 

• Les s t rophes de cette pièce et 
de la suivante se coinpo-ent de 
six vers. Tous les vers impairs 
ont sept syllabes et sont liés par 
des r i m e s ; le second vers compte 
également sept syllabes et sert de 
r e f r a i n ; l e q u a t r i è m e e t les ixième 
n 'ont que cinq syllabes et r i m e n t 
ensemble. La pénul t ième est tou-
jou r s brève. — Ces deux pièees 
on t un mouvement lyrique tres-
remarquab le . Le rhy thmo vif et 
br i l lan t choisi par le poète con-
vient très-bien à un chant de vic-
to re. Après le re f ra in « Resurrexit 
Dominus, » les vers semblent se 
précipiter les uns sur les autres : 
l 'entrel . icement des rimes et s u r -
tout la succession des vers de cin q 
syllabes aux vers de sept syl lab ' s 
c o m m u n i q u e n t à la pensée une 
rapidi té en t ra înante : ce sont, en 
u n mot , de véritables t ranspor t s 
de joie et d 'enthousiasme. 

a « Golias. » Voyez les Rois, 
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D i c a n t Sion filiæ : 
R e s u r r e x i ! D o m i n u s . 
V e r o David obviae 

C h o r u s p r o f é r a n t , 
Vic to r i v i c t o r i æ 

L a u d e s c o n c i n a n t . 

S a m s o n n o s t e r 1 v a l i d u s , 
R e s u r r e x i t D o m i n u s , 
C i r c u m s e p t o s hos t i bus 

P o r t a s sus tu l i t . 
F r u s t r a t u s a l l o p h y l i 2 , 

S t u p e n s i n g e m i t . 

U t l eon i s 3 c a t u l u s . 
R e s u r r e x i t D o m i n u s , 
Q u e m r u g i t u s p a t r i u s 

Die t e r t i a 
S u s c i t a t v iv i f ions , 

T e s t e p h y s i c â . 

Deo P a t r i g l o r i a , 
R e s u r r e x i t D o m i n u s , 
Sa lus et v i c t o r i a , 

CI.rL.to D o m i n i ; 
P a r h o n o r p e r s æ c u l a 

Si t S p i r i t u i . 

IX. Sur l a Résurrection «lu S a u v e u r et sur le retour 
(lu printemps. 

V e r i s 4
 g r a t o t e m p o r e , 

R e s u r r e x i t D o m i n u s . 
M u n d u s r e v i v i s c e r e 

Q u u m j a m i n c i p i t , 
A u c t o r e m r e s u r g e r e 

Mund i d e c u i t . 

C u n c t i s e x s t a n t i b u s , 
R e s u r r e x i t D o m i n u s ; 
He rb i s r e n a s c e n t i b u s , 

F r o n d e n t a r b o r e s , 
O d o r e s ex floribus 

Dan t m u l t i p l i c e s . 

T r a n s a c t a jam h i e m e , 
R e s u r r e x i t D o m i n u s , 
In illa p e r p e t u æ 

Vi tæ g a u d i a . 
Nul l ius m o l e s t i æ 

Q u æ s u n t c o n s c i a . 

l ivre I. ch . xvn. Goliath vaincu 
par David p ré f ig tne te démon 
vaincu par Jésus-Christ . 

1 « Samson noster , etc. » Voyez 
les Juges, ch. xvi. v. 2 et 3. Sam-
son enlevant au milieu de la nu i t 
les deux portes de G;iza, et échap-
pan t ainsi aux Phil ist ins qui 
avaient mis des gardes à ces deux 
portes pour le t ue r le mat in lors-
qu il sor t i ra i t , est la f igure de 
Jésus-Christ qui sortit du tom-
beau m a l g r é les gardes que les 
Juifs avaient placés au tour de son 
sépulcre. 

4 « Al 'ophylus , » l ' é t ranger , le 
Phil ist in. 

3 « Ut leonis, etc. » Pour ac -
quérir l ' intelligence de cette 
compara ison, ii faut connaî t re 

l 'histoire légendaire du lion pen-
dant le moyen âge. Saint Eust i-
the d 'Antioche (Hexamfron . Bi-
bl ioth. PP. xxvu. 2fl) an ive siècle, 
d i t : « Le lionceau naî t les yeux 
fe rmés , et du ran t les ' t rois j o u r s 
qui suivent sa naissance, sa mère 
se t ient sans cesse auprès de lui. 
Mais après ce délai, le lion, an re-
tour de la chasse . lui fait ouvr i r 
ies yeux en soufflant sur lui . » — 
A'oir l 'ouvrage du lî. P. Cahier , 
Sur quelques points de zoologie 
mystique il ans les anciens vitraux 
peints. (N° 44, p . 79.) 

4 « V e r i s , etc. » Comparez ce 
morceau avec le « Salve, festa 
dies.» Nous avons fait q u e l q u e s o b -
servations sur ce r app rochemen t 
poétique de la résurrect ion de la 
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U t 1 restauret omnia , 
Resur rex i t Dominus ; 
Tanquam ista gaudia 
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Mundus senseri t , 
Cum carne dominica 

Jam refloruit . 

X, Sur le massacre des SS. Innocents. 

Ad cœlestis 2 

O r t u m regis , 
Rex t e r r enus 
Jus aufer r i 
T ime t sibi 
P r inc ipa tus . 

Inaudi tum 
Stellæ s ignum 
Ubi n a r r a n t , 
Civitatem 
Atque regem 
Magi t u rban t 'J. 

Hinc commotus 
Rex in iquus 
In infantes , 
Ut in tan tum 
P e r d a t u n u m , 
P e r d i t p lu re s . 

P rop te r u n u m 
Multi Chris tum 
Sun t p e r e m p t a 

Sed per unum 
Omnes Chris tum 
Coronati . 

Rex tyrannos 
Universos 
Supergressus , 
Et pius ipsis 
Quoque feris 
Inhumanus , 

In infantes, 
Ut in hostes , 
Castra cogit , 
E t in nullos 
Misi suos 4 

A r m a vert i t . 

F u r o r i ræ 
Nec fe r inæ 
Comparandus 
P e r d i t eos 
Quos a r rep tos 
Fove t lupus 

n a t u r e et de la résurrec t ion du 
Sauveu r dans ta p remière note de 
l ' hymne de Fortunam page 330. 

1 « Ut. » Nous avons ajouté ce 
m o t , pour compléter le sens de la 
ph rase . 

2 « Ad cœlestis. » Ces s t rophes 
r e n f e r m e n t six vers de q u a t r e 
syllabes. Les deux p remie r s vers 
r i m e n t ensemble , ainsi q u e le 
qua t r i ème et le c inquième ; le 
t roisième r ime avec le s ixième. 

1 « T u r b a n t . » Evangile selon 
saint Matthieu , ch . ii , v. 3 : 
« Audiens au t em Herodes r e x , 
tu rba tus est, et omnis Hieroso-
lyma cum illo. » 

" 4 « Nisi suos. » Les enfants de 
son pays. 

3 o Quos arreptos fovet lupus. » 
Allusion vague à certaines histoi-
res d 'a l la i tement d enfants p.ir 
des l o u p s , celle de Romulus e t 
d 'au t res . 
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Ad manda tum 
Regis datum 
Genera le i , 

Ad Augustum 
Hoc delatum 
Risum movit , 

Et. rex mitis 
Ite immit i 
Dignè lusit . 

« Malum, inqui t , 
Es t Herodis 
Esse na tum ; 
Prodes t magis 
Talis regis 
Esse p o r c u m . » 

XI. Sur le même sujet. 

Est in Ramâ 2 Tundi t pectus , 
Vox audita Scindi t sinus 
Racliel dentis , Cæcus furor 
Super natos Quem maternus 
In ter fec tos E t humanus 
Ej ulantis. Faci t amor . 

Lacerata Interfect i 
Jacent membra S u n t i nv i t i ; 
Pa rvu lo rum, Sed pro vita 
E t tam lacte Meri torum 
Quam c ruore Fu i t nu l lum, 
Rigant h u m u m . Merces mul ta . 

His incumbens Merces ipsa 
Orba parens , Fu i t "Vita, 
Ejulando Quam 3 et ipsi 
Recollecta Moriendo, 
Fovet f rus t ra Non loquendo, 
Sinu pio . Sun t confessi. 

1 « Generale . » 11 manque trois 
vers dans les manuscr i ts . Qu'on 
nous pe rme t t e de compléter ainsi 
la pensée du poète : 

H pis i p s u m 
F i l i o l u m 
O i ' c i d ê r e . 

1 « Est in Ramâ. » Même r h y -
thmo que dans le morceau précè-
dent .— Le poète rappelle la pro-
phétie de Jé rémie , ch . xxxi, V. 

15, citée par saint Matthieu, dans 
son Evangile , ch. u , v. 18 : «Vox 
in Ramâ audita es t , p lora tus e t 
u lu la tus : l iachel plorans filios 
suos, et noluit consolari, quia non 
sunt . » 

1 « Quam » se rappor te à « vita.» 
— Il faut donner à ce mot le sens 
de Jésus-Christ : «ligo sum vita.fc 
— «Confiteri v i t a m , » confesser 
Jésus-Christ . 

2 4 . 
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XII. S u r l a Conception de l a B. V. 91. 

Mitt i t 1 ad V i r g i n e m S u p e r b i e n t i n m 1 

N o n q u e m v i s a n g e l u m , T e r a t f a s t ig i a , 
S e d F o r t i t u d i n e m 2 Colla s u b l i m i u m 
S u u m a r c h a n g e l u m , C a l c a n s vi p r o p r i i , 
A m a t o r h o m i n i s . P o t e n s in p r æ l i o . 

F o r t e m e x p e d i a t F o r a s e j i c i a t 5 

P r o nobis n u n t i u m , M u n d a n u m p r i n c i p e m , 
N a t u r æ fac ia t M a t r e m q u e faciat 
U t p r æ j u d i c i u m , S e c u m p a r t i c i p e m 
In p a r t u V i r g i n i s . P a t r i s i m p e r i i ; 

N a t u r a m s u p e r e t 
N a t u s rex g l o r i æ , 
R e g n e t e t i m p e r e t , 
E t zyina 3 scor ia ; , 
Tol la t de m e d i o . 

E x i , qu i m i t t e r i s 
H æ c d o n a d i c e r e 
Reve l a v e t e r i s 
V e l a m e n l i t t e r æ 
Vi r tu te n u n t i i . 

1 Ces strophes r e n f e r m e n t cinq 
vers de six syllabes. Les q u a t r e 
premiers sont liés par des r imes 
croisées, le c inquième r ime avec 
le cinquième vers de la s t rophe 
suivante . La pénul t ième est tou-
jours brève. 

2 o For t i t ud inem. » On lit dans 
l 'Homélie de Bède le Vénérable , 
sur le ch ip, i de l 'Evangile de 
saint l.uc : « Rarò legimus quod 
apparentes homin ibus angeli de-
s ignen tu rex nolui ne. Veri! m quo-
t iescumque id t i t , ideo u t ique tit 
u t et iam nomine ipso quid mi-
n stratum veniant , ins inuent . Ga-
briel namque For t i tudo Hei dici-
t u r . I t nuTitò tali nomine p r æ -
fulget , qui nascituro in ca rne Deo 
tes t imonium perhibet : de quo 
p rophe ta in psalmo xxm : Domi-

n u s fort is et potens, Dominus po-
tens in prælio. » 

5 « Et zyina, etc. » Saint P a u l , 
Ep . r aux C o r . , ch . v. v. 7 ; 
« Expurga t e vetus f e r m e n t u m , m, 
sitis nova conspersio, sicut estis 
azymi . » 

4 « Superb ien t ium. » Saint 
L u c , ch . I, v. 52 : « D posui' po-
tentes de sede, et exaltavit humi -
les. » Sana Paul, Ep. I , aux Cor., 
ch . i, v. 27 : « Inf i rma mundi 
elegit Deus, u t confundat fortia. » 

• « Foras ejiciat, etc. » Ev. de 
S. Jean, ch . xn , v. 31: « Nunc j u -
dicium e t m u n d i , nunc princeps 
mundi h u j u s ejicietur foras. » 

6 « Qui mi t te r i s hæc dona di-
cere » équivaut à « qui mit ter is 
ad d icendum et expl icandum hæc 
dona. • 
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Accede, nunt ia , 
Dic : Ave cominus 
Dic : Plena g ra t i a , 
Dic : Tecum Dominus, 
E t dic : Ne t imeas. 

Virgo, suscipias 
D e i deposi tum, 
In quo perficias 
Casta propositum, 
E t votum 2 teneas. 

Audit et suscipit 
Puella nunt ium. 
Credit et concipit , 
Et pari t filium, 
Sed admi rab i l em 3 , 

Consil iarium 
Humani gener i s , 
Et Deum for t ium, 
Pa t remque posteris 
In pace stabilem. 

Cujus stabilitas 
Nos redda t stabiles, 
Ne nos labii ilas 
Humana labiles 
Secum præcipi te t . 

Sed dator veniæ, 
Concessa ven ia , 
P e r mat rem gra t iæ, 
Obtenta gratia, 
In nobis habi te t . 

Natura p r emi tu r 
In partu Virginis , 
Rex regum nasci tur , 
Vim celans numin is , 
Et rec tor s u p e r u m . 

Qui nobis t r ibuat 
Pecca t i ven iam, 
Reatus diluat, 
E t donet patr iam 
In a rce s iderum. 

XIII. Planctus Jacui» super filium suum Benjamin. 

In fe l i ces 4 filii, 
Pa i re nati misero, 
Novo meo sceleri 
Talis datur ultio? 

Cujus esl flagitii 
Tantum damnum passio? 
Quo peccato meru i 
l loc feriri gladio? 

1 o Cominus, » de près. Voyez 
la Salutat ion angélique dans saint 
Luc, ch . i, v. 28 et suiv. 

2 « V o t u m , » vœu (de chas-
teté.) 

5 «Sedadmi rab i l em, e t c . « E m -
prunté à Isaïe. qui prédit ainsi la 
naissance du Fils de' la V i e r g e : 
« Parvulus natu< est nobis , et f i -
lius da'iis est nobis, et factus est 
principatus super h u m e r u m ejus . 
Et vocabitur nomen ejus admi ra -
bilis, consiliarius, Deus fortis, pa-

te r fu tu r i sæculi ,pr inceps pacis.» 
* Les quat re strophes suivantes 

r e n f e r m e n t qua t re vers de sept 
syllabes à r imes croisées. La pé-
nul t ième est brève — Ce petit poè-
me est le développement du t r en -
te sixième verset du chapi t re XLII 
de la Genèse : « Jacob d u à ses 
fils : Vous avez fai t que je suis 
sans en fan t s : Joseph n'est plus • 
Siméon est r e tenu en p r i s o n , et 
vous m'ôtez Benjamin : tous ce s 
m a u x sont re tombés sur moi. » 
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Joseph decus gener i s , Pos ter ior 3 natu f ra t r ibus , 
Fi l iorum glor ia , 
Devoratus bestiis 
Morte rui t pessima. ' 

Sed amore prior omnibus, 
Quem moriens mater Benoni.n 
Pater gaudens dixit Ben j amin , 

Simeon in vinculis 
Mea luit cr imina ; 
Post mat rem, e t 1 Ben jamin , 
Nunc amisi gaudia. 

Blanditiis tuis miserum 
lielevabas patr i senium, 
Fra t r i s mihi reddens speciem 
Et decoræ matris fac iem. 

Joseph f ra t rum inv id ia , 
Divina pollens gra t ia ; 
Quæ, fili mî, praisagia 
Fuerun t illa somnia 2 ! 

Pueri les r.æniæ 5 

Super cantus omnes 
Orbati miseriæ 

Senis erant dulces. 

Quid soi, quid luna, fili ml . 
Quid stellæ, quid manipul i , 
Quæ mecum diu contul i , 
Gerebant in se mystici? 

Informes in specie 
Tener i se rmones , 

Omnem eloquent iæ 
Favum t ranscendentcs . 

1 « Et , » aussi. 
4 « Joseph . . . s o m n i a . » Voyez 

la Genèse, ch . x x x v u , v. i à 11. 
— Les deux s t rophes suivantes 
sont monor imes et r e n f e r m e n t 
quat re vers de hu i t syllabes. 

3 « Posterior , etc. » Les deux 
s t rophes suivantes r e n f e r m e n t 
q u a t r e vers de neuf syllabes liés 
pa r des r imes plates. 

4 Rachel mouran t e appela son 
fils Benoni, c 'est-à-dire fils de 
m a douleur; mais le père 1 appela 
Benjamin, c 'est-à-dire fils de 
ma droite, fils de ma bénédic-

t ion. Voyez la Genèse, chapitre 
xxxv, v. i 8. C'était par l ' imposi-
tion de la ma in droite que les 
patr iarches bénissaient leurs en -
fan ts . 

3 « Næniæ, » les gentillesses 
de Ben jamin , l eschan-onsde cet 
enfant dans ses jeux. — Les 
s trophes suivantes renfe rment 
qua t re vers . Le premier e t le 
troisième ont sept syllabes e t 
r imen t ensemble , le deuxième 
et le qua t r i ème n'ont que six 
syllabes e t sont liés aussi par des 
r imes . 
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D u o r u m 1 solat ia 
P e r d i t o r u m m a x i m a 
G e r e b a s i n t e , fili! 

H i n c t e c u m h o s p e r d i d i , 
E t p ius j u s t o t e n u i 
H a n c a n i m a m , fili m î 2 . 

P a r i p u l c h r i t u d i n e 
R e p r æ s e n t a n s u t r o s q u e , 
R e d d e b a s s ic m e m i h i . 

Æ t a t e tu p a r v u l u s , 
In d o l o r e m a x i m u s , 
S i c u t m a t r i s i c p a t r i a 

Deus 4 cui s e r v i o , 
T u nob i s faci to 
A p u d t e c o n j u n g i . 

• «Duorum.» Rachel et Joseph. 
— Les strophes suivantes r en fe r -
m e n t trois vers de sept syl labes; 
les deux premiers vers r i m e n t 
ensemble, le troisième r ime avec 
le t roisième vers de la s t rophe 
suivante . 

* « Duorum. . . fili m î . » Des 
accents si doux et si touchants 
devraient absoudre pour j a m a i s 

Abailard des r ep roches d 'égoïsme 
et de du re t é que ses éd i t eurs dis-
t ra i t s se sont plu à lui f a i r e . 

3 « Æ t a t e . . . p a t r i . » En effe t . 
Ben jamin a coûté la vie à sa 
m è r e , et son dépar t pour l'K-
gypte cause à son vieux père la 
plus profonde dou l eu r . 

* « Deus, e tc . » Vers de six 
syllabes. 



SAINT BERNARD. 

Saint Bernard n a q u i t e n 1091, à F o n t a i n e , près Dijon. Il appartenait 
à une famille noble et pieuse. A l 'âge de 23 ans il prononça ...» v te jx 
dans leciol t re de Citeaux , et ne tarda pas à être n o m m é abbé de Clair-
vaux. Ses talents, ses lumières et la sainteté de a vie lui acquirent une 
si g rande réputa t ion , qu'on le choisit bientôt pour a rb i t re dans les affai-
res les plus impor tantes . En 1128, il fu t chargé de rédiger les statuts 
de l 'ordre des Templiers ; en 1130, il fit reconnaî t re Innocent II pour 
souverain Pont i fe ; et dévoué en t iè rement aux intérêts île la religion sur 
lesquelsnedoi t prévaloir aucune considérai ion humaine , il tit condamner 
en 1140 les erreur® d'Abailard au concile de Sens. Ce fu t lui que le pape 
Eugène 111 chargea de prêcher la croisade. 11 le tit avec nn succès prodi-
gieux : â sa voix, Louis VII se croisa en per onue, malgré les conseils de 
N i g e r qui passe à tor t pour avoir élé l 'adversaire de ces expédi ions loin-
taines. Ce grand minis t re s'opposait au dépar t du roi, mais non pas à celui 
des seigneurs et des au t res croisés. Il organisa m ê m e plus tard une r ro i -
sade à ses frais . Ce fait h is tor ique est t rès -c la i rement établi dans l'excel-
l e n t livre de M. Combes : Suger et sa rdgtnrr La France sembla s 'é-
b r a n l e r tout ent ière pour se précipi ter sur l'Asie. Ainsi, dans ce> temps 
barbares, on vi t des hommes dont l 'éloquence remua i t des peuples 
ent iers , et faisait naî t re dans les cœurs un enthousiasme que les l)é-
mos thènes et les Cicéron n 'ont j ama i s produi t Saint Bernard combat-
t i t ensuite u n moine fanat ique, nommé Rodolphe, qui prétendait que 
les chré t iens devaient massacrer tous les Juifs . 11 r é fu t a les e r reurs de 
P ie r r e de B r u y s . de Gilbert de la Porée et d 'aut res hérét iques. 
Lorsqu'i l m o u i u t en 1153, il avait fondé plus de cent soixante mona-
stères. La fécondité de l ' imaginat ion, la noblesse des pensées et l'éléva-
tion des sentina nts , sont les principales qualités des poésies de saint 
Bern .rd. Son inspiration prend toujours sa source dans l'idée pure et 
mys t ique . Aussi, ce grand sa in t , qui fu t a u - 4 un g rand poète, a-t-il 
chan té avec prédilection les louanges de la sainte Vierge envers laquelle 
:t a ait une dév lion part icul ière . Ses dix - hu i t hymnes De laudibus 
Virginis sont un développement de la prière Memorare, qu'on r cit? en -
core de nos jours dans les familles chrét iennes . Saint Bernard joint 
à ses sen t iments de piété une richesse de style inépuisable et une grande 
hardiesse dans la forme. On pourra i t lui re'procher 1 emploi de trop fré-
quentes anti thèses, si elles n 'étaient cons tamment justes et toujours au-
torisées par les Ecr i tures . Plusieurs de ses poésies peuvent rivaii er pour 
la concision et la clarté avec celle de saint Thomas , part icul ièrem-nt 
l ' hymne suivante à laquelle nous t rouvons une g râce singulière e t une 
suavité inexpr imable . 
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I , HYMNI DE NOMINE JESU 

I. Ad Matutinum, 

Je su , dulcis memoria, 
Dans vera cordi gaudia, 
Sed super mel et omnia 
Ejus dulcis præsent ia 2 . 

Nil cani tur suavius, 
Nil auditur jucundius , 
Nil cogitatur dulcius 
Quam Jesus Dei Fi l ius. 

Jesu , spes pœni tent ibus , 
Quàm pius es petent ibus, 
Quam bonus te q u æ r e n t i b u s ! 
Sed quid invenient ibus 3 ? 

Jesus , dulcedo c o r d i u m , 
F o n s veri , lumen m e n t i u m , 
Excedi t omne gaudium 
E t omne des ider ium. 

Nec lingua valet d icere 
Nec littera 4 expr imere , 
Exper tus potest c r ede re , 
Quid sit Jesum diligere. 

Jesum quæram in lectulo 5 , 
Clauso cordis cubiculo 6 ; 
Pr ivat im et in populo 
Quæram amore sedulo. 

II. Ad P r i m a m . 

Cum Maria 7 diluculo, 
J e sum quæram in tumulo, 
Cordis clamore querulo, 
Mente quæram, non oculo. 

Tumbam pe r fundam fletibus 
Locum replens gemi t ibus , 
J e su 8 provolvar pedibus , 
Str ict is hærens a m p l e x i b u s 

1 «Jesu, etc. » Strophes mono-
r imes composées de q u i t r e vers 
ïambiques d im- t r e s l ibres. Voy. 
pace 16, note 2. 

2 « Præsentia. » Il y a opposi-
tion e n t r e « præsent ia e t m e -
mor ia » 

5 « Sed quid invenient ibus. » 
L'idée expr imée ici se rappor te à 
l ' idée que r en fe rme le mot « præ-
sentia. ;> 

4 « Li t tera , » l ' é c r i t u r e , pa r 
opposition à « l ingua.» 

6 « Jesum quæram in lectulo. » 
Cantique des Cantiques , ch. m , 

v. I : « In lectulo meo per noctes 
quæsivi q u e m diligit a n i m a 
m e a . » 

6 « Clauso cordis cubiculo, » 
lorsque j ' au r i i fe rmé la c h a m b r e 
de mon c œ u r , c 'est-à-dire quant i 
j e me serai soustrait aux p r éoc -
cupations du monde. 

7 «Cum Marià, e tc .» Allusion 
à la visite que Marie Madeleine 
et les au t res sain 'es feimnes ren-
dirent au sépulcre. Voyez l 'Evan-
gile de s'iint L u c , c h . xxtv, v, 1 
et suivants. 

8 « Jesu. p Génitif . 
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J e s u str ingam vest igia, Jesus amor dulcissimus 
E t flendo lisam labia, 
Ut detur mih i venia . 
Atque perfecta gratia. 

Jesu , rex admirabilis 
E t t r iumpha tor nobilis 
Dulcedo ineffabilis, 
Totus desiderabil is; 

Mane nobiscum, D o m i n e , 
E t nos i l lustra lumine , 
Pu lsâ noct is caligine, 
Mentem replens dulcedine . 

Quando cor nos t rum visitas, 
T u n c lucet ei veri tas , 
Mundi vilescit vanitas 
E t intus fervet char i tas . 

Et vere suavissimus, 
Pius millies gratissimus 
Quam dicere suflicimus. 

Hoc probat tua passio, 
Iloc sanguinis effusio, 
Pe r quam nobis Redemptio 
Datur Deique visio. 

J e sum omnes agnoscite, 
Jesum ardenter quæri te , 
Amorem ejus poscite, 
Quærendo inardesci te . 

Sic amantem diligite, 
Amoris vicem reddi te , 
In hunc odorem curr i te ' 
E t vota 2 votis reddi te . 

HI. Ad Tertiam. 

Jesus, auctor c lement iæ, 
Tot ius spes lætitiæ, 
Dulcoris fons et grat iæ, 
Veræ cordis deliciæ. 

Qtunn 3 d icnè loqui nequeam 
De te, t amen ne sileam 
Amor facit ut audeam, 
Q u u m 4 de te solum gaudeam. 

J e su , mi bone, sentiam 
Amor is tui cop iam; 
Da mihi pe r præsent iam 
T u a m videre g lo r iam. 

Tua, Jesu , d i lec t io , 
Grata ment is refectio, 
Reple t sine fastidio 
Dans famem desiderio. 

Qui te gustant , esuriunt ; 
Qui b ibunt , adhuc sit iunt ; 
Desiderare nesc iunt , 
Nisi Jesum quem cup iun t . 

Quem tuus a m o r e b r i a t , 
Novit quid Jesus sapia t 5 

Quam felix est quem sat ia t ! 
Non est ultra quid cupiat. 

' « In h u n c odorem c u r r i t e , » 
at tachez-vous et conlormez-vous 
à lui. 

2 « Vota. » « Le bon pas teur 
donne sa vie pour ses brebis . » 
Voy. l 'Evan .de saint J e a n , ch . x , 
v . l a l.e poète a sans doute en vue 
ces touchantes, paroles de Jésus-

Chr i s t , qui n a g u è r e , dans des 
journées néfastes , ont inspiré un 
noble et courageux dévouement. 

5 « Q u u m , » bien que , quoique. 
4 « Q u u m , » puisque. 
5 « Novit quid Jésus sapiat » 

sous-ent. «ille»), il connaît'toute 
a saveur de Jésus-Christ. 
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Jesu , decus angel icum, In ore mel mi r i f i cum, 
In aure dulce can t icum, In corde nectar cæ l i cum. 

IV. Ad Sextam. 

Desidero te mil l ies , 
Ali Jesu : quando venies ? 
Me lætum quando facies, 
Ut vultu tuo saties ? 

Amor tuus cont inuus , 
Mihi languor assiduus, 
Mihi mellifluus f rac tus 
Est et vitæ perpe tuus 1 . 

Jesu, summa benigni tas , 
Mira cordis jucundi tas , 
Incomprehensa bonitas, 
Tua me str ingat char i tas . 

Bonum mihi diligere 
Jesum, nil ultra quære re ; 

Mihi prorsus deficere 
Ut illi queam vivere. 

O Jesu, mî dulciss ime, 
Spes suspirantis an imæ, 
Te piæ quærun t l ac rymæ, 
E t clamor ment is in t imæ. 

Quocumque loco fue ro 
Mecum Jesum desidero : 
Quam lætus quum invenero ! 
Quàm felix quum tenue ro ! 

Tunc amplexus, t u n c oscula 
Quæ vincunt mellis pocula . 
Quam felix Christ i copula 3 ! 
Sed in his parva m e r u l a 4 . 

V. Ad Nonam. 

Jam quod quæsivi video, 
Quod concupivi t e n e o ; 
Amore Jesu langueo. 
Et toto corde ardeo. 

Jesus quum sic di l igi tur , 
Hic amor non exst inguitur , 
Non tepescit , nec mor i tur , 
P l ù s cresci t et accendi tur . 

Hic amor ardet jugi ter , 
Dulcesci t 5 mirabi l i te r , 
Sapit delectabil i ter , 
Delectat et fel ici ter . 

Hic amor missus cœl i tus 
Hære t mihi medul l i tus , 
?dentem incendi t pen i tu s , 
Hoc 6 delectatur spi r i tus . 

• «Mihi. . . perpetuus,» l ' amour 
q u e j'ai pou ' Jésus-Chiis tes i pour 
moi un f r u i t doux comme le miel , 
le f ru i t é ternel de l 'arbre de vie. 

1 « Mihi prorsus deticere , » 
m 'auéan t i r moi-même. 

5 « Christi copula,» la posses-
sion de Jésus-Christ. 

• * « Sed in his (s.-ent « terr is » ) 
parva moru la . »—« Mod'cum et 
j a m non videbitis me : et i t e r u m 
modicum et videbitis m e . » sa in t 
Jean . ch ip , xvi, v. tit. 

« « Dulcescit, » est doux. 
6 « Hoc. » Sous - entendu 

« amore. » 

C A R M I N A . 
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O beatum incendium ! 
O ardens des ider ium! 
O dulce r e f r ige r ium, 
Amare Dei Fi l ium. 

Jesus , flos matr is virginis , 
Ardor nos t ræ dulcedinis 

L a u s , h o n o r , decus n u m i n i s ; 
Regnum beatitudinis ; 

Veni, veni , rex optime, 
Veni , dator munil ice, 
AfTulge ment i c lar ius , 
J a m exspectate sæpius. 

VI. Ad Vesperas. 

Jesu , sole serenior 
F I. balsamo suavior . 
Omni dulcore dulc ior , 
Cæteris atnabilior ; 

Cu jus gustus sic afficit, 
Cujus odor sic reficit , 
In quo mens mea delicit , 
Solus amant i sufficit. 

O mentis delectatio, 
Amoris consummat io 2 , 
Tu mea gloriatio, 
Jesu , mundi salvatio. 

Dilecte m î , r eve r t e re , 
Consors paternæ dex te ra ; 
Hostem vicisti p rospéré . 
Jam cœli regno f rue re . 

Sequar te quoquo ier i s , 
Mihi tolli non poteris , 
Ouum meum cor abstuleris , 
Jesu , laus uoslr i generis . 

Portas vestras at tol l i te 3 , 
Cœli cives occur r i te , 
Tr iumphator i dicite : 
Ave Jesu , rex inclyte. 

VII. Ad Completorium. 

Rex v i r tu tum, rex gloriæ, 
Rex insignis victoriæ, 
Jesu largitor gratiæ, 
Honor cœlestis cur iæ ; 

T u fons miser icordiæ, 
Tu veræ lumen pa t r iæ, 

Pel le nubem tr is t i t iæ. 
Dans nobis lucem gloriæ. 

Te cœli chorus prædicat 
E t tuas laudes r e p l i c a t a 
Jesus orbem lætificat 
E t nos Deo pacifica!. 

' « Ardor nos t ræ dulcedinis , » 
to iqu i répanrls en nous les douces 
f l a m m e s de ton a m o u r . 

2 o Amoris c o n s u m m a t i o , » 
perfect ion de l 'amour . 

5 « Por tas vestras attoll i te. » 
Au lieu de s 'ouvrir l a t é r a l e m e n t , 

les portes des villes fortifiées s 'é-
levaient comme les herses des 
châteaux - for ts d u moyen âge . 
« Attollite portas , principes, v e s -
t ras , et e levamini portæ æ t e r n a -
les, et introibi t Rex gloriæ. » 

* « Replicat, » redi t . 
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.Testis in p a c e i m p e r a t 
Onae o m n e m s e n s u m s u p e r a t 
Hanc s e m p e r m e n s d e s i d e r a t 
Iit illo 2 f r u i p r o p e r a t . 

J e s u s ad P a t r e m red i i t , 
Cœles te r e g n u m sub i i t , 

C o r m e u m a me t r a n s i i t 
P o s t J e s u m s imul ab i i t . 

J e s u m s e q u a m u r l a u d i b u s , 
Vo t i s , h y m n i s e t p r e c i b u s , 
U t nos d o n e t c œ l e s t i b u s 
S e c u m p e r f r u i s e d i b u s 3 . 

II . DE LAUDIBUS VIRGINIS \ 

HYMNE I . 

U t j o c u n d a s " S i c u t r i v i 
C e r v u s u n d a s F o n t i s v iv i 

Æ s l u a n s d e s i d e r a t , P r æ b e n t r e f r i g e r i u m 
Sic ad D e u m l ia m e n t i 
F o n t e m v i v u m S i t i e n t i 

Mens fidelis p r o p e r a t . Deus es t r e m e d i u m . 

• <Quæ.» Antécédent «pace .» 
— « O m n e m sensum supera t . » 
Saint Paul, Ep. t aux Cor in th . , 
ch . il, v . 9 : « Scr ip tum est quOd 
oculus non v i d i t , nec auris a u d i -
v i t , nec in cor hominis ascend i t , 
quod præparavi t Deus iis qui dili-
gun t i l lum. » 

* « Hanc. » Sous - en tendu 
«pacem.» — « Illo. » C'est-à-dire 
« Christo. » 

l C ' e s t en componant de telles 
poésies pour son propre usage e t 
pour celui des religieux dont il 
dirigeait les âmes , que ce g r a n d 
saint , ce beau génie, acquérai t 
su r lu i -même et sur les autres 
cet te autori té incontestée à 
l 'aide de. laquelle il ré formai t les 
monastères , donnait aux souve-
rains Pontifes des conseils d ' u n e 
profonde sagesse, prêchai t la 
croisade et suffisait à des affaires 
aussi importantes que nombreu -
ses. Quel beau traité d ' amour di-
vin que ces sept h y m n e s de 
saint B e r n a r d ! Quels tlots de 
poésie et quelles saintes délices 
devaient inonder 1« c œ u r du 
pieux moine pendant une j o u r -

née ainsi divisée depuis la pre-
mière h e u r e de l 'aurore j u squ ' au 
coucher d u soleil ! 

* Toutes les h y m n e s du De 
lauiinus Virginis, à l 'exception 
de la dern iè re , sont en vers p o -
li t iques. Vovez page i ( i i , note 1. 
Lh! vers politique se compose ici 
d un vers de hu i t syllabes dont la 
pénul l ième e>t l ongue , et d ' un 
vers de sept syllabes dont la pé-
nu l t i ème est brève. Tous les vers 
de huit syllabes ont des rimes in-
t é r i eu res . Ex. : 

U t j o c u n d a , c e r n i s u n d a s . 

Nous les avons divisés en deux 
part ies égales, pour mieux f a i r e 
sent i r le r h v t h m e . Les vers de 
sept syllabes sont liés en t r e eux 
par des r imes finales : » des i -
dera t , properat . » 

s « Ut jocunda?, etc. » Psaume 
xLi, v. t e l 2 : « Quemadmodum 
desiderat cervus ad fontes a q u a -
r u m , ita de- inerat an ima mea -id 
t e , Deus! Sitivit a n i m a m e a ad 
Deum for tem, v ivum : quando 
veniam et apparebo an te faciem 
Dei ? . 
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Quantis bonis 1 

Superponis 
Sanctos tuos, Domine ! 

Sese lædit. 
Qui recedi t 

Ab æterno lumine . 

Viam lætam 
E t quietam, 

Qui te quær i t , reperi t ; 
Nam laborem 
E t dolorem 

Met i t 2 qui te deserit . 

Pacem donas 
E t coronas 

His qui tibi militant, 
Cuncta læta 
Sine meta 

His qui tecum habitant . 

Heu, quam vanâ, 
Mens humana, 

Visione f a t e r i s , 
Dum te curis 
Nocituris 

Impudenter inser i s ! 

Cur non caves 
Lapsus graves 3 , 

Quos suadet proditor , 

' « Quantis bonis, etc. . » qu' i ls 
sont g r ands les b e n s dont tu 
combles tes Saints I — « Gustate 
e t videte quoniam suavis est Do-
minus . » Ps. xxxiii , v. 8 

2 « Metis. » De « mete re , » 
moissonner , recueil1 ir . 

J « Graves. » f o u r reconnaî t re 
si la péuul t ieme est toujours lon-
gue dans les vers de huit sylla-
bes, il n e faut pas s'en ré férer 
s implement aux lois de la proso-
die ancienne. Nous rencont re rons 
quelques pénult ièmes comme cel-
le de « graves, » qui sont breves 
d 'après les règles de 11 versitica-
tion m é t r i q u e , mais qui devien-

BERNARD. 

Nec affectas 
Vias rectas , 

Quas ostendit condi tor? 

Resi p i s c e , 
A t q u e d i sce , 

C u j u s sis o r ig in i s , 
Ubi degis 
C u j u s legis , 

C u j u s sis e t o r d i n i s 4 . 

Ne te spernas , 
Sed discernas, 

Homo gemma regia ; 
Te pe rpende , 
E t at tende 

Quâ sis factus gratiâ. 

Recordare 
Quis, et quare 

Sis a Deo conditus. 
Hujus hæres 
Nunc maneres . 

Si fuisses subditus. 

O mortalis ! 
Quantis malis 

Meruisti affici, 
Dum rectori 
E t auctori 

Noluisti subjici. 

nen t longues par le m o u v e m e n t 
t rochaïque du r h y t h m e : 

Cur non caves (ausus graves. 
L'accent porte donc ici sur la 
pénul t ième, et il en prolonge le 
son. Dans les vers de s e p t s y l -
labes : 

Quos suâdel proditor. 
La vo ix , au c o n t r a i r e , glisse 
t res - légerementsur la pénultieme 
qu'elle a b r è g e , et retombe avec 
force sur la finale. 

4 « Ubi d- gis, » là où tu hab i -
tes . — Construisez: «Disce cu-
ju» legis sis, et cujus ordinis, ubi 
degis. » 
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Sed majores 1 

Sunt dolores 
Infernal is carceris , 

Quò mit tendus 
E t to rquendus 

Es , si male vixeris. 

Cui 2 mundus 
Est jucundus , 

Suam perdi t 3 a n i m a m : 
P ro re levi 
Atque brevi 

Vitam perdi t opt imam. 

Ergo cave, 
Ne suave 

Jugum spernas Domini , 
Nec abjecta 
Lege rectâ 

Servias l ibidini. 

Si sunt plagæ, 
Curam age, 

Ut cu ren tu r c i t iùs , 
Ne, si crescant 
Et p u t r e s c a t , 

Pergas in deter ius . 

Ne desperes , 
Jam cohæres 

Christi esse poter is , 
Si carnales, 
Quantùm vales, 

Affectus excluseris. 

Si formidas, 
Ne d i v i d a s 4 , 

Sed medelam postula ; 
Noxam plange, 
Corpus auge, 

Dilue piacula . 

Si v ivorum 
Et Cunctorum 

Christum times jud icem, 
D e b e s 5 sc i re , 
Quod perire 

Suum non vult supplicem 

Preces f u n d e , 
Pec tus tunde , 

Flendo cor humilia ; 
Pœni t en t i 
Et j u m e n t i 

Non negatur venia. 

Fxorando 
Et laudando, 

Mariam c o m m é m o r a : 
Nam delere 
Potest verè 

Quæcumque facinora. 

Si an t iquus 
Inimicus 

Suggerit illicita, 
Stellam maris 6 

Ne vincar is 
Mente posce subdi ta . 

1 «Majores .» Remarquez que 
le poète a dit dans la s t rophe 
précédente : « Quantis malis me-
ruist i affici. » 

* « Cui. » Dissyllabe. 
5 « Perdi t . » Sous -en t endu 

« ille. » 
1 « Ne diffidas. » Le chré t ien 

doit tou jours espérer en Dieu ; 
l 'espérance est une des trois ver-
ius théologales. 

B « Debes. » Rapprochez cette 
expression de la r emarque que 
nous venons de faire dans la note 
précédente. 

6 « Stellam niant . . » Voyez, 
page 34G, note 2. Ici se m a n i -
feste le tendre amour du poète 
pour la sainte Vierge , dont il a 
célébré les louanges avec une fé-
condité p .us merveil leuse q u ' a u -
cun aut! e poète du moyeu âge. 
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Si te sentis 
T e n t a m e n t a 

Urgeri dæmonicæ, 
Mox respiras , 
Si r equ i r a s 

Matrem summi judicis . 

Nam si quando 
Te tentandi) 

Dirus serpens læseri t , 
S u s p i r a n t 
Et oranti 

P ia Mater ader i t . 

Quod si fortè 
Mortis portæ 

Te vicinum sentias , 
Crede tamen 
Quod juvamen 

Per eam recipias. 

Si te doles 
Fe r r e rholes 

Culparum p remen t ium, 
Hanc p reca re , 
Ut placare 

Possis ejus Fil ium : 

Nam placatum 
Ejus Natum 

Tunc habere poter is , 
Si fideli 
Mente cœli 

Reginam rogaveris . 

Virgam Jesse 
Quam præi Sse 

Cunctis scis viventibus, 
Supplex ora 
Et implora 

Totis hanc visceribus. 

• o Virgam Jesse. » Voyez , 
page 328, note 7. 

* « Faciet te surgere. >< Voyez, 

Hanc require, 
Quæ lenire 

Solet corda t r i s t e m ; 
Cer tus esto 
Quod sit præsto 

Votis supplicant ium. 

Hæc regina 
De ruina 

Faciet te surgere 2 ; 
Hæc profectio 
Te directo 

Deducet itinere 

Ipsa multos 
Jam sepultos 

Feci t rev iv iscere ; 
Hæc adversos 
Et subversos 

Potest Deo jungere . 

Ipsam ama , 
Ad hanc clama 

Cordis desiderio, 
Ut sus tente t 
Et p ræsente t 

Te beato Filio. 

Hanc si colis 
Veri solis 

P e r f r u e r i s l umine ; 
Hac adjutus 
Er is Intus 

Ab omni formidine . 

Hoc c redendum 
Ei fatendum 

Ad honorem Domini, 
Quod subjeci t 
Quidquid fecit 

Christus matr i Virg in i 3 . 

sur cette construction grammati-
cale, page 206, note 1. 

5 « Matri Virgini » En lisan 
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HYMNI III. 

O c u n c t a r u m 
F e m i n a r u m 

Decus atque gloria, 
Quam electam 
E t provectam, 

Scimus super omnia ; 

Clemens audi 
Tuæ laudi 

Quos ins tantes 1 conspicis; 
Munda reos, 
Et fac eos 

Bonis dignos codicis. 

Virga Jesse 2 , 
Spes o p p r e s s a 

Mentis e t re fugium, 
Decus m u n d i . 
Lux p ro fund i 3 , " 

Domini sacrar ium ; 

Vitæ forma, 
Morum no rma , 

Plenitudo gratiæ, 
Dei t emplum, 
E t exemplum 

Totius justit iæ ; 

Virgo, sa lve , 
P e r quam valvæ 

Cœli patent miser is , 
Quam non flexit, 
Nec illexit 

Fraus serpentis veteris. 

Gloriosa 
E t formosa 

David regis filia, -
Quam elegit 
Rex qui regit 

E t creavit omnia ; 

Gemma decens , 
Rosa recens , 

Castitatis l i l ium, 
Castum chorum 4 

Ad p o l o m m 
Quæ producis gaudium, 

Rationis 
E t sermonis 

Facul ta tem t r ibue , 
Ut tuorum 
Meritorum 

Laudes promam st renuè. 

cette première h y m n e du poème 
I)e laudibus Virginis de saint 
B e r n a r d , on ne peut s 'empêcher 
d ' a d m i r e r la fécondité et l 'éclat 
de l 'expression , la clarté et la 
précision du s ty le , la solidité 
et la g r a n d e u r des pensées a l -
liées aux exigences d 'une r i -
m e tou jou r s parfaite et r iche. 
Dans ce genre de poésie où 
la musique et les plaisirs de 
l 'oreille sont asservis à de h a u -
tes e t subl imes v é r i t é s , tout 
f r a p p e , tout émeut . Nous som-
mes bien loin de cette poésie 
païenne qui s'adresse plutôt aux 

sens et à l ' imaginat ion qu 'à l ' es -
pr i t et au cœur , soit qu'elle a p -
par t ienne à l 'antiquité ou bien 
qu'elle en soit une imitat ion a r -
tificielle. 

' « Tuæ laudi instantes , » i n -
sistant sur tes louanges, r épé tan t 
cons tamment les louanges. 

2 « Virga Jesse. » V o y e z , 
page 328. note 7. 

5 « Lux profundi . » Mot-à-
m o t : lumière de l ' ab îme; c ' es t -
à dire, astre qui nous éclaire sur 
cette m< r orageuse. 

* « Castum chorum, » c h œ u r 
de vierges. 
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Opto n i m i s 1 

Ut in primis 
Tui des memor i am, 

Ut f r e q u e n t e r 
Et decenter 

Tuam cantem gloriam. 

Quamvis muta 
Et polluta 

Mea sciam labia 2 , 
P r æ s u m e n d u m 
Nec si lendum 

Est de tuâ gloriâ. 

Virgo, gaude, 
Omni laude 

Digna et præconio, 
Quæ damnatis 
Libertat is 

Facta es occasio. 

Semper munda 
Et fecunda 

Virgo et puerpera , 
Mater aima, 
Velut palma 

F lorens et f ruc t i fe ra ; 

Cujus flore 3 

Vel odore 
Recrear i cup imus , 

Cujus f ructu 
Nos a luctu 

Liberar i c redimus. 

Pu lch ra tota 
Sine nota 

Cujuscumque macu læ , 

Fac nos mundos 
Ac jocundos 

Te laudare sedulè. 

O beata 
P e r quam nata 

Nova mundo gaudia, 
Et aperta 
Fide certà 

Regna sunt cœlestia ; 

Pe r quam mundus 
Lætabundus 

Vero fulget lumine, 
Ant iquarum 
Tenebra rum 

Exutus caligine ! 

Nunc potentes 
Sun t egentes 

Sicut olim d ixe ras 4 , 
E t egeni 
F iun t pleni , 

Quod tu prophetaveras . 

Pe r te morum 
Nunc pravorum 

Rel inquuntur devia, 
Doctr inarum 
Perversa rum 

Pulsa sunt præst igia . 

Mundi luxus 
Atque fluxus 

Docuis t i spernere , 
Deum quæri , 
Carnem ter i , 

Vitiis res is tere ; 

1 o Nimis, » beaucoup, a r d e m -
m e n t . 

» « Muta et polluta labia. » 
Voyez, page 350, note 4. 

5 « Flore. » Voyez, page 328, 
note 7, 

4 « Sicut olim dixeras. » Evan-
gile selon saint L u c , ch. i , v. 
62, 5 3 : « Deposuit potentes de 
sede, et exaltavit humiles. Esu-
rientes implevi t bon is , et divites 
dimisit inanes. » 
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Mentis cu r sum 
Tendi su r sum 

Pieta t is s tudio , 
Corpus angi , 
Motus 1 f rangi 

P r o cœlesti præmio. 

Tu por tas t i 
In te r casti 

Claustra ventris Dominum 
Redemptorem, 
Ad honorem 

Nos reformans pr i s t inum. 

Mater fac ta , 
Sed in tacta , 

Genuisti l i l ium, 
Regem ve rum, 
Atque re rum 

Creatorem omnium. 

Benedicta 
P e r quam victa 

Es t hostis versut ia! 
Dest i tut is 
Spe salutis 

Datur i ndu lgen t i a ! 

Benedictus 
Rex invictus, 

Cujus mater creder is , 
Qui reatus 

Ex te natus 
Solvit nostri gener is 2 ! 

Reparalr ix 
E t solatrix 

D e s p e r a t i s an imæ, 
A pressurà , 
Quæ ventura 

Malis est, me r e d i m e . 

Pro me pete 
Ut quiete 

Sempi te rna pe r f rua r , 
Ne torment is 
C o m b u r e t i s 

Stagni miser obruar . 

Quod 3 requi ro , 
Quod suspiro , 

Mea sana vu lne ra , 
E t da ment i 
Te. poscenti 

Gratiarum mune ra : 

Ut sim cas tus , 
E t modestus, 

Dulcis, b landus, sobrius, 
Pius , rectus , 
Ci rcumspec tus , 

Simultatis nesc ius ; 

Erudi tus , 
Et muni tus 

Divinis eloquiis, 
Timoratus 
Et orna tus 

Sacris exerc i t i i s ; 

Constans, gravis 
E t suavis, 

Benignus, amabil is , 
Simplex, purus 
Et maturus , 

Pat iens et humi l i s ; 

Corde prudens , 
Ore s tudens 

Veri tatem dicere 
Malum nolens , 
Deum colens 

Pio semper opere . 

1 « Motus, » les passions. 
4 a Nostri gener i s » est le com-

plément de « rea tus . » 
1 « Quod » a rapport à. l'idée 

exprimée par « mea sana vul-
nera. » 

* « S tudens v e r i t a t e m dicere , » 
aimant à dire la vér i té . 

2 5 . 
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Esto nut r ix 
Et adju t r ix 

Christiani popu l i ; 
Pacem præsta , 
Ne molesta 

Nos con turben t sæculi 

Da levamen 
Et juvamen 

T u u m illis jugi ter , 

Tua festa 
Sive gesta 

Qui colunt alacri ter . 

Pa ter Deus, 
Fili Deus, 

Deus alme Spir i tus , 
Pe r æterna 
Nos guberna , 

Deus unus , sæcula . 

EXTRAIT DE L HYMNE V . 

Tu por tas t i 
E t lactast i , 

Benedicta Domina, 
Quem adorat 
Et honorat 

Mundi t r ina machina . 

Adorabas 
Et lactabas 2 

Deum factum hominem, 
Qui nos lavit 
E t salvavit 

Suum ponens 3 sanguinem. 

Vagientem 
Et lactentem 

^ontovebas gremio : 

Servi ille, 
Tu ancillæ 

F u n c t a es officio*. 

Quot a n g o r e s 5 , 
Quot dolores 

Tua sensi t an ima, 
Quuin in c rucem 
S u m m u m ducem 

Gens levavit pessima ! 

Quot lamenta, 
Quot tormenta , 

Quanti tui gemi tus , 
Qu uni Rex cœli 
Tam ei uilcli 

Morti esset traditus ! 

EXTRAIT DE 

Margarita Quæ cunctarum 
Summi sita Grat iarum 

Regis diademate , Es ornata s t emmate ; 

1 « Molesta sæcul i , » les e m -
bar ras du siècle, les orages du 
inonde. 

s « Adorabas, laetabas. » Rap-
prochement sublime que la r i m e 
rend encore plus sensible. 

1 « Ponens, » répandant . 
4 Construisez : « ille ( functus 

est) officio servi , tu func ta es of-
ficio ancillæ. » 

" « Quot angores , etc. » Les 
deux strophes suivantes dans 
lesquelles le poète s'efforc-e de 
peindre l 'agonie maternel le de 
la B. V . M. font déjà pressen-
tir le Stabat mater. 
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Maris s te l l a 1 , 
Dei cella, 

Vir tut isque speculum, 
Quam miratur 
E t preca tur 

Universum sæculum 2 , 

Curam habe 
Ut a labe 

Cr iminum pur i f ices , 
Et quâ ni tes , 
Tuos dites 4 

Castitate supplices. 

Da u t queam 
Mentem meam 

Emundare vitiis, 
Exercendo 
Et colendo 

Sacris eam s t u d i i s 3 ; 

Dona , i nquam, 
Ut evincam 

Tentamenta dæmonum, 
Nec permittas 
Pe r sagittas 

Me perire c r iminum. 

O puella, 
Quæ ut stella 

Matutina radias , 
Dum nocturnas 
Pel lens umbras 

Veram lucem nuntias. 

P r inceps mort is 
Nos in tortis 

Inquié tâ t jaculis. 
Tu résisté 
Ne nos iste 

Suis t rahat vinculis ; 

Dona pacem 
P e r quam vacem 

Divinis obsequiis, 
Ne pe r curas 
P e r i t u r a s 

Veris pr iver gaudiis ; 

Da ut gratum 
F a m u l a t u m 5 

Pieddam regi gloriæ, 
E t ipsius 
A m o r p ius 

Meæ sint deliciæ. 

HYMNE VII. 

Dux sanc torum, P e r quam vita 
Spes lapsorum, Resti tuta 

Virgo Mater Domini, Es t perennis homini. ' 

1 « Maris .r„<ella. »Voy. p . 346, 
note 2. 

2 « Universum sæcu lum, » le 
monde en t ie r . 

5 « Sacris studiis. » Nous avons 
d é j à d i t q u ' i l faut absolument que 
la jeunesse se nourrisse de l 'é tu-
de des Ecr i tures et des au teu r s 
c h r é t i e n s , si elle veut f o r m e r 
son cœur et acquérir l ' amour 
des ver tus chrét iennes. Ici sa int 
Bernard vient donner à nos pa-
roles l 'appui de sa g r ande au -

to r i t é . N'est-il pas évident qu ' une 
é tude exclusive du paganisme 
laisse l ' homme bien désa rmé 
pour combat t re ses v i ces , sui-
vant le précepte du saint doc -
teur : « Mentem suam e m u n -
dare vitiis. » 
. 4 « Dites. » Seconde personne 
du subjonctif présent de « dito, 
as, are. » — Construisez: « dites 
tuos supplices castitate q u â n i -
tes. » 

« F a m u l a t u m , » hommage . 
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Gemebundo 
Corde fundo 

Ad te preces , Domina ; 
Namque gravi, 
Quam paravi, 

Pretnor valde sarcina. 

Solve moles, 
Sicut solea, 

Quibus 1 pressus jaceo, 
Et excusa 
Quod, confusâ 

Mente, factum doleo. 

Dolor ingens 
Me c o n s t r u e n s 

Vehementer cruciat, 
Culpæ telum 
Cor anhelum 

Siquidem dilaniat. 

O quam pravi 
Et ignavi 

Sunt qui mundum diligunt! 
Non a t tendunt 2 , 
Cui vendunt 

Se, qui Deum negligunt. 

Vere cæcus 
Et ut pecus 

Expers est scientiæ, 
Quem delectat 
Hoc quod spectat 

In valle miseriæ! 

Nam quem fructum, 
Nisi luctum, 

Præstant mundi gaudia, 

Cujus cura 
Gignit dura 

Miseris supplicia? 

Parce flenti5 

Et dolenti, 
Summe rerum arbiter, 

Nam mandata 
Per tedata 

Sum transgressus nequiter. 

Erubesco 
Et tabesco 

Tuam timens faciem, 
Dum meorum 
Delictorum 

Perpende congeriem. 

Ingens metus 
Atque fletus 

Meam turbat animam, 
Pavet sensus, 
Dum suspensus 

Horam pensat ultimam. 

Quis futurus 4 

Est securus 
In illo examine. 

Quando patent. 
Quæ nunc latent, 

Arguente lumine?. 

Quo dolore, 
Quo mœrore 

Deprimuntur miseri, 
Qui abyssis 
Pro commissis 

S u b m e r g e t u r inferi ! 

• «Quibus Antécédent « m o -
les. » 

» « Non attendunt, » ne voient 
pas, ne considèrent pis. 

3 « Parce flenti, etc. » Toutes 
les s t rophes suivantes sont plei-
nes de mouvemen t et de f e u ; 

elles rappel lent le Dies iræ par 
la force des expressions et l 'éner-
gie des pensées. Aussi Dante les 
a ce r i a inemeut connues. 

4 « Quis f u t u r u s , etc. » Compa-
rez celte strop . e avec la deuxième 
et lasept ieme strophe du Dies i i ce. 
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Ululatus » 
Et ploratus 

F rus t r a dabunt perdi t i , 
Qitum maligni 
Sævo igni 

Semel e run t traditi. 

H e u ! quid egi, 
Quò impegi 2 , 

Quod infelix cecidi 
Qtiò deducunt 
Quem seducunt 

Fraudes hostis perfidi I 

Ad quid t endam, 
Ut t remendam 

Evadam sen ten t iam? 
Quem requ i ram, 
P e r quem iram 

Judicis e f lug iam? 

O Maria 
Qufl sophia 

Prodiit Altissimi 
Ut credendo 
Et sequendo 

Hotno posset redimi; 

Formidandum 
Redde blandum 

Judicem supplicibus, 
Ne iratus 
Ob reatus 

Sævis tradat ignibus. 

Cœli scala, 
F a c me mala 

Quæ impugnan t vincere , 

Et in bono, 
Quod propono, 

Constanter persistere. 

Nunquam sinas 
In me spinas 

Vit iorum crescere , 
Quæ ad f ruc tum 
Nos vir tutum 

Doces semper tendere . 

Clemens dona 
Ut 3 Patrona 

Velis esse misero, 
Et sis mecum, 
Quum ad æquum 

Tribunal processero. 

Supplicando 
Me commendo 

Tuo patrocinio, 
Ne rex fortis 
Diræ mort is 4 

Tradat me supplicio. 

Preces funde 
E t responde 

Pro me ante jud icem, 
Nam offensæ 
Sunt immensæ 

Quæ accusant supp l i cum 

Desperarent , 
Si pensarem 

Mea tan tum merita, 
Ni audissem, 
Aut sensissem 

Te salvare perdita. 

' « Ululatus. » Strophe dont 
les sons lugubres sont bien en 
harmonie avec les idées qu'elle 
exprime. 

* « Quò impegi, » où me suis-
je heurté. — « Quòd infelix ce-

cidi » est pour «ego infelix qui 
cecidi. » 

5 « Dona ut, » fais-mci la grâ-
ce de. 

4 « Diræ mortis, » est le com-
plément de « supplicio. » 
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Mater aima, 
Tuis salva 

P rec ibus h u n c miserum, 
Quem subegit 
E t confregi t 

Magna moles sce lerum. 

A culparum 
Vel pœna rum 

Me salva propositis, 
Te poscentem 
Et habentem 

Spem in tuis meri t is . 

Virgo lenis 
A ter renis 

Munda nos affectibus, 
Et c u n c t o r u m 
Delictorum 

Nos absolve nexibus. 

Paradis i , 
Quo divisi 

E x u i m u s aditum 
Nobis pande ; 
Quod 2 ob grande 

N i m i s 3 potes mer i tum, 
« 

Illic patrem 4 

Atque ma t rem 
Meam fac constitui, 

EXTRAIT DE 

Cœli por ta 
Pe r quam orta 

Salus est f idelium; 

Et bonorum 
Æte rno rum 

Ubertate perfrui . 

Regem cœli 
P ro fideli 

Semper ora populo, 
Ut ab isto. 
Duce Chris to, 

Eruamur sæculo 5 . 

Deo cara, 
Nobis para 

Viam ad cœlestia, 
Ubi frui 
Christ i tui 

Mereamur gloria. 

Auctor mundi , 
Qui effundi 

Tuo ventre voluit, 
Se amare 
Et servare 

Nobis det quod 6 docuit. 

Tater Deus, 
Fili Deus, 

Deus alme Spir i tus , 
P e r æ te rna 
Nos guberna , 

Deus unus , sæcula. 

L'HYMNE v i l i . 

Porta lucis 
Quæ perducis 

Ad pe renne gaudium; 

1 Construisez : « Pande nobis 
ad i tum paradisi quo divisi (sépa-
r é s , é lo ignés , chassés) e x u i -
mus . 

2 « Quod » rappelle l ' idée ex-
pr imée par «ad i tum pande . » 

5 « G r a n d e n i m i s . i ) L 'adverbe 
• nimis » donne au positif « g r a n -
de » le sei<s du superlat i f . 

* «I l l ic pa t r em, etc. » Cette 
marque d'aifection tiliale est tou-
chante, et elle se renouvelle as -
sez f r é q u e m m e n t dans saint Ber -
na rd . 

' «Isto» se rapporte à « sæculo.» 
s « Quod » rappelle l 'idée con-

tenue dans «se amare et se r -
vare. » 
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V i r g o c l a ra 
Q u æ i g n a r a 

Vi r i l i s c o n s o r t e , 
M e r u i s t i 
E s s e C h r i s t i 

Mater Dei F i l i i , 

S u m e vo ta , 
Ne r e m o t a 

T u i s sis 1 s upp l i c ibus , 
Sed i n t e n d e 
E t d e f e n d e 

Nos a ma l i s o m n i b u s . 

Multa de te 
Sun t P r o p h e t æ 

L o c u t i p r æ s a g i a , 
Non i g n a r i 
S i n g u l a r i 

T e d i t a n d a m g r a t i a . 

Mater E v a 
Mor te s æ v i 

S u a m p r o l e m p e r d i d i t : 
T u a f ides 
Q u â r e n i d e s 

Nobis v i t a m r e d d i d i t . 

1 » Ne remota sis » équivaut à 
« noli remot i esse. » 

4 « Hortus a r o m a t u m » est 
pris dans un sens mystique com-
me ces expressions du Cantique 
des cantiques, ch i, v. \ : « Cùr-
."2.~ï)us in odure unguen to rum 
t u o r u m . » 11 sert à désigner les 
" 'er ' .usde la sainte Vierge, qui ré-
pandent, un doux p a r f u m ' d a n s le 
inonde ent ier . Nous ovons déjà 
r emarqué une métaphore analo-
gue l aus l 'hymne Sacrosanc-
ta laidiernœ. Voyez, page 412, 
note 5. 

«Fons aqua rum v iven t ium. » 
Cantique des cantiques, ch . iv , 
v. lò : « l a fontaine de tes 
ja rd ins est une source d 'eau 

T u p r æ c l a r u s 
E s t h e s a u r u s 

O m n i u m c h a r i s m a t u m , 
S a n e p l e n u s 
E t a m œ n u s 

H o r t u s es a r o m a t u m 2 . 

F o n s r e d u n d a n s 
R e o s m u n d a n s 

A q u a r u m v i v e n t i u m 3 , 
Has qui b i b u n t 
Non s i t i b u n t , 

Sed h a b e n t r e m e d i u m . 

F o n s s i g n a t u s 4 

N o n t u r b a t u s 
B e s t i a r u m p e d i b u s , 

Non c o n f u s u s , 
Sed c o n c l u s u s 

Div in i s v i r t u t i b u s . 

E x q u i s i t i s 
Marga r i t i s 

O r n a n t u r mon i l i a , 
Sed t u o r u m 
P l a n è m o r u m 

E x t a t m a j o r g r a t i a 5 . 

vive qui se précipite du Li -
ban . » 

4 « Fons signatus, » source 
m a ' q u é e d 'un sceau par t icul ier . 
Cantique des cantiques, ch . iv, 
v. 12 : « Hortus conclusus, soror, 
mea sponsa . hortus conclusus, 
fons s ignatus. » Voici le c o m -
menta i re de Clichtove su r ce 
passage '• « Hortus, inquam, con-
clusus divino præsidio et, v i r t u -
t u m munit ionibus, ne in i l lum 
ii gressum habeant hostiles insi-
d i æ ; fons item signatus totius 
Trini tat is signaculo e t peculiari 
ipsius Dei >igillo. » 

«Exquis i t is . . . g ra t i a .» Con-
seil délicat et c h a r m a n t donné 
ici aux jeunes filles. 



Flores verni 
Solent ce rn i 

Voluptate n i m i â , 
Tu delectas 
Mentes rectas 

Præcel len t i gratia. 

Nam si flores 
Dant odores 

Et decorem p ro fe run t , 
Mox marcescun t 
Et a rescun t , 

Nec durare po te run t . 

Tuus v i ror , 
Quem pius mi ro r , 

Non est corrupt ibi l is , 
Non marcesci t 
Nec decresci t , 

Sed est immutabi l is . 

Tua f a m a , 
Thymiama, 

Balsainumque superat ; 
D u m flavescit, 
Mentes pascit 

Et a mor te l iberat . 

Nunc elati, 
Sunt prostrat i , 

Sicut dicis cantico 
E t abject i 
Sunt provecti 

Honore mirif ico. 

Universus 
Est aspersus 

Mundus Chr is t i gra t ia , 

BERNARD. 
Qui te matre 
Sine patre 

Natus regit omnia. 

Te laudantes 
Et mirantes 

P u l c h r æ Sion filiæ, 
Illustrari 
E t ornari 

Tua gaudent specie. 

Te decoram 2 , 
Ut auroram, 

Universi p ræfe run t , 
Te electam 
Et pe r fec tam, 

Te reginam asserunt . 

O felicem 
Geni t r icem 

Cujus sacra viscera 
Metuere 
Cont inere 

Cont inentem omnia ! 

De mortalis 
Vitæ malis 

Me dignanter e rue , 
Et post mor tem 
Fac consor tem 

Quietis pe rpe tuæ. 

P r o meorum 
Prop inquorum 

Te salute postulo, 
Ut lætentur 
E t salventur 

Ex omni periculo. 

' « Cantico. » Le cant ique de la tiqt^ des cantiques, ch . T , v. 9 : 
sainte Vierge « Magnificat » dé jà « Q u æ est ista quæ progred i tur 
cité. Voyez, page 440, note 4. quasi aurora consui gens, pu lch ra 

4 « Te d e c o r a m , e tc . » Can- u t luna , electa u t sed ? » 



SAINT BERNARD. 
i i3 

O beata 
Miserata 

Preces nostras suscipe, 

EXTRAIT DE 

Virgo sancta, 
Mater casta, 

David 1 proles inclyta, 
Piâ prece 
Nos de nece 

Peccatorum suscita. 

Proles Jesse 2 , 
Per quam fessæ 

Roborantur animæ, 
Fac nos fortes, 
Et cohortes 

Tenebrarum réprimé. 

Ab his telis 
Tuos velis 

Supplices defendere, 
Quibus perit 
Quisquis quærit 

Carni satisfacere. 

Virgo lenis, 
Nos a pœnis 

Salva geliennalibus, 
Nec substerni 
Nos inferni 

Sinas cruciatibus. 

Vitam lætam 
Et quietam 

Fac nos semper agere, 
Ut virtutis 
Et salutis 

Gaudeamus munere. 

Et de malis 
Universis 

Nos clementer er ipe. 

L'HYMNE X . 

Supplex oro 
Ut in choro 

Te sanctorum videam, 
Et divinæ 
Sine fine 

Dono lucis gaudeam. 

Jesu Christe 
Per quem 3 iste 

Mundus primò factus est, 
Homo Deus 
Per quem reus 

Homo liberatus est ; 

Metuende 
Rex, defende 

Nos a malis omnibus, 
Redde vicem 
Hanc felicem 

Mariam colentibus. 

Ut restaures 
Nos, hæc aures 

Tuas pulset precibus 4 , 
Hæc sustentet 
Et præsentet 

Tuis nos aspectibus. 

Rex æterne, 
Pio cerne 

Supplices intuitu, 
Et illustra 
Corda nostra 

Tuo sancto Spiritu. 

4 « David . » Génit i f . 
« « Jesse . » Voyez, page 327, 

note 7. 
5 « P e r q u e m , etc. » Evang i l e 

selon saint J e a n , ch . i , v . 3 : 

« O m n i a pe r i p s u m fac ta s u n t , e t 
sine ipso f a c t u m est n i h i l , quod 
f a c t u m e - t . » 

4 « Hæc. » Mar ia . — « Prec i -
bus , » les p r i è re s de Ma^ie. 
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Prop te r illam 
Quæ mamillam 

Tibi dedit parvulo, 
Munimentum 
E t augmentum 

Tuo præsta populo. 

Pas tor bone 
A leone 

Tuas oves l ibera, 

BERNARD. 
E t eum illis 
Qui in cœlis 

Gaudent , nos annumera . 

Regi magno 
L a u s et regno, 

Pa t r i atque Filio 
Flaminique 
Qui u t r ique 

Compar est imperio. 

EXTRAIT DE L'HTMNE XIII. 

Virgo splendens 
Quæ t ranscendens 

Electorum ordines, 
Magistratum 
E t p r imatum 

Sanctitatis obt ines , 

Fons v i r tu tum, 
Sic pol lu tum 

Meum os 2 purifices, 
Ut favore 
Digna fore 

Mea verba judices . 

Impor tunus 
Et indignus 

Tuis sum præconiis 3 , 
Q u u m 4 obsessus 
Et oppressus 

Multis s im flagitiis. 

Tamen spero , 
Quod non ero 

Expers voti peni tus , 

Si te colam 
Per quam solam 

Est ad vitam redi tus . 

Benedicta 
Cujus vita 

Summo regi placita 
Hostem stravit, 
Culpam lavit, 

Restauravi t perd i ta ! 

Mater Dei , 
P reces e i 5 

Funde quæ nos muniant , 
Preces funde, 
Ut secundæ 

Quæque res eveniant . 

Tuas preces 
Efficaces 

Esse nunquam ambig i t 8 

Quisquis i l lum, 
Quem pusillum 

Lactavisti , diligit. 

1 o Pas to r bone . » Le poète 
S'appelle ici la parabole du bon 
Pas t eu r . Voyez l ' E v a n g . de sa in t 
Jean , ch . x . 

2 « Pol lu tum os. » Le poète 
d e m a r d e la f aveur accordée à 
lsaïe dont les levn s o n t élé pu r i -
fiées par le cha rbon a r d e n t , haie, 
ch . v i , v . 6 e t 7 . 

5 « Ind ignus tuis sum præco-
niis, » j e suis ind igne de (chan-
ter ) tes louanges . 

4 « Q u u m , » puisque. 
5 « Ei » r emplace « Deo » ou 

• Chr i s to . » 
6 « N u n q u a m ambigit , » ne 

doute j a m a i s , croit toujours f e r -
m e m e n t . Su je t « quisquis. » 
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Mediatrix 
Et salvatrix 

In l i rmarum ment ium, 
Fave votis 
Dans ægrot is 

Optatum remedium. 

Cæcis l umen 
E t acumen 

Caliginosis repara , 
Leva pressos, 
Juva fessos, 

Mœrentes exliilara. 

Egenorum 
Et vinctorum 

Consolare gemi tum, 
Peregrinis 
E t captivis 

Cratum posce red i tum. 

Ut lætantes 
Navigantes 

Veniant ad lit tora, 
Violentos 
Claude ventos 

Mola sedans æquora . 

Inimicos 
F a c amicos, 

E t benignos invicem 
Ut non gravem, 
Sed suavem 

Sent iamus jud icem. 

P r o 2 Judæis 
Licèt reis 

Tuum roga filium, 
Ut agnoscant 
Hunc et poscant 

E jus ad ju tor ium. 

O magistra, 
E t minis tra 

Veræ sapientiæ. 
Fac me rec tum 
Et per fec tum 

In via jus t i t iæ. 

Posce na tum, 
Ut rea tum 

Meum ipse deleat, 
Et implora 
Ut in hora 

Mortis nil me ter reat . 

EXTRAIT DE 

Mater Dei 
Pe r quam rei 

Consequuntur ven iam, 

1 Construisez : « Et fac nos be -
nignos invicem. » En rappelant 
ici le précepte de la char i lé chré-
t ienne, le poète a sans doute en vue 
le moine Rodolphe, qui prêchai t 
de son temps le massacre de tous 
les Juifs. L'opinion que nous ex-
pr imons devient évidente, si l'on 
considéré que dans la s t rophe 
suivante, saint Bernard supplie la 
Vierge Marie de pr ier son l ' i ' s 

L'HYMNE XVII. 

Quæ vicisti 
Maledicti 

Serpen t i s astut iam, 

pour le salut des Juifs, et , par là, 
b lâme directement les e r r eu r s de 
ce moine fanatique contre lequel 
il a lutté de toutes ses forces pen-
dant sa vie. 

a « P io Judæis , etc. » Saint 
Bernard prenai t à cœur le salut 
des Juifs. Cette s trophe et les 
quat re dernieres de la séquence 
Lœlabundus le p rouvent sur-
abondamment . 
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Benedicta 
Fac nos ita 

Tua festa colere i , 
Ut ven tu ram 
Pe r le i ram 

Possimus evadere . 

O insignis, 
Ut te dignis 

Valeamus laudibus 
Venerar i , 
Fac mundar i 

Nos a culpis omnibus ! 

Virgo sancta , 
Cerne quanta 

Pe r fe ramus jugi ter 
Ten tamen ta , 
Et sustenta 

Nos, ut s temus for t i ler . 

Heu ! quid feci, 
Quum me nec i 

Tradidi pe rpe tuæ , 
Vanitate 
Captus vitæ 

Brevis et exiguæ ! 

Virgo mit is , 
Ad te tristis 

Et mœrens confugio, 
Meliorem 2 

Ad languorem 
Curam non invenio ; 

Te rogare 
Singulare 

Lapsis est r emedium, 
Sanitatis 
Vulnerans 

Pe r quam datur gaudium 3 . 

1 « Fac nos colere. » Voyez, 
sur « fiicere » construit avec l'in-
finitif, page 2(16, note i . 

" «Construisez :« Non invenio 

Te requira t 
Qui suspirat 

Pressus tnole c r iminum, 
Habens ratum 
Quod placatum 

Reddes ei Dominum. 

Deo juncta 
Potes cuncta 

Dare te rogantibus, 
Quum malignis 
Et benignis 

Imperes spiri t ibus. 

Quæ seductis 
Spes salutis 

Esset aut solatium, 
Si non nobis 
Factor orbis 

Dare t hoc remedium ? 

Si divina 
Medicina 

Desi isset vulner i , 
Quid factur i , 
Quò ituri 

Nos eramus mise r i? 

Mater p r i m a 4 

Nos ad ima 
Suo traxit c r imine , 

Nunc rea tus 
Est. ablatus 

T u æ prolis sanguine. 

Nunc regressus 
Est concessus 

Ad superna gaudia 
His qui v incunt 
Et re l inquunt 

Mundi desideria. 

c u r a m m e l i o r e m afl l anguorem. » 
1 « Sani ta t is » est le c o m p l é -

m e n t de « g a u d i u m . » 
4 « Mater p r ima . » Eve . 
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Cunctis sanctis 
Es pro tantis 

Creta benefici is , 
Cunct is cara 
Et præclara 

Magnis privilegiis. 

Virgo m i t i s , 
A delictis 

Nos emunda precibus 
Ut purgati 
Simus apti 

Jung i cœli civibus. 

HYMNE XVIII. 

O sa lu t a r i s 2 v i rgo , Stella mar is , 
Generans prolem, æquitat is so l em, 
Lucis auc to rem, r e t inens p u d o r e m . 

Suscipe l audem ! 

Cœli reg ina , p r r quam medic ina 
Datur ægrot is , gratia devotis , 
Gaud ium mæs t i s , m u n d o lux cœlestis, 

Spesque salutis ; 

Aula regal is , Virgo specialis, 
Posce mede lam nobis et t u t e l am, 
Susc ipe vota, prec ibusque cuncta 

Pelle molesta . 

Vir tu tum chori , s u m m o qui rectori 
S e m p e r astatis a tque jub i l ans . 
Ovis r emotæ 3 m e m o r e s estote , 

Nosque juva te . 

' « Precibus, » par tes prières. 
2 « O salutaris , etc » Les s t ro-

phes de cette hymne r e n f e r m e n t 
q u a t r e vers Les trois p remie r s 
compten t onze syllabes parmi 
lesquelles la quatr ième et la c in -
quième r i m e n t avec les deux der -
n ie res ; ils ne sont au t re chose 
que des vers sapliiques (Voyez, 
P'ige 275. note 4 ) it ms lesquels 
l r poète abandonne les lois de 
la versification métrique . pour 
suivre les lois de la versification 

syllabique. Quelquefois cepsn-
dant , la quant i té est par fa i tement 
conservée comme dans ce vers : 

Luci.'lauctolrrm, retinens pudorem. 
Le qua t r ième vers est un vers 

adonique (Voyez, page 275, note 4) 
lié au troisième ver par une asso-
n a n c e , excepté dans deux s t ro-
phes . 

3 « Ovis remotæ. » Voyez 1» 
parabole de la brebis r e t rouvée ; 
sa^nt L u c , ch . xv, v. 3 à 7. 
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Felices estis pa t r iæ cœlest is 
Cives, cunc to rum nescii m a l o r u m 1 

Quæ nos infes tan t , m i s e r a m q u e præstant 
Undique v i t am. 

Unde r o g a m u s a tque suppl icamus , 
Ut foveatis a tque munia t i s 
Vestros conservos , q u o r u m rex super vos 

Cum Pa t r e r egna t . 

Pa t r i a rcha rum atque p r o p h e t a r u m 
Pol lens senatus di luat rea tus , 
Sedens in th ron i s , r en i tens coronis , 

Ves t ibus albis. 

Ordo s anc to rum nos Apos to lo rum 
Rega t docendo, foveat r egendo , 
Votis in t endan t , supplices d e f e n d a n t , 

Vincula solvant . 

Pacis a u g m e n t u m poscat i nnocen tum 
Grex candidatus , quos rex p e r t u r b a t u s s 

Juss i t necar i , me tuens privari 
Culmine r egn i . 

T r iumpha to re s mund i qui t e r ro res 
F i d e vicerunt , glor iam spreverunt , 
Nobis s u o r u m præstent t r i u m p h o r u m 

Gaudia s e c u m . 

Impet re t vo tum chorus sace rdo tum, 
Necnon cunc to rum cœtus con fes so rum, 
O m n e s qui g r a tum Deo f a m u l a t u m 

E x h i b u e r u n t . 

1 « Cunctorum nescii malo-
rum, etc. » Voyez l'Apocalypse, 
ch. vu, v. IO. 

* « Rex perturbatus. » Herode. 

Voyez saint Matthieu, c!iAt.. n . 
v. a et l 'hymne Salvete flores, 
page 98. 

5 «Triumphatores.» I.es martyrs. 
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Grex virginalis oret ut de malis 
Sæcli præsentis, sicut et sequentis 1 , 
E r i p i a m u s et quod postulamus, 

Accipiamus. 

Universorum cunei sanctorum 
Cœlo regnantes audiant rogantes ; 
Quibus 2 adjuti mereamur uti 

Luce perenni. 

Omnes electi, compotes effecti 
Vitæ beatæ, Dominum rogate, 
Nobis ut lætam donet et quietam 

Ducere vitam. 

Præstet levamen nobis et juvamen, 
Quo mundi fluctus gehennæque luctus 
Sic evadamus ut, quod peroptamus, 

Obtineamus. 

Lux sempiterna, piè nos guberna, 
Pater, ac nate, parque deitate 
Spiritus sancte, Deus unus ante 

Sæcula t r inus. 

III. SÉQUENCES. 

I. In Nat iv i ta te D o m i n i ». 

Lætabundus 4 

Exultet fidelis chorus ; 
Alleluia. 

1 « Sæcli sequentis, » la vie 
fu tu re . 

2 « Q u i b u s » pour « u t e is . » 
5 Le texte de cette séquence cé-

lèbre, dont le r h y t h m e est si r e -
marquable par son originalité , 
est tiré du manuscr i t h04 de la 
Bibliothèque impér ia le ; ce qui 

ous a permis de la compléter . 

* « L æ t a b u n d a . . . mi randa . » 
Les deux premières s t rophes r en -
f e r m e n t chacune trois vers. Le 
premier vers qui a qua t re sylla-
bes est lié par l 'assonance au 
deuxième vers qui a hu i t sylla-
bes ; le troisième vers r ime avec 
le vers correspondant de la stro-
phe suivante . 
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R e g e m r e g u m 
I n t a c t æ p r o f u d i t tort is : 

R e s m i r a n d a ! 

SAINT BERNABD. 

C e d r u s alta L iban i 
C o n f o r m a l u r hyssopo 5 

Valle n o s l r â . 

A n g e l u s 1 c o n s i l i i ! 

Natus es t de v i r g i n e , 
So l de s te l l à ! 

S o l 3 o c c a s u m n e s c i e n s ; 
Ste l la s e m p e r r u t i l a n s , 

S e m p e r c l a r a . 

S i c u t s idus r a d i u m , 
P r o f e r t v i rgo filium 

P a r i f o r m à . 

N e q u e s idus r a d i o 4 , 
N e q u e m a t e r filio 

F i t c o r r u p t a . 

V e r b u m 6 c n s a l t i ss imi 
C o r p o r a r i passum es t 

C a r n e s u m p t i . 

Esa i a s 7 c ec in i t 8 , 
S y n a g o g a m e m i n i t , 
N u n q u a m t a m e n des in i t 

E s s e c æ c a . 

Si n o n suis v a t i b u s , 
C reda t vel g e n t i l i b u s ; 
S ibyl l in i s v e r s i b u s 

H æ c p r æ d i c t a 9 ! 

1 « Angelus . . . carne sumptâ . » 
Ces six s t rophes r en fe rmen t aussi 
t rois vers . Les deux premiers ont 
sept syllabes et la pénul t ième 
brève . Le troisième vers a qua t r e 
syllabes et la pénul t ième longue; 
de plus, il se t e rmine toujours par 
une assonance en A. 

4 » Angelus consilii. » lsaïe, 
chap . îx. v. 6 : «Et vocabitur no-
men ej :s magni consilii ange-
lus. » C'est Jésus-Christ lui m ê m e 
q u i a révélé aux hommes le g rand 
dessein que Dieu avait fo rmé de 
racheter le genre h u m a i n . 

5 « Sol. » Jésus-Chr is i appelé 
« Sol just i t iæ » par le prophète 
Malachie. — « Stella. » La Vierge 
souvent désignée sous le n o m de 
« mar i s stella. » 

4 « N e q u e sidus r ad io , e t c . » 
Voyez, page 347, note 2. 

3 « Cedrus, hyssopo. » Ces e x -
pressions métaphor iques dési-
gnen t ici la na tu i e divine et la 
n a t u r e h u m a i n e . Le cedre en 
effet est un a r b r e t rès - élevé , 
tandis que l 'hytope est une pe -
tite plante pectorale qui croi t 
dans les j a rd ins . S o u v e n t , dans 

la langue sacrée, elle est l 'emblè-
m e de l 'humil i té ou de la faibles-
s e ; saint J é rôme : « Sicut hysso-
p u m t e r r e n u m curand ispu lmoni -
lius a p t u m est. u t aver ta t inflatio-
n e m ; ita, homo cœlesti respersus 
hyssopo, id est humi l i ta te cordis, 
ab omni superbiæ malignitate 
p u r g a t u r . » 

6 « V e r b u m , etc. » Cette s t ro -
p h e coniient l 'explication rie la 
pensée que le poète a expr imée 
sous le voile de la métaphore dans 
la s t rophe précédente. 

' « Esaias. . . hæc prædicta . » 
Les trois premiers vers de ces 
s t rophes comptent sept syllabes ; 
ils ont la pénul t ième brève, et 
sont liés par des r imes. Le qua-
t r i ème vers a qua t re syllabes et 
la pénul t ième longue ; "il répond 
au qua t r i ème vers de la strophe 
suivante par une assonance en A. 

3 « Esaias cecinit. » Voyez le 
v. 14 du chap. v u , et le v. i d u 
chap. xi d'Isaie. 

9 « Prædicta » (Sous-entendu 
« sunt . » ! — La plupart des s i-
bylles ont fai t des prédictions sur 
Jésus-Christ . 



Infel ix p r o p e r a , 
C r e d e vel v e t e r a 2 ; 

Cur d a m n a b e r i s , £.ens m i s e r a ? 

II 
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Q u e m d o c e t l i t t e ra 3 

N a t u m c o n s i d e r a : 
I p s u m g e n u i t p u e r p e r a . 

B e n e d i c a m u s 

P a t r e m 5 pa r i t F i l i a , Ce lsus e s t in h u m i l i , 
P a t r e m ex q u o o m n i a 6 ; S o l i d u s in f r ag i l i , 
P a r t u s 7 h i c ex gra t ia ; F i g u l u s in fictili; 

P e r g r a t i a m P e r g r a t i a m 
T r a d i t u r e t r e d d i t u r ad p a t r i a m . T r a d i t u r e t r e d d i t u r ad p a t r i a m . 

V e r b u m in s t a r s emin i s V e n i t ad n o s h u m i l i s 
P a r t u m f o r m a t v i rg in i s , L u c i f e r m i r a b i l i s , 
Nih i l ibi c r i m i n i s ; P i o nob i s pass ibi l i s . 

P e r g r a t i a m P e r g r a t i a m 
T r a d i t u r e t r e d d i t u r ad p a t r i a m . T r a d i t u r e t r e d d i t u r ad p a t r i a m . 

• L a t e t soi in s i d e r e , 
O r i e n s in v e s p e r e , 
A r t i f e x in o p e r e ; 

P e r g r a t i am 
Trad i tu r e t r e d d i t u r ad p a t r i a m . 

1 « I n f e l i x . . . » Ces deux de r -
nières strophes r e n f e r m e n t trois 
vers qui sont liés par la r ime, et 
qui ont. la pénul t ième brève. Les 
deux premiers vers comptent six 
syllabes et le t roisième neuf. 

"'' «Vetera , » les anciennes pro-
phéties. 

3 « L i t t e r a » (Vete r i s Testa-
m e n t i ) , les figures de l 'Ancien 
Testament . 

4 Nous pensons que le Patrem 
parit peut ê t re a t t r ibué à saint 
Bernard . L 'auteur du Lœtabun-
dus avai t seul le secret de ces 
ant i thèses hardies et pleines de 
justesse. Cette opinion nous pa-
ra î t d ' au tan t plus vrai embla-
b l e , que dans les deux m o r -
ceaux , les mêmes images sont 
employées. Dans le Lœtabundus, 
saint Bernard compare Jésus sor-
tant du sein de la Vierge à un 
soleil qui sort d ' une étoile: « Sol 
de stella. » Le poêle du Patrem 
parit s 'écrie : « Latet sol in side-
r e , » le soleil est caché dans une 

E r g o n o s t r a conc io 
O m n i p l e n a g a u d i o , 
B e n e d i c a t D o m i n o ; 

P e r g r a t i a m 
T r a d i t u r e t r e d d i t u r ad p a t r i a m . 

étoile ! Le texte de ce beau m o r -
ceau est t i ré du manuscr i t de 
Pierre de Corbeil, que possède la 
Bibliothèque de Sens , et m u s 
l 'avons publié pour la première 
fois dans nos Chants de la 
Sainte-Chapelle. La musique que 
nous avons fait exécuter dans 
plusieurs églises de Paris • n a été 
t rouvée pleine d 'or iginal i té et de 
g randeu r . 

5 Les s tmphes r e n f e r m e n t 
trois vers de sept syllabes liés 
par la m ê m e r i m e , et se te r -
minen t toutes par le même re-
f ra i i. La pénult ième est tou jours 
brève. 

6 « Ex quo omnia. » Sous-ent . 
« sunt . » 

7 « Partus, » part , passé de « pa-
rio. » — « Hic per g ra t iam tradi-
tu r , etc., » c'est par la grâce qu'i l 
est donné, l ivré au m o n d e , et 
rendu à sa patr ie , r amené aux 
cieux. Sous-entendez « homo » 
devant « t r a d i t u r » et « Deus» 
devant « redd i tu r . » 

2 6 



PIERRE LE YÉNÉRA.BLE. 
Pierre , s u r n o m m é le Vénérable , naqui t en Auvergne l 'an (09 t . 

Il appar tenai t à la famille des comtes Maurice. Il fu t successivement 
n m m é pr ieur de Vézelay, de Domère e t enfin abbé de l'.luny 
en 1122. Il fu t l 'ami de saint Berna rd , réconcilia Abailard avec e.' 
saint adversaire et avec le pape, après avoir pra t iqué en faveur de 
ce grand esprit égaré la plus ardente char i té . II réfu ta les e r reurs 
de Pierre da Bruys, le Talmud des juifs, et l 'Alcoran dont il fit faire 
en Espagne, l 'an 1141, une première t raduct ion en lat in. Il mouru t 
en odeur de sainteté, d m s son abbaye do C u n y , en H i c . Il joigni t 
à un haut degré u n e science é tendue, la cu l tu re des let tres et le 
goût de la poésie au savoir du théologien. 

HYMNES. 

1. De vîtâ S. Benedicti 

T n t e r 8 æ t e r n a s s u p e r u m c o r o n a s 
Q u a s s ac ro p a r t a s r e t i n e n t a g o n e , 
E m i c a s ce l s i s m e r i t i s c o r u s c u s , 

O B e n e d i c t e . 

S a n c t a t e c o m p s i t p u e r u m s e n e c t u s 3 : 
Nil s ibi d e t e r a p u i t v o l u p t a s ; 
A r u i t m u n d i lilii flos, a d a l t a 

M e n t e l eva to . 

H i n c f u g a l a p s u s , p i t r i a m , p a r e n t e s 
Dese r i s f e r v e n s e r e m i 4 c o l o n u s . 
E d o m a s c a r n e m s u b i g i s q u e C h r i s t o 

T o r t o r a c e r b u s . 

• Saint B e n o î t , fondateur de 
l 'ordre d^s Bénédictins, et f rè re 
j umeau de sainte Scholastiqne, 
naquit en 480, sur le te r r i to i re 
de Nurcia , dans le duché de 
Spolète. En 5 .'9 , il fonda le cé-
lèbre monastère du mon t Cas-
siu , sur les ru ines d 'un temple 
d'Apollon qu'i l avai t lu i -même 
fai t dé t ru i re . Il m o u r u t dans son 
monastère , le 21 m a r s 543. 

- « In te r , etc. » Strophes sa-
phiques , composées de trois vers 
saphiques et d ' un vers adonique . 
Voyez, page 275, note 4. 

3 « Senectus » est pris ici daw» 
le sens m o r a l , et doit s 'entendre 
de la gravi té des m œ u r s et de 
la ma tu r i t é du caractère. Cette 
m a t u r a ' ' se t rouve quelquefois 
joi .te à la jeunesse. On lit dans 
le livre de la Sagesse, ch. iv , 
v. S : « Senectus enim venera-
bilis est, non diuturna , nec nu-
m e r o a n n o r u m computata ; cani 
au t em sunt sensus hominum et 
ætas senectut is vita immacu-
la ta . » 

* « Eremi . » Voyez, page 81 , 
note 5. 
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N e d i u t u t u s l a t e b r a s f o v e r e s , 
S i g n a t e p r o d u n t o p e r u m p i o r u m : 
S p a r g i t u r f e l i x ce l e r i p e r o r b e m 

F a m a v o l a t u . 

F r a c t a 1 r e s t a u r a s p r e c e p r æ p o t e n t i ; 
F r a n g i s 1 o b l a t u m c r u c e m o r t i s h a u s t u m ; 
C u r r i t i g n a r u s m o n a c h u s p e r u n d a s 

P a t r e 3 j u b e n t e . 

V e r b e r a s 4 f r a t r e m , f u g i t h o s t i s a t r o x ; 
A d m a n u s 6 f e r r u m r e d i t e p r o f u n d o ; 
P i æ c i p i s 6 r u p i : v o m i t i l la r i v o s 

A r v a r i g a n t e s . 

A i e s 1 a g r e s t i s s ib i j u s s a c o m p l e t ; 
L o r a 8 c o n s t r i c t i p i è v i s a s o l v i s ; 

* « F r a c t a . » Saint Benoît r é ta -
b l i t dans son in t ég r i t é un cr ible 
ou un van que l'on avai t br isé 
en le j e t an t sans p récau t ion s u r 
une t i b l e . 

3 « F r a n g i s , e tc . » Des moines 
qu i ne pouvaien t suppor t e r la sé-
vère discipline de saint Benoît , lui 
p r é s e n t è r e n t un ver re qui c o n t e -
nai t du vin empo i sonné .Sa in t Be-
noi t fit le s igne de la c r o i x , et le 
verre se br isa . 

s « P a t r e . » Saint Benoî t . Un 
j e u n e enfan t , n o m m é Placide, qu i 
é tai t disciple de saint B e n o i t , 
t o m b a dans u n e r iv ière où il s 'a-
b r euva i t . Sa in t Benoit donna o r -
d r e à u n moine qu i se t rouva i t là 
de cour i r au p lus vi te , e t de 
sous t ra i re l ' en fan t au d a n g e r qu i 
le m e n a ç a i t . Le moine r e m p l i t 
les o r d r e s du sa in t avec t an t 
de zèle q u e , sans y p e n s e r , il 
c o u r u t sur les eaux c o m m e su r 
u n e t e r r e f e r m e . 

4 « Ve rbe ra s , etc. » Sa in t Be-
noi t dé l iv ra u n moine d u d é -
mon , en le fi a 'pani do ve rges . 

" « Ad m u n u s , etc. » Un moine 

coupai t des buissons su r le bord 
d ' u n lac. Le fer de l ' i n s t r u m e n t 
qu ' i l t ena i t se sépara du m a n -
che et tomba dans l 'eau ; sa int 
Benoi t s u r v i n t : il se lit donne r 
le m a n c h e , le plongea dans l e 
lac , e t le fer v in t s'y re jo indre . 

6 « P r æ c i p i s , etc. » Le m o -
nas tè re de saint Benoit é tai t s i tué 
s u r le sommet du m o n t Cassin. 
Les moines se donna i en t beaucoup 
de ma l pour a l ler puiser de l 'eau 
dans u n lac placé au bas de U 
m o n t a g n e , à u n e g r ande dis-
t ance d u monas tè re . Ce f u t dans 
ces c i rconstances que , p a r les 
p r i è r e s de saint Benoit, le r o c h e r 
le plus élevé de la m o n t a g n e j e t a 
de l 'eau en abondance . 

' « Aies, etc. » Un p r ê t r e en -
v ieux avait offer t à sa in t Benoît 
du pain empoisonné . Le saint 
h o m m e ordonna à u n corbeau 
d 'en lever ce pain , e t de l ' em-
por te r dans un endro i t où p e r -
sonne ne pour ra i t le t r ouve r . 

3 « Lora, e tc . » Un soldat go th 
avait cha rgé de cha înes un paysan 
qu ' i l t o r t u r a i t avec c ruau té pou r 
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Consp ic i s 1 m u n d u m r a d i o s u b u n o 
R a p t u s a d a s t r a . 

M o r t u u m s v i t æ r e v o c a s p r e c a n d o ; 
C o r d a 3 m u l t o r u m p é n é t r a s p r o p h e t a ; 
C e r n i s ' ad c œ l o s a n i m a s l eva r i 

C l a r i f i c a t u s . 

L a u d e t e x u l t a n s , d e i t a s c r e a t r i x . 
T e c h o r i nos t r i j u b i l u s p e r e n n i s ; 
Q u e m pa l i j u n g a s s u p e r i s c h o r e i s , 

Q u æ s u m u s o m n e s . 

II In translatione S. Benedicti . 

C l a r i s 8 c o n j u g i a 6 , Ga l l i a , c a n t i b u s ; 
L æ t e r i s B e n e d i c t i 7 p a t r i s o s s i b u s , 
F e l i x q u æ g r e m i o c o n d i t a p r o p r i o 

S e r v a s m e m b r a c e l e b r i a . 

lui ex torquer son a rgen t . Saint 
Benoit accourut , et des qu'i l eut 
j e t é ses regards su r le m a l h e u -
reux p a y s a n , ses liens se rompi -
r e n t . 

* « Conspicis, etc. » Au m i -
lieu de la n u i t , pendan t qu ' i l 
étai t plongé dans la pr ière et 
dans la méditat ion , saint Be-
noit vit venir d u ciel u n e lu-
mière éclatante qui dissipa les 
t énèb res , et tout à coup le monde 
ent ie r s 'offri t à sa vue au milieu 
de cette lumière , comme sous u n 
rayon de soleil. 

2 « Mor tuum. » P a r ses priè-
res , saint Benoît rendi t la vie au 
fils d 'un paysan. 

5 « Corda , etc. » Saint Benoît 
p rena i t son repas du soir . Un 
moine qui t ena i t une lumière 
à la main pour l 'éclairer , se sen-
tait humi l i é de r e m p l i r un tel of-
fice. Le saint s 'aperçut aussitôt de 
la vanité de ses pensées, et lui fit 
re t i re r la lumière des mains . 

4 «Cernis, e tc .» Saint Benoît , 
éclairé d 'une lumière d i v i n e , vi t 

sous la fo rme d 'un globe de f eu 
l ' âme de saint Germain , évè -
que de Capoue , que les auges 
por ta ient au ciel. 

5 S t rophes composées de trois 
ve r s asclépiades et d ' un vers gly-
conique. 

6 « Conjubila . » Mot composé 
de « cum » et de « jub i la re . » 
Le poète abrège ici la p remière 
syllabe de ce dern ie r m o t . 

7 « Benedicti . » l /asclépiade a 
o rd ina i rement une césure à la tin 
du p remie r chor iambe : mais , 
comme la quant i té du mot « Be-
nedictus » qui devait nécessai 
r e m e n t en t r e r dans le vers , ne 
lui permet ta i t pas de conserver 
la césure , le poète a mieux aimé 
ne point observer une règle qui 
n 'est pas absolument nécessaire, 
que de suppr imer un mot dont 
l 'emploi était d 'une nécessité ab-
solue. D'ail leurs, dans ces deux 
v e r s , il a moins recherché la 
quant i té que la r ime qui flat-
tai t davantage l 'oreille des fi-
dèles. 
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Miris Italiæ fulserat actibus : 
Gallos 1 i rradiat corpore m o r t u u s . 
S ign is 8 ad t u m u l u m crebr ius e m i c a t , 

Illustrans pa t r iam n o v a m . 

Hic v a t u m 3 ve terum facta resusci ta t 
Morti quod libuit mor tuus impera t : 
Ex t inc tum propriis ossibus excitat . 

O q u a m mira po ten t ia ! 

Nav i s 4 per fluvium n a t s ine r emige , 
Mirando glaciem desecat impe tu ; 
Sanct i m e m b r a fe rens obvia f lumini 

Undas re t rò reverbera t . 

E d u c t u m fluvio sensit u t arida 5 , 
Non curans gelidi frigora t e m p o r i s e , 
Vestit (Juncta novis illico f lor ibus, 

Mutatâ facie soli. 

J a m cœlo res idens , ô pater op t ime , 
Divinis famulos i m b u e r egu l i s ; 
Angus tum per iter scandere largiens 

Dona 1 regna perennia . 

Cunc to rum dominans omnipoten t ia , 
Quæ de sede poli conspicis omnia , 
Psallentium placidè suscipe cantica 

Votis, voce precant ia . 

' « Gallos, etc. » I.e vénéra-
ble abbé du monastère de F leu-
ry-sur Loire, Mummolus, décou-
vr i t , par une révélation divine, 
les rentes de saint Benoit, et les 
t ranspor ta en France en 660. Les 
Bénédict ins de France célébraient 
cette t ranslat ion par u n e fê te 
solennelle. 

4 « Signis, » miracles. 
5 « V a t u m , » prophètes. On lit 

dans le iv« l ivre des Rois, cha-
p i t re xm, v. 21, qu 'un h o m m e 
don t le cadavre avait été j e té 
dans le sépulcre d'Elisée , r e s -

suscita au contact des os sacrés 
du prophète. Le même miracle 
se reproduis i t , lorsqu'on trans-
por ta en France les restes de 
saint Benoit. 

4 « Navis. » Le vaisseau sur 
lequel avaient été placés les os 
de sa .nt Benoit. 

5 « Arida, » l 'ar ide, la terre. 
Style biblique. 

6 « Gelidi temporis . « C'est en 
hiver qu 'eu t lieu la translation 
du cori s de saint Benoit, 

7 •< Dona, » Impératif de « do-
nare. » 

2fi. 
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SÉQUENCES. 

I . D e B e a t a V i r g i n e 

A v e 2 Mar ia , g r a t i a p l e n a , 
D o m i n u s t e c u m , v i r g o s e r e n a ; 

B e n e d i c t a 3 t u i n m u l i e r i b u s , 
Q u æ 4 p e p e r i s t i p a c e m h o m i n i b u s 

E t a n g e l i s g l o r i a m . 

Et benedic tus f r u c t u s ven t r i s tu i 
Qu i c o h æ r e d e s 6 u t e s s e m u s su î 

N o s f e c i t p e r g r a t u m . 

P e r 8 h o c a u t e m A v e 
M u n d o t a m s u a v e , 
C o n t r a c a r n i s j u r a 
G e n u i s t i p r o l e m , 
N o v u m s te l la s o l e m 
N o v i g e n i t u r a . 

T u 7 p a r v i e t m a g n i , 
L e o n i s et a g n i . 
S a l v a t o r i s C h r i s t i 
T e m p l u m exs t i t i s t i , 
S e d v i r g o i n t a c t a . 

1 I.e texte de cette séquence est 
t i r é de trois manusc r i t s : du m a -
nuscr i t 904 de la Biblioth, i m p . , 
du m a n u s c r i t de P i e r r e de Cor-
b e s e*, de celui de Gau th ie r de 
Coincy. 

s Les d e u x vers q u e r en fe r -
m e cette s t rophe on t dix syl-
labes et la p é n u l t i è m e longue . 

3 Les d e u x s t rophes su ivantes 
r e n f e r m e n t c h a c u n e t rois vers . 
Les deux p r e m i e r s on t onze syl-
l a b e s , et r i m e n t ensemble . Le 
t ro i s ième a sept syllabes et r i m e 
avec le t rois ième v e r s de la s t ro -
p h e cor respondan te . La pénu l -
t i è m e est tou jours b r ève . Il fau t 
r e m a r q u e r aussi q u e les vers 
de onze syllabes sont pa r t agés 
en deux hémis t i ches ap rès la 
c inqu ième syl labe. 

* » Q u æ , etc . » Saint L u c , 
c h a p . il , vers . 14 : « Gloria in 
al t issimis D e o , e t in t e r r a 
pax h o m i n i b u s b o n æ vo lun ta -
tis. » 

s « Cohæredes . » Les élus sont 
les fils de Dieu , e t pa r consé-
q u e n t les cohér i t i e r s de J é s u s -
Chr i s t . Voyez saint Pau l , Epi-
t r e aux R o m a i n s , c h . v i l i , v. 16 
et 17. 

6 Cette s t rophe e t la neuvième 
r e n f e r m e n t chacune six vers de 
six syllabes. Le p r e m i e r vers rime 
avec le s e c o n d , le qua t r i ème 
avec le c inqu ième , le troisième 
avec le s i x i è m e , et la p é n u l -
t i ème est t ou jou r s longue. 

7 Les deux s t rophes s u i v a n -
tes ont le m ê m e rhythm® que la 
nixieme s t rophe de la séquence 
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Tu Horis e t r o r i s . 
Ov i s et pa s to r i s , 
V i r g i n u m r e g i n a , 
Rosa s ine s p i n a , 
Geni t r ix es f ac ta . 

T u 1 c iv i tas r e g i s j u s t i t i æ 2 , 
T u m a t e r es m i s e r i c o r d i æ , 
De lacu fæcis et m i s e r i æ 
T h e o p h i l u m 3 r e f o r m a s g r 

T e co l lauda t cœles t i s c u r i a , 
Tib i n o s t r a f a v e n t o b s e q u i a , 
P e r t e re is d o n a t u r v e n i a , 
P e r t e j u s t i s c o n f e r t u r g ra t i a . 

E r g o m a r i s s tel la , 
Ve rb i Dei cella 
E t solis a u r o r a ; 
P a r a d i s i po r t a 
P e r q u a m lux es t ol la, 
N a t u m t u u m o ra : 

U t 4 nos so lva t a p e c c a t i s 
E t in r e g n o c h a r i t a t i s , 

Quo lux l u c e t s e d u l a , 
Col locet p e r sæcula . 

In festo P a s c h æ 

Manè 6 , p r i m â sabba t i , 
S u r g e n s ' Dei F i l i u s , 
Nos t r a spes et g lo r ia , 

Vic to r e g e sce le r i s , 
R e d i i t ab in fe r i s 
C u m s u m m a v ic tor ia . 

Salve Crux arbor. Voy. p . 506, 
note 7. 

' Nous avons déjà sisma'é ce 
r h y t h m e dans une piece d 'A-
ba i ia rd . Voyez, page 420 , n o -
te i . 

2 « Civitas regis justi ' iae. » 
Cette dénomination de la sainte 
Vierge est tirée du ps. L X X X V I , 

v. 2 : « Gloriosa dicta sunt de te, 
civitas Dei. » 

4 « Theoph i lum. » Ce Théo-
phile avai t été chargé de l ' ad-
minis trat ion des bien i d ' un évè-
que. 11 se mon t ra d'aboid plein 
de zèle, de piété et de re l ig ion . 
Mai s , lorsqu ' i l eut perdu son 
emplo i , il accusa la P r o v i d e n -
ce de son malheur , et se lia 
avec un impie à l ' instigation 
duquel il renonça à la foi chré-

t ienne pour se vouer au dé-
m o n . La sainte Vi°rge eut pitié 
de sa chute , et par ses conseils 
il fit pénitence et r e n t r a en grâce 
avec Dieu. 

4 Même r h y t h m e que la der-
n ière strophe de la séquence 
Salve Crux arbor. Voyez, page 
507, note 3. 

3 Le texte de cette séquence est 
t iré du manuscr i t 904 de la Bi-
bliothèque impériale. 

• Les cinq premières s t rophes 
ont le même r h y t h m e que les 
strophes du Veni sancte Spiri-
tus. Voyez, page 404, note 1. 

7 « Mane. . . . surgens . » Saint 
Marc, c h . xvi, y. 9 : « S u r g e n s 
autem manè , p r imâ Sabba t i , 
apparui t primi) Mariæ Magda-
lenæ. » 
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C u j u s r e s u r r e c t i o 
O m n i p lena g a u d i o 
Conso l a tu r o m n i a . 

R e s u r g e n t i s i t aque 
M a r i a Magdalena 
F a c t a es t p r æ n u n t i a 1 ; 

F e r e n s C h r i s t i f r a t r i b u s 
E j u s m o r t e t r i s t i b u s 
Exspec t a t a g a u d i a . 

O 2 bea t i ocu l i , 
Q u i b u s r e g e m sæcul i . 
Mor te j a m depos i t â , 
P r i m a es t i n tu i t a ! 

ANONYMES. 

H æ c es t illa f emina , 
C u j u s c u n c t a c r imina 
Ad C h r i s t i vest igia 
E j u s lavi t g ra t i a . 

Q u æ 3 d u m p l o r a t et m e n s orat 
F a c i o c lamat q u o d c o r a m a t 

J e s u m s u p e r o m n i a . 

N o n i g n o r a t , q u e m a d o r a t . 
Q u i d p r e c e t u r 4 ; j am de le tu r 

Quod m e n s t imet consc ia . 

O Maria 5 , m a t e r p ia 6 , 
S te l la m a r i s 7 appe l la r i s 

O p e r u m pe r m e r i t a : 

' « P rænun t i a . » Voyez l 'E-
vangile de saint Jean , ch . x x , 
v . 17 et 18. 

1 Les deux strophes suivan-
tes ont le m ê m e r h y t h m e que 
le Planctus Jacob ( V o y e z , 
page 437 , note 4 avec cette 
exception que les vers sont à 
r imes plates dans la sixième 
s t rophe, et monor imes dans la 
sept ième. 

s Les deux strophes suivantes 
ont le m ê m e r h y t h m e que la 
troisième s t rophe de la séquence 
Zyma f e t u s expurgetur (Voyez, 
page 476, note 5 , avec cette ex -
ception que les vers de hu i t syl-
labes ont des r imes in tér ieures à 
la quat r ième syllabe. 

4 Construisez : « Ille , q u e m 
a d o r a t , non ignorat quid prece-
t u r . » 

5 « Même r h y t h m e que la 
p remiè re strophe de la séquence 
Hc.i mundus exultavit Voyez, 
page 4 6 6 , note 1. Les deux 

premiers vers r imen t i n t é -
r i eu remen t à la quatr ième syl-
labe. 

6 « Mater pia. » Mari?-Made-
leine est la mère des pécheurs , 
qu'elle invite par son exemple à 
faire pénitence et à se conver-
t i r . Tous ceux qu'el le r amène 
dans la bonne voie , sont des 
enfan t s spiri tuels qu'elle engen-
dre à Jésus-Chris t . 

7 « Stella mar is . » Nous avons 
dé jà d i t , page 347 , note 2 , 
que a stella m a r i s » est l ' inter-
prétât ion du nom de Marie. 
Aussi, cette dénomination s'ap-
plique-t-elle aussi bien à sainte 
Marie-Madeleine qu 'à la sainte 
Vierge. D'ail leurs , dans cette 
m e r orageuse de la vie, sainte 
Marie - Madeleine n'est-elle pas 
l 'étoile qui guide les pécheurs 
agités par les f lo ts , et qui les 
ins t rui t à se réfugier dans le 
port d u pardon et de lu péni-
tence ? 
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Matri Christi coæquata, 
Dum fuisti sic vocata , 

Sed honore subdita. 

I l la1 enjm fuit porta 
Per quam salus est exorta; 
Hæc resurgentis nuntia 
Mundum replet lætitia. 

Illa mundi imperatrix 
Ista beata peccatrix 
Lætitiæ primordia 
Fuderunt in ecclesia. 

O Maria Magdalena, 
Audi vola laude plena, 
Apud Christum chorum istun 

Clementer concilia. 

Ut fons summæ pietatis, 
Qui te lavit a peccatis 
Servos suos atque tuos 

Mundet datâ venià. 

1 Les deux s t rophes su ivan tes 
r e n f e r m e n t chacune q u a t r e vers 
de hu i t syllabes liés p a r des r i -
m e s plates. Les deux p r e m i e r s 
v e r s ont la pénu l t i ème longue , 
e t se r a t t a c h e n t p a r conséquent 
au r h y t h m e t rocha ïque ; les d e u x 
de rn ie r s , au con t ra i r e , on t la pé-

n u l t i è m e b r è v e e t son t des v e r s 
ï a m b i q u e s d i m è t r e s l ibres . Le 
r h y t h m e ï a m b i q u e , p lus rapide 
et plus gai que le r h y t h m e t ro-
cha ïque , est p a r f a i t e m e n t en h a r -
mo; ie avec la na tu r e des pen-
sées que le poète e x p r i m e à la 
fin de ces d e u x s t rophes . 

i 



ADAM DE SAINT-VICTOR. 

Adam de Saint-Victor, chanoine régul ie r de l 'abbaye de Saint-
Vic tor- lez-Par is , dans le xu« s ièc le , vécut dans ce célèbre monastère 
sous l 'abbé G u é r i n , et composa quelques trai tés. La date de sa naissance 
n 'es t point connue ; celle de sa m o r t est t rès-incertaine. Suivant Ducange 
e t Moréri, il m o u r u t en 1177 ; suivant Félibien et l.obineau, il ne mou-
r u t qu 'en H 9 2 . Voilà tou* les détails b iographiques qui nous ont été 

t r ansmis sur le plus g r and poète du moyen âge. Les t rente huit séquen-
ces d 'Adam de Saint-Victor sont des poèmes complets qui embrassent 
la vie ent ière d 'un personnage, ou qui nous font connaî t re dans tous ses 
développements chacun des pr incipaux dogmes du Christianisme. On 
y t rouve l 'explication de la p lupar t des f igures de l'Ancien et du Nou-
veau T e s t a m e n t , et leur lecture est très-utile à qui veut acquérir 
l ' intell igence des saintes Ecr i tures . Chacune d'elles est un chef-d'cruvre 
de lyr isme où la perfection de la forme est jointe à la sublimité du 
fond : richesse et h a r m o n i e des r imes, variété du r h y t h m e , élégance 
e t précision du s ty le , délicatesse e t choix des expressions, heureuse ap-
plication des f igures de l 'Ecr i ture s a in t e , beauté des comparaisons, 
noblesse et p rofondeur des pensées , chaleur des sentiments, mouve-
m e n t s poétiques d 'une force s ingul iè re , subl imes élans d'enthousiasme 
qui ne par tent que de l ' âme d 'un véri table poete : telles sont les qua-
lités qui les placent au r ang des productions les p lusétonnantes de l'es-
pr i t huma in . i n t e rminan t cette appréciation des poésies du religieux 
de Saint-Victor , nous appelons l 'at tention sur leur l'orme éminemment 
mus ica le . On v e r r a que le r h y t h m e en est bien prononcé , et qu'il a dù 
avoir la plus g rande inf luence su r la poé?ie f rançaise , e t particulière-
m e n t su r la perfection successive de la r i m e . 

SÉQUENCES. 

I. D e s a n c t o Stephano, 

H e r i 1 mundus exultavit Et exultans celebravi 

• Les neuf premières s t rophes 
de ce poème r e n f e r m e n t chacune 
six vers , qui ont hu i t syllabes 
quand la pénul t ième est l o n g u e , 
et qui n 'ont que sept syllabes 
quand la pénul t ième est b r è -
ve. I e p remier e t le deux iè -
me , le qua t r ième e t le c i n -

quième vers de chaque strophe 
r iment tou jours deux à deux , et 
le poète leur donne tantôt h u i t , 
tantôt sept syllabes, soit pour va-
r ie r le r h y t h m e , soit pour le met-
t re en ha rmon ie avec le mouve-
m e n t de la pensée. Ainsi, t° dans 
les deux premières s t rophes , et 
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C h r i s t i na t a l i t i a 1 ; 
Fieri c h o r u s a n g e l o r u m 
P r o s e c u t u s e s t c œ l o r u m 

R e g e m c u m læt i t ia . 

L u c i s a d v e r s a r i i : 
F a l s o s t es tes s t a t u u n t , 
E I l inguas e x a c u u n t 
V i p e r a r u m l i l i i 6 . 

P r o t o m a r t y r e t l ev i ta , 
C la rus lit le, c l a r u s v i l i , 

A g o n i s t a , nu l l i c e d e , 
C e r t a c e r t u s de m e r c e d e , 

P e r s e v e r a , S t e p h a n e : C l a r u s e t m i r a c u l i s , 
S u b h a c luce t r i u m p h a v i t ; 
E t t r i u m p h a n s i n s i l i v i t 2 

Ins t a falsis t e s t i bus , 
C o n f u t a s e r m o n i b u s 
S y n a g o g a m S a t a n æ 7, S t e p h a n u s i n c r e d u l i s . 

F r e m u n t 3 e r g o t a n q u a m f e r æ 4 , T e s t i s t u u s es t in cœl i s , 
Q u i a v i c t i 5 d e f e c ê r e T e s t i s v e r a x e t t idel is , 

dans la cinquième , la sixième qua t r i ème s t rophe commence pa r 
e t la hui t ième , le p remie r et le u n e subl ime apostrophe, 
second , le qua t r i ème et le cin- * « Fe ræ . » Nous avons dé jà 
qu ième vers ont hui t syllabes ; fai t r e m a r q u e r qu'i l fallait moins 
2» dans les t rois ième, qua t r i ème ten i r compte de la prosodie an-
et neuvième strophes, le qua t r i è - cienne que du mouvement m ê m e 
me et le c inquième vers n 'ont du r h y t h m e qui est t r è s - b i e n 
plus que sept syllabes ; 3» tous les m a r q u é dans toutes les poésies d u 
vers de la septième strophe reri- moyen âge et dans celles d 'Adam 
fe rment sept syllabes. — Enfin , de Saint-Victor en par t icul ier , 
le troisième et le sixième v e r i Voyez, page 43G, note 3. Nous n e 
ont s f p t syllabes dans les neuf reviendrons plus sur cette obser-
premières s t rophes , e t ils sont vation. 
liés par la r ime . 5 «Vict i . » Jetés des Apôtres, 

1 « Her i . . . natali t ia. » La fête ch . vi , v . IO : « Et non poterant 
de saint Etienne se célèbre le len- resistere sap ien t iæ , et Spi r i tu i 
demain de la fête de Noël. qui loquebatur . » — Dans cette 

2 « lnsultavit . » Saint Etienne poésie admirab le du moyen âge 
apostropha ainsi les Jui fs i n c r é - chaque mot r appe l l eque lque t r a i t 
d u l e s , Actes d s Apôtres, c h . vu , in téressant de l 'Ecr i ture sainte, 
v . Si : « D u r a cervice , e t incir- et le grave à j ama i s dans not re 
cumcisis cordibus et aur ibus, vos m é m o i r e ! 
s e m p e r Spiritui sancto resist i t is : 6 « Viperarum filii. » Allusion 
sicut patres vestri , i ta ei vos. » à ces paroles de saint J ean -Bap-

5 « F remun t . etc. » Actes des tiste aux Scribes et aux P h a r i -
Apôirés, ch. vu, v. 54 : « Audien- siens; saint Matthieu, ch . m , v. 7: 
tes a u t e m hæc dissecabantur cor- « Progenies v ipe ra rum, quis d e -
d i t i s suis, et s tr idebant dent ibus monst rabi t vobis fugere a v e n t u -
in eum. » — Les deux premières r à i r â ? » 
strophe;- on t sur tout u n caractère 7 « Synagogam Satanæ. » En 
de g r andeu r et de majesté . Dans écrivant ces mots, le poète s o n -
les deux strophes suivantes, la geait à ce passage de YApocalyp-
pensée a plus de rapidité et de se, ch. ii, v. 9 : «Scio t r ibulat io 
m o u v e m e n t ; aussi Je r h y t h m e n e m t u a m et pauper ta tem t u a m , 
change et devient plus vif. La sed dives et b lasphemaris ali iis 
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Test i s i n n o c e n t i æ . 
N o m e n h a b e s co rona t i 
T e t o r m e n t a d e c e t pa t i 2 , 

P r o c o r o n a g l o r i æ . 

P r o c o r o n a n o n m a r c e n t i 
P e r f e r b r e v i s v im t o r m e n t i ; 

T e m a n e t v i c to r i a . 
Tib i fiet m o r s na ta l i s 3 , 
T ib i p œ n a t e r m i n a l i s 

Dat v i t æ p r i m o r d i a . 

P l e n u s s a n c t o S p i r i t u , 
P e n e t r a t i n t u i t u 
S t e p h a n u s cœles t i a . 
V idens Dei g l o r i a m , 
Cresc i t ad v i c t o r i a m , 
S u s p i r a t ad p r æ m i a . 

E n a dex t r i s De i s t a n t e m , 
J e s u m pro t e d i m i c a n t e m , 

S t e p h a n e , c o n s i d e r a : 
T ib i cœlos r e se ra r i , 
T i b i C h r i s t u m r e v e l a r i , 

C l a m a voce l ibe ra . 

Se c o m m e n d a t Sa lva tor i , 
P r o q u o d u l c e d u c i t m o r i 

S u b ipsis l a p i d i b u s . 
S a u l u s s e rva t o m n i u m 
V e s t e s l a p i d a n t i u m , 
L a p i d a n s in o m n i b u s 4 . 

N e 5 p e c c a t u m s t a t u a t u r 
His , a q u i b u s l a p i d a t u r , 
G e n u p o n i t , e t p r e c a t u r , 

C o n d o l e n s i n s a n i æ . 

qui se d icun t Judæos e s s e , sed 
sunt synagoga Satanæ. » 

1 « Nomen coronati . » Etienne 
a pour étymologie le mot grec 
CTS'OCWO;, c o u r o n n e . 

2 « Te t o r m e n t a decet pati . » 
F pi t re II de saint Paul à Timo-
t h e e . ch . n , v . 5 : « Qui cer ta t in 
agone, non coronatur , nisi legiti-
m e certaveri t . » 

« N a t a l i s . » S o u s - e n t e n d u 
« dies. » La m o r t corporelle que 
subissent les mar ty r s est u n e 
sorte de naissance à la vie é ter-
nel le . Cette peine d 'un m o m e n t 
est pour eux le c o m m e n c e m e n t 
de I immorta l i té . Voila pourquoi 
l 'Eglise catholique donne à l ' an-
niversai re de leur m a r t y r e le nom 
si touchant de « natal is dies. » 

4 « Lapidans in omnibus . » 
Voyez les Actes des Apôtres, 
ch. vu, 57 et 59. — Saul (saint 
Paul) en ga rdan t les vê tements 
des bour reaux devenai t l eur 
complice. 

0 « Les six dernières s t rophes 
de ce poème r e n f e r m e n t cha -
cune qua t re vers qui on t h u i t 
syllabes e t la pénul t ième l o n g u e , 

ou bien sept syllabes seulement 
et la pénul t ième brève . — i "Dans 
les deux p remières strophes, la 
dixième et la onzième du poème, 
les trois p remiers vers on t hu i t 
syllabes et r i m e n t ensemble ; le 
qua t r i ème vers n 'a que sept 
syllabes , et est lié par la r ime 
au qua t r i ème vers de la s trophe 
correspondante. — 2° Dans les 
deux strophes suivantes, la dou-
zième et la t reizième du poème, 
tous les vers ont sept syllabes et 
sont liés par des r imes croisées. 
— 3° Dans les deux dernières stro-
phes , les vers impairs ont hu i t 
syllabes et r imen t ensemble ; les 
vers pairs ont sept syllabes et 
sont également liés par la r ime. 
— On a dù r e m a r q u e r déjà qu'ici 
le mouvemen t du r h y t h m e est tro-
c h a ï q u e , e t que la réun on du 
vers de hui t syllabes et du vers 
de sept syllabes forme un vers 
politique de quinze syllabes. 
Voyez , page 164, note i . Ces 
deux dernières strophes sont 
donc composées chacune de d e u s 
vers politiques de quinze syl-
labes. 
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In C h r i s t o s ic o b d o r m i v i t , 
Qu i C h r i s t o sic o b e d i v i t , 
E t c u m C h r i s t o s e m p e r v iv i t , 

M a r t y r u m p r i m i t i æ . 

Quod sex susc i t ave r i t 
Mor tuos in A f r i c a , 
A u g u s t i n u s a s s e r i t i , 
F a m a r e f e r t pub l i c a . 

Hu jus 2 , Dei g ra t i a , 
R e v e l a t a c o r p o r e , 

M u n d o d a t u r p l u v i a 
S icc i ta t i s t e m p o r e . 

Solo f u g a t h i c o d o r e 3 

Morbos e t d æ m o n i a , 
L a u d e d i g n u s e t h o n o r e 

J u g i q u e m e m o r i a . 

Mar ty r , c u j u s est j u c u n d u m 
N o m e n in E c c l e s i a , 

L a n g u e s c e n t e m fove m u n d u m 
C œ l e s t i f r a g r a n t i a . 

II. De s a n c t o J o a n n e E v a n g e l i s t a . 

G r a t u l e m u r 4 ad f e s t i v u m , 5 

J u c u n d e m u r ad v o t i v u m 6 

J o a n n i s p r æ c o n i u m . 
Sic v e r s e t u r 7 laus in o r e , 
Ne f r a u d e l u r co r s a p o r e 

Q u o d e g u s t e t g a u d i u m . 

' « August inus asseri t . » Dans 
le « De civitate Dei, » saint Au-
gustin parle d 'un grand nomine 
de miracles opérés par la vertu 
des reliques de saint Et ienne. 

4 « Hu jus , e t c . » La découverte 
des reiiques de saint Etienne eut 
lieu par l 'apparition de Gamaliel 
au vénérable prêtre Lucien. Une 
grande sécheresse régnai t alors 
dans le pays. Une pluie abondante 
et salutaire la lit cesser aussitôt 
ap rès cet événement . 

3 « Odore. « Lorsqu'on décou-
vri t les restes de saint Et ienne, 
u n e odeur suave s 'exhala de sa 
sépul ture , et soixante treize per-
sonnes a t te intes de différentes 
maladies ou infirmités, des démo-
niaques,des aveugles,des boiteux, 
recouvrèrent aussitôt la san é. 

4 » Les six premières s t rophes 
du poème suivant ont le m ê m e 
rhyll ime que les deux p remières 
s t rophes de la séquence Heri 

CARMINA 

H i c es t Chr i s t i p r æ d i c t u s , 
Qui r ec ip ia t i s 8 s u p r a p e c t u s 

Haus i t s a p i e n t i a m ; 
H u i c in c r u c e c o m m e n d a v i t 
C h r i s t u s m a t r e m ; h ic s e r v a v i t 

V i r g o v i r i n e s c i a m . 

mundus exultavit. Voyez, page 
46fi, note I , 

5 « Fest ivum » équivaut à « ce-
lebre, solemne. » et se rapporte 
à » pjreconluin, » 

6 « Votivum » signifie « ar-
dent ibus votis expe t i tum, «com-
me dans cette phrase de saint Jé-
r ô m e : « V o t i v u m tunc Christia-
nis era t , pro nomine Dei g adio 
percut i . » 

7 « Sic verse tur , etc. » Pour 
que not re àme puisse coû te r 
in tér ieurement les douceurs de 
l ' amour d i v i n i sapor » et d ' une 
joie toute spirituelle « gaud ium, » 
il ne suffit point de prononcer les 
louangesdc Dieu et des Saints du 
bout des lèvres ; il fau t que le 
cœur y ait par t . Rappelons-nous 
ces paroles de Jé-u—Christ ; ce 
peuple m'honore des lèvres, mais 
son cœur est bien loin de moi. 

8 •• Reclinans, etc. » Voyez, 
page 389, note 2. 

27 



ADAM DE 

Ini t i s a r d e n s c h a r i t a t e , 
F o r i s l ucens h o n e s t a t e , 

S ign i s e t e l o q u i o , 
Ut. ab 1 æ s t u c r i t n ina l i , 
h i c i m m u n i s a p œ n a l i , 

P r o d i i t ex d o l i o . 

V i m v e n e n i s u p e r a v i t 2 ; 
Mor t i , m o r b i s i m p e r a v i t , 

N e c non e t d æ m o n i b u s : 
S e d , v i r t a n t æ p o t e s t a t i s , 
N o n m i n o r i s p ie ta t i s 

E r a t t r i b u l a n t i b u s . 

Q u u m 3 g e m m a r u m p a r t e s f r ac t a s 
So l idas se t , l ias d i s t r a c t a s 

T r i b u i t p a u p e r i b u s . 
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I n e x h a u s t a m 4 f e r t t h e s a u r u m , 
Qui d e v i rg is feci t a u r u m 

G e m m a s d e l ap id ibus . 

I n v i t a t u r 5 ab a m i c o 
C o n v i v a l i ; C h r i s t u m dico 

Vi sum c u m d i sc ipu l i s . 
De s e p u l c r o qui) d e s c e n d i t , 
R e d i v i v u s 6 s i c a s c e n d i t 

F r u i s u m m i s epu l i s . 

T e s t e m 7 h a b e s p o p u l u m , 
I m m o , si v is , o c u l u m , 
Quod ad e j u s t u m u l u m 
Manna s c a t e t , e p u l u m 
De C h r i s t i conv iv io . 

• « Ut ab, etc. » Bède le Vé-
nérab le : « A Domit iano Cæsare 
in fervent is olei dol ium missus 
Joannes in e c c l e s i a s t i n a r r a -
tu r historià : ex quo tamen di-
v i n a se pro tegente g ra t i â t a m 
in tac tus exiverat q u a m fue ra t a 
cor rup t ione concupiscentiæ car-
nalis ex t raneus . » 

2 « V i m veneni superavi t . » 
Voyez, page 389, note 5 . 

3 « Q u u m , etc. » Un philoso-
phe avait assemblé le peuple su r 
la place publique d ' E p h é s e , et 
brisé devan t lui des p ier res 
précieuses pour étaler aux yeux 
de tous son désintéressement et 
son mépr i s pour les richesses. 
Saint J ean , qui se t rouvai t là 
par hasard , n 'approuva point l'os-
tentat ion du philosophe. Il ra -
massa les morceaux . ré tabl i t les 
p ier res précieuses dans leur in-
tégri té , les vendi t , et distr i-
b u a l ' a rgent aux pauvres . 

4 « Inexhaus t am, etc. » Deux 
j eunes gens nobles avaient vendu 
leurs biens pour suivre saint 
J ean . Mais ensuite, q u a n d ils vi-
r e n t leurs esclaves revê tus d 'ha-
bits é légan t s , tandis qu'i ls ne 
portaient eux-mêmes qu ' un m a n -
teau de peu de v a l e u r , ils se 

p la igni rent de leur sort, et re-
g re t t è ren t les délices et le luxe 
de leur vie passée. Saint Jean 
leur donna l 'ordre d 'apporter des 
b ranches et des p i e r r e s , et les 
changea en or et en pierres pré-
cieuses. Puis il les leur d o n n a , 
eu leur disant : « Rachetez les 
domaines que vous avez vendus, 
puisque vous avez perdu le do-
maine céleste. » 

5 « I n v i t a t u r , etc. » Accablé 
par les a n n é e s , saint Jean étai t 
descendu dans un sépulcre qu' i l 
s 'était creusé lu i -même, i. 'est 
là que Jésus-Christ lui apparu t 
avec ses d isc ip les , tous déjà 
mor t s glorieusement , et lui 
adressa ces paroles touchantes : 
« Veni , dilecte mi , t empus est u t 
epuleris m e c u m in regno meo 
cum f ra t r ibus . » 

B « R e d i v i v u s , e t c . » 11 y a 
di f férentes versions su r la ma-
nière dont se t e rmina la vie de 
saint Jean . Adam de Saint-Vic-
tor pense qu' i l mourut paisible-
m e n t dans le sépulcre dont nous 
venons de p a r l e r , et qu'aussi-
tôt après il ressuscita et monta 
au ciel. 

7 Cette s t rophe e t la suivante 
r e n f e r m e n t cinq vers de sept s}l-
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S c r i b e n s E v a n g e l i u m , 
A q u i l æ f e r t p r o p r i u m 
C e r n e n s sol is r a d i u m 2 , 
Sc i l i ce t p r i n c i p i u m 3 , 
V e r b u m in p r i n c i p i o . 

H u j u s s ign i s 4 es t c o n v e r s a 
G e n s gen t i l i s , g e n s p e r v e r s a , 

G e n s t o t i u s A s i æ . 
H u j u s sc r ip t i s i l lus t re tu r , 
I l lus t ra ta so l ida tu r 
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Uni tas E c c l e s i æ . 

S a l v e 5 , salvi vas p u d o r i s , 
V a s c œ l e s t i s p l e n u m r o r i s , 
M u n d u m i n t u s , c l a r u m fo r i s , 

Nob i l e p a r o m n i a . 

F a c nos sequ i s a n c t i t a t e m ; 
F a c , p e r m e n t i s p u r i t a t e m , 
C o n t e m p l a r i b o n i t a t e m 

In u n à s u b s t a n t . 

III. D o m i n i c i intra O c t a v a m Nativitatis Domini. 

S p l e n d o r 6 P a t r i s e t figura7, P o t e s t a t e , n o n n a t u r a , 
Se c o n f o r m a t h o m i n i , P a r t u m d e d i t V i rg in i . 

labes dont la pénul t ième est b r è -
ve. i es qua t r e premiers r i m e n t 
ensemble, le c inquième e.-t lié 
par la r ime au c inquième vers 
de la s t rophe correspondante . 

1 « Aquilæ fer t p r o p r i a m . » 
Dans la vision myst ique des q u a -
t re an imaux qui t igurent les 
quat re Evangélistes (voyez Esé~ 
chiel, ch . i , et l'Apocalypse, 
ch. î v , v. 7 et 8), l 'aigle aux 
ailes déployées est le symbole 
de saint Jean. Bede le Vénéra -
rable dit à ce su je t dans son 
homélie fu r le p remier chap i -
t re de l 'Evangile de saint Jean : 
« Cunctis avibus aquila celsiùs 
volare ; cunctis animant ibus so-
lis radiis clarius inf igere con-
suevit obtutus . Et cæteri evan-
gelistæ quasi in t e r ra a m b u l a n t , 
qui tempora lem ejus genera t io -
nem par i te r et facta temporal ia 
suff ic ienter expol ian tes , pauca 
de divinitate d ixerunt . Hic au-
tem quasi ad cœlum volat cum 
Domino, qui perpauca de tempo-
ralibus e jus actis ed i s se r ens , 
æ te rnam divinitatis e jus poten-
tiam, p e r q u a m omnia sunt facta, 
subl imius volando et l i m p i d u s 
speculando cognovit , ac nobis 

cognoscenda scribendo contradi-
dit . » 

" « Solis r a d i u m . » Méiaphore 
par laquelle le poète désigne le 
Verbe, le Fils de Dieu. 

5 « Pr inc ip ium. » Dans saint 
Jean, ch. vili, v. 25, les Juifs d i -
sent à Jésus • Christ : « Tu quis 
es ? » — Et Jésus-Christ leur ré -
pond : « Principium qui et lo-
quor vobis. » 

4 « Hu jus signis, etc. » Même 
r h y t h m e que les deux premières 
s t rophes d - la séquence Heri 
mundus exultavit. Voyez, page 
4GG, note 1. 

s « l es deux dernières strophes 
ont le même r h y t h m e que la dixiè-
me et la onzième strophe de la 
séquence Heri mundus exulta-
vit. Voyez, pajçe 468, note 5. 

6 La p remiere s t rophe a le 
m ê m e r h y t h m e que les deux der -
n iè tes s t rophes de la séquence 
Heri mundus nultavit. Voyez, 
page 4(-8. note 5. 

7 « Splendor . . . . figura. » Saint 
Paul emploie le^ m e m e s expres-
sions en par lan t aussi de Jésus-
Chris t , Epi t re aux Hébreux, cha-
pitre i, v. 3 : « Splendor gloria) 
et f igura substant iæ Pat r i s . • 
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A:1 HII 1 vetus 2 t andem lætus 
Novum premat canticum ; 

Fugit ivus et captivus 
Prodeat in publ icum. 

Eva luc tum, vitæ f ruc tum 
Virgo gaudens edidit ; 

Nec su i l l um propter illum 
Castitatis perdidi t . 

Si 3 crystallus sit humecta 
Atque soli sit objecta, 

Scintilla! funiculum. 
Nec crystallus rumpi tu r , 
Nec in partu solvitur 
Pudor i s s ignaculum 4 . 

Super tali genitura 
Stupet usus et natura, 

Deficitque rat io ; 
Res est ineffabilis, 
Tam pia, tam humilis 
Chr is t i generat io. 

F r o n d e m 5 , florem, nueem, sic< 
Virga profer t , et pudica 

Virgo, Dei Filium 6 . 
F e r t cœlestem vellus rorem, 
Creatura c rea torem, 

Creaturæ p re t ium 7 . 

F rondis 8 , floris, nucis , ro r i s 
Pietati Salvatoris 

' L e s d e u x s t r o p h e s s u i v a n t e s 
o n t le m ê m e r h y t h m e q u e la p r é -
c é d e n t e ; s e u l e m e n t , e n o u t r e d e 
l a r i m e f i n a l e , les v e r s d e h u i t 
s y l l a b e s o n t un< r i m e à la q u a -
t r i è m e s y l l a b e . N o u s a v o n s déjà , 
v u ce g e n r e d e v e r s . Voy . p . 4 3 5 , 
n o t e 

2 • A d a m v e t u s , » l e v ie i l A d a m , 
se d i t o r d i n a i r e m e n t d e n o t r e 
p r e m i e r p e r e , p a r o p p o s i t i o n à 
« n o v u s A d a m , » J é s u s - C h r i s t . 
Mais ici il d é s i g n e n o n - s e u l e i n e n t 
l e p r e m i e r h o m m e , m a i s e n c o r e 
t o u s ses d e s c e n d a n t s q u ' i l a e n -
t r a î n é s d a n s sa c h u t e . 

3 Les q u a t r i è m e , c i n q u i è m e e t 
d i x i è m e s t r o p h e s d e ce p o è m e o n t 
l e r h y t h m e d e l a t r o i s i è m e s t r o -
p h e de la s é q u e n c e Heri mundus 
exultavit. V u y . p . 460 , n o t e I . 

4 « S i c r y s t a l l u s . . . . s i g n a c u -
l u m . » Bel le m é t a p h o r e . La V i e r -
g e - M è r e , r e s p l e n d i s s e n t e d e l ' é c l a t 
d e t o u t e s ses v e r t u s , e s t c o m p a r é e 
au c r i s t a l , e t J é . - u s - C h r i s t , s o n liIs, 
e n f l a m m é d u f e u de l a c h a r i t é 
q u i l 'a d é t e r m i n é à se f a i r e h o m -
m e p o u r le salut , d e l ' h o m m e , à 
l ' é t i n c e l l e q u e p r o j e t t e le c r i s t a l . 

" « Les sixième, septième, neu-

v i è m e , o n z i è m e et d o u z i è m e s t r o -
p h e s o n t le m ê m e r h y t h m e q u e la 
p r e m i è r e s t r o p h e d é la s é q u e n c e 
Heri mundus exultavit. Voyez, 
p a g e 4G6, n o t e 1 . 

® « F r o n d e m . . F i l i u m . » O n 
l i t d a n s les .N'ombres, c h . x v n , 
v . 8 , q u e la v e r g e d e s s é c h é e 
d ' A a r o n p o u s s a d e s f e u i l l e s , e t 
p r o d u i s i t d e s fleurs et d e s a m a n -
d e s p a r u n e f f e t d e la p u i s s a n c e 
d i v i n e . C e t t e v e r g e es t ta f i g u r é 
de l a V i e r g e q u i e n f a n t a J é s u s -
C h r i s t p a r l ' o p é r a t i o n d u s-aint-
E s p r i t . 

7 « F e r t . . . p r e t i u m » L a t o i -
son d e G é d é o n , f u t m o u i l l é e , p a r 
l a r o s é e d u c i e l , t a n d i s q u e la 
t e r r e e n v i r o n n a n t e d e m e u r a c o m -
p l è t e m e n t s è c h e , V o y e z les Ju-
ges, c h . v i , v . 36 à 38 Ce t t e t o i -
s o n e s t la f i g u r e de la M è r e d u 
S a u v e u r . La g r â c e d u Sa in t -Es -
p r i t f u t l a r o s é e c é l e s t e q u i f é -
c o n d a le se in de l a V i e r g e . — 
« P r e t i u m , » r a n ç o n . 

8 « F r o n d i s , e t c . » Dans ce t t e 
s t r o p h e et d a n s les s u i v a n t e s , le 
p o è t e e x p l i q u e e t d é v e l o p p e les 
d e u x f i g u r e s q u ' i l v i e n t d ' e m -
prunter à l'Ancien Testament. 
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Congruunt myster ia . 
F rons est Christus protegendo 
F l o s d u l c o r e , nux pascendo 

Ros cœlesti grat iâ 2 . 

C u r 3 , quod virgo peper i t 
Est Judæis scandalum. 
Quum virga produxeri t 
Sicca sic amygdalum ? 

Contemplemur adhuc n u c e m ; 
Nam, prolata nux in lucem, 

Lucis est myster ium 4 . 
Tr inam 5 gerens un ionem, 
Tria confer t : unc t ionem, 

Lumen et edul ium. 

Nux est Chris tus , cortex nucis 

Circa carnem p œ n a c r u c i s , 
, Testa corpus osseum. 

Carne tecta Deitas, 
Et Christi suavitas. 
Signatur per nucleutn c . 

Lux est cæcis , et unguentum 
Chris tus ægr i s , et fomentum 7 

Piis animalibus. 
O q u à m d u l c e s a c r a m e n t u m 8 ! 
F œ n u m c a r n i s 9 in f rumentum 

Converti t fidelibus. 

Quos sub umbra sacrament i , 
Jesu, pascis in præsent i , 

Tuo vultu satia. 
Splendor Patri coæterne , 
Nos hinc t ransfer ad p a t e r n æ 

Claritatis gaudia. 

1 « P a s c e n d o . » J é s u s - C h r i s t 
n o u r r i t les fidèles de sa doc-
t r i n e s a l u t a i r e ; il les n o u r r i t 
auss i de sa c h a i r e t de son s a n g ; 
E v a n g i l e se lon s a i n t J e a n . c h . v i , 
v . 5 6 : « C . r o m e a v e r è e t c i -
b u s , e t s a n g u i s m e u s v e r e es t 
p o t u s . » 

* " Ros cœles t i s r a t i à . » S e m -
b lab le à la rosée d u ciel qu i d é -
t r e m p e la t e r r e desséchée p a r les 
feux d u j o u r e t la r e n d p r o p r e à 
f o r t i f i e r b s p l an t e s , e t à p r o d u i -
r e les fleurs e t les f r u i t s , J é sus -
C h r i s t r é p a n d les g r à es d u ciel 
d a n s les c œ u r s des séchés p a r les 
f l a m m e s i m p u r e s des vices e t de s 
p a s s i o n s , e t fa i t n a î t r e e n e u x 
le f r u i t des b o n n e s œ u v r e s . 

5 « M ê m e r h y t h m e q u e la dou-
z i è m e s t r u p h e d e la s é q u e n c e Heri 
mundus exultatii.Voy. p a g e 4 6 8 , 
n o t e 5 . 

' « C o n t e m p l e m u r . . . . m y s t e -
r i u m . » Cons idé rons e n c o r e l a 
no ix ; c a r si n o u s e n c o n n a i s -
sons b i e n la n a t u r e , n o u s v o y o n s 
q u ' e l l e es t le m y s t é r i e u x e m b l è -
m e de la l u m i è r e . — « Lucis » d é -
s i g n e J é s u s - C h r i s t ; s a i n t J e a n , 

c h . i , v . 9 : « E r a t l u x v e r a q u æ 
i l l u m i n a t o m n e m h o m i n e m , e tc .» 

s » T r i n a m , e t c . , » t r i p l e e n 
u n e soû le s u b s t a n c e , la no ix es t 
la s o u r c e de t r o i s b i e n f a i t s . 

6 « C o r t e x , t e s t a , n u c l e u s , » le 
b r o u , la coqu i l l e , l ' a m a n d e . « Cor-
t e x » r e p r é s e n t e la pass ion de 
J é s u s C h r i s t , à cause de son a m e r -
t u m e ; « t es ta , » la c h a r p e n t e os-
seuse de son co rps , c ' e s t à - d i r e sa 
n a t u r e h u m a i n e , à c a u s e de sa 
d u r e é ; e t « n u c l e u s , » sa n a -
t u r e d i v i n e , à c a u s e de sa s a v e u r 
d o u c e et a g r é a b l e . 

7 « F o m e n t u m , » n o u r r i t u r e . 
Unguentum . lux et fomentum 
c o r r e s p o n d e n t à unctionem, lu-
men et edulium , qu i t e r m i n e n t 
u n e des s t r o p h e s p r é c é d e n t e s . 

8 « S a c r a m e n t u m » Le s ac r e -
m e n t de l ' E u c h a r i s t i e . 

3 « F œ n u m c a r n i s . » P a r a l -
lus ion à ce passage d ' j s a ï e , c h a -
p i t r e XL, v . c> : « O m n i s c a r o f œ -
n u m et o m n i s g l o r i a e j u s quas i 
flos a g r i ; » le poè te appe l l e a ins i 
le c o r p s h u m a i n r e v e t u p a r J é -
sus -Chr i s t . 

1 0 « F rumentum » désigne le 
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IV. In festis Paschalibus, de BeatA Virgine. 

Virg in i 1 Mariæ laudes 
Intonent Christ iani : 

Eva tr ist is a b s t u l i t 2 , 
Sed Maria protulit 
Natum, qui redemit peccatore?. 

Mors et vita modulo 
Convenere mi r ando 3 : 
Mariæ Filius 
Regnat vivus. 

— Dic nobis, Maria, 
Virgo c lemens et pia : 

Quomodo facta es geni t r ix , 

Quumtu sis plasma de te nascentis ? 

— Angelus est testis. 
Ad me missus cœlestis . 

Processit ex me spes mea ; 
Sed incredula manet Judæa 

— Credendum est magis soli 
Gabrieli forti , 
Quam Judæorum pravæ cohort i 

Scimus Chris tum processisse 
De Virgine verè , 
Tu nobis nate 
Rex misere re . 

p a i n cé les te e t v i v i f i a n t , q u e l ' on 
d o n n e a u x fidèles s o u s la f o r m e 
d e l ' h o s t i " . 

1 I m i t a t i o n t r è s - r e m a r q u a b l e 
du Victimæ paschali. Le Victimæ 
paschali a p o u r s u j e t la R é s u r -
r e c t i o n ; A d a m d e S a i n t - V i c t o r 
r e p r o d u i t le t o u r d r a m a t i q u e e t 
s o u v e n t m ê m e les p a r o l e s d e 
c e t t e p r o s e , p o u r les a p p l i q u e r 
à u n a u t r e s u j e t , la N a t i v i t é 
d e N o t r e - S e i g n e u r J é s u s i . h r i s t ; 
e n f i n , i l se s e r t d u r h y t h m e 
e m p l o y é p a r N o t k e r , c o m m e 
d ' u n e e spèce de m o u l e d a n s l e -
q u e l i l j e t t e d e s i d é e s d i f f é r e n -
t e s a v e c u n e h a b i l e t é e x t r a o r -
d i n a i r e . 

2 « A b s t u l i t . » S o u s - e n t e n d u 
, v i t a m » d o n t l ' i d é e e s t c o n -

t e n u e d a n s « n a t u m , » p u i s q u e 
le F i l s de la V i e r g e a d i t d e 
l u i - m ê m e : « E g o s u m v i t a . » 

J « M o r s e t v i t a m o d u l o CMI-
v e n e r e m i r a n d o . » La m o r t e t 
l a v i e se s o n t u n i e s a d m i r a b l e -
m e n t , o n t f a i t u n p a c t e a d -
m i r a b l e . E n e f f e t , l a m o r t e t 
la vie d« J é s u s - c h r i s t se s o n t 
u n i e s p o u r p r o d u i i e les m ê m e s 
e f f e t s : e l l e s o n t s o u s t r it l ' h o m -
m e à l ' e m p i r e de l a m o r t , e t 
l ' o n t r e n d u à l a v ie é t e r n e l l e . 

4 « I n c r e d u l a . » Les J u i f s o n t 
r e f u s é de c r o i r e q u e J é s u s - C h r i s t 
é t a i t le F i l s d e D ieu , le Mess ie 
p r o m i s p a r la lo i e t p a r les p r o -
p h è t e s ; e n u n m o t , le S a u v e u r 
d u m o n d e et l e D é s i r é d e s n a -
t i o n s . 
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V. De Re 

M a n d i 1 renovat io 
Nova pari t gaudia; 
Resurgent ! Domino 
C o r r e s u r g u n t 2 omnia. 
Elementa serviunt , 
E t auctoris sent iunt 
Quanta sint solemnia. 

Ignis 3 volat mobilis, 
E t a ë r volubilis, 
Flui t aqua labilis, 
Terra manet stabilis. 
Alta pe tunt levia, 
Cent rum tenent gravia, 
Renovantur omnia. 

Cœlum fit s e r e n u s , 
Et mare t r a n q u i l l u s ; 
Spirat aura leviùs. 
Vallis nostra floruit . 
Revirescunt ar ida, 

* Les quatre premières stro-
phesde cette séquence renferment 
sept vers de sept syllabes , dont 
la pénultième est brève. Dans la 
première strophe, les quatre pre-
miers vers sont liés par des rimes 
croisées; le cinquième ri rue avec 
le sixième, et le septième avec le 
deuxième et le quatrième. Dans 
la seconde strophe , les quatre 
premiers vers ont la même rime, 
ainsi que les trois derniers. Dans 
la troisième et la quatrième stro-
phe , les trois premiers vers ri-
ment ensemble; le quatrième 
vers rime avec le septième, et le 
cinquième "avec le sixième. 

2 «Corresurgunt.» Verbe com-
posé de cum et de « resurgere. » 
— Cette séquence a beaucoup de 
rapport avec l 'hymne Salve , 
festa dies, page 330, et le mor-
ceau d'Abailard sur la résurrec-
ion et sur le retour du prin-

temps , page 423. 

ectlone Domini, 
r 

Recalescunt frigida 
Pos t quæ 4 ver intepui t . 

Gelu mor t i s solvitur. 
Pr inceps mund i tollitur, 
Et ejus des t ru i tur 
In nobis imper ium ; 
D u m tenere voluit 
In quo nihil h a b u i t 6 , 
Jus amisit p ropr ium. 

V i t a 6 m o r t e m superat ; 
Homo jam récupérât , 
Quod pr iùs amiserat , 
Paradis i gaudium. 

Viam p r æ b e t 7 faci lem, 
Cherubim versat i lem, 
Ut Deus promisera t , 
Amovendo gladium 8 . 

5 « Ignis , etc. » Développe-
ment de l'idée contenue dans 
le vers : « Elementa serviunt, » 
les éléments obéissent. 

4 « Quæ. » Ce relatif a pour 
antécédent « frigida. » 

5 «Tenere .» Sous-entendu 
« illum. » — <(In quo nihil ha-
buit. » Jésus-Christ a dit lui-
même , Evangile de saint J e a n , 
ch. xiv , v. 30 : « Venit princeps 
mundi hujus, et in me non habet 
quidquam. » 

6 « Dans ces deux dernières 
strophes dont tous les vers ont 
sept syllabes et la pénultième 
brève, les deux premiers vers r i -
ment ensemble; le troisième rime 
avec le troisième, et le quatrième 
ave • le quatrième vers de la stro-
phe correspondante. 

7 « Præbet, i Sujet sous-en-
tendu « v i ta , » c ' e s t - à - d i r e 
« Christus. » 

8 Construisez : « Amovendo 
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VI. De Resurrectione Domini. 

/.vina 1 ve tus expurge tur 2 

Iit s incere celebretur 
Nova resurrec t io : 

Hæc est dies nos t ræ spei , 
Hujus mira vis diei 

Legis test imonio. 

Hæc 3 Ægyp tum spoliavit 
E t Hebræos liberavit 

De fornace fer rea : 

His in arcto consli tutis 
Opus erat servi lu lis 4 

Lutum, later, palea. 

Jam 5 divinæ laus virtutis , 
Jam t r iumphi , jam salutis 

Vox e rumpa t libera ! 

Hæc 6 est dies quam fecit Dominus* 
Dies nostri doloris t e rminus , 

Dies salutifera ! 

g l a d i u m v e r s a t i l e m C h e r u b i m . » 
— » C h e r u b i m , » m o t i n d é c l i n a -
b l e , e s t ici a u g é n i t i f . Ou lit d a n s 
la (lenes?, c h a p . n i , v . 2 i , q u ' a -
p r è s a v o i r c h a s s é l ' h o m m e d u 
p a r a d i s , D i e u m i t à l ' e n t r é e 
illi j a r d i n d e dé l i ce s u n c h é -
r u b i n a v e c u n g l a i v e d e feu q u ' i l 
a g i t a i t t o u j o u r s , p o u r g : a n l e r l e 
c h e m i n q u i c o n d u i s a i t à l ' a r b r e 
d e v i e . 

1 Les d e u x p r e m i è r e s s t r o p h e s , 
e t les s i x i è m e , h u i t i è m e , d i x i è -
m e e t o n z i è m e s t r o p h e s o n t le 
m ê m e r h y t h m e q u e l a p r e m i è r e 
s t r o p h e de la s é q u e n c e H "ri mun-
dus exultavit. V o y e z , p a g e 4 6 6 , 
n o t e 1. 

« Z v m a v e t u s e x p u r g e t u r . » 
L e l e v a i n , d a n s l ' R c r i t u r e , e s t le 
t y p e e t l ' e x p r e s s i o n d u p é c h é . 
C ' e s t e n ce s e n s q u e les J u i f s r e -
ç o i v e n t l ' o r d r e (Exode, c h . XII, 
v . 15) d e m a n g e r l ' a g n e a u p a s -
ca l a v e c le p a i n s a n s l e v a i n , e t J e 
n e p o i n t m ê l e r d e f e r m e n t d a n s 
le s a c r i f i c e o f f e r t a u S e i g n e u r . 
Voy . le Le r i t e q u e , c h . u , v . 11 — 
S a i n t P a u l a u x C o r i n t h . i - 'p i t re I . 
c h . v , v . 7 : « K x p u r g a l e v e t u s 
f e r m e n t u m , u t s i t is n o v a c o n s p e r -
s i o . » 

5 " H æ c , e t c .» L e j o u r d e la R é -
s u r r e c t i o n e s t p r é f i g u r é d a n s l ' a n -
c i e n n e loi p a r le j o u r où les H é -
b r e u x d é p o u i l l è r e n t les E g y p -
t i e n s ( V o v e z p a g e 155, n o t e i) 
e t f u r e n t d é l i v r é s d u j o u g de P h a -
r a o n . 

* « O p u s s e r v i t u t i s . » V o y e z 
l'Exode, ch. I. 

J C e t t e s t r o p h e r e n f e r m e t r o i s 
v e r s : les d " i i x p r e m i e r s r i m e n t 
e n s e m b l e , ils o n t h u i t s y l l a b e s e t 
l a p é n u l t i e i . ' i e l o n g u e j le t r o i s i è -
m e v e r s n ' a q u e s e p t s y l l a b e s e t 
la p é n u l t i è m e b r è v e , e t il r i m e 
a v e c le t r o i s i è m e v e r s d e l a s t r o -
p h e s u i v a n t e . 

6 C e t t e s t r o p h e r e n f e r m e t r o i s 
v e r s . Les i l e u x p r e m i e r s r i m e n t 
e n s e m b l e ; i ls o n t d i x s y l l a b e s e t 
l a p é n u l t i è m e b r è v e , e t ils son t 
c o u p é s c o m m e les v e r s f r a n ç a i s 
d e d i x s y ' l a b e s . L e t r o i s i è m e vers 
a s e p t s \ H a b e s et l a p é n u l t i è m e 
b r è v e ; il r i m e a v e c le t r o i s i è m e 
v e r s de la s t r o p h e p r é c é d e n t e . 

' « H æ c . . . D o m i n u s , e tc . » Ce 
b e a u m o u v e m e n t l y r i q u e es t e m -
p r u n t é , e n p a r t i e d u m o i n s , a u 
p s a u m e c x v u , v 2 4 : « H æ c d i e s 
q u a m fec i t D o m i n u s , e x u l t e m u s 
e t l æ t e m u r i n e à . » 
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Lex ' est umbra fu tu ro rum 2 , 
Christus, finis p r o m i s s o r u m 3 , 

Qui consummat omnia ; 
Christi sanguis igtiearp 
Hehet iv i t rò i i iphæaui 4 

Amotâ cus todia . 

P u e r 5 nostri forma risus, 
P r o q u o B v e r v e x est occisus, 

Vitæ signat gaudium. 
J o s e p h 7 exit de c is terna , 

Christus redi t ad superna 
Post mortis suppl ic ium. 

Hic d r a c o n e s 8 Pharaonis 
Draco vorat , a draconis 

Immunis malitia : 
Quos igni tus 9 vulnerat , 
Hos serpent is l iberat 
Æ n e i præsent ia . 

Anguem 1 0 forat in maxilla 
Christ i hamus et armilla ; 

' « L e x , » l ' a n c i e n n e lo i . — 
Ce t t e s t r o p h e , a i n s i q u e l a s e p -
t i è m e e t la n e u v i è m e o n t le m ê m e 
r h y t h m e q u e la t r o i s i è m e s t r o p h e 
d e la s é q u e n c e Heri mundus exul-
tavit. Noyez , p a g e 4(iG, n o t e t . 

2 « U m b r a f u t u r o r u m . » S a i n t 
P a u l d é v e l o p p e c e t t e p e n s é e d a n s 
p l u s i e u r s p a s s a g e s de ses E | j i t res» 
Voyez , E p i t r e a u x H é b r e u x , c h a -
p i t r e x, v . i , e t E p . a u x C o l o s s . , 
c h . u , v . 17. 

5 « F i n i s p r o m i s s o r u m . » V o y . 
s a i n t P a u l , ( p i t r e I I a u x C o r . , 
c h . i , v . 20 , e i l . p . a u x R o m a i n s , 
c h . x , v . 4 . 

4 « l g n e a m r o m p h æ a m . » Nous 
a v o n s d é j à p a r l é du g l a i v e de f e u 
p l acé à I e n t r é e du p a r a d i s . V o y . 
p a g e 4* .S, n o t e X. 

6 « P u e r . •< I s aac , n o m m é a i n s i 
à c a u s e de la j o i e q u e sa n a i s s a n c e 
c a u s a à sa m e r S a r a , a p r è s l ' a -
v o i r e n f a n t é , p r o n o n ç a ces p a r o -
les , Genèse , ch. xxi, v. 6 : « lu-
s u m feci t m i h i D e u s , e t q u i c u m -
q u e a u d i e r i t , c o r r i d e b i t m i h i . » 

" « P i o q n o , e t c . » l snac . f i ls 
u n i q u e d ' A b r a h a m e t d e S a r a , 
p r è s d ' ê t r e i m m o l é p a r son p è r e , 
e t é c h a p p a n t à l a m ^ r l p a r le sa-
c r i l i c e d u b é l i e r , p r é f i g u r e à l a 
fo i s la Pas- 'on et la R é s u r i e c t i o n 
du I ils u n i q u e de D i e u . 

1 « J o s e p h , e t c . » Voyez l a Ge-
nèse, c h . x x x v n , v . 28 . 

8 « H i c d r a c o n e s , e t c . » P a r 

l ' o r d r e d u S e i g n e u r , A a r o n j e t a 
u n e v e r g e d e v a n t P h a r a o n e t ses 
s e r v i t e u r s , e t c e t t e v e r g e f u t 
c h a n g é e e n u n e c o u l e u v r e . P a r 
l ' o r d r e de P h a r a o n , d e s e n c h a n -
t e u r s e t de> m a g i c i e n s j e t è r e n t à 
l e u r t o u r d e s v e r g e s à t e r r e , e t 
e l l es se c h a n g è r e n t e n s e r p e n t s 
q n i f u r e n t d é v o r é s p a r ce lu i d ' A a -
r o n . V o y e z l'Exode, c h a p i t r e v u , 
v . s à 12. I a c o u l e u v r e d é v o r a n t 
les s e r p e n t s e s t la f i g u r e de J é -
s u s - C h r i s t a n é a n t i s s a n t le c u l t e 
d e s f a u x d i e u x . 

9 « Q u o s i g n i t u s , e t c . » Le s e r -
p e n t d ' a i r a i n , é r i g é p a r Moïse 
d a n s le d é s e r t , p o u r g u é r i r les 
I s r a é l i t e s b l e s sés p a r les s e r p e n t s 
d e f e u , es t l a l i g u r e d e J é s u s -
C h r i s t é t e n d u s u r l ' a r b r e de la 
c i o i x p o u r le s a i n t d u g e n r e h u -
m a i n . Voyez les Nombres, c h a -
I i t r e xxi . v. s à 9 . J é s u s - C h r i s t 
s ' e s t a p p l i q u é lui m ê m e c e t t e l i -
g u r e ; E v a n g , selon s a i n t J e a n , 
c h . m , v . 14 : « S i c u t M o s j s e x a l -
t a v i t s e r p e n t e m in d e s e r t o , i t a 
e x a l t a r i o p o r t e t F i l i u m h o m i n i s , 
u t o m n i s , q u i c r e d i t in i p s u m , 
n o n p e r e a t , sed h a b e a t v i t a m os-
t e n d a m . » 

1 0 « A n g u e m , e t c . » J o b ' c h a -
p i t r e XL, v . 20) d i t e n p a r l a n t d u 
d m o n , q u ' i l d é s i g n e sous le n o m 
d e i é v i c û h a n i « A n e x t r a h e i e 
p o t e r i s L é v i a l b a n h a m o , a u t a r -
m i l l a p e r f o r a b i s inax i l l : n e j u s ? » 

27. 
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In cavernam 1 reguli 

Manum mitt i t ablactatus. 
Et sic fugit exturbatus 

Vetus hospes sæculi . 

D u m conscendit domum Dei, 
Zelum calvi sentiunt : 
David arrepti t ius 3 , 
Hircus emissarius 4 , 
Et p a s s e r 5 effugiunt . Irr isores 2 Helisæf 

S a i n t G r é g o i r e , d a n s son C o m - t i r e n t d ' u n b o i s e t d é v o r è r e n t 
m e n t a i r e s u r le l i v r e de J o b , e x - q u a r a n t e - d e u x d e ces e n f a n t s , 
p l i q u e ce p a s s a g e a ins i : « H u m a - C e t t e h i s t o i r e e s t la f i g u r e de t o u t 
n i t a s C h r i s t i f u i t u t e sca p r o v o - ce q u i a r r i v a a u x J u i f s p e n d a n t 
c a n s d æ m o n e m a d d e v o r a n d u m la Pass ion e t a p r è s l a R é s u r r e c -
e a m , p e r t r a h e n d u m q u e in m o r - t i o n d e N o t r e - S e i g n e u r . Les J u i f s 
t e m ; d i v i n i t a s a u l e m e j u s d e m , u t se m o q u è r e n t d e J é s u s - C h r i s t 
h a m u s s u b e scâ l a c t a n s , q u à d æ - e x a l t é e n c r o i x , e t lu i d i r e n t , 
m o n i n c a u t u s i n m a x i l l a <'st p e r - s a i n t M a t t h i e u , c h . x x v n , v . 40 : 
f o r a l u s , q u o n i a m , q u u m h u m a - « S i f i l i u s Dei e s , d e s c e n d e de 
n i t a t e m C h r i s t i s i c u t a l i o r u m h o - c r u c e . » Auss i D i e u les m a u d i t , 
m i n u m d e g l u t i r e v o l u i t , v i r t u t e e t q u a r a n t e - d e u x a n s a p r è s , V e s -
d e i t a t i s i l l i u s p e r f o r a t u s , q u a m p a s i e n e t T i t u s f o n d i r e n t s u r J é -
v o r a v e r a t p r æ d a m a m i s i t » r u r a l e m , c o m m e d e u x o u r s q u i 

1 « In c a v e r n a m , e t c . » P e n s é e s ' é l a n c e n t s u r l e u r p r o i e : la v i l l e 
e m p r u n t é e à l s a ï e , c h . x t . v . 8 : e t le t emple , f u r e n t d é t r u i t s , e t 
« I n c a v e r n a m r e g u l i , qu i a b i a c - le p e u p l e j u i f f u t d i s p e r s é , 
t a t u s f u e r i t , m a n u m s u a m m i t - 1 « David a r r e p t i t i u s . » Dav id 
t e t . » L ' e n f a n t n o u v e l l e m e n t se - s ' é t a i t r é f u g i é à G e t h , v i l l e d e s 
v r é e s t J é s u s - C h r i s t l u i - m ê m e P h i l i s t i n s , c h e z le ro i A c t u s , 
q u e p e r s o n n e n ' a p u c o n v a i n c r e p o u r é c h a p p e r à l a c o l è r e d e 
d e p é c h é , a draconis immunis S l û t . L à , a y a n t a p p r i s q u e les 
rnalitiâ. Le bas i l i c , n o m m é r e - s e r v i t e u r s d ' A c h i s r e p r é s e n t a i e n t 
gulus, p a r c e q u ' i l es t le ioi d e s à ce ro i q u ' i l é t a i t l e m e u r t r i e r 
s e r p e n t s , d é s i g n e ici le d é m o n , d u p l u s v a i l l a n t d e s P h i l i s t i n s , 
L a c a v e r n e d u bas i l i c e s t l ' i - d e G o l i a t h , il c o n t r e f i t l ' i n s e n s é , 
m a g e d - ce m o n d e d a n s l eque l p o u r q u ' o n n e p r i t p o i n t q u e l -
S a t a n a é t ab l i sa d e m ° u r e . E n f i n , q u e v i o l e n t e r é s o l u t i o n c o n t r e 
la m a i n de l ' e n f a n t n o u v e l l e m e n t l u i , e t il p u t , d e c e l l e m a n i è r e , 
s e v r é , r e p r é s e n t e la p u i s s a n c e d e é c h a p p e r à ses e n n e m i s . Voyez 
J é s u s - C h r i s t q u i a c h a s s é d e ce les Rois, l i v r e I , c h . x x i , v . 10 
m o n d e l ' a n t i q u e s e r p e n t t r o p à 15. 

l o n g t e m p s a d o r é ici b a s s o u s l a 4 « H i r c u s e m i s s a r i u s . » P o u r 
figure d e s i do le s d u p a g a n i s m e , p u r i f i e r le s a n c t u a i r e , le g r a n d -

1 « I r r i s o r e s , e t c . • O n Hi d a n s p r ê t r e d e v a i t o f f r i r d e u x boucs 
le q u a t r i è m e l i v r e d e s R o t s , c h . i l , a u S e i g n e u r : l ' u n d e ces boucs 
v . 23, 2 i . q u ' E l i s é e m o n t a i t l a é t a i t i m m o l é , m a i s l ' a u t r e , c ' e s t -
r o u t e d e B é t l i e l , l o r s q u e d e j e u - à - d i r e le b o u c é m i s s a i r e , é t a i t 
n é s e n f a n t s so r t r e n t d e la v i l l e p r é s e n t é v i v a n t , e t e n s u i t e e n -
e t l e r a i l l è r e n t e n d i s a n t : «Aseen - v o y é d a n s le d é s e r l . Voyez le 

c a l v e , a s c e n d e , c a l v e ; » q u e Lévitique. c h . x v i , v . IO e t 21. 
l e p r o p h è t e j e t a les y e u x s u r c e s 5 « P a s s e r . » P o u r p u r i f i e r u n 
e n f a n t s e t les m a u d i t ag- n o m d u l é p r e u x , o u o f f r a i t d e u x p a s s e -
Seigneur ; qu'alors deux ours sor- reaux au Se igneur : l'un était 
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In maxillâ 1 mille s terni t , 
Et de Iribu 2 sua spernit 

Samson matr imonium ; 
Samson Gazæ s e r a s 3 pand i t , 
Et aspor ta ta portas scandit 

Montis superci l ium. 

Sic de Juda leo fortis 4 , 
Frac t i s port is diræ mortis , 

Die surgit ter t ia ; 

R u g i e n t i 5 voce patr is 
Ad supe rnæ s inum matr is a 

Tot revexit spolia. 

Cetus 7 Jonam fugi t ivum, 
Veri .lunæ signativuin K, 
P o s t t r e s dies reddit v ivum 

De ventr is angustia. 

Botrus 9 Cypri re f loresc i t , 
Dilatatur et exc resc i t ; 

i m m o l é , l ' a u t r e é t a i t é p a r g n é 
e t r e l â c h é . Voyez le I>vitique, 
c h . xiv, v . 4 à 8" — D a v i d c o n ; r e -
f a i - a n t le f o u , l e b o u c é m i s s a i r e 
e t le p a s s e r e a u , s o n t t r o i s figu-
r e s de J é s u s - C h r i s t é c h a p p a n t 
a u x J u i f s m a l g r é les g a r d e s q u ' i l s 
a v a i e n t p lacés à l ' e n t r é e d u s é p u l -
c r e p o u r e m p ê c h e r q u ' o n e n l e -
v â t son c o r p s e t q u ' o n f i t c r o i r e 
à sa r é s u r r e c t i o n . 

1 o I n m a x i l l a , e t c . » S a m -
son t u a n t m i l l e P h i l i s t i n s a v e c 
u n e m â c h o i r e d ' à n e , e s t la f i -
g u r e d e J é s u s - C h r i s t t e r r a s s a n t 
i e s m i l l e d é m o n s q u i é t a i e n t 
a d o r é s i c i - b a s sous la f i g u r e d e s 
ido les p a ï e n n e s . V o y e z les Juges, 
c h . x v . v . I S . 

s « De t r i b u , e t c . » O n l i t d a n s 
les Jug s , c h . x i v , v . i à 3 , 
q u e S a m s o n , d e s c e n d a n t à T h a m -
n a t a , v i t u n e fille d e s P h i l i s -
t i n s . e t la d e m a n d a e n m a r i a -
g e , b i e n q u ' o n l u i conse i l l â t de 
n e p o i n t p i e n d r e u n e é p o u s e c h e z 
u n p e u p l e i n f i d è l e e t i n c i r c o u c i s . 
J é s u s - C h r i s t auss i a c h o i s i l ' E -
g l i s e , s a d i v i n e é p o u s e , c h e z 
l e s G e n t i l s , p l u t ô t q u e c h e z les 
J u i f s , à cause de l ' a v e u g l e m e n t 
e t d e l ' i n c r é d u l i t é d e s o n p e u p l e . 

3 « G a z æ se ras , e t c . » V o y e z , 
p a g e 423 , n o t e 1. 

* « De J u d a leo f o r t i s . » N o m 
q u e s a i n t J e a n d o n n e à J é s u s -
C h r i s t d a n s l'Apocalypse, c h a -
p i t i e 5 , v . 5 . * 

s » R u g i e n t e , e t c . » V o y e z , 
p a g e 423 , n o t e 3. 

® « S u p e r n æ m a t r i s . » I.a J é -
r u s a l e m cé l e s t e q u e s a i n t P a u l 
a p p e l l e n o t r e M è r e , Mater nos-
tra, d a n s s o n E p i t r e a u x G a l a t e s , 
c h . iv , v . 26. 

7 « C e t u s , e t c . » C e t t e s t r o -
p h e e t les t r o i s s u i v a n t e s o n t 
le m ê m e r i i y t h m e q u e la d i x i è m e 
s t r o p h e d e l a s é q u e n c e Heri mun-
dus exultavit. V o y e z , p . 4 6 8 , 
n o t e 5 . 

8 « V e r i Jonae s i g n a t i v u m , » 
figure d u v é r i t a b l e J o n a s . D a n s 
s a i n t M a t t h i e u , c h . x u , v . 3!), 
J i ' - u s C h r i s t r é p o n d a u x J u i f s 
q i r lu i d e m a n d e n t u n m i r a c l e : 
« G e n e r a t i o m a l a e t a d u l t e r a s i -
g n u m q u æ r i t , e t s i g n u m n o n 
d a b i t u r ei , n i s i s i g n u m J o n æ 
p r o p h e t æ . » V o y e z J o n a s , c h a -
p i t r e i i , v . I . L e s t r o i s j o u r s 
e t les t r o i s n u i t s q u e J o n a s p a s s a 
d a n s l e v e n t r e d e la b a l e i n e , 
r e p r é s e n t e n t l e s t r o i s j o u r s e t 
l e s t r o i s n u i t s q u o J é s u s - C h r i s t 
p a s s a d a n s le se in d e l a t e r r e . 

9 « B o t r u s , e t c . » D a n s l e 
Cantique des cantiques, cha-
p i t r e i , v . 13 , l ' é p o u s e d i t e n 
p a r l a n t de l ' é p o u x : « B o t r u s 
C y p -i d i l e c t u s m e u s m i h i , i n 
v i n e i s E n g a d d i . » S a i n t B e r n a r d , 
d a n s son XLIV® s e r m o n s u r l e 
c a n t i q u e d e - a t o m o n . fa i t r e -
m a r q u e r q u e l ' é p o u x de l 'Eg l i s e 
J é s u s - C h r i s t , e s t a p p e l é ici B u -
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Synagogæ dos marcesc i t , 
Et floret Ecclesia. 2 

Mors et vita 1 conflixere, 
Resurrexi t Christus vere , 
Et cum Christo surrexere 

Multi testes gloriæ. 

Mane n o v u m 2 , mane lætum 
Vesper t inum tergat f le tum, 
Quia vita vicit letum : 

Tempus est læti t iæ. 

Jesu 3 victor, Jesu vita 4 , 
Jesu vitæ via t r i ta . 
Cujus mor te mors sopita, 
Ad paschalem nos invita 

Mensam cum fiducia. 

Vive p a n i s 6 , vivax u n d a 6 , 
Vera vitis 7 et fecunda, 
Tu nos pasce, tu nos munda, 
Ut a morte nos secunda 8 

Tua salvet gratia 9 . 

/ r u s f y p r i , à c a u s e d e la r é s u r -
r e c t i o n t a n d i s q u e , d a n s l e v e r -
s e t q u i p r é c è d p . i l e s t a p p e l é 
« f a s c i c u l u s m y r r h æ , » à c a u s e • 
d e l ' a m e r t u m e d e sa p issi m . 
« R e f l o r e s c i t » fa i t d o n c a l l u s i o n 
à la r é s u r r e c t i o n , e t « d i l a t a -
t u r e t e x c r e s c i t » à la p r o p a g a -
t i o n de la d o c t r i n e c h r é t i e n n e . 

1 « M o r s e t v i t a c o n f l i x e r e , 
e t c . » V o y e z te Victimæ paschali, 
p a g e 3 8 s , n o t e 2 

* « Marte n o v u m . e t c . » P s . xx ix , 
v . 6 : « A d v e s p e r u m d e m o r a b i -
t u r fletus e t a d m a t u t i n u m l æ t i -
t i a . » ^ a i n t J é r ô m e c o m m e n t e 
a i n s i ce v e r s e t : « Ad v e s p e r u m 
d e m o r a b i t u r f l e t u s , q u i a passo e t 
s e p u l t o D o m i n o apos to l i e t m u -
l i e r e s in f l e t u e i s ; in i t i i d e m o r a -
b a n t u r . E t ad m a t u t i n u m l æ t i t i a , 
q u i a m a n e ( s a i n t M a r c . c h . xv i , 
v 9) v e n i e n t e s a d s e p u l c r u m 
g l o r i a m r e s u r r e c t i o n i s a b a n g e l i s 
a c c e p e r u n t . » 

a Les d e u x d e r n i è r e s s t r o p h e s 
r e n f e r m e n t c h a c u n e c i n q v e r s . 
L e s q u a t r e p r e m i e r s v e r s r i m e n t 
e n s e m b l e ; i ls o n t h u i t s y l l a b e s e t 
l a p é n u l t i è m e l o n g u e . Le c i n -
q u i è m e v e r s a s e p t s y l l a b e s e t la 
p é n u l t i è m e b r è v e ; il r i m e a v e c le 
c i n q u i è m e v e r s de la s t r o p h e c o r -
r e s p o n d a n t e . 

1 « V i t a . » E v a n g i l e d e s a i n t 
J e a n c h . x i v , v . ti : « F ^ o s u m 
v ia e t v e r i t a s e t v i t a . » 

s « V i v e p a n i s . » I b i d . , c h a p i -
t r e v t , v . M : « E g o s u m p a n i s 
v i v u s q u i de cœlo d e s c e n d i . » 

G « V i v a x u n d a . » Da ns Jéré-
mie, ch 11, v . 1 3 , le S e i g n e u r (Iit 
e n p a r i a n t ( 'es I s r a é l i t e s : « Me 
d e r e l i q u e r u n t f o n t e m a q u æ v i -
v æ . » V o y e z auss i d a n s s a i n t J e a n , 
c h . i v , v IO à 15 l ' e n t r e t i e n d e 
J é s u s - ' h r i s t a v e c la S a m a r i a i n e . 

7 « V e r a v i t i s . » S a i n t J e a n , 
c h . x v , v . i : » E g o s u m v e r a 
v i t i s . » 

" « M o r t e s e c u n d à . » Apoca-
lypse, c h . xx . v . 14 : « Et i n f e r n u s 
e t m o r s m i s s i s u n t i n s t a g n u m 
i g n i s . H æ c es t mors secunda. » 

9 E n t e r m i n a n t la l e c t o r e d e 
c e l t e m a g n i f i q u e s é q u e n c e , n o u s 
r e s t o n s f r a p p é s d'aïf i n i r a t i o n . J a -
m a i s t a n t d ' i d é e s s u b l i m e s n ' o n t 
é t é e x p r i m é e s e n u n p l u s p e t i t 
n o m b r e d é m o t s . Q u e l s b e a u x m o u -
v e m e n t - i y r i q t i e s ' q u e l r i c h e a s -
s e m b l a g e e t q u e l h e u r e u x e n -
c h a î n e m e n t de f i g u r e s t i r é e s de 
l ' E c r i t u r e s a i n t e ! que l l • m a r c h e 
l i b r e e t n a t u r e l l e ! t o m i n e ce s ty le 
e s t s i m p l e , p r éc i s , f e r m e e t r a p i -
d e ! Ici, p o i n t de n é g l i g e n c e s ni 
d e l o n g u e u r s ; p o i n t de ces m o t s 
o i s e u x q u i n e c o n t r i b u e n t q u ' à 
l ' o r n e m e n t d u l a n g a g e ; po in t e 
c e s é p i t l i è t i ' s p a r a s i t e s qu i ne s e r -
v e n t q u ' à d i s s i m u l e r l a p a u v r e t é 
d e l ' i n s p i r a t i o n ou q u i ne s o n t 
d e s t i n é s q u ' a a m e n e r la r i i u e . 
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VII. In festis Paschalibus. 

Lux 1 illuxit dominica, 
Lux insignis , lux unica, 
Lux luc i s 1 et læti t iæ, 
Lux immortalis gloriæ. 

Diem mund i cond i t io 3 

Commendat ab initio 
Quam Christi resurrect io 
Ditavit privilegio. 

In spe perennis gaudii , 
Lucis exultent f i l i i 4 . 
Vindicent membra merit is 
Conformitate!!! c ap i t i s 5 ! 

Solemnis est celebritas, 
Et vota sunt so lemnia ; 
P r i m æ diei dignitas 
Pr ima requir i t gaudia . 

Solemni ta tum gloria, 
Paschalis est victoria, 
S u b multis ænigniHlibus 
Pr ius promissa patr ibus. 

Jam scisso velo 6 patuit, 
Quod vetus lex p r æ c i n i t ; 
F iguram res ex te rmina t , 
E t umbram lux i l luminat . 

M a l g r é les e n t r a v e s d e l a v e r -
s i f i ca t ion , c h a q u e m o t a j o u t e u n e 
idé« à l ' i o é e q u i p r é c è d e . I! y 
a d a n s c e t t e p e r f e c t i o n a b s o l u e 
q u e l q u e c h o s e d e p r o d i g i e u x , 
s u r t o u t s ' i l e s t v r a i , c o m m e l ' a 
p r é t e n d u T h o m a s d e C a n t i n p r é , 
q u ' A d a m d e S a i n t - V i c t o r d i c t a i t 
e t p e u t - ê t r e m ê m e i m p r o v i s a i t ses 
p o è m e s à h a u t e vo ix . 

1 V e r s i a m b i q u e s d i m è t r e s l i -
b r e s . Les s t r o p h e s s o n t t a n t ô t 
m o n o r i m e s , c o m m e la s e c o n d e , 
t a n t ô t à r i m e s p l a t e s , c o m m e la 
p r e m i è r e , t a n t ô t à r i m e s c r o i -
s ée s , c o m m e l a q u a t r i è m e . 

* « Luc i s , » l u m i e r e . P a r t o u t 
a i l l e u r s ce m o t e s t a u n o m i n a t i f 
e t s i gn i f i e jnur. 

1 « C o n d i t i o . » Ce s u b s t a n t i f , 
d é r i v é d u v e r b e « c o n d e r e . » fon-
der. créer, es t p r i s ic i d a n s le 
s e n s de f o n d a t i o n , c r é a t i o n . Le 
d i m a n c h e ( j o u r d u S e i g n e u r ) es t 
l e p r e m i e r j o u r d e la s e m a i n e , 
p a r c e q u ' i l e s t le p r e m i e r j o u r d e 
la c r é a i o n : c ' e s t le d i m a n c h e 
q u e Dieu c o m m e n ç a t o n œ u v r e 
p a r la c r é a t i o n d e la l u m i e r e . 

4 o L u c i s filii. >.- D ieu pst la lu-
m i è r e , d i t s a i n t J e a n , E p i t r e I , 
c h . i , v . 5 , e t il n ' y a p o i n t d e 
t é n è b r e s en lu i . C e u x q u i i m i t e n t 
J é s u s - C h r i s t e t s u i v e n t ses d i v i n s 
p r é c e p t e s s o n t les tils d e la l u -
m i e r e , p a r c e q u ' i l s f on t d e s œ u -
v r e s d e l u m i è r e et f u i e n t les œ u -
v r e s d e t é n è b r e s ; s a i n t J e a n , 
E v a n g . c h . x u , v . :tti : « D u m 
l u c e m h a b e t i s , c r e d i t e in l u c e m , 
u t filii luc is s i t i s . » 

8 « M e m b r a , c a p i t i s . » L e s fi-
d e l e s s o n t le- m e m b r e s , et J é s u s -
C h r i s t , l e u r m o J e l e , e s t la t è t e . 

6 « Scisso v e l o . » On l i t d a n s 
l e r é c i t de la Pass ion q u e le vo i l e 
d u t e m p l e de J é r u s a l e m se d é -
c h i r a e n d e m , d e p u i s le h a u t 
j n s q ' e n b a s , a u s s i t ô t q u e J é s u s -
C h r i s t e u t r e n d u le d e r n i e r s o u -
p i r . Ce fa i t a v a i t u n e g r a n d e s i -
g n i f i c a t i o n . Il m a r q u a i t q u e le 
m y s t è r e s a c r é d e n o t r e r é d e m p -
t i o n , c a c h é j u s q u e lâ s o u s les voi-
les ne l ' a n c i e n n e loi é t a i t d é s o r -
m a i s d é c o u v e r t , e t q u e l a r é a l i t é 
d u N o u v e a u T e s t a m e n t s u c c é d a i t 
a u x figures d e l ' A n c i e n . 
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Quid agnus sine macu lé , 
Quid h æ d u s 1 typi gesseri t , 
Nostra pu rgans piacula, 
Messias nobis aper i t . 

Pe r mor tem nos indebitam 
Solvit a mor te debita ; 
P rædam captans illicitam 2 , 
P ræda pr iva tur l icitâ. 

SAINT- VICTOR. 

Carnis delet opprobria 
Caro peccati nescia ; 
Die r e f e r e n s tertia 
Corda confirmat dubia 3 . 

O mors Christi mirifica, 
Tu Christo nos vivilica! 
Mors mort i non obnoxia, 
D a nobis vi tæ præmia ! 

Di-

v i n . De Resurrectione Domini. 

E c c e 4 dies celebris ; 
Lux succedi t tenebr is , 
Morti resurrect io . 

Lætis cedant tr ist ia, 
Quum sit major gloria 
Quàm pr ima confusio. 

Umbram fugat veri tas, 
Vetustatem novitas, 
L u c t u m consolatio. 

Pascha novum colite : 
Quod præi t in capite 

Membra s p e r e n t 5 s ingula. 

Pascha 6 nos t rum Christus est , 
Qui pro nobis passus es t , 
Agnus sine maculâ. 

Hostis" qui nos circui t , 
P r æ d a m Christus eruit : 
Quod satnson p r æ c i n i t , 
Dum leonem l a c e r a t a # 

David fortis viribus 
A leonis unguibus 
Et ab ursi faucibus 
G r e g e m patris l iberat . 

1 « A g n u s , h æ d u s . » V o y e z 
Exode, ch . xu, v. 5. 

1 « C a p t a n s . » S o u s - e n t . « d i a -
b o l u s . » — « P r æ d a m i l l i c i t a m . » 
V o y e z p a g e 475. n o t e 5 . 

3 « ( . o r d a d u b i a . » S o u s - e n t . 
« d i s c i p u l o r u m . » 

4 « L e s c i n q p r e m i è r e s s t r o -
p h e s o n t In m ê m e r h y t h m e 
q u e les s t r o p h e s d u Veni, sanc-
te Spiritus. Voyez , p a g e 404 , 
n o t e 1. 

5 « C a p i t e , m e m b r a . » Voye z , 
p a g e 481 , n o t e 5 . — « S p e r e n t . » 
S a i n t P a u l d é v e l o p p e c e t t e p e n s é e 
d a n s sa l r t E p i t r e a u x C o r i n -
t h i e n s , c h . xv . 

6 « P a s c h a n o s t r u m C h r i s t u s 
e s t , e t c . » V o y e z les n o t e s d e 

l ' h v m n e j i d cœnam agni providi, 
pasrê 6 3 . 

' « Les d e u x s t r o p h e s s u i v a n t e s 
r e n f e r m e n t q u a t r e v e r s de s e p t 
s y l l a b e s q u i o n t l a p é n u l t i è m e 
b r è v e Les t r o i s p r e m i e r s r i m e n t 
e n s e m b l e , le q u a t r i è m e r i m e a v e c 
le q u a t r i è m e d e l a s t r o p h e c o r -
r e s p o n d a n t e . 

a « L e o n e m l a c e r a t . » V o y e z 
les Juges, ch . xiv, v. 5 et 6. Le 
l ion d é c h i r é p a r S a m s o n es t la 
figure du d é m o n v a i n c u p a r J é -
s u s - C h r i s t . De l à ces p a r o l e s d e 
s a i n t P i e r r e , E p l t r e I , c h . v, v . 8 : 
« V i g i l a t e , q u i a a d v e r s a r i u s ves -
t e r d i a b o l u s , t a n q u a m leo r u -
g i e n s c i r c u i t , q u æ r e n s q u e m d e -

v o r e t . » 
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Reproba tus 1 et abjectus 
Tapis is te nunc electus 
h i t r o p h æ u m stat erectus 

E t in caput a n g u l i 2 . 

Culpam delens , non na turam, 

Novam creat c rea tu ram : 
Tenens in se l iga turam 

Utriusque p o p u l i 3 . 

Capiti gloria 
Membrisque concordia. 

IX. De sancto Spiritu. 

L'jx j o c u n d a 4 , lux ins ignis , 
Quâ de throno missus ignis 

In Christi discipulos 
Corda replet , linguas ditat. 
Ad concordes nos invitat 5 

Linguæ cordis modulos 6 . 

Chr is tus 7 misit quod promisit 
P ignus sponsæ, quam revisit 

Die quinquagesima, 

Post dulcorem mel leum 
Pe t ra fudit oleum 8 , 
Pe t ra jam firmissima. 

I n 9 tabellis saxeis 1 0 , 
Non in linguis igneis 
L e x 1 1 de monte popu lo ; 
Pauc i s 1 2 cordis novitas 
E t l inguarum uni tas 
Datur in cœnaculo. 

1 Ces d e u x d e r n i è r e s s t r o p h e s 
o n t l e m è m e r h y t h m e q u e la d ix i è -
m e s t r o p h e d e ' l a s é q u e n c e Heri 
mundus exultavit V o y e z p . 4G8, 
n o t e 5 . L a s é q u e n c e se t e r m i n e 
p a r u n e d o x o l o g i e de d e u x v e r s . 

2 « In c a p u t a n g u l i . » Ps . c x v u , 
v . 22 : « L a p i d e m q u e m r e p r o -
b a v e r u n t æ d i f i c a n t e s , h i c f a c t u s 
e s t i n c a p u t a n g u l i . » 

* « U t r i u s q u e p o p u l i . » L e s 
J u i f s e t les G e n t i l s . V o y e z s a i n t 
P a u l , E p i t . a u x E p h é s i e n s , c h . n , 
v . H . 

* « L u x j o c u n d a , e t c . » Les 
p r e m i è r e , c i n q u i è m e , s ix è m e 
e t s e p t i è m e s t r o p h e s d e c e t t e 
s é q u e n c e o n t le m ê m e r h y t h i n e 
q u e i a p r e m i è r e s t r o p h e d e la sé-
q i . v n c e Heri m u n d u s exultavit. 
Voyez p a g e 460 , n o t e I . 

s « I n v i t a t . » S u j e t « l u x j o -
c u n d a . » 

6 « C o n c o r d e s l i n g u æ c o r d i s 
m o d u l o s , i Voyez p . 4(>9, n o t e 7 . 

7 La d e u x i è m e et la q u a t r i è m e 
s t r o p h e d e c e t t e s é q u e n c e o n t le 

m ê m e r h v t h m e q u e la t r o i s i è m e 
s t r o p h e d é la s é q u e n c e Heri mun-
dus exultavit. V o y e z p . 466 , n . I . 

8 « D u l c o r c m m e l l e u m » e s t 
u n e e x p r e s s i o n m é t a p h o r i q u e q u i 
m a r q u e la d o u c e u r de la loi é v a n -
g é l i q u e q u e J é s u s - C h r i s t p r ê c h a 
lu i m ê m e a u p e u p l e a v a n t s a 
P a s s i o n . L e poè t e l 'a e m p r u n t é e 
a u P s a u m e r .xvin, v . 103 : « ( uàr r i 
d u l c i a f a u c i b u s m e i s e l o q u i a t u a ! 
s u p e r m e l o r i m e o . » — » P e t r a » 
dé.- i g n e J é s u s - C h r i s t , e t « o l e u m » 
l ' e f f i i s on du S a i n t - E s p r i t . 

9 M ê m e r h y t h i n e q u e la s e p -
t i è m e s t r o p h e d e la s é q u e n c e 
Heri mundus exultavit. Voyez, 
p . 466 , n o t e I . 

1 0 « T a b e l l i s s axe i s . » V o y e z 
l'Exode, c h . xxxi , v . 18. 

" o l . ex . i S o u s - e n t e n d u « .da -
t u r , » e x p r i m é d a n s le d e r n i e r 
v e r s de l a s t r o p h e . V o y . l ' E x o d e , 
c h . xx . — « M o n t e . » L e m o n t 
S i n a i . 

1 2 « P a u c i s , e t c . » V o y e z les Ac-
tes des Apôtres, ch. u, v. 2. 
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O qttSm felix, quhm fes t im 
Dies , in qu à pr imi t iva 

Fundatur Ecclesia ! 
Vivæ sunt pr imi t iæ 
Nascentis Ecclesiæ 
Tria p r i m u m millia. 

P a n e s 1 legis primitivi 
Sub una sunt adoptivi 

Fide duo populi : 
Se d u o b u s 2 in ter jeci t 
Sicque-duos unum feci t 

Lapis , caput anguli . 

U t r e s 3 novi , non vetusti, 
Sun t capaces novi musti. 

V a s a ' parat vidua • 
Liquorem dat Hel isæus; 
Nobis sacrum rorem Deus 

Si corda sint congrua. 

Non hoc musto vel l iquore, 
Non hoc sumus digni rore , 

Si discordes moribus : 
In obscuris vel divisis 
Non potest hæc paracl is is 5 

Habitare cordibus. 

1 « P a n e s , e tc . » C i n q u a n t e 
j o u r s a p r è s la P à q u e . les tils d ' I s -
raë l d u r a n t o f f r i r au S e i g n e u r 
d ^ u x p a i n s de p r é m i c e s , c o n -
f o r m é m e n t aux p re sc r ip t i ons d u 
I.faitiqw, c h . xx iu , v. 17. Le 
j o u r de la P e n t e c ô t e , d e u x p a i n s 
m y s t i q u e s de p r é m i c e s , c ' e s t - à -
d i r e d e u x p e u p l e s , les J u i f s e t 
les Gen t i l s , f u r e n t aussi o f f e r t s 
au S e i g n e u r , p u i s q u e ces d e u x 
p e u p l e s f u r e n t a p p e l é s à la 
m ê m e f.ii. 

4 « D u o b u s . » S o u s - e n t e n d u 
» popul i s » 

3 « U t r s, e t c . » E m p r u n t é à 
s a in t M a t t h i e u , c h . ix . v. IT, où 
(e S e i g n e u r d i t ces p a r o l e s : « N e -
q u e m i t t u n t v i n u m n o v u m in 
u t r e s ve t e r e s , a l i oqu in r u m p u n -
t u r u t r e s , e t v i n u m e f f u n d i t u r , 
e t u t r e s p e r e u n t . Sed v i n u m no-
v u m in u t r e s novos m i t t u n t , et 
a m b o c o n s e r v a n t u r . » Ir i J é sus -
C h r i s t d é s i g n e p a r vinum novum 
les d o n s e t les g r â c e s d u Sa in t -
E s p r i t , et p a r t ( t r es vetusti ses 
p r o p r e s d i sc ip les , q u i n ' é t a i e n t 
pas e n c o r e d e v e n u s des h o m m e s 
n o u v e a u x a v a n t sa p a s s i o n . Voyez 
l e s no tes de la s é q u e n c e Sancti 
Spiritus,p. 402.) Un c h a n g e m e n t 
c o m p l e t ne s 'opéra chez les Apô-
t r e s q u e le j o u r de l i P e n t e c ô t e : 
c ' es t a lo r s qu ' i l s f u r e n t r e m p l i s 
d e v i n n o u v e a u , e t q u e q u e l q u e s -

u n s s ' é c r i è r e n t à l e u r v u e ( -tctes 
dcsApftt r « , c h . it , v . 13) : « Mustc^ 
p l e n i s u n t is t i . » 

4 « V a s a , e tc . » La v e u v e d ' u n 
p r o p h è t e v i n t se p l a i n d r e à El isée 
de ce q u ' a p r è s la m o r t de son 
m a r i u i c r é a n c i e r vou la i t s ' e m -
p a r e r de ses tils e t les g a r d e r en 
e s c l a v a g e . El isée lui o r d o n n a 
d ' p m p r u n t e r à ses vo i s ins b e a u -
c o u p de v i s e s v ides , e t d 'y vpr se r 
le p e u d ' h u i l e q u ' e l l e possédai t . 
La v e u v e su iv i t les o r d r e s du 
p r o p h è t e , e t l ' h u i l e se m u l t i p l i a 
t e l l e m e n t q u e t ous les vases se 
r e m p l i r e n t . Elisée lu i o r d o n n a 
e n s u i t e de v e n d r e ce t t e h u i l e , de 
sa t i s f a i r e son c r é a n c i e r . e t île v i -
v r e , e l le e t ses f i ls , a v e c ce qu i 
lu i r e s t e r a i t . Voyez le IV» l iv re 
des Unis, c h . iv . Ici l ' hu i l e re -
p r é s e n t e le S a i n t - E s p r i t ; Elisée 
es t la f i g u r e de Dieu , e t la v e u v e 
celle des f idè les . Dieu r é p a n d s u r 
n o u s les d o n s d u S a i n t - E s p r i t 
l o r s q u e nos vases son t vides, c 'est-
à - d i r e l o r s q u e nos c œ u r s ne son t 
pa s r e m p l i s d ' i n i q u i i é , e t son t 
d isposés à r e c e v o i r la l i q u e u r sa-
c r é e . 

6 « Pa rac l i s i s » s igni f ie conso-
lation, c o m m e « Parac l i tus » si-
g n i f i e consolateur ; le p r e m i e r 
m o t dés igne les dons d u S a i n t -
F s p i i t , c o m m e le second d é s i g n e 
l e s a i n t - E s p r i t l u i - m ê m e . 
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Consolator1 a l m e , veni : 
Linguas rege, corda i e n i ; 
Nihil fellis aut vellem 

Sub tua p ræsen t i a . 

Nil j ocundum, nil a m œ n u m , 
Nil sa lubre , nil se renum, 
Nihil dulce , nihil p lenum, 

Nisi tuà gratia. 

Tu lumen es et unguentum, 
Tu cœleste condimentum 
Aquæ ditans e lementum 2 

Virtute myster i i . 

Nova facti creatura , 

Te laudamus mente p u r â . 
G r a t i æ 3 nunc , sed natura 

Pr ius i ræ lilii. 

T u 4 qui dator es et donum, 
Tu qui cond i s 6 omne bonum, 
Cor ad laudem redde p ronum, 
Nostræ l inguæ formans sonum 

In tua p ræcon ia . 

Tu nos purga a peccat is , 
Auctor ipse puritat is , 
Et in Christo r enovans 
Da perfectæ novitatis 

P lena nobis gaudia. 

X. De sancto Spiritu. 

Q u i 6 procedi t ab u t roque , 
Genitore Geni toque 

Pariter , Paraclite, 
Redde linguas e loquentes , 
F a c " ferventes in te mentes 

F lammà tua divite. 

Amor Patris Fili ique, 
Par amborum et utr ique 

Compar et consimilis : 
Cuncta reples, cuncta foves, 
Astra re^is , cœlum [n ives, 

P e r m a n e n s immobi l i s 8 . 

1 Les q u a t r e s t r o p h e s s u i v a n t e s 
o n t le m ê m e r h y t h m e q u e la 
d ix i ème s t r o p h e de la s é q u e n c e 
Heri mundus, e t c . V . p . 4118, n . 1. 

® « A q u æ d i t a n s e l e m e n t u m . » 
Voyez p a g e 403, no te 2 . 

' « Gra t iæ , e t c . » Nous na i s sons 
e n f a n t s de co lère , p a r c e o u e n o u s 
na i s sons a v e c la t a c h e du p é c h é 
o r ig ine ! . Mais le s a c r e m e n t de 
B a p t ê m e e t le don d u Sa in t -Es -
p r i t n o u s r é g é n è r e n t e n Jésus-
C h r i s t . e t n o u s r e n d e n t e n f a n t s 
de g r â c e e t d ' a d o p t i o n . S a i n t 
P a u l , E p . a u x R o m a i n s , c h . vil i , 
v I i : « Q u i c u m q u e e n i m Sp i -
r i t u Dei a g u n t u r , ii s u n t f i l i i 
Dei. » 

4 Ces d e u x d e r n i è r e s s t r o p h e s 
on t le m ê m e r h y t h m e q u e les 
d e u x d e r n i è r e s s t r o p h e s d e la 
s é q u e n c e Zi/ma vetus expurgetur. 
Voyez, p a g e 480, note 3 . 

8 « Condi? » est p o u r « c r e a s , 
f o r m a s , p r o d u c i s . » Le S a i n t - E s -
p r i t es t la source de t ous les b i e n s 
q u i se r é p a n d e n t s u r les c r é a -
t u r e s ; son a t t r i b u t p a r t i c u l i e r es t 
la b o n t é . 

G T o u t e s les s t r o p h e s d e ce 
p o è m e , à l ' excep t ion de la d ix i è -
m e , o n t le m ê m e r h y t h r u e q u e la 
p r e m i è r e s t r o p h e de la s é q u e n c e 
Heri mundus exultant. Voyez, 
p:ig. 4(i(i, no te 1. 

7 « F a c , e t c . » En o u t r e de la 
r i m e f ina l e qu i le l ie au v e r s p r é -
c é d e n t , ce v e r s a u n e r i m e i n t é -
r i e u r e à l a q u a t r i è m e sy l l abe . l ' Ius 
lo in , n o u s r e t r o u v e r o n s ce t t e r i m e 
i n t é r i e u r e d a n s p l u s i e u r s v e r s de 
h u i t sv l lnbes . 

8 « I m m o b i l i s , » i m m o b i l e , i m -
m u a b l e . On lit d a n s le l i v r e de la 
Sa(/essr; c h . vu , v . 2 ; : « Q u o i -
q u e u n i q u e , la sagesse peu t t o u t , 



511 
ADAM DE SAINT VICTOR. 4G7 

Lumen c la rum, lumen cha rum, 
ln te rnarum tenebra rum 

EITugas caliginem : 
P e r te mundi sunt munda t i ; 
Tu peccatum et peccat i 

Destruis rub ig inem. 

Veri tatem no tam facis , 
E t ostendis viam pacis 

Et i ter jus t i t iæ. 
Perversorum corda vitas, 
Et bonorum corda di tas 

Munere sc ient iæ. 

Te docente nil obscurum, 
Te præsente nil i m p u r u m ; 

Sub tua præsent ia 
Gloriatur mens jocunda , 
Per te læta, per te munda 

Gaudet conscientia. 

Tu commutas e l e m e n t a 1 , 
P e r te suam sacramenta 

Habent efficaciam : 
Tu nocivam vim repellis, 
Tu confutas et refertis 

Hostium nequi t iam. 

Quando v e n i s 2 , corda l e n i s ; 

Quando subis, a t ræ nubis 
Effugit obscuritas. 

Sacer ignis, pectus i g n i s 3 , 
Non comburis , sed a cur is 

Purgas , quando visitas. 

Mentes prius imperi tas 
Et sopitas et oblitas 

Erudis et excitas. 
Foves linguas, formas sonum 
Cor ad bonum facit p ronum 
A te data chari tas. 

O juvamen oppressorum, 
O solamen miserorum, 

Pauperum re fug ium. 
Da contemptum te r renorum, 
Ad amorem supernorum 

Trahe desiderium ! 

Pe l l e 4 mala, te rge sordes!, 
Et discordes fac concordes, 

E t affer præsidium. 

Tu , qui quondam visitasti, 
Docuisti , confortast i 

T i m e n t e s 5 d iscipulos: 
Visitare nos digneris , 
Nos, si placet , consoleris 

E t c redentes populos. 

e t , immuable e n soi , e l le r e n o u - B a p t ê m e , d e v i e n t p r o p r e à l a v e r 
v e l l e t o u t e s choses . » Ces p a r o l e s , l e s s o u i l l u r e s de l ' à m e . 
q u i sont a p p l i q u é e s ici à la S a - 2 T o u s ies v e r s de h u i t sy l labes 
gesse é t e r n e l l e , c ' e s t - à - d i r e au o n t , d a n s ce t t e s t r o p h e , u n e r i m e 
l-'ils d e Diem, c o n v i e n n e n t auss i i n t é r i e u r e à la q u a t r i è m e s v . l a b e 
a u S a i n t - E s p r i t , q u i es t d e la 5 « I g n i s » v i e n t d ' « i g n i o e 
m ê m e n a t u r e q u e le F i l s , e t q u i i g n i r e , » e n f l a m m e r , 
possède , c o m m e l u i , t o u s les a t - 4 M ê m e r h y t h m e q u e l a t r o i s i è -
t r i b u t s d e la s u b s t a n c e d i v i n e . m e s t r o p h e d e la s é q u e n c e Zuma 

i « C o m m u t a s e l e m e n t a . » vetus erpurgetur.V. p . 47(j, n 5 . 
L ' e a u sanc t i f i ée p a r le S u i n t - E s - 8 « T i m e n t e s . » Voyez l e s ' n o t e s 
p r i t a c q u i e r t u n e v e r t u s p i r i - d e la s é q u e n c e Sancti Spiritus 
m e l l e t , d a n s le s a c r e m e n t d e adsit, p a g e 402 . 
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Pa r majestas pe r sona rum 
Par potestas est e a rum, 

Et communis deitas : 
Tu procedens a duobus 
Coæqualis es ambobus, 

In nullo disparitas. 

Quia tantus es et talis 
Quantus pater est et qual is ; 

Servorum humili tas 
Deo Patri , Fil ioque 
Redemptor i , tibi quoque 

Laudes reddat debitas. 

XI. Dc sancta Trinitate. 

Prof i tentes 1 unitatem 
Veneremur Tr in i ta tem 

Pari reverent ia , 
T r e s personas asserentes 
Personali differentes 

A se differentiâ . 

Hæ dicuntur relative 
Qunm sint unum substantivè, 

Non tr ia pr incipia . 
Sive dicas li es vel Iria 3 , 
Simples t amen est u s i a 4 , 

Non triplex essentia. 

Simplex esse, simplex posse, 
Simplex velle, s implex nosse, 

Cuncta simplicia. 

Non unius quam duarum 
Sive trium personarum 

Minor efficacia. 

Pa te r , Proles , sacrum Flamen; 
Deus unus : sed hi lamen 

Habent quædam propr ia 5 . 
Una vir tus , unum n u m e n , 
Unus splendor, unum lumen , 

IIoc una quod a l i a 6 . 

Pa t r i Proles est æqual is , 
Nec hoc tollit personalis 

Amborum distinctio. 
Patr i compar Fi l ioque, 
Spiritalis ab utroque 

Procedi t connexio. 

1 T o u t e s l e s s t r o p h e s d e ce 
p o è m e o n t le m ê m e r h y t h m e q u e 
l a p r e m i è r e s t r o p h e d e la sé-
q u e n c e K m mundus exultavit. 
Voy . p a g e 4fiG, n o t e i . 

'* « R e l a ' i v è . » N o u s n e p a r -
l o n s d u P è r e q u e r e l a t i v e m e n t 
a u F i l s , e t d u Fi ls q u e r e l a t i v e -
m e n t a u P è r e , p u i s q u e le F i l s e s t 
s o r t i d u P è r e p a r u n e g é n é r a t i o n 
é t e r n e l l e e t i n e f f a b l e . N o u s n e 
p a r l o n s d u S a i n t - E s p r i t q u e r e l a -
t i v e m e n t a u P è r e e t a u F i l s , p u i s -
qu ' i l p r o c e d e i n t i m e m e n t de t o u s 
d e u x . 

3 « T r e s v e l t r i a , » t r o i s p e r -
s o n n e s o u t r o i s p e r s o n n a l i t é s . 

* « U s i a . » Mot t i r é d u g r e c , e t 
s o u v e n t e m p l o y é p a r les a u t e u r s 
c h r é t i e n s d a n s l e s e n s d e s u b -
s t a n c e . 

s « Q u æ d a m p r o p r i a » Le P è r e 
n ' e s t p o i n t e n g e n d r é e t s u b s i s t e 
p a r l u i - m ê m e ; le F i l s e s t e n g e n -
d r é p a r le P è r e , e t le S a i n t - E s p r i t 
p r o c è d e d u P è r e e t d u F i l s ; t e l l e 
es t la d i s t i n c t i o n p e r s o n n e l l e d e s 
t r o i s p e r s o n n e s ; t e l l e s s o n t les 
p r o p r i é t é s q u i l e u r a p p a r t i e n n e n t 
à c h a c u n e e n p a r t i c u l i e r . 

6 « H o c u n a q u o d a l i a . » L e 
p o è t e dit ici q u e ce t t e d i s t i n c t i o n 
p e r s o n n e l l e des t r o i s p e r s o n n e s 
n ' a m è n e e n t r e e l les a u c u n e d i v e r -
s i té d e n a t u r e n i d e s u b s t a n c e . 
E n e f f e t , le p r o n o m hoc e t le r e -
la t i f quod, c o m m e t >us les n o m s 
o u p r o n o m s d u g e n r e n e u t r e , d é -
s i g n e n t la s u b s t a n c e , a ins i q u e le 
p r o u v e le m o l d e n o t r e S e i g n e u r : 
« E g o e t P a t e r u n u m s u m u s . » 
C o n s t r u i s e z d o n c ; « H o c u n a 
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Non h u m a n i ra t ione 
Capi possunt hæ personæ. 

Nec h a r u m discret io , 
Non lite ordo 1 t empora l i s , 
Non hic situs, aut localis 

Herum circumscriptus . 

Nil in Deo p ræte r Deum, 
Nulla causa præter eum 

Qui causat causalia 2 . 
Effectiva 3 vel formalis 
Causa Deus, et finalis, 

Sed nunquam materia. 

Dignè loqui de personis , 
Vim transcendit rat ionis , 

Excedit ingenia . 

( p e r s o n a es t ! q u o d a l i a ( p e r s o n a 
es t ) , » u n e p e r s o n n e es t la m ê m e 
s u b s t a n 'e q u ' u n e a u t r e p e r o n n e . 

1 « N o n h i c o r d o , e t c . » A d a m 
d e S a i n t - V i c l o r fa t o b s e r v e r ic i , 
a v e c u n e g r a n d e s u p é r i o r i t é de 
b o n s e n s e t de r a i s o n , q u ' i l do i t a u 
c h r i s t i a n i s m e , q u e la d i s t i n c t i o n 
d e s t r o i s p e r s o n n e s de la s a i n t e 
T r i n i t é n e p e u t ê t r e sa i s ie p a r la 
r i son h u m a i n e , p a r c e q u e c e t t e 
d i s t i n c t i o n ex i s t e d a n s l ' o r d r e 
su n a t u r e l Les p h i l o s o p h e s q u i 
n ' o n t p o i n t v o u l u a d m e t t r e u n 
o r d r e s u r n a t u r e l , e t qu i o n t e u 
l ' o r g u e i l de v o u l o i r e x p l i q u e r les 
r a p p o r t s de D ieu e t d e ia c r é a t i o n 
p a r les seu les f o r c e s de la r a i s o n , 
o n t f o r g é m i l l e s y s t è m e s d i f f é -
r e n t s , e t n ' o n t d o n n é a u m o n d e 
q u e le s p e c t a c l e d e l e u r i m p u i s -
s a n c e . Ils se s o n t c o n t r e d i t s e n t r e 
e u x , i ls se s o n t c o n t r e d i t s e u x -
ri e m e s ; i ls o n t c r u o b é r à l e u r 
r a i s o n , l o r s q u ' e n r é a l i t é i l s se r é -
v o l t a i e n t c e n t r a e l l e e n lu i d e -
m a n d a n t l ' i n c e s s i b l e ' , l o r s q u ' e n -
fin ils l ' av i l i s s a i en t e t l ' a n é a n t i s -
s a i e n t m ê m e en e n t a s s a n t a b s u r -
d i u s s u r a b s u r d i t é s . I l s o n t é t é 
a s sez a v e u g l e s p o u r n e p o i n t v o i r 
q u ' e n s u p p r i m a n t l ' o r d r e s u r n a -

Quid sit gigni, quid processus , 
Me nescire sum professus : 

Sed fide non dubia. 

Qui sic credi t , ne festinet, 
E t a via non decl inet 

Insolerter reg ia . 
Servet (idem, formet mores , 
Nec decl inet ad er rores 

Quos damnat Ecclesia . 

Nos in fide g lo r iemur , 
Nos in una moduiemur 

Fidei constantia : 
Tr inæ sit laus Unitati, 
Sit et s implæ Tr in i ta t i 

Coæterna gloria. 

t u r e l , i ls i n v e n t a i e n t j e n e sa i s 
q u e l Dieu f a i t à l e u r t a i l l e , ou 
p l u t ô t q u ' i l s s u p p r i m a i e n t D ieu 
e t t o m b a i e n t d a n s l ' a t h é i s m e . C e s 
i r i s t e s c h u t e s dÎ, l ' o rgue i l h u m a i n 
p r o u v e n t s u r a b o n d a m m e n t q u e 
i e - e h r i s t i a n i s m e p e u t seul g u i d e r 
la r a i s o n e t s a u v e r sa d i g n i t é . 

2 « Qu i c a u s a t c a u s a l i a , » qu i 
es t la c a u s e d e s c a u s e s s e c o n d e s . 
Il f a u t r a n g e r a u n o m b r e d e s 
c a u s e s sec î îdes t o u t e s les f o r c e s 
d e la n a t u r e ; ces c a u s e s s o n t o'onc 
m u l t i p l e s . > u c o n t r a i r e il n ' y a 
q u ' u n e c a u s e p r e m i è r e . D i e u , 
c r é a t e u r d e l ' u n i v e r s . De p l u s , 
les c a u s e s s e c o n d e s ne t i e n n e n t 
p o i n t d ' e l l e s - m ê m e s la q u a l i t é d e 
la c a u s a l i t é ; e l l es la t i e n n e n t d e 
D i e u . E n f i n , Dieu es t l ' a u t e u r dos 
c a u s e s s e c o n d e s e t d e l e u r s e f f e t s , 
p a r c e q u ' i l a t u t c r é é , e t q u e 
t o u t s u b s i s t e i a r l u i . 

5 « E f f e c t i v a , e t c . » Dieu est la 
c a u s e e f f i c i e n t e , p a r c e q u ' i l es t le 
p r e m i e r a u t e u r d e t o u t e s c hose s . 
Il es t la c a u s e f o r m e l l » , p a r c e 
q u ' i l f iit s u b s i s t e r t o u t ce qu ' i l a 
c r é é . Il e s t l a c a u s e finale, p a r c e 
q u e t o u t c e q u i se f a i t d a n s l e 
m o n d e se f a i t g r â c e à lu i , e t t e n d 
v e r s l u i c o m m e v e r s l a fin s u -

xavie
Autocollant
Qui creat causália.
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XII. Ite saucia virgine Genovefæ. 

Genovefæ 1 s o l e m n i i s 
Solemne parit gaud ium; 
Cordis e rumpat puri tas, 
In laudis sacrilieiuin. 

Felix ortus i n f a n t i æ , 
Teste Germano p r æ s u l e 2 . 
Quod prævidi t in spir i tu, 
Rerum proba tu r exitu. 

Hic ad pectus v i rg ineum, 
1'ro pudoris signaculo, 
Nummum suspendit æ n e u m , 
Insignem crucis t i tulo. 

Genovefam divinitus 
Oblato dotat munere 3 , 

In templo sancti Sp i r i tus . 
Sub Christi dicatis fœdere . 

Insontem 4 manu fer iens , 
Mater privatur l umine ; 
Matri virgo « impat iens . 
Lucis dat usum pris t inæ. 

Genovefa magnanimis 
Carnem frangi t je junio , 
Te r ramque rigans lacrymis , 
Jugi gaudet martyr io . 

Cœlesti 5 duce prævio, 
Cœlos lustrât et tar tara, 
Ovesque precum studio 
Servat a gente barbara. 

p r e m o . L e s c a u s e s e f f i c i e n t e , f o r -
ine l l è e t f i n a l e n e f o n t q u ' u n e 
s eu l e c a u s é , la e au«e p r e m i è r e , 
c o m m e les t r o i s p e r s o n n e s d e la 
T r i n i t é n e f n t q u ' u n s e u l D i e u , 
le Dieu s u p r ê m e . 

1 1 h a c u n e d e s s t r o p h e s do c e t t e 
s é q ' ence r e n f e r m e q u a t r e v e r s 
ï a i i i b i q u e s d i m è t r e s l i b r e s (Voyez 
p. 16, n . 2 l é e n s e m b l e p a r d e s 
r i m e s c r o i s é e s , à l ' e x c e p t i o n 
d e c e u x d e la d e u x i è m e s t r o p h e 
q u i s o u t l l é s p a r d e s r i m e s p l a t e s . 

2 « G e r m a n o p r æ s u l e . » S a i n t 
G e r m a i n d'AiiXerre v i t s a i n t e G e -
n e v i è v e e n c o r e e n t a n t en p a s s a n t 
à N a n t e r r e . f a r u n e s o r t e d i n -
s p i r a t i o n , il r e c o n n u t en e l le u n 
v a s e d ' é l e c t i o n , e t l ' e x h o r t a à 
c o n s a c r e r sa v i r g i n i t é à l i e u . 

1 « D i v i n i t u s o b l a t o m u n e r e . » 
I l s ' a g i t ici de la m é d a i l l e q u e 
s a i n t G e r m a i n d ' A u x e r r e d o n n a 
à s a i n t e G e n e v i è v e . L e p r é l a t 
t r o u v a c e t t e m é d a i l l e d ' u n e m a -
d e r e m i r a c u l e u s e , à l ' e n d r o i t 

m ê m e o ù il r e n c o n t r a s a i n t e G e -
n e v i è v e . 

4 « I n s o n t e m . » L o r s q u e s a i n t e 
G e n e v i e v e f u t f r a p p é e a ins i , e l le 
r é s i s t a i t à la v o l o n t é i n d i s c r è t e 
de sa m è r e , q u i la r e t e n a i t à l a 
m a i s o n p o u r l ' e m p e c h e r d ' a l l e r 
e n t e n d r e i 'o f t ice d i v i n . 

" « C œ l e s i i , e t c . » S a i n t e G e n e -
v i è v e v i n t h a b i t e r P a r i s , a p r è s 
la m o r t d e ses p a r e n t s , l à , e l l e 
f u t f r a p p é e d ' u n e p a r a l y s i e c o m -
p l e t e . l o r s q u ' e l l e e u t r e c o u v r é la 
- a u t é , e l l e r a c o n t a q u ' u n a n g e 
l ' a v a i t c o n d u i t e e n e s p r i t d a n s l e 
s é j o u r g l o r i e u x d e s é l u s e t d a n s 
la d e m e u r e i n f e r n a l e d e s r é p r o u -
v é s . Depuis ce t e m p s , e l le e u t le 
d o n d e s p r o p h é t i e s i e n d a n t la 
m a r c h e t r i o m p h a l e les H u n s d a n s 
les G a u l e s , e l le p r i a D ieu c o n t i -
n u e l l e m e n t de s a u v e r ses conc i -
t o y e n s , e t e l le l e u r a n n o n ç a e l l e -
m e m e q u e ses p r i e r e s a v a i e n l é t é 
e x a u c é e s e: q u il n e l e u r a r r i v e -
r a i t a u c u n m a l h e u r . 
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Divino ' diu m u n e r e 
Sitim levat a r t i f i cum; 
Contractum 2 casu miseræ 
Matri résignât un i cum. 

Ad pr imam precem virginis 
Contremiscunt dæmonia ; 
Pax datur energuminis , 
Spes ægr i s , reis venia. 

In 3 ejus manu cerei 
Reaccendun tu r cœl i tu s ; 
Per hanc , insignis alvei 
Redit amnis 4 coerc i tus , 

Ignem s a c r u m 5 réfrigérât, 
Post mortem vivens meri t is , 
Quæ pr iùs in se vicerat 
Æs tus æte rn i fomitis . 

Morti, morbis , dæmonibus, 
Et c lementis impera t . 
Sic Genovefa precibus 
Naturæ leges superat . 

Opera tur in parvulis 
Christi virtus magnalia : 
Christo, p ro tot miraculis , 
Laus f requens , jugis gloria. 

Xtll. De sancta Agnete 

A n i m e m u r 7 ad agonem, C o n j e c t a n t e s 8 s ac rum florem, 
Recolentes passionem Respi remus ad odorem 

Gloriosæ virginis : Respersæ dulcedinis. 

1 « D i v i n o , e t c . » P e n d a n t q u e 
s a i n t e G e n e v i è v e f a i s a i t b â t i r u n e 
b a s i l i q u e e n l ' h o n n e u r de s a i n t 
D e n i s , les o u v r i e r s m a n q u è r e n t 
d ' e a u . E l l e fit l e s i g n e de la c r o i x 
s u r un v a s e q u i se r e m p l i t t o u t 
à c o u p , e t q u i f o u r n i t à b o i r e a u x 
o u v r i e r s t a n t q u e l e s t r a v a u x i lu -
r è r e n t Les m i r a c l e s o p é r é s p a r 
s a i n t e G e n e v i è v e d e s o n v i v a n t 
e t r a p p o r t é s d a n s c e t t e s é q u e n c e 
o n t é t é r a c o n t é s p a r G é n é s i u s , 
p r ê t r e e t d i r e c t e u r de l a s a i n t e . 
Il é c r i v i t sa b i o g r a p h i e d i x - h u i t 
a n s a p r è s sa m o r t . Q u a n t a u x m i -
r a c l e s o b t e n u s p a r son i n t e r c e s -
s i o n , on p e u t e n t r o u v e r les c i r -
c o n s t a n c e s e t les p r e u v e s h i s t o r i -
q u e s d a n s B O L L A N D U S , Miracula 
sanctæ Genovefæ post mortem. 

* « C o n t r a c t u m , e t c . » U n e n -
f a n t de 14 a n s s ' é t a i t t u é e n t o m -
b a n t d a n s u n p u i t s . S a i n t e G e -
n e v i è v e , t o u c h é e d e s l a r m e s d e 
s a m è r e , j e t a s u r lui s o n m a n -
t e a u e t b r a p p e l a à la v i e . 

1 C e t t e s t r o p h e c o n t i e n t l e r é -
c i t d e d e u x m i r a c l e s o p é r é s p a r la 

v e r t u d e s p r i è r e s d e s a i n t e G e n e -
v i è v e : l ' u n , le m i r a c l e d e s a r -
d e n t s , d a n s u n e ég l i s e où les c i e r -
g e s s ' é t a i e n t é t e i n t s ; Uau t r e a u 
m i l i e u d e s d é s a s t r e s c a u s é s p a r 
u n e i n o n d a t i o n . 

* « A m n i s . » L a S e i n e . 
3 « I g n e m s a c r u m , » le f e u s a -

c r é , s o r t e de m a l a d i e é p i d é m i -
q u e , le m a l d e s a r d e n t s . 

6 S a i n t e Agr . è s , v i e r g e e t m a r -
t y r e , f u t l o r t u r é e l ' a n 303 d e 
J é s u s - C h r i s t , s o u s l ' e m p e r e u r Dio-
c l é t i e n . 

7 « Les d e u x p r e m i è r e s e t les 
c i n q u i è m e , h u i t i è m e e t n e u -
v i è m e s t r o p h e s o n t l e m ê m e 
r h y t h m e q u e la p r e m i è r e s t r o p h e 
d e la s é q u e n c e Heri m u n d u s exul-
tavit. V o y e z , p i g e 4tiG, note 1. 
C e t t e s é q u e n c e e s t a d u i i r a b l e d ' u n 
b o u t à l ' a u t r e p a r la s imp l i c i t é e t 
l a p r é c i s i o n d u s t y l e , e t s u r t o u t 
p a r la r a p i d i t é , l e m o u v e m e n t e t 
l ' i n t é r ê t d u r é c i t . 

* « C o n t r e c t a n t e s , e t c . » M é t a -
p h o r e p l e i n e d e j u s t e s s e , d e s i m -
p l i c i t é e t d e g r â c e . 
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Pulchra , p rudens et illustris 
Jam duobus Agnes lustris 

Addebat t r i enn ium : 
Proles amat hanc præfect i , 
Sed ad ejus virgo flecti 

Respui! a rb i t r ium. 

Mira 1 vis fidei, 
Mira virgini tas , 
Mira virginei 
Cordis integri tas! 

Sic Dei Filius 
Nutu mirabili 
Se m i r a b i l e s 
Prodit in fragili 2 . 

Languet amans , cubat lecto, 
Languor notus fit p ræfec to ; 

Maturat remedia. 
Offert multa , spondet plura 
Per i turos peri tura, 

Sed vilescunt omnia. 

Nudam 3 prosti tuit 
P ræses flagitiis 
Quam Christus indui t 
Comarum fimbriis 
Stolâque cœles t i 4 . 

1 Les d e u x s t r o p h e s s u i v a n t e s 
r e n f e r m e n t o u a t r e v e r s de six sy l -
l a b e s q u i o n t la p é n u l t i è m e b r è v e , 
e t q u i s o n t l iés p a r d e s r i m e s c ro i -
s é e s . 

2 « Se p r o d i t in f r a g i l i . » P e n -
s é e a n a l o g u e a ce l l e q u e s a i n t 
P a u l e x p r i m e d a n s sa I r e E p i t r e 
a u x C o r i n t h i e n s , c h . i , v . 27 : 
« I n l i r m a m u n d i e l e g i t D e u s , u t 
c o n f u n d a t f o r t i a . » R i e n a s s u r é -
m e n t n e p r o u v e m i e u x la j u s t e s s e 
v e s p a r o l e s de l ' A p ô t r e q u e les 
d i c t o i r e s é c l a t a n t e s r e m p o r t é e s 
s u r le d é m o n p a r c e t t e f o u l e d e 
v i e r g e s c h r é t i e n n e s q u i n e r e -
c u l è r e n t p a s d e v a n t les s u p p l i c e s 
les p l u s a f f r e u x , m a l g r é la f a i -
b lesse de l e u r à e e t de l a u r s e x e , 

Cœlestis nunt ius 
Assistit p ropius ; 
Cella libidinis 
F i t locus luminis : 
T u e a n t u r inces t i . 

Cæcus amans infliguntur, 
E t i r rumpens p r æ b e a t u r 

A maligno spir i tu. 
Luget pater , lugent cunc t i , 
Roma flevit pro de func t i 

Juvenis in te r i tu . 

Suscitatur ab Agne t e ; 
Turba f remit ind i sc re tè ; 

Rogum parant v i rgini . 
Rogus ardens reos ur i t . 
In furentes flamma f u d i , 

Dans honorem numin i . 

Grates 5 agens Salvatori, 
Guttur offert h æ c lictori: 
Nec ad horam t imet mor i 

Pur i ta t i s conscia. 

Agnes, agni salutaris 
Stans ad dextram gloriaris, 
Et parentes consolaris 

Invitans ad gaudia. 

e t q u i v i r e n t se b r i s e r c o n t r e e l l e s 
t o u t e la p u i s s a n c e d e s t y r a n s . 

5 Les deux strophes suivantes 
renferment cinq vers de six sylla-
bes. ! es quatre premiers ont la pé-
nultième brève et sont liés, dans 
l.i sixième strophe, par des rimes 
croisées, et dans la septième, par 
des rimes plates. L : cinquième 
vers a la pénultième longue , et 
rime avec lecnqui '-me vers de la 
strophe correspondante. 

4 « Nudam... cœlesti. » Image 
pleine de justesse et de grâce. 

B L e s d e u x s t r o p h e s s u i v a n t e s 
o n t le m ê m e r h y t h m e q u e l a 
d i x i è m e s t r o p h e d e la s é q u e n c e 
Heri mundus exultavit. Voyez, 
p a g e 468 , n o t e 5 . 
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Ne 1 te f lerent , ut defuncta™, 
Jam cœlesti sponso junc tam, 
His, sub agni f o r m a , suam 
Revelavit a tque tuam 

Virginalem gloriam 2 . 

Nos ab agno salutari 
Non permi t te separari 
Cui le totam consecras t i ; 
Cujus ope tu curâsti 

Nobilem Constantiam 3 . 

Vas electum, vas honor is 
Incorrupt i flos odoris, 
Angelorum grala choris , 
Honestatis et pudoris 

F o r m a m præbes sæculo. 

Palma f ruens tr iumphali , 
Flore ve ruans virginali , 
Nos indignos speciali 
Fac sanctorum generali 

Vel suscribi titulo 4 . 

XIV. Dc sancto Vincentio 

Ecce 6 dies præopta ta , 
Dies felix, dies prata, 

Dies digna gaudio. 
Nos hanc diem veneremur , 
E t pugnanlem admiremur 

Chr i s tum in Vincentio. 

L inguæ præsul impedi tæ 
Deo vacat, et levitæ 10 

Verbi dat officia, 
Cujus linguam sermo rectus . 
Duplex quoque simplex pec tus 

Exorna t scientia. 

O r l u 7 , fide, sancti tate, 
Sensu , verbo, dignitate 

Clarus, et officio, 
Hic a rcem 8 diaconi 
Sub patris Yaler i i 9 

Regebat imperio . 

Dumque fidem docet sanam 
Plebem Cæsaraugustanam >', 

Comitante grat iâ, 
Sævit in Ecclesiam, 
Zelans idolatriam, 
Præsid is invidia. 

1 Les q u a t r e d e r n i è r e s s t r o p h e s 
o n t le m ê m e r h y t h i n e q u e les 
d e u x d e r n i è r e s d e l a s é q u e n c e 
Xyma vetus expurgetur. Voye z , 
p a g e 480 , note, 3 . 

4 « Ne te f l e r e n t . . . g l o r i a m . » 
J é s u s - C h r i s t a c c o m p a g n é d e s a i n t e 
A g n è s a p p a r u t a u x p a r e n t s de 
c e t t e j e u n e v i e r g e , s o u s la f o r m e 
d ' u n a g n e a u , p o u r les c o n s o l e r 
d e la m o r t d e l e u r f i l l e . 

r> « C o n - t a n t i a m . » C o n s t a n c e , 
fille d e l ' e m p e r e u r C o n s t a n t i n , 
a t t e i n t e d ' u n e m a l a d i e g r a v e , 
v i n t a u t o m b e a u de s a i n t e A g n è s 
p o u r r e c o u v r e r la s a n t é . E l le n e 
f u t p o m t d é ç u e d a n s ses e s p é r a n -
ces , e t o b t i n t sa g u é r i s o n p a r l ' i n -
t e r c e s s i o n de l a m a r t y r e . 

1 « S a n c t o r u m g e n e r a l i t i t u l o , » 
le c o m m u n d e s s a in t s . 

• S a i n t V i n c e n t , d i a c r e d e S a -

r a g o s s e e n E s p a g n e , s o u f f r i t le 
m a r t y r e l ' an 304 d e J . - C . , sous 
l ' e m p i r e d e D ioc l é t i en . 

6 I .a p r e m i è r e e t la t r o i s i è m e 
s t r o p h e o n t le m ê m e r h y t h m e 
q u e la p r e m i è r e de la s é q u e n c e 
Heri mundus exultavit. Voyez, 
p a g e 4(ifi, n o t e 1. 

' La d e u x i è m e e t l a q u a t r i è m e 
s t r o p h e o n t le m ê m e r h y t h m e 
q u e la t r o i s i è m e d e la s é q u e n c e 
Heri mundus exultavit. Voyez, 
p a g e 4f>6, n o t e I . 

" « A r c e m » é q u i v a u t à « di-
g n i t a i e m . » 

9 « V a l e r i i , » V a l è r e , é v ê q u e 
de S a r a g o s s e . 

1 0 o L e v i t æ , e t c . , » conf ie a u 
d i a c r e le m i n i s t è r e de la p a r o l e 
s a c r é e . 

11 « P l e b e m C æ s a r a u g u s t a n u s , » 
l e p e u p l e d e S a r a g o s s e . 
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Pos t 1 auditam fidei constant iam, 
Jubet ambos pertrahi Valent iam 2 

Sub catenis . 
Nec juveni p a r a t u r egregio, 
Nec ætas a t tendi tur ab impio 

Sanct i senis . 

F e s s o s 3 ex i t i n e r e , 
Pressos ferri pondere , 
Te t ro claudit carcere, 
Negans victualia. 

Sic p io posse 4 nocui t , 
Nec pro voto po tu i t 6 , 
Quia suos aluit 
Christi providentia . 

Seniorem 6 relegat exilio, 
Juniorem reservat supplicio 

Præses acerbiori . 
Equu leum perpessus et ungulam 
Vincent ius ,conscendi t craticulam 

Spir i tu fort iori . 

D u m 7 t o r r e lu r , non t e r r e t u r ; 
Chris tum magis confitetur, 
Nec ty rannum 8 reveretur 

In e jus p ræsent ia . 

A r d e t 9 vultus inhumanus , 
Hære t l ingua, t r emi t manus , 
Nec se capit Datianus 

P r æ cordis insania. 

I n d e , 0 s p e c n 1 1 mar tyr r e t rud i tu r 
E t testulis fixus Illici i tu r : 
Multa tamen hic luce f ru i tur 

Ab angelis visilatus. 

1 C e t t e s t r o p h e r e n f e r m e six 
v e r s . Le p r e m i e r e t le d e u x i è m e 
le q u a t r i è m e e t le c i n q u i è m e o n t 
o n z e sy l l abes e t l a p é n u l t i è m e 
b r è v e ; i l s r i m e n t d e u x à d e u x . 
Le t r o i s i è m e ve r s est l i é a u s i x i è -
m e p a r la r i m e ; i l s o n t t o u s les 
d e u x q u a t r e s y l l a b e s e t l a p é n u l -
t i è m e l o n g u e . 

5 « V a l e n t i a m , » V a l e n c e , v i l l e 
d ' E s p a g n e . 

3 Les d e u x s t r o p h e s s u i v a n t e s 
o n t le m ê m e r h y l h m e q u e l a 
s i x i è m e e t la s e p t i è m e s t r o p h e d e 
la p ro se Ecce dies celebris. V o y . 
p a g e -'i8'2, n o t e 7 . 

' « P r o posse » é q u i v a u t à « p r o 
v i r i b u s » C e t t e r o n s t r u c l i o n d e 
l ' i n f i n i t i f avec u n e p r é p o s i t i o n 
n ' e s t p a s o r d i n a i r e ; c e p e n d a n t , 
l o in d e la b l â m e r , il f a u t s a v o i r 
g r é a u poè te d e l ' a v o i r e m p l o y é e 
i i . p u i s q u ' e l l e a t o u t e s l e s q u a -
l i t é s r e q u i s e s : l a c l a r t é , l a c o n -
c is ion e t l ' é l é g a n c e . 

6 « P o t u i t . » S o u s - e n t e n d u « n o -
c e r e . » 

6 C e t t e s t r o p h e r e n f e r m e s ix 
vers. Le premier et le deuxième, 

l e q u a t r i è m e e t l e c i n q u i è m e o n t 
o n z e s y l l a b e s e t la p é n u l t i è m e 
b r è v e ; i ls r i m e n t d e u x à d e u x . 
Le t r o i s i è m e e t le s i x i è m e o n t 
s e p t sy l l abes e t la p é n u l t i è m e 
l o n g u e ; ils r i m e n t e n s e m b l e . 

7 Les n e u v i è m e , d i x i è m e , t r e i -
z i è m e , q u a t o r z i è m e , q u i n z i è m e 
e t s e i z i è m e s t r o p h e s o n t le m ê m e 
r h y t h m e q u e la d i x i è m e s t r o p h e 
d e a s é q u e n c e Heri mundus exul-
tavit. Voyez , p a g e 4i-8, n o t e à . 

' « T y r a n n u m . » Le g o u v e r -
n e u r D a c i e n . 

9 « A r d e t . . . i n s a n i à . » P e i n t u r e 
é n e r g i q u e de la r a g e d u t y r a n . 

1 0 Les d e u x s t r o p h e s s u i v a n t e s 
r e n f e r m e n t c h a c u n e q u a t r e v e r s . 
Les t r o i s p r e m i e r s r i m e n t e n s e m -
b l e ; ils o n t d ix s y l l a b e s e t la pé -
n u l t i è m e b r è v e ; i l s i - o n i . e n o u t r e , 
c o u p é s e n d e u x h é m i s t i c h e s a p r è s 
l a q u a t r i è m e Syll bi*, c o m m e les 
v e r s f r a n ç a i s de d i x sy l l abes . Le 
q u a t r i è m e v e r s a h u i t s y l l a b e s e t 
l a p é n u l t i è m e l o n g u e ; il e s t l ié 
p a r la r i m e a u q u a t r i è m e v e r s 
de la s t r o p h e s u i v a n t e . 

" « Specu, » prison. 
2 8 
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In lectulo tandem repositus 
Ad superos transi t emeri tus ; 
Sicque suo t r iumphans spiritus 

Est pr incip i p r æ s e n t a t u s 

Non c o m m u n i sinit jur.e 
Virum tradi sepul turæ : 
Legi simul et na tu ræ 

Vim facit malitia. 

In defunc tum judex sævit : 
Hinc defuncto laus accrevit . 
Nain, quo vesci consuevit , 

Reformidat 1 bestia. 

En cadaver inhumatum 
Corvus servat i l l ibatum, 
Sicque sua s c e l e s t u m 

lINT-VICTOR. 
* 

Frustratur intentio. 

At 2 profanus Datianus 
Quod consumi nequit humi 
Vult abscondi sub profundi 

Gurgit is silentio. 

Nec 3 t ene tur a molari , 
Nec celari potest mar i 
Quem n u n c l a u d e s ingular i 
Venerar i volo pari 

Satagit Ecclesia. 

U l u l a t u m corpus igne 
Te r r a , mari Iit insigne. 
Nobis, Jesu , da ,ben igne , 
Ut cum sanctis te coiulignè 

Laudemus in patr ia . 

XV. In conversione sancti Pauli 

Corde 5 , voce pulsa cœlos, 
Tr iumpha le pange melos, 

Gent ium Ecclesia : 
Paulus doctor gent ium 
Consummavit stadium 
Tr iumphans in gloria. 

Hic 6 Benjamin adolescens, 
L u p u s 7 rapax, præda.vescens, 

Hostis est fidelium. 

Manè 8 lupus, sed ovis vespere, 
Post tenebras lucente sidere 

Docet Evangel ium. 

1 « R e f o r m i d a t . » S o u s - e n t e n d u 
« i l l u d . » 

s D a n s c e t t e s t r o p h e , t o u s les 
v e r s d e h u i t s y l l a b e s o n t , i n d é -
p e n d a m m e n t de la r i m e f i n a l e , 
u n e r i m e i n t é r i e u r e à l a q u a -
t r i è m e s y l l a b e . 

s Les d e u x d e r n i è r e s s t r o p h e s 
o n t le m ê m e r h y t h m e q u e l e s 
d e u x d e r n i è r e s d e la s é q u e n c e 
Zyma vetus expurgetur. Voyez, 
p a g e 480 , n o t e 3 . 

4 Voyez d a n s l e s Actes des 
Apôtres, ch . ix, le réc i t de la 
c o n v e r s i o n d e s a i n t P a u l . 

8 La p r e m i è r e e t la s i x i è m e 
s t r o p h e o n t le m ê m e r h y t h m e 
q u e la t r o i s i è m e de l a s é q u e n c e 

Heri mundus exultavit. Voyez, 
p a ^ e -KG, n o t e i . 

6 « La d e u x i è m e e t l a d i x i è m e 
s t r o p h e o n t le m ê m e r h y t h m e 
q u e la t r o i s i è m e d e la s é q u e n c e 
Zyma. vetus expurgetur. Voyez, 
p a n e 4 " 6 . n o t e .i. 

7 « L u p u s , e t c . » J a c o b , e n b é -
n i s s a n t ses f i l s , d i t à B e n j a m i n , 
Genèse, c h . X L I X , V. 27 : « B e n -
j a m i n , l u p u s r a p a x , m a n è c o m e -
d e t p r æ d a m e t v e s p e r e d i v i d e t 
spo l ia . » 

8 C e t t e s t r o p h e e t l a n e u v i è m e 
o n t le m ê m e r h y t h m e qui? la 
q u a t r i è m e s t r o p h e d e la s é q u e n c e 
Zyma relus expurgetur. Voyt», 
p a g e 4 7 6 , n o t e (i. 
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Hic 1 mort is viam arr ipi t , 
Quem vitæ via corripit , 

Dum Damascum gradi tur . 
Spirat minas, sed jam cedil , 
Sed prostratus jam obedit , 

Sed jam vinctus duci tur . 

Ad Ananiam mi t t i tu r , 
Lupus ad ovem t rah i tur , 

Mens resedit efiera. 
Font is subit sacramentum, 
Mutat virus in p igmentum 

Unda salutifera. 

V a s 2 sacra tum, vas d iv inum, 
Vas propinans dulce vinum 

Doctrinalis gra t iæ 
Synagogas c i r cu i t ; 
Christi fidem astruit 
P rophe ta rum serie. 

Verbum c r u c i s 3 p ro tes ta tu r , 
Causa crucis cruciatur 

Mille modis mor i tu r . 
Sed perstat vivax host ia , 

Et inviclâ constant is 
Omnis pœna vincitur. 

Segregatus 6 docet gentes , 
Mundi vincit sapientes 

Dei sapient ia . 
Raptus 6 ad cœlum te r t ium, 
Videt Patrem et Fi l ium 

In una substantia . 

Roma potens et docta Græcia 
P r æ b e t colla, discit mysteria 

Fides Christi profici t . 

Crux t r i u m p h a t ; Nero sævit : 
Quo docente , fides crevi t , 

Paulum ense conficit . 

Sic exutus carnis molem 
Paulus videt ve rum solem 

Patr is unigeni tum ; 
L u m e n videt in lumine , 
Cujus vi temus n u m i n e 

Geliennalem gemitum. 

1 L e s q u a t r i è m e , c i n q u i è m e , 
s e p t i è m e , h u i t i è m e e t o n z i è m e 
s t r o p h e s o n t le m ê m e r h y t h m e 
q u e la p r e m i è r e de la s é q u e n c e 
Heri mundus exultavit. Voyez , 
p a g e 4C6, n o t e 1. 

* « V a s , e t c . » Al lus ion à ces 
p a r o l e s q u e le S e i g n e u r d i t a u 
d i sc ip le A n a n i e e n p a r l a n t d e 
s a i n t P a u l , Actes des Apôtres, 
c h . i x , v . 15 : « V a d e , q u o n i a m 
v a s e lec t ion i s es t m i h i i s t e , u t 
p o r t e t n o m e n m e u m c o r a m g e n -
t i b u s e t r e g i b u s e t l i l i is I s r aë l . » 

1 « V e r b u m c r u c i s . » S a i n t 
P a u l e m p l o i e la m ê m e e x p r e s -
s ion d a n s sou E p î t r e 1 a u x C o r i n -
t h i e n s , c h . i , v . 18 : « V e r b u m 
c r u c i s p e r e u n t i b u s s t u l t i t i a e s t . » 

* « C r u c i a t u r . . . v i n c i t u r . » Dans 
son E p i t r e 11 a u x C o r i n t h i e n s , 
c h . x t , v . 23 à 3 3 , s a i n t P a u l p a r l e 

d e s t o u r m e n t s e t d e s s u p p l i c e s 
q u ' i l s o u f f r i t p o u r J é s u s - C h r i s t . 

5 « S e g r e g a t u s . » Actes des 
Apôtres, ch. xui , v. 2 : « Se-
g r e g a t e m i h i S a u l n m e t B a r n a -
b a m in o p u s a d q u o d a s s u m p s i 
eo-;. » 

15 « R a p t u s , e t c . » Voyez l ' E -
p î t r e 11 a u x C o r i n t h i e n s , c h . x u . 
C h a q u e passage d e c e t t e s é q u e n c e 
f a i t a l l u s i o n à q u e l q u e pass g e 
des A ctes d• s Apôtres ou des Lpi-
t r e s d e s a i n t P a u l . A d a m d e S a i n t -
V i c t o r posséda i t si b i en les l i v r e s 
s a i n t s q u e , d a n s la c h . l e u r d e . 
l ' i n - p i r a t i o n , t o u s les t r a i t s d e 
l ' E c r i t u r e e n r a p p o r t a v e c son s u -
j e t , se p r é s e n t a i e n t n a t u r e l l e m e n t 
à son e s p r i t , e t q u ' i l les s e m a i t à 
p l e ines m a i n s , s a n s r e t a r d e r la 
i n a r c h e r a p i d e , a n i m é e , é n e r g i -
que de ses compositions. 
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XVI. In Purificatione Beatæ Marito. 

L u x 1 adveni t veneranda , 
Lux in choris jubi landa 

Luminosis cordibus : 
Hujus læta lux diei 
Fes tum refer t matris Dei 

Dedicandum laudibus. 

Vox exultet modula ta , 
Mens resul tet medullata 2 

Ne sit laus inutilis : 
Sic liliis Deo decantetur 
Ut in eo col laudetur 

Mater e jus nobilis. 

Gloriosa digni ta te , 
Yiscerosa pietate, 

Compunctiva nomine , 
Cum honore matron:ili , 
Ciun pudore virginali 

Nitet cœli cardine . 

Hæc est ille fons s igna tus 3 , 
Hortus clausus, fecundatus 

Virtutum seminibus. 

Hæc est illa porta c l a u s a 4 , 
Quam latente Deus causà 

Clauserat hominibus . 

Hæc est vellus trahens r o r e m r 

Plenus a g e r 6 dans odorem 
Cunctis t e r r æ limbus. 

Hæc est virga ferens florem : 

Terra 8 suum S.ilvalorem 
Germinans fidelibus. 

Hæc est dicta per exemplum 
Mons, cas te l lum, aula, templum, 

Thalamus et civitas ; 
Sic eidem aliorum 
Assignatur e lec torum 

Nominum sublimitas. 

Cujus 9 preces vitia, 
Cujus nomen tristia, 
Cujus odor lilia, 
Cujus v incunt labia 
F a v u m in dulcedine. 

1 L e s sept- p r e m i è r e s s t r o p h e s 
o n t l e m ê m e r h y t h m e q " e la p r e -
m i è r e s t r o p h e d e l a s é q u e n e e Heri 
mundus exultavit. Voyez , p . 4G6, 
n o t e i . 

2 « M e n s m e d u l l a t a , » c œ u r 
r e m p l i d ' a m o u r . — « N e si t l a u s 
i n u t i l i s . » V o y e z u n e p e n s é e a n a -
l o g u e , p a g e 4GH, n o t e 7 . 

3 « F o n s s i g n a t u s , h o r t u s c l a u -
s u s . » V o y e z , p; ige 447 , n o t e 4 . 

4 « P o r t a c l a u s a . » V o y . p . aOS, 
n o t e 5 . 

" « V e l l u s t r a h e n s r o r e m . » 
V o y e z , p a g e 4*2, n o t e 7 . 

K « Plenus a g e r , etc. » La 
Vicrgeest figurée aussi dans l'An-

c i en T e s t a m e n t , p a r ce c h a m p 
r e m p l i d> f l e u r s d o n t p a r l e j s a a c , 
l o r s q u ' i l b é n i t son f i ls J a c o b ; Ge-
nèse , c h . x x v n , v . Ti : « Ecce 
o d o r filii m e i s i c u t o d o r ag r i p le -
n i , cu i b e n e d i x i t D o m i n u s . » 

7 V i r g a f e r e n s florem. » l.a 
v e r g e d e s s é c h é e d ' A a r o n . Voyez , 
p;i:;e 4 ? 2 , n o t e 6 . 

" « T e r r a , e t c . » La V i e r g e es t 
e n c o r e figurée p a r c e t t e t e r r e 
d o n t p a r l e Is ïe , c h . >LV, V 8 ; 
« R o r a t e cœl i d e s u n e r e t n u b e s 
p l u a n t j u s t u m ; a p e r i a t u r t e r r a , 
e t g e r m i n e t S a l v a t o r e m . « 

s La s e p t i è m e e t 1« h a b i t a t e 
s t r o p h e o n t le m ê m e r h y t h m e 
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Super v inum sap ida , 
Super nivem candida, 
Super rosam rosida, 
Super lunam lucida, 
Veri solis lumine . 

Impera t r ix 1 s u p e r n o r u m , 
Superatrix i n f e r n o r u m . 
Eligenda via cœli, 
Ret inenda spe fideli, 
Separatos a te longè, 

Revocatos a te junge 
T u o r u m collegio. 

Mater bona q u a m rogamus, 
Nobis dona quod optamus , 
Nec sic spernas peccatores 
Ut non cernas p reca tores ; 
Reos sibi d i l i i ten tes , 
Tuos tibi confidentes 

Tuo siste Filio. 

XVII. In Inventione sanctæ Crucis !« 

L a u d e s 3 Crucis attollamus Nos, qui Crucis exul tamus 

q u e la s e p t i è m e s t r o p h e de la sé-
q u e n c e Gratulemur ad festivum. 
Voyez , p a g e 470, no te 7. 

1 Les d e u x d e r n i è r e s s t r o p h e s 
r e n f e r m e n t c h a c u n e sep t v e r s . 
I es s ix p r e m i e r s o n t h u i t sy l -
l abes e t la p é n u l t i è m e l o n g u e ; 
ils son t l iés d e u x à d e u x p a r des 
r i m e s p l a t e s . L e s e p t i è m e a s e p t 
syl labes e t la p é n u l t i e m e b r è v e ; 
il r i m e avec le s e p t i è m e v e r s de 
la s t r o p h e c o r r e s p o n d a n t e . 

2 Le Laudes Crucis attollamus 
est a t t r i b u é à A d a m de Sa in t -
V c1or p a r C l i ch tove , seul a u -
t e u r qu i fasse a u t o r i t é e n t o u t 
ce qu i c o n c e r n e ce poè te , pu i s -
q u ' i l a p u b l i é ses œ u v r e s en 
1515, d ' a p r è s les m a n u s c r i t s m ê -
m e s de l ' abbaye de S a i n t - V i c -
t o r . N o u s a v o n s c e p e n d a n t v u 
ce t t e s é q u e n c e c é l è b r e d a n s le 
m a n u s c r i t 1132 q u e M. l ' a b b é 
Tesson des M i s s i o n s - E t r a n g è r e s 
c i te c o m m e é t a n t d u x i e s iecie . 

II n o u s p a r a i t d i f f ic i le d ' a c c o r -
d e r a v e c cet te da te l ' op in ion q u e 
C l i ch tove a p p u i e s u r des docu-
m e n t s auss i s é n e u s . D ' u n a u t r e 
ô t é , r i e n n es t p lus o b s c u r q u e 

la da t e d e l a m o r t d ' A d a m de 
S a i n t - V i c t o r , e t s u r t o u t ce l le de 
sa n a i s s a n c e q u ' o n n e p e u t pa s 
m ê m e d o n n e r d ' u n e m a n i è r e a p -
p r o x i m a t i v e . D a n s un te l e m -
b a r r a s , n o t r e p r e m i e r s e n t i m e n t 
es t de d é p l o r e r la n é g l i g e n c e e t 
l ' i n g r a t i t u d e du xvi e s iècle à l ' é -
g a r d des h o m m e s les p lu s i l -
l u s t r e s du m o y e n â g e , e t p a r -
t i c u l i è r e m e n t à l ' é g a r d d ' A d a m 
de S a i n t - V i c t o r , a u q u e l il do i t 
b e a u c o u p p lu s q u ' o n n e p e n s e , 
p u i s q u e ses s é q u e n c e s o n t p l u s 
c o n t r i b u é q u e les poésies des t r o u -
v è r e s e t de s t r o u b a d o u r s a u d é -
v e l o p p e m e n t e t à la p e r f e c t i o n 
des r ég i e s de l a v e r s i f i c a t i o n 
f r a n ç a i s e . E n s u i t e , p o u r c o n s e r -
v e r à A d a m de S a i n t - V i c t o r la 
p r o p r i é t é du Laudes Crucis at-
tollamus qu i a s e r v i d e m o d è l e 
a u Lauda Sion , il n e f a u t r i e n 
m o i n s q u e r a j e u n i r le m a n u -
sc r i t 1 1 2 , en v i e i l l i s s an t le r e -
l ig i eux de S a i n t - V i c t o r , p a r t i 
q u e n o u s l a i s se rons p r e n d r e vo-
l o n t i e r s a u x é r u d i t s . 

5 Les d e u x p r e m i è r e s , les 
s i x i è m e , s e p t i è m e , d i x i è m e e t 

27. 
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Speciali gloriâ : 

Nam in c ruce t r iumphamus , 
Hostem ferum superamus 

Vitali victor iâ . 

O 5 quàm felix, qttîtm præclar i 
Fu i t h æ c salutis ara 

Rubens agni sanguine ; 
Agni sine macula, 
Qui mundavit sæcula 
Ab antiquo c r imine! 

Dulce melos tangat cœlos 
Dulce l ignum dulci d ignum 

Credimus melodia : 
Voci vita non d i s c o r d e t 1 ; 
Qiium vox vitam non r e m o r d e l , 

Dulcis est symphonia . 

S e r v i 1 crucis c rucem l a u d e n t , 
Per quam c rucem sibi gaudent 

Vitæ dari m u n e r a . 

Dicant 5 omnes et dicant singuli : 
A v e 4 salus totius s æ c u l i , 

Arbor sa lu t i fera! 

Hæc 6 est scala peccatorum 
P e r quam Chr i s tus . rex cœlorum, 

Ad se traxit o m n i a 7 ; 
Fo rma cu jus lioc ostendit 
Quæ te r ra rum comprehendit 

Quatuor conf in ia 8 . 

Non sunt nova sacramenta, 
Nec recen te r est inventa 

Crucis h æ c religio : 
Ista 9 dulces aquas fecit , 
Pe r hanc silex aquas jeci t 

Moysi officio. 

o n z i è m e s t r o p h e s o n t l e m ê m e 
r h y t h m e q u e la p r e m i è r e s t r o -
p h e d e la s é q u e n c e Heri mundus 
exultavit. V o y e z , p a g e 4 0 6 , 
n o t e t . 

1 « V o c i v i t a n o n d i s c o r d e t . » 
Ecclésiastique, ch. xv , v. 9 : 
« N o n e s t spec iosa l a u s i n voce 
p e c c a t o r i s . » 

2 « S e r v i , e t c . » M ê m e r h y -
t h m e q u e la t r o i s i è m e s t r o p h e 
d e la p r o s e Zyma velus expur-
getur. Voy . p . 476 , n o t e 5 . 

3 « D i c a n t . , e t c » M ê m e r h y -
t h m e q u e l a q u a t r i è m e s t r o p h e 
d e la p r o s e Zyma vetus expur-
get'^. Voyez , p . 4 7 6 , n o t é e . 

4 <• A v e , e tc . » L o r s q u e s a i n t e 
H é l è n e d é c o u v r i t ta s a i n t e C r o i x , 
t o u s les a s s i s t a n t s se p r o s t e r n è -
r e n t d e v a t l ' a r b r e s a c r é , e t l e 
s a l u è r e n t a i n s i : « A v e , s a l u s t o -
t i u s s æ c u l i . > 

8 Les c i n q u i è m e , h u i t i è m e e t 
n e u v i è m e s t r o p h e s on i le m ê m e 
r h y t h m e q u e la d i x i è m e s t r o -
p h e de la p ro se Heri mundus 
exultavit. V o y e z , p . 468 . n o t e 3 . 

6 « H æ c , e t c . » L ' é . b e l l e de J a -
c o b , q u i s ' é t e n d d e la t e r r e a u 
c i e l , p r é f i g u r a i t l a Cro ix q u i d e -
v a i t o u v r i r a u x p é c h e u r s l ' e n t r é e 
d u r o y a u m e d e s c i e u x . 

7 « T r a x i t o m n i a . » J é s u s - C h r i s t 
p r é d i s a n t le g e n r e d e i n o r t q u ' i l 
d e v a i t s u b i r , d i t a u x J u i f s , E v . de 
s a i n t J e a n , c h . x u , v . 32 : « E g o si 
e x a ' t a t u s f u e r o a t e r r à , o m n i a 
t r a h a m a d m e i p s u m . » 

8 « Q u a t u o r c o n f i n i a , » les q u a -
t r e p o i n t s c a r d i n a u x . 

9 « I s ta , e t c . » V o y e z l ' E x o d e , 
c h . xv , v . 23 à 26 , e t c h . x v n , 
v . 5 e t 6 . Le bo is e t la v e r g e d o n t 
se s e r v i t Moïse é t a i e n t la figure 
d e l a C r o i x . 
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Nulla 1 salus est in domo, 
Nisi c ruce mun i t homo 

.Superliminaria : 
Neque sensit gladium, 
Nec amisit filium 
Quisquis egit talia. 

Ligna 2 legens in Sareptâ , 
Spem salutis est adepta 

Paupe r muliercula : 
Sine lignis fidei, 
Nec lecythus olei 
Valet, nec farinula 3 . 

R o m a 4 naves universas 
In profundum vidit mersas 

Una cum Maxentio : 
Fusi 5 T h r a e e s , cæsi P e r s æ , 
Sed et partis dux adversæ, 

Victus ab Heracl io . 

In Scr iptur is sub figuris 
Ista l a t ea t ; sed jam patent 

Crucis beneficia : 
Reges c redun t , hostes cedunt , 
Solâ cruce , Chris to duce, 

Unus fugat millia. 

Ista 6 suos fort iores 
Semper facit et v ic tores ; 
Morbos sanat et languores, 

Repr imi t dæmonia : 

Dat captivis l iber ta tem, 
Vitæ confer t novi ta tem, 
Ad ant iquam digni ta tem 

Crux reduxit omnia . 

O crux, l ignum t r iumpha le , 
Vera mundi salus, vale! 
Inter ligna 7 nul lum tale 

F ronde , flore, ge rmine : 

1 « N u l l a , e t c . » A v e c le s a n g 
d e l ' A g n e a u p a s c a l , les I s r a é l i t e s 
m a r q u è r e n t le s e u i l d e l e u r s 
m a i s o n s d u s i g n e de la c r o i x , e t 
l e u r s p r e m i e r s - n é s é c h a p p è r e n t 
à l ' a n g e e x t e r m i n a t e u r . Si n o u s 
v o u l o n s aus s i q u e n o s e n f a n t s n e 
so i en t p a s les v i c t i m e s d e l ' a n g e 
e x t e r m i n a t e u r , c ' e s t - à - d i r e d u 
d é m o n , il f a u t q u e n o u s l e u r e n -
s e i g n i o n s l a d o c t r i n e s a l u t a i r e d e 
l a Cro ix e t q u e n o u s les n o u r r i s -
s i o n s du la i t d u c h r i s t i a n i s m e . 

2 « l i g n a , e t c . •> Les d e u x m o r -
c e a u x de bo i s r a m a s s é s p a r l a v e u -
v e d e la vi l le d e S a r e p t a , p r é f i -
g u r a i e n t la C r o i x . V o y e z l e s Rois, 
l iv . i i i , c h . x v n , v . 12. 

1 « L e c y t h u s o l e i , f a r i n u l a . » 
A l l u s i o n a u vase d ' h u i l e e t à l a 
f a r i n e d e l a v e u v e d e S a r e p t a . 
V o y e z les Rois, l i v . m , c h . x v n , 
v . 1 2 à 1 7 . 

* « homa, etc. » Voyez, p. 142, 
note 7. 

5 « F u s i , e t c . » A p r è s a v o i r i n -
v o q u é l a s a i n t e C r o i x a v e c u n e 
p i é t é f e r m e n t e , l ' e m p e r e u r H é r a -
c l i u s d é f i t les T h r a c e s , t u a d a n s 
u n c o m b i t s i n g u l i e r le f i ls d u ro i 
d e P e r s e C h o s r o è s , e t p o u r s u i v i t 
j u - q u e d a n s ses É t a t s ce ro i lu i -
m ê m e q u i a v a i t e n v a h i la P a l e s -
t i n e . E n s u i t e , il r e p o r t a à J é r u s a -
l e m u n e p a r t i e d e la s a i n t e C r o i x 
q u e C h o s r o è s a v a i t e n l e v é e . C ' e s t 
à p a r t i r de c e t t e é p o q u e q u e l ' E -
g l i s e cé è b r e la f ê l e de l ' E x a l t a -
t i on de la S a i n t e - C r o i x . 

c L e s q u a t r e s t r o p h e s s u i v a n t e s 
o n t le m ê m e r h y t h i n e q u e l a 
d i x i è m e s t r o p h e d e la s é q u e n c e 
Heri mundus, etc. V. p. 46s, n. 5. 

7 « I n t e r l i g n a , e t c . >• Voyez l a 
h u i t i è m e s t r o p h e d e 1 h y m n e d e 
C l a u d i e n M a m e r t , Pange lingua: 

N u l l a t a l e m silva p r o f e r t f r o n d e , f l o r e , g e r m i n e . 
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Medicina chris t iana, 
Salva sanos, ægros sana. 
Quod non valet vis humana 

F i t in tuo nomine . 

Assistentes 1 Crucis laudi, 
Consecrator Crucis , audi ; 
Atque servos t u æ crucis 

Post hanc vitam, veræ meis 
Transfer ad palalia : 

Quos tormento vis servire - , 
F a c tormenta non sen t i r e ; 
•Sed (pium dies er i t i r æ 3 , 
Conter nobis et largire 

Sempi terna gaudia. 

XVIll. Ite sancto Joanne Baptista. 

Ad * honorem t u u m , Chr i s t e , P u e r 6 nascitur, 
Recolat Ecclesia - Novæ legis, novi regis 

Præcursor i s e t Baptistæ Præco, tuba, s ignifer . 
Tui natalit ia. Vox 7 præi t ve rbum, 

Pa ranymphus sponsi sponsum, 
Laus est regis 5 , in p ræconis Solis o r tum lucifer . 

Ipsius p ræconio , 
Quem vir tutum ditat donis, Verbo 8 mater , scripto pater 

Sublimat officio. Nomen edit parvulo, 
Et soluta lingua muta 

Promi t t en te Gabriele Patris est a vinculo. 
Senior i f i l ium, 

Hæsitavi t , et loquelæ Est cœlesti præsignatus 
Perdidi t off icium. Joannes oraculo, 

• L e s d e u x d e r n i è r e s s t r o p h e s 
o n t le m ê m e r h y t h m e q u e les 
d e u x d e r n i è r e s d e la s é q u e n c e 
Zyma ri tus expurgetur. Voyez , 
p a g e 480 , n o t e 3 . 

1 « T o r m e n t o s e r v i r e , « ê t r e les 
s e r v i t e u r s d e t on i n s t r u m e n t d e 
t o r t u r e , d e l a c r o i x . 

1 « Dies i r æ , » le j o u r d u j u g e -
m e n t d e r n i e r , a i n s i a p p e l é p a r le 
p r o p h è t e S o p h o n i e . c h . i, v . 14, 
t a •• ' Vox diei D o m i n i a m a r a , 
t r i b u l a b i t u r ibi f o r t i s . Dies iræ, 
dies illa, d i es t r i b u l a t i o n i s e t a n -
g u s t i æ , d i e s c a l a m i t a t i s e t m i s e -
r i æ , d i e s t e n e b r a r u m e t c a l i g i n i s , 
d i e s n e b u l æ ei t u r b i n i s , d i e s t u b æ 
e t c l a n g o r i s , e tc . » Que l a c c e n t , 
q u e l l e f o r c e , l ' i n s p i r a t i o n d i v i n e 
d o n n e a u p l u s p e t i t d e s p r o p h è t e s ! 

4 Les trois premières, les cin -

q u i è m e , s i x i è m e , o n z i è m e e t q u a -
t o r z i è m e s t r o p h e o n t l e m ê -
m e r h y t h m e q u e les d e u x d e r n i è -
r e s d e ia p r o s e Heri mundus exul-
tavit. V o y e z , p a g e 4BS, n o t e 5 . 

8 « R e g i s . » J è s u s - C h r i s t . 
6 C e t t e s t r o p h e r e n f e r m e s ix 

v e r s . Le p r e m i e r e t le q u a t r i è m e 
o n t c i n q s y l U b e s . le d e u x i e m e e t 
le c i n q u i è m e o n t h u i t sy l l abes , le 
t r o i s i è m e e t le s i x i è m e e n o n t 
s e p t . Ces d e u x d e r n i e r s o n t la 
p H u i t i è m e b r è v e , e t s o n t seu ls 
l i és p a r la r i i n e . 

7 o V o x . » S a i n t M a t t h i e u , c h . 
i n , v 3 : « H i c est e n i m , qi . d i c -
t u s e s t p e r I s a i a m p r o p h e t a m , 
d i c e n t e m : Vox c l a m a n t i s in d e -
s e r t o : p a r a t e v i a m D o m i n i : r e c -
t a s f a c i t e s e m i t a s e j u s . » 

8 « V e r b o , e t c .» Voyez l ' E v a n -
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Et ab ipso 1 Præmonst ra tus 
Uteri latibulo. 

Qufid 2 ætate p r æ m a t u r a 
lfctlur hæres 3 , id figura 

Quod infecunda 
Diu parens 4 . Res profunda ! 

C.ontra carnis quidem ju ra , 
Joannis hæc genitura : 

Talem gratia 
Parium format , non natura . 

Alvo 5 Deum virgo claudi t . 
Clauso clausus hic applaudit 

De ventris angustia. 
Agnum monstrat in aperto 
Vox clamantis in deser to , 

Vox Verbi p rænun t i a . 

Ardens fide, ve rbo lucens, 
Et ad veram lucem ducens 

Multa docet millia. 

4G7 

Non lux iste, sed lucerna 6 : 
Chr is tus vero lux æ t e r n a , 

Lux il lustrans omnia . 

Cilicina 7 t ec tus veste, 
Pellis c inctus s t rophium, 

Cum locustis mel silvestre 
Sumpsit in edul ium. 

Attestante sibi Chris to : 
Non surrexi t major isto 

Natus de mul iere : 
Sese Chr is tus sic excepit . 
Qui de carne carnem cepit 

Sine carnis opere. 

Martyr 8 Dei, l icet rei 
Simus, nec idonei 

T u æ laudi, 
Te laudantes , et sperantes 

De tua clementia 
Nos exaudi . 

g i l e de s a i n t L u c , c h . i , v . e o a d 5 . 
— Dans c e t t e s t r o p h e , les v e r s d e 
h u i t sy l l abes r i m e n t i n t é r i e u r e -
m e n t . 

' « Ab ipso , e t c . » Le t r e s s a i l -
l e m e n t de j o i e q u e s a i n t J e a n -
B a p t i s t e r e s s e n t i t d a n s le se in de 
sa m è r e m o n t r a i t q u ' i l s e r a i t 
g r a n d d e v a n t le S e i g n e u r . 

5 Les d e u x s t r o p h e s s u i v a n t e s 
s o n t m o n o r i m e s e t r e n f e r m e n t 
c h a c u n e q u a t r e v e r s . L e s d e u x 
p r e m i e r s e t le d e r n i e r o n t h u i t 
s y l l a b e s . le t r o i s i è m e n ' a q u e 
c i n q s y l l a b e s . 

3 « H æ r e s . » I saac . 
4 « C a r e n s . » La m è r e d e s a i n t 

J e a n - B a p t i s t e . 
8 Le» n e u v i è m e , d i x i è m e e t 

d o u z i è m e s t r o p h e s o n t le m ê m e 
r h y t h m e q u e la p r e m i è r e s t r o p h e 

d e l a s é q u e n c e Heri m u n d u s exul-
tavit. V o y e z , p a g e 4Gfi, n o t e 6 . 

6 « L u c e r n a , » l a m p e . E v a n g , 
de s a i n t J e a n , c h . v , v . 3S : 
« I l le e r a t l u c e r n a a r d e n s e t l u -
c e n s ; » et c h . v i l i , v . 12 : « E g o 
s u m lux m u n d i . » 

7 « C i l i c i n a , e t c . » V o y e z 
l ' h y m n e Ut queant laxis, p . 351 , 
n o ie 6 . 

" C e t t e s t r o p h e r e n f e r m e six 
v e r s . Le p r e m i e r e t le q u a t r i è m e 
o n t h u i t s y l l a b e s ; l e d e u x i è m • 
e t le c i n q u i è m e o n t s e p t s y l l a b e s ; 
l e t r o i s i è m e e t l e s i x i è m e o n t 
q u a t r e s y l l a b e s . Ces d e u x d e r -
n i e r s o n t la p é n u l t i è m e l o u g u e 
e t son t l iés p a r la rime : les v e r s 
de h u ' t s y l l a b e s r i m e n t i n t é r i e u -
r e m e n t ; les v e r s de sep t sy l -
l a b e s o u t la p é n u l t i è m e b r e v e . 
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Veneramur 1 et m i ramur P e r te frui Christus sul 
In te tot mysteria ; Det nobis præsentia . 

XIX. De sanctis Apostolis Petro et Paulo. 

R o m a 2 Pe t ro g lor ie tur , 
Roma Paulum venere tur 

Par i reverent ia : 
Imò tota j ocunde tu r , 
Et jocundis occupe lur 

Laudibus Ecclesia. 

Hi sunt nubes coruscantes 
Ter ram cordis 3 i r r i t an t e s 

Nunc rore , n u n c p luv ia ; 
Hi præcones novæ legis 
Et ductores novi gregis 

Ad Christi præsepia . 

Laborum 4 socii 

Tr i tu ran t 5 a ream, 
In spe 6 denari i 
Colentes vineam. 

His 7 v e n t i l a n t e s 
Secedi t palea, 
Novisque frugibus 
Implentur horrea . 

Ipsi montes 8 appel lan tur , 
Ipsi prius i l lus t rantur 

Veri solis lumine. 
Mira vir tus est eorum 
F i r m a m e n t i vel cœlorum 

Designantur nomine 9 . 

* D a n s c e t t e d e r n i è r e s t r o p h e 
les v e r s d e h u i t s y l l a b e s r i m e n t 
i n t é r i e u r e m e n t . 

2 Les d e u x p r e m i è r e s s t r o p h e s , 
l a c i n q u i è m e e t l a s e p t i è m e o n t le 
m ô m e r h y t h m e q u e la p r e m i è r e 
s t r o p h e d e la s é q u e n c e Heri mun-
dus exultavit. V o y e z , p a g e 466 , 
n o t e i . 

5 o T e r r a m c o r d i s , » la t e r r e 
d e n o t r e c œ u r , c ' e s t - à - d i r e le c œ u r 
h u m a i n s e m b l a b l e à u n e t e r r e 
a r i d e . 

* Les d e u x s t r o p h e s s u i v a n t e s 
o n t le m ê m e r h y t h m e q u e la 
t r o i s i è m e e t l a q u a t r i è m e s t r o -
p h e d e la s é q u e n c e Animemur ad 
agonem. V o y e z , p a g e 491, n o t e i . 

8 « T r i t u r a n t . » On l i t d a n s le 
Deutéronome , ch. xxv , v. 4 : 
«Non a l l i gab i s os bovi t r i t u r a n t i . » 
S a i n t P a u l , d a n s son E p i t r e I a u x 
C o r i n t h i e n s , ch . ix, v . 9 e t s u i v . , 
e x p l i q u e lu i m ê m e q u e p a r bovi 
trituranti il f a u t e n t e n d r e le p r é -
d i c a t e u r d e la p a r o l e d i v i n e . 

6 « In s p e , e t c . » Le poè t e r a p -
p e l l e ici la p a r a b o l e d e s o u v r i e r s 
e n v o y é s à la v i g n e . V o y e z s a i n t 
M a t t h i e u , c h . x x . Les o u v r i e r s qu i 
t r a v a i l l e n t à la v i g n e r e p r é s e n -
t e n t auss i les p r é d i c a t e u r s de la 
p a r o l e d i v i n e . 

7 « His , e t c . » Al lus ion à ces 
p a r o l e s d e s a i n t J e a n - B a p t i s t e 
a u x P h a r i s i e n s , s a i n t M a t t h i e u , 
c h . m , v . (2 : « I p s e vos b a p t i z a -
b i t in S p i r i t u s a n c t o e t k n i c u j u s 
v e n t i l a b r u m i n m a n u s u a ; e t p e r -
m u n d a b i t a r e a m s u a m , e t c o n -
g r e g a b i t t r i t i c u m s u u m in h o r -
r e u m , p a l e a s a u t e m c o m b u r e t 
i g n i i n e x s t i n g u i b i l i . » Palea d é s i -
g n e les r é p r o u v é s , novis frugibus 
l e s é l u s , e t horrea le r o y a u m e 
d e s c i e u x . 

8 Les m o n t a g n e s , p l u s é levées 
q u e les v a l l é e s e t les p la ines , r e -
ço v e n t les p r e m i e r s r a v o n s d u 
solei l l e v a n t . 

9 « M i r a . . . n o m i n e . s ' V n y c z , 
p a g e 2-Ji , n o t e 3 . 
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Fugam 1 morbis imperant , 
Leges mortis superant , 
Effugant dæmonia . 
De len t idolatr iam, 
Reis donant veniam, 
Miseris solatia. 

Laus communis est amborum, 
Quum sint tamen singulorum 

Dignitates propriæ : 
Petrus præit pr incipatu, 
Paulus pollet magistratu 

Totius Ecclesiæ. 

Romam 2 convenerant 
Salutis nun t i i , 
Ubi pius noverant 
Inesse vitii, 
Nihil discipl inæ. 

Insistunt vitiis 
Fideles medici ; 
Vitæ remediis 
Obstant phrene t ic i , 
Fa tu i doc t r inæ. 

F a c t i 3 Christ i ment ione , 

• « F u g a m , e t c . « M ê m e r h y t h -
m e q u e la s e p t i è m e s t r o p h e de l a 
séquence Heri mundus exultavit. 
V o y e z , p a g e 46G, n o t e 1. 

2 L e s d e u x s t r o p h e s s u i v a n t e s 
o n t le m ê m e r h y t h m e q u e les 
s t r o p h e s de la s é q u e n c e Mittit ad 
Virginem. V o y e z , p . 426 , n o t e 1. 

* Les q u a t r e s t r o p h e s s u i v a n t e s 
o n t l e m ê m e r h y t h m e q u e la 
d i x i è m e s t r o p h e de l a s é q u e n c e 
Heri mundus exultavit.Voy. pag. 
4 6 8 , n o t e 5 . 

4 S i m o n le m a g i c i e n , d i s c i p l e 
de D o s i t h é e d e S a m a r i e , v o u l u t 
a c h e t e r d e s A p ô t r e s le p o u v o i r d e 

Simon m a g u s 4 cum Nerone 
C o n t u r b a t u r hoc se rmone 

Nec cedunt Apostolis. 

Languor cedit , mors obedit , 
Magus crepat , Roma credi t , 
E t ad vitam mundus redit , 

Reprobat is idolis. 

Nero f remi t sceleratus , 
Magi mor te desolatos, 
Cujus e r ro r ei g ra tus , 

Grave p r æ c i p i t i u m . 

Bellatores p r æ e l e c t i 
Non a fide possunt flecti ; 
Sed in pugna stant e r ec t i , 

Nec fo rmidan t g l a d i u m . 

Pe t rus 5 hæres ve ræ lucis. 
Fe r t inversus p œ n a m crucis , 
Paulus ictum pugionis : 
Nec diversæ passionis 

Sun t diversa p ræmia . 

Pat res s u m m æ dignitat is , 
S u m m o Regi conregnat is : 
Vincla nos t ræ pravitatis 

d o n n e r l e S a i n t - E s p r i t . C ' e s t d e 
l u i q u e l ' o n a d é s i g n é sous le n o m 
d e S i m o n i e le t r a f i c d e s c h o s e s 
s a i n t e s . P o u r se v e n g e r d u m é p r i s 
q u e s a i n t P i e r r e lu i a v a i t t é m o i -
g n é , ii p u b l i a q u ' i l é t a i t la grande 
vertu de Dieu. E n s u i t e il v i n t à 
R o m e e t o b t i n t la f a v e u r d e N é -
r o n . '11 p r o m i t à ce p r i n c e d e 
m o n t e r u n j o u r a u c ie l ; m a i s e n 
e s s a y a n t de r é a l i s e r sa p r o m e s s e , 
i l s e r o m p i t les j a m b e s e t m o u -
r u t d e s su i t e s d e s e s b l e s s u r e s , 
v e r s l ' a n 6 6 d e J é s u s - C h r i s t . 

3 Les d e u x d e r n i è r e s s t r o p h e ! 
o n t le m ê m e r h y t h m e q u e les de u i 
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Solvat ves t ræ potestatis Eflicax sentent ia . 

XX. In Assumptione Beatæ Virginis. 

Salve mater Salvator is , 
Vas e lec tum, vas honor i s , 

Vas cœlestis grat iæ ; 
Ab æterno vas p rov isum, 
Vas ins igne , vas excisum 

Manu,sapient iæ. 

Salve, Verbi sacra parens , 
F los de spinis 2 , spina, c a r e n s , 

F los , spinett gloria 3 . 
Nos sp ine tum, nos peccati 
S p i n a sumus c r u e n t a ^ , 

Sed tu s p i n æ nescia . 

Por ta c l a u s a 4 , fons hor torum 
Cella custos u n g u e n t o r u m . 

Cella B piginentaria : 
Cinnamomi calamum , 
Myrrham, thus, et balsama 
Superas f ragran t ia . 

Salve 6 , decus V i rg inum, 
Media t r ix h o m i n u m , 
Salu t i s p u e r p e r a ; 
Myr tus t e m p e r a n t i æ , 
Rosa pa t i en t iæ , 
N a r d u s o d o r i f e r a 

d e r n i è r e s de la s é q u e n c e 7 t / m i 4 « P o r t a c lausa .» Voy >'z, n . 398, 
vetus, e t c . Voyez , p a g . 4S0, n . 3 n o t e S. Cet te s t r o p h e et la h t à -

1 Les d e u x p r m i è r e s s t r o p h e s t i è m e o n t le m ê m e r h y t h m e 
a ins i q u e les s i x i è m e , s e p t i è m e e t q u e la t r o i s i è m e s t r o p h e de la 
o n z i è m e o n t le m ê m e r h y t h m e s é q u e n c e Heri mundus exultavit. 
q u e la p r e m i è r e s t r o p h e de la V o y e z , p a g e 466, n o t e t , 
s é q u e n c e Heri mundus exultavit. "«Cel la" , e t c . » Unguenta et 
V o y e z , p a g e 466, n o t e S . t o u s les m o t s a n a l o g u e s sont p r i s 

* « F los d e sp in is , . » l ' n m a i i - ici d a n s un sens m y s t i q u e , et r e -
dis- a n t la t e r r e à c a u ^ de la d é s - p r é s e n t e n t les v e r t u s de la V i e r g e 
o b é i s s a n c e de nos p r e m i e r s p a - q u i r p a n d e n t l e u r d u u x p a r f u m 
r e n t s , le S e i g n e u r d i t à A d a m , s u r la t e r r e . Les m ê m e s i m a g e s 
Genèse, c h . i n , v . i " , i s : « M a - se r e t r o u v e n t dat is le C'ai i tù/ue 
l e d i e t a t e r r a in o p e r e t u o . In l a - des cantiques , c h . i : « Mel iora 
b o r i b u s c o m e d e s ex eà c u n c t i s s u n t u b e r a t u a v ino , f r a g r a n t i a 
d i e b u s v i t æ t u æ ; s p i n a s e t t r i b u - u n g u e n t i s o p t i m i s ; » e t «cu r r e -
n s g e r m i n a b i t t ibi . » Ces p a i o l e s m u s in o d o r e m u n g u e n t o r u m 
o n t u n sens s p i r i t u e l ; le m o t spi- t u o r u m . » 
n o s d é s i g n e à la fois la r ace b u - 6 Les d e u x s t r o p h e s su ivan tes 
m a i n e e t e p é c h é q u i b lesse e t o n t le m ê m e r h y t h m e q u e la sep-
d é c h i r e l ' à m e , c o m m e l ' é p i n e e n - t i e m e s t r o p h e de l a s é q u e n c e Heri 
s a n g l a n t e le c o r p s . mundus, e t c . V o y e z , page 466, 

; « F los sp ine t i g l o r i a . » On a p - n o t e i . 
p ï i q u e à la sa in te V i e r g e ce pas - 7 « N a r d u s o d o r i f e r a . » Canti-
sage du Cantique dis i antiques, que d'S cantiques, ch. i, v. t 2 : 
c h . it , v . 2 : « S i cu t l i l i u m i n t e r « N a r d u s m e a ded i t o d o r e m 
s p i n a s , sic a m i c a m e a i n t e r filias.» s u u m . » 
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Tu 1 convallis humilis ; 
Terra non arabilis. 
Quæ fructum partur i i t . 
F los campi, convallium 
Singulare lilium, 
Christus ex te prodi i t . 

Tu cœlestis paradisus , 
L ibanusque 2 non incisus, 

Vuporans dulcedinem : 
T u candoris et decoris, 
Tu dulcoris et. odoris 

Habes p leni tudinem. 

Tu thronus 3 es Salomonis , 
Cui nullus par in throuis 

Arte vel materia : 
Ebur candens castitatis, 
Aurum fulvum chari tat is 

P r æ s i g n a t mysteria. 

Palmam præfers s ingularem, 
Nec in terris habes pa rem, 

Nec in cœli curia; 
Laus humani gener is , 

1 « T u , e t c . » Dans ces p a r o l e s 
du Cantique des cantiques, ch. 
h , v . 1 : « E g o flos c a m p i e t l i -
l i u m c o n v a l l i u m , » flos e t lilium 
d é s i g n e n t J é s u s - C h r i s t q u i p a r l e 
d e l u i - m ê m e , e t convallis d é -
s i g n e la b i e n h e u r e u s e V i e r g e s a 
m è r e . 

5 « L i b a n u s » s i g n i f i e ici l ' a r b r e 
q u i p r o d u i t l ' e n c e n s , e t n o n p o i n t 
l a m o n t a g n e q u i p o r t e ce n o m . 
<.ette d é n o m i n a t i o n d e l a s a i n t e 
V i e r g e es t e m p r u n t é e à l'Ecclé-
siastique, ch. Ï X I V , v . 2L : « Q u a s i 
l ibamus n o n i n c i s u s , v a p o r a v i 
h a b i t a t i o n e m m e a m . » 

5 Ou l i t d a n s les Rois, l i v r e I I I , 
c h . x , v . 18 , q u e S a l o m o n f i t 
c o n s t r u i r e u n g r a n d t r ô n e d ' i v o i -
r e e t q u ' i l l e r e v ê t i t d ' u n o r t r è s -

CAKM1NA. 

Virtutum p r æ cæter is 
Habens privilegia. 

Sol 4 lunâ lucidior, 
E t luna sideribus ; 
S ic Maria dignior 
Creatur is omnibus . 

L u x eclipsin nesciens , 
Virginis est castitas, 
Ardor indeficiens, 
Immortal is chari tas . 

Salve, Mater pietatis, 
Et totius Trinitatis 

Nobile t r ic l in ium : 
Verbi tamen incarna t i 
Speciale majestati 

P ræpa rans hospi t ium. 

O Mar ia 5 , stella maris®, 
Dignitate singularis. 
Supe r omnes ordinaria 

Ordines cœles t ium. 

p u r . La V i e r g e M a r i e e s t l e t r ô n e 
s p i r i t u e l , v i v a n t e t a n i m é s u r l e -
q u e l a d a i g n é s ' a s s e o i r le v é r i t a -
b l e S a l o m o n ; l e s v e r t u s v i r g i n a -
les d e ce t r ô n e m y s t i q u e s o n t 
f i g u r é e s p r la b l a n c h e u r d e l ' i -
v o i r e , e t sa c h a r i t é a r d e n t e p a r 
l a c o u l e u r de l ' o r . 

4 L e s d e u x s i r o p h e s s u i v a n t e s 
o n t le m e t u e r h y t h m e q u e la 
d o u z i è m e s t r o p h e d e la s é q u e n c e 
Heri mundus exultavit. Voyez, 
p a g e 4US, n o t e 5 . 

s L'-s d e u x s r o p h e s s u i v a n t e s 
o n t le u i é n i e r h y t h m e q u e la 
d i x i è m e s t o p h e . d e la s é q u e n c e 
Heri mundus exultavit. Voyez, 
p a g e 4ti8, n o t e 5 . 

« S t e l l a m a r i s . » V o y e z , p a g e 
347 , n o t e 2 . 

2 9 
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In supremo sita poli, 
Nos assigna tuæ proli : 
Ne t e r ro res sive doli 

Nos supplantent hos t ium. 

In procinctu 1 const i tut i , 
Te tuente simus tu t i . 
Pervicacia et versuti 

T u æ cedat vis virtuti, 
Dolus providentiæ. 

Jesu , Verbum summi Patris, 
Serva servos tuæ matris, 
Solve reos, silva gratis, 
E t nos tuæ claritatis 

Configura gloriæ. 

XXI. In Exaltatione sanctæ Crucis. 

Salve * Crux, arbor vitæ præclara, 
Vexillum Christi, thronus et ara ! 

O crux 3 , profanis 
Ter ror et ru ina , 

Tu christ ianis 
Virtus es d iv ina , 

Salus et victoria ! 

Tu properant is 
Contra Maxentium *, 

Tu præliantis 
Juxta Danubium, 

Constantini g lor ia ! 

Favens 6 Heraclio 
Perdis 8 cum lilio f 
Cliosroen profanum. 
In hoc salutari 
Ligno gloriari 
Decet Chris t ianum. 

Crucis 7 longum, latum, 
Sublime, profundum 
Sanctis propalatam 8 

Quadrum salvat mundum 
Sub quadri figurâ. 

Medicina vera 

1 L e s d e u x d e r n i è r e s s t r o p h e s 
o n t l e m ê m e r h y t h m e q u e les 
d e u x d e r n i è r e s s t r o p h e s d e l a sé-
q u e n c e Zyma vetus expurgetur. 
V o y e z , p a g e 480, n o t e 3 . 

2 Les d e u x v e r s q u i c o m p o s e n t 
c e t t e p r e m i è r e s t r o p h e o n t la p é -
n u l t i è m e l o n g u e e t s o n t l i é s p a r 
la r i m e . 

3 Les d e u x s t r o p h e s s u i v a n t e s 
r e n f e r m e n t c h a c u n e c i n q v e r s . 
L e s q u a t r e p r e m i e r s s o n t liés' p a r 
d e s r i m e s c r o i s é e s . L e p r e m i e r e t 
l e t r o i s i è m e v e r s o n t ci nq s y l l a b e s , 
l e d e u x i è m e e t le qua t r i è m e e n 
o n t s ix . Q u a n t a u c i n q u i è m e 
v e r s , il a s e p t s y l l a b e s e t la p é -
n u l t i è m e b r è v e ; i l r i m e a v e c le 
c i n q u i è m e v e r s d e l a s t r o p h e 
c o r r e s p o n d a n t e . 

4 « C o n t r a M a x e n t i u m . » V o y e z , 
p a g e 142, n o t e 3 . 

' C e t t e s t r o p h e r e n f e r m e six 
v e r s de six s y l l a b e s . Le p r e m i e r 
rime a v e c le d e u x i è m e , le q u a -
t r i è m e a v e c le c i n q u i è m e , e t l e 
t r o i s i è m e a v e c le s i x i è m e . 

c « P e r d i s . » V o y e z , p a g e 499, 
n o t e 5 . 

7 Les d e u x s t r o p h e s s u i v a n t e s 
r e n f e r m e n t c h a c u n e c inq v e r s de 
s ix s y l l a b e s . D a n s l a p r e m i è r e de 
ces s t r o p h e s , l es q u a t r e p r e m i e r s 
v e r s s o n t l iés p a r d e s r i m g s c ro i -
s é e s ; d a n s la s e c o n d e ils son t l iés 
p ir d e s r i m e s p l a t e s . Le c i n q u i è -
m e v e r s r i m e a v e c le c i n q u i è m e 
v e r s d e la s t r o p h e c o r r e s p o n d a n -
t e . L a p é n u l t i è m e es t t o u j o u r s 
l o n g u e . 

3 « C r u c i s . . . p r o p a l a t a m , e t c . » 
S a i n t P a u l é c r i t a u x E p h é s i e n s , 
c h . m , v . 14 e t s u i v . : « F l e c t o 
g e n u a m e a a d P a t r e m D o m i n i 
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Christus in staterâ Tu . Crux. desperatis 
Crucis es t d i s t rac tus , Tabula s u p r e m a ; 
P r e t i u m q u e factus Tu de membr is Chris t i 
Solvit mort is j u ra . Decorem traxist i , 

R e g u m d i a d e m a . 
C r u x 1 e s t nos t r a - l i b r a j u s t i t i æ , 
S c e p t r u m r e g i s , v i r g a p o t e n t i æ ; 
Crux cœlestis s ignum victor iæ, Per te 3 nobis, crux bea ta , 
Belli robur et palma glor iæ. Crux c ruore consecrata , 

Sempi te rna gaudia 
Tu scala tu r a t i s , Det superna grat ia . 

XXII. De sancto Dionysio4. 

G a u d e 5 p r o l e , G r æ c i a , 
G l o r i e t u r G a l l i a 
P a t r e D i o n y s i o . 

Exultet uber ius 
Felici Parisius 
Illustris martyr io . 

Speciali gaudio 
Felix gaudet concio 
Martyrum præsen t i s . 

Quorum patrocinio 
Tota gaudet reg io , 
Regni stat potent ia . 

Juxta p a t r e m 6 positi 
Bellatores inclyti 
Digni sunt memor ià . 

Sed illum præcipue 
Recoli t assidue 
Regalis Ecclesia. 

n o s t r i J e s u C h r i s t i , u t poss i t i s 
c o m p r e h e n d e r e c u m o m n i b u s 
s a n c t i - , q u æ s i t l a t i t u d o , e t l o n -
g t u d o , e t s i iDl imi tas , e t p r o f u n -
d u m . » S a i n t A u g u s t i n c o m m e n -
t e a ins i ce p a s s a g e d e s a i n t P a u l : 
« I n h i s v e r b i s f i g u r a e t m y s t e -
r i u m c r u c i s o - t e n d i t u r . N a m la-
t i t u d o in c r u c e e s t t r a n s v e r s u m 
l i g n u m u b i figuntur m a n u s , l o n -
g i I u d o v e r ò es t a b e à p a r t e q u æ 
a b ipso t r a n s v e r s o ad t e r r a m t e n -
d i t , e t a b ipso a d t e r r a m consp i -
c i o e s t . A l t i t u d o a u t e m i r u c i s in 
i l lo l i g n o est q u o d a b e o d e m 
t r a n s v e r s o s u r s u m c a p u t v e r s u s 
e m i n e t . P r o f u n d u m v e r ò es t i n 
ea p a r t e l i g n i q u æ n o n a p p a r e t ; 
sed i n f i x a t e r r æ o c c u l t a t u r . » 

1 N o u s a v o n s d é j à r e n c o n t r é 
ee r h y t h m e d a n s u n e p i èce d ' A -

b a i l a r d . V o y e z , p a g e 420 , n o -
t e i . 

2 M ê m e r h y t h m e q u e la 4e s t r o -
p h e . 

5 C e t t e s t r o p h e r e n f e r m e q u a t r e 
v e r s l iés p a r d e s r i m e s p l a t e s . Les 
d e u x p r e m i e r s o n t h u i t s y l l a b e s 
e t la p é n u l t i e m e l o n g u e ; les d e u x 
d e r n i e r s o n t s e p t s y l l a b e s e t l a 
p é n u l t i è m e b r è v e . 

4 Sa in t Den i s l ' A r é o p a g i t e n a -
q u i t en G r è c e e t y p a s s a sa j e u -
nes se . Il é t a i t d é j à â g é l o r s q u ' i l 
v i n t d a n s les G a u l e s e t y s o u t i n t 
le m a r t y r e . 

" Les six p r e m i è r e s s t r o p h e s o n t 
l e m ê m e r h y t h m e q u e les s t r o -
p h e s d u Ken t , sancte Spiritus. 
Voyez p a g e 4 0 4 , n o t e i . 

P a t r e m . » S a i n t Den i s . — 
« B e l l a t o r e s » S a i n t R u s t i q u e e t 



608 ADAM DE S Al NT-VICTOR. 

Hic 1 a summo præsule 3 

Directus ad Gall iam, 
Non gentis i n c r e d u l a 
Veretur insaniam. 

Gallorum apostolus 
Venerat Lute t iam 
Quam tenebat subdolus 
Hostis, velut p ropr iam. 

Hic e r ro rum cumulus 
Et omnis spurcitia ; 
Hic infelix populus , 
Gaudens idolatr iâ . 

Adorabat idolum 
Fallacis 3 Mercuri i ; 
Sed vicit diabolum 
Fides Dionysii. 

Hic 4 constructo Dei templo , 
Verbo docet et exemplo, 

Coruscat miraculis-
Turba credit , e r ror cedi t , 
F ides cresci t , et clarescat 

Nomen tanti præsul is . 

s a i n t E l e u t h è r e , c o m p a g n o n s d e 
s a i n t D e n i s . 

' L e s q u a t r e s t r o p h e s s u i v a n t e s 
o n t le m ê m e r h y t h m e q u e la d o u -
z i è m e s t r o p h e de la s é q u e n c e Heri 
mundus exultavit. Voye z , p a g e 
4G.s, n o t e 6 . 

a « S u m m o p r æ s u l e . » S a i n t D e -
n i s f u t e n v o y é d a n s les G a u l e s p a r 
l e p a p e C l é m e n t 1 e r v e r s l ' a n U6 
d e J . - C . 

s « F a l l a c i s . » E p i t h è t e t r è s -
c o n v e n a b l e e n p a r l a n t d e M e r -
c u r e , q u e les p o è t e s p a t e n s e u x -
m ê m e s a p p e l l e n t « f r a u d i s f u r t i -
q u e m a g i s t r u m . » - S a i n t D e n i s e t 
s e s c o m p a g n o n s f u r e n t d é c a p i t é s 
s u r la m o n t a g n e s i t u é e a u n o r d 
d e P a r i s . C e t t e m o n t a g n e é t a i t 
a l o r s a p p e l é e « m o n s M e r c u r i i , » 
p a r c e q u ' o n y a v a i t bâ t i u n t e m -
p l e e n l ' h o n n e u r d e M e r c u r e ; 

His auditis, tit insanus 
Immitis Domitianus, 

Mit toque Sisinnium 
Qui pastorem animarum 
Fide , vita, signis c larum 

Trahat ad supplicium. 

Infl iguntur 5 seni pœnæ : 
Flagra , carcer et catenæ ; 
Caiastam, lectum ferreum 
Et æ s t u m vincit igneum. 

Prece domat feras t ruces, 
Sedat rogum, pe i fe r t cruces , 
Pos t clavos ei pat ibulum 
Translatus ad e rgas tu lum 6 . 

Seniore 7 celebrante 
Missam, tu rba c i rcumstante , 
Adest Christus, comitante 

Cœlesti militiâ 8 . 

Specu clausum carceral i 
Consolatur , et vitali 
Pane cibat immorta l i 

C o r o n a t u m gloria . 

m a i s a p r è s l a m o r t d e s t r o i s m a r -
t y r s , e l le r e ç u t le n o m d e « m o n s 
M a r t y r u m , « q u ' e l l e a c o n s e r v é 
j u s q u ' à n o s j o u r s . 

4 Les d e u x s t r o p h e s s u i v a n t e s 
o n t le m ê m e r h y t h m e q u e la p r e -
m i è r e s t r o p h e de la s é q u e n c e Heri 
mundus exultavit . V o y . p a g e i G 6 , 
n o t e I . 

5 L e s d e u x s t r o p h e s s u i v a n t e s 
r e n f e r m e n t c h a c u n e q u a t r e v e r s 
d e h u i t s y l l a b e s , l i és p a r d e s r i -
m e s p l a t e s . 

" « E r g a s t u l u m , » p r i s o n . 
' Les q u a t r e d e r n i è r e s s t r o p h e s 

o n t l e m ê m e r h y t h m e q u e la 
d i x i è m e s t r o p h e d e la s é q u e n c e 
Heri mundus exultavit. Voyez, 
p a g e 468, n o t e 5 . 

8 V a r i a n t e : 

C h r i s t u s a d e s t , c o m i t a n t e 
Cœlesti frequenta 
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Prodit mar ty r confl icturus, 
Sub securi stat securus ; 
Fer i t lictor, sicque victor 

C o n s u m m a t a gladio. 

Se cadaver mox erexit, 

T r u n c u s t runcum ' caput vexit, 
Quod ferentem hùc direxit 

Angelorum legio. 

Tam præclara passio 
Repleat nos gaudio. 

XXUl. De sanctis Evangelistis. 

Psa l l a t 2 chorus corde mundo : 
Hos attollat per quos mundo 

Sonant Evangelia ; 
Voce quorum salus fluxit, 
Nox recessi t , et illuxit 

Soi illustrans omnia . 

Curam agens sui gregis , 
Pastor bonus auctor legis 

Quatuor inst i tui t , 
Quadri orbis ad medelam, 
Fo r mam juris et cautelam 

Pe r quos scribi voluit . 

Circa thema genera le , 
Habet quisque speciale 

Styli privilegium : 
Quod præsignat in p rophe ta 3 

Formâ pictus sub discretâ 
Vultus animal ium. 

Supra cœlos dum conscendi t , 

Summi Patr is comprehendi t 
Natum ante sæcu la ; 

Pel lens nubem nos t ræ molis 
In tue tur jubar solis 

Joannes 5 in aquilâ. 

Est leonis rugient is 
Marco vul tus , resurgent is 

Quo claret potentia : 
Voce Patris e excitatus 
Surgi t Christus, laureatus 

Immortal i gloriâ. 

Os h u m a n u m est Matthæi 
In humana formâ Dei 

Dictantis prosapiam, 
Cujus genus sic contexit 
Quod a s t i rpe David exit 
P e r carnis mater iam. 

Rictus bovis L u c æ datur 
In quà formâ figuratur 

1 o T r u n c u s t r u n c u m . » L e p r e -
m i e r d e ces m o t s es t s u b s t a n t i f e t 
s u j e t d e « v e x i t , » le s e c o n d e s t 
a d j e c t i f e t se r a p p o r t e à « c a p u t , i 
L e s s c u l p t e u r s e t l e s p e i n t r e s d u 
m o y e n â g e o n t r e p r é s e n t é s a i n t 
D e n i s d é c a p i t é e t t e n a n t sa t è t e 
d a n s ses m a i n s , a u x p o r t a i l s e t 
d a n s l e s v e r r i è r e s d e n o s c a t h é -
d r a l e s . « 

* T o u t e s l e s s t r o p h e s d e c e t t e 
s é q u e n c e o n t le m ê m e r h y t h m e 
q u e la p r e m i è r e s t r o p h e de la s é -
q u e n c e Heri, e t c . V. p . <66, n . I . 

5 « P r o p h e t a . » E z é c h i e l , d a n s 
l e c h a p i t r e i " d e ses p r o p h é t i e s . — 
S a i n t G r é g o i r e e x p l i q u e e n q u e l -

q u e s m o t s la v i s i o n m y s t i q u e du 
p r o p h è t e : « Q u i a a b h u m a n i g e -
n e r a t i o n e c œ p i t , j u r e p e r h o m i -
n e m s i g n a t u r M a t t h æ u s . Q u i a p e r 
c l a m o r e m in d e s e r t o , r e c t è p e r 
l e o n e m M a r c u s . Q u i a v e r ò a s a -
c r i f i c io e x o r s u s e s t , b e n e p e r v i -
t u l u m L u c a s . D e n i q u e q u i a a d i -
v i n i t a t e V e r b i c œ p i t , d i g n è p e r 
a q u i l a m s i g n i f i c a t u r J o a n n e s . » 

4 « Mol is , i Sagesse, l i v r e i x , 
v . 15 : « Moles c o r p o r i s a g g r a v a t 
a n i m a m . » 

s « I n t u e t u r j u b a r solis J o a n -
n e s . » V . p a g e 4 7 1 , n o t e s I e t 2 . 

6 « V o c e p a t r i s , e t c . » Voyez , 
p a g e 4 2 3 , n o t e 3 . 
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Nova Christus hos t i a ; 
Ara Crucis mansue tus 

Mundo Deus , sublimatur 
Istis arca vec t ibus 2 . 

Hic macta tur , sic et vetus 
Transi t observantia. Non est domus ru i tu ra 

Paradisi h æ c fluenta 
Nova p luunt sacramenta 

Hac subnixa quadra tum 3 : 
Hæc est domus Domini. 

Quæ descendunt cœli tus. 
His quadrigis 1 d e p o r t a t a 

Gloriemur in liâe domo 
Quft beatè vivi! Immo 

Deo junc lus homini . 

XXIV. De sancto Martino 

Gaude 6, S ion , q u æ diem recolis, 
Quâ Martinus compar Apostolis, 
M u n d u m vincens, j unc tus cælicolis 

Corona tu r . 

Hic Mart inus pauper et modicus , 
S e r v u s p rudens , fidelis villicus 

' a Q u a d r i g i s . » D a n s l e c h . vi S e i g n e u r , c ' e s t - à - d i i e d e l 'Eg l i se 
de ses p r o p h é t i e s , Z a c h a r i e r a - m i l i t a n t e , 
c o n t e q u ' i l v i t q u a t r e c h a r s s o r - 4 « M a r t i n o . » V o y e z , p a g e 243 , 
t a n t d u m i l i e u de d e u x m o n t a - n o ' e I . 
g n e s , e t à ces c h a r s d e s c h e v a u x T e s s t r o p h e s de ce t t e s é q u e n c e 
d e d i f f é r e n t e s cou e u r s q u i r e ç u - r e n f e i m e n t o h ; eun t ; q u a i r e v e r s , 
r e n t d ' u n a n g e l ' o r d r e d e p a r c o u - Les t r o i s p r e m i e r s r i m e n t e n s e m -
r i r la t e r r e . Les q u a t r e c h a r s s o n t b l e ; ils o n t d i x s y l l a b e s e t la p é -
l a f i g u r e d e s q u a t r e é v a n g é l i s l e s n u l t i è m e b r è v e ; i ls son t e n o u t r e 
q u i e u r e n t la m i s s i o n d e r é p a n - p a r t a g é s e n d e u x h é m i s t i c h e s 
d r e d a n s t o u t l ' u n i v e r s l a c o n - a p r è s la q u a t r i è m e s y l l a b e , c o m -
n a i s s a n c e d u v r a i D i e u . m e les v e r s f r a n ç a i s d e d i r sv l -

2 « S u b l i m a t u r i s t i s a r c a v e c t i - l a b e s . L e q u a t r i è m e v e r s n ' a q u e 
b u s . » V o \ e z l ' E r o d e , c h . x x v , q u a t r e s y l l a b e - ; i l e s t l ié p a r la 
v . I O à 17. L ' a r c h e q u i r e n f e r m a i t r i m e a u q u a t r i è m e v e r s d e la 
l e s t a b l e s d e l a loi p r é f i g u r a i t s t r o p h e c o r r e s p o n d a n t e . 
J é s u s - C h r i s t ; les l e v i e r s d e bo i s 6 « S e r v u s p r u d e n s , f ide l i s v i l -
d e S é t i m , q u i s e r v a i e n t à p o r t e r Heus . » C e s d é n o m i n a t i o n s s o n t 
l ' a r c h e , p r é f i g u r a i e n t les é v a n g é - t i r é e s d e l ' E v a n g i l e d e s a i n t M a t -
l i s t e s . t h i e u , c h . x x v , v . 21 : « E u -

5 « Q u a a r a t u r â . » Les p i e r r e s n u e g e , s e r v e b o n e e t f i d e l i s , i n -
S a l o m o n ( V o y e z les R o t s , l i v . I I I , t r a in g a u d i u m D o m i n i t u i . » 
c h . v , v . t7 e t 18) fit t a i l l e r e n S a i n t M a r t i n est a p p e l é « fidelis 
c a r r é <• q u a d r a r e » p o u r les f o n - v i l l i c u s » p a r o p p o s i t i o n à ce t éco-
d e m e n t s d u t e m p l e , r e p r é s e n t e n t n o m e i n f i d è l e q u i f u t accusé d e -
l e s q u a t r e é v a n g é l i s t e s , q u i s o n t v a n i son m a i t r e d ' a v o i r d i s s i p é s o n 
les fondements de la maison du bien.Voy. saintLuc,ch. xvi,v. i . 
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Cœlo clives civis angelicus 
Sub l ima tu r . 

Hic Martinus j a m ca techuminus 
N u d u m vest i t , et nocte prot inus 
In sequenti hac ves te Dominus 

Est indu tus . 

Hic Mart inus spernens mi l i t i am, 
Inimicis inermis obviam 
Ire parat , bapt ismi gra t iam 

Assecu tus . 

Hic Mart inus , dum offert h o s t i a m , 
In tus ardet per Dei gra t iam, 
Supersedens apparet e t iam 

Globus ignis 

Hic Mart inus, qui cœlum reserata 
Mari præest et terris impera t ; 
Morbos sanat et mons t ra supera t 

Vir ins ignis . 

Hic M a r t i n u s 2 nec mor i t imui t , 
Nec vivendi laborem respui! , 
S icque Dei se to tum tr ibui t 

Voluntat i . 

Hic Martinus qui null i nocui t , 
Hic Mart inus qui cunctis p rofu i t , 

1 « A p p a r e t g l o b u s i g n i s . » O n 
I i t d a n s l 'Of f ice de s a i n t M a r t i n : 
« D u m s a c r a m e n t a o f f e r r e t b e a t u s 
M a r t i n u s , g l o b u s i g n e u s a p p a r u i t 
s u p e r c a p u t e j u s . F u i t a u t e m 
h u j u s m o d i i g n i s e x t e r i ù s a p p a -
r e n s , s y m b o l u m q u o d d a m e t s i g -
n u m a r d e n t i s s i m æ c h a r i t a t i s i n 
D e u m , q u i M a r t i n u s f l a g r a b a t i n -
t e r i u s . » 

5 L o r s q u e s a i n t M a r t i n a n -
n o n ç a à ses d i sc ip les q u e sa m o r t 

é t a i t p r o c h a i n e , i l s se r é p a n u . -
r e n t e n l a r m e s e t l u i d i r e n t : 
« P è r e , p o u r q u o i n o u s a b a n d o n -
n e z - v o u s ? Des l o u p s r a v i s s e u r s 
e n v a h i r o n t v o t r e t r o u p e a u . » 
S a i n t M a r t i n , t o u e h é d e l e u r a f -
f l i c t ion , f i t c e t t e p r i è r e : « Se i -
g n e u r , si j e su i s e n c o r e n é c e s -
s a i r e à v o t r e p e u p l e , j e n e r e f u s e 
p a s d e s o u f f r i r les f a t i g u e s d e 
c e t t e v i e ; q u e v o t r e v o l o n t é se 
f a s s e . » 
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Hic Mart inus qui t r inæ placuit 
Majestat i . 

Hic Mar t inus , cu jus est obi tus 
Sever ino 1 per v isum cogni tus , 
D u m cœlestis cani t exerci tus 

Dulce melos . 

Dic Mart inus , cu jus S u l p i t i i 
Vi tam scribit , astat A m b r o s i u s 1 

Sepu l tu ræ , nil sibi conscius 
, In t ra t cœlos. 

O Mart ine, pastor egregie , 
O Cœlestis consors mili t iæ, 
Nos a lupi defendas rabie 

Sævien t i s ! 

O Mart ine , fac n u n c quod gesse ra t , 
Deo preces pro nobis offeras ; 
Esto m e m o r , q u a m n u n q u a m d e s e r a s 5 

T u æ gen t i s . 

XXV. De sanct A Catharina*. 

Vox s sonora noslri chor i 
Nostro sonet conditori , 

Qui disponit omnia . 
P e r quem dimicat imbell is , 
Pe r quem datur et puellis 

De viris victoria • 

P e r quem plebs Alexandrina 
F e m i n æ non ferninina 

Stupuit ingenia , 
Qt ium beata Catharina 
Doctos 6 v inceret doctr inâ, 

F e r r u m pat ient ià . 

' « S e v e r i n o , » s a i n t S é v e r i n , 
é v o q u e de C o l o g n e . 

'' « A m b r o s i u s , » s a i n t A m -
broisie, é v ê q u e de M i l a n . 

5 « Deseras . » O p t a t i f . 
4 S a i n t e C a t h e r i n e , v i e r g e e t 

m a r t y r e , s o u f f r i t p o u r la foi p e n -
d a n t la p e r s é c u t i o n de M a x e n c e , 
e t f u t enseve l i e p a r u n a n g e s u r 
le m o n t S i n a i . 

s T o u t e s les s t r o p h e s de ce t te 
s é q u e n c e , à l ' excep t ion de la d e r -
n i e i e , o n t le r h y t h m e de la p r e -
m i è r e s t r o p h e de la s é q u e n c e Heri 
mundus exultavit^'oy. p a g e 466, 
n o t e 1. 

* « Doctos. » Sa in t e C a t h e r i n e 
c o n f o n d i t c i n q u a n t e d o c t e u r s 
p a ï e n s e n p r é s e n c e do Maxence 
e t d u p e u p l e d ' A l e x a n d r i e . 
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Hæc ad gloriam parentum 
Pulchrum dedit o rnamentum 

Morum privilegia 
J lara per progeni tores , 
Claruit per sacros mores 

Ampliori grat ia . 

F lorem teneri decoris , 
Lectionis et laboris 

Attrivere studia : 
Nam perlegit disciplinas 
Sæculare» et divinas 

lu adolescenti^. 

Vas electum, vas v i r tu tum, 
Reputavit sicut lutum 

Bona transitoria, 
Et reduxit in contemptum 
Patris ope» et parentum 

Larga patrimonia. 

Vasis 5 oleum inc ludens , 
Virgo s ap i ens 3 et prudens 

Sponso pergi t obvia, 

Ut. adventus ejus hora 
P ræpa ra t â , sine mora 

Intret ad convivia. 

Sistitur impera tor i , 
Cupiens pro Christo m o r i ; 

Cujus in præsent ia 
Quinquaginta sapientes 
Mutos reddit et silentes 

Virginis facundia. 

Carceris hor rendi d a t s t r u m , 
E t ro ta rum tr iste p laus t rum. 

Famem et je junia , 
E t quæcumque fiunt ei , 
Sust inet amore Dei 

Eadem ad omnia 4 . 

Torta supera t to r to rem, 
Supera t imperatorem 

Feminæ constantia : 
Cruciatur imperator , 
Quia cædit c ruen t a to r , 

Nec valent supp l ic ia 5 . 

1 a Ad g l o r i a m d e d i t » é q u i -
v a u t à « g l o r i æ a d d i d i t . » — 
S a i n t e C a t h e r i n e é t a i t d ' u n e r a c e 
r o y a l e . — « M o r u m p r i v i l e g i a » 
est m i s p a r a p p o s i t i o n à « p u l -
c h r u m o r n a m e n t u m » 

* « Vasis . » Da t i f p l u r i e l d e 
i va sa , o r u m . » 

5 « V i r g o s a p i e n s . » E m p r u n t é 
à la p a r a b o l e des c i n q v i e r g e s 
s a g e s q u i p r i r e n t l e u r s l a m p e s 
p o u r a l l e r a u d e v a n t de i ' é p o u x . 
Voyez s a i n t M a t t h i e u , c h . xxv . 
C o m m e les v i e r y e s s a g e s , s a i n t e 
C a t h e r i n e e u t soin d e m e t t r e d e 
! l ini te d a n s sa l a m p e , c ' e s t - à - d i r e 
q u ' e l l e f u t h u m b l e e t c h a r i t a b l e , 
e t q u ' e l l e p r a t i q u a t o u t e s les v e r -
t u s c h r é t i e n n e s , p o u r ê t r e r é u n i e 
d a n s le c ie l à son d i v i n É p o u x . 

* « E a d e m a d o m n i a . » Ces 
s i m p l e s p a r o l e s , r e j e t é e s a i n s i à 
la l in de la s t r o p h e , o n t q u o i q u e 
c h o s e d e s u b l i m e . 

3 « T o r t a . . . s u p p l i c i a . » L a 
s i m p l i c i t é , l a c l a r t é e t la f e r -
m e t é de l ' e x p r e s s i o n , l ' h a r m o n i e 
i m i t a t i v e p r o d u i t e p a r l ' a n t i t l i e -
s e , p a r l ' a l l i t é r a t i o n , e t p a r le 
son é n e r g i q u e d e s l e t t r e s , v i e n -
n e n t a j o u t e r à la g r a n d e u r , à 
l a fore.1 e t a u m o u v e m e n t l y -
r i q u e de la p e n s é e . M u s o i l i t 
c e t t e m a g n i f i q u e s t r o p h e , o ù l ' a r t 
e s t si b i e n c a c h é q u ' o n ne l ' a p e r -
ço i t p a s d è s l ' a b o r d , p l u s on la 
t r o u v e a d m i r a b l e . Seu l e , e l l e s i t -
i i t p o u r p r o u v e r q u ' A d a m d e 
S a i n t - V i c t o r é t a i t u n poè t e d ' u n 
g r ; : n d g é n i e . 

27. 
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Tandem capite puni tu r . 
Et , dum morte mors 1 f in i tur , 

Vitæ subit gaudia. 
Angelis mox fuit cu ræ 
Dare corpus sepulturæ 

Ter ra procul alià. 

Oleum ex ipsâ manat 
Quod infirmos multos sanat 

Evident i grat ia . 

Bonum nobis dat unguentum, 
Si per suum intervenlum 

Nostra sanat vilia. 

Gaudens 2 ipsa videat 
De se præsens gaudia 3 , 
Et futura præbeat , 
Q u æ dedit præsentia, 
fit hic nobis gaudeat, 
Nos illi in gloria 4 . 

ËPITAPHE D'ADAM DE SAINT-VICTOR*. 

Hæres peccati , na lurâ filius i ræ , 
Exili ique reus nasc i tur omnis h o m o . 

Unde superbit h o m o , cu jus conceptio colpa, 
Nasci pœna , labor vita, necesse m o r i ? 

Vana salus h o m i n i s , vanus decor, omnia v a n a ; 
Inter vana, nihi l vanius est h o m i n e . 

Dum magis a l ludunt præsent is gaudia vitæ, 
P i æ l e r i t , imo f u g i t ; non fug i t , imo perit . 

Pos t h o m i n e m vermis, post vermeni fit cinis, h e u ! h e u ! 
S ic redi t ad c ine rem gloria nostra s u u m . 

1 « M o r s . » L a v i e p r é s e n t e , 
p a r c e q u e c h a q u e p a s q u e n o u s 
fais- n s d a n s c e t t e v i e si c o u r t e 
e s t u n p a s q u i n o u s a p p r o c h e d u 
t o m b e a u . 

2 M ê m e r h y t h m e q u e l a s e p -
t i è m e s t r o p h e "de la s é q u e n c e Heri 
mundus exultavit, à c e t t e e x c e p -
t i o n p r è s q u e les v o i s s o n t l iés 
t r o i s à t r o i s p a r des r i m e s c r o i -
sées . 

5 « G a u d i a , » n o t r e j o i e . — 

« F u t u r a . » S o u s - e n t e n d u « g a u -
d i a » 

* « H i c , » i c i -bas , p a r oppos i -
t i o n à « i n g l o r i a . » Voici d u 
r e s t e l e s e n s de ces d e u x ve r s : 
y u ' e l l e p a r i a g e i c i -bas n o t r e j o i e , 
q u e n o u s p a r t a g i o n s la s i e n n e 
d a n s ie s é j o u r g l o r i e u x d u c ie l . 

8 Ce t t e é p i t a p h e e s t e n v e r s 
é l t ' g i a q u e s . A d a m du S a i n t - V i e 
t o r l ' a c o m p o s é e p o u « l u i -
m ê m e . _ » 
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Il le ego qui jaceo miser et miserabi l is A d a m , 
U n a m pro s u m m o m u n e r e posco p recem : 

Peccavi , fa teor , veniam peto, parce fa ten t i ; 
Pa r ce , pa ter , f ra t res , parci te , parce , D e u s ' . 

1 N o t i s d o u t o n s q u ' o n p u i s s e 
t r o u v e r d a n s a u c u n m o r c e a u d e 
p o é s i e a n t i q u e s u r u n s u j e t a n a -
l o g u e u n e e x p r e s s i o n p l u s é l e v é e 
d e t r i s t e s s e s u p r ê m e , u n m e i l l e u r 
c h o i x d e m o t s e t u n e p l u s g r a n -
d e p u r e t é de f o r m e . Le s e n t i m e n t 
c h r é t i e n q u ' i l e s t si d o u x d e r e n -
c o n t r e r c h e z u n h o m m e d e g é n i e , 
l ' h u m i l i a t i o n d u p é c h e u r q u i s ' a c -
cuse e n c o r e s u r l e p a - s a g e d e son 
p è r e a b b é e t d e s m o i n e s ses f r è -
r e s , a p r è s a v o i r é té c o u c h é d a n s 
le t o m b e a u , le d o g m e c o n s o l a n t 
de l a r é v e r s i b i l i t é d e s p r i è r e s , 
n o t r e p r o s o p o p é e à n o u s a u t r e s 
c h r é t i e n s , s o n t r e n d u s d ' u n e m a -

n e r e r e m a r q u a b l e . Ces d i s t i q u e s , 
d a n s l e s q u e l s le poè t e f a i t si peu 
de cas d e sa p r o r e g l o i r e , n o u s 
si r v e n t a u j o u r d ' h u i à lu i e n 
p a y e r u n n o u v e a u t r i b u t , e t ce l a 
p a r u n e j u s t e e t p r o v i d e n t i e l l e 
r é m u n é r a t i o n . L e s c e n d r e s d ' A -
d a m d e S a i n t - V i c t o r f u r e n t d i s -
p e r s é e s l o r s de la d e s t r u c t i o n 
d e l ' a b b a y e . U n c h a u d r o n n i e r 
s ' e m p a r a d e la p l a q u e d e c u i -
v r e s u r l a q u e l l e é t a i t g r a v é e 
l ' é p i t a p h e , e t il a l l a i t l a f o n -
d r e , l o r s q u e l ' a b b é P e t i t R a d e l 
l ' a c h e t a e t l a déposa à l a Bib l io -
t h è q u e M a z a r i n e , o ù o n la vo i t 
e n c o r e . 

I a p l u p a r t d e ces s é q u e n c e s o n t é t é c h a n t é e s p e n d a n t p r è s d e 
q u a t r e c e n t s a n s . E l l e s o n t d i s p a r u d e n o s Graduels \ers l e x v i 6 s iè -
c l e . C e p e n d a n t on e n a c o n s e r v é q u e l q u e s u n e s d a n s les l i v r e s d ' é -
g l i se à l 'us; g e d e P a r i s e t on n ' a p a s cessé de c h a n t e r c h a q u e a n n é e 
dan< c e d i o r è s e , le j o u r d e la D é d i c a c e , la b e l l e p i èce J é r u s a l e m et 
Sion filiæ, c o m p o s é e a u xu* s iècle p a r le r e l i g i e u x i n s p i r é d e S a i n t -
V i c t o r . 

P e n d a n t q u e n o t r e t r a v a i l s u r A d a m de S a i n t - V i c t o r é t a i t s o u s 
p r e s s e , n o u s a v o n s a p p r i s a v e c j o i e q u ' u n é c r i v a i n , a d m i r a t e u r 
c o m m e n o u s des poés ies du m o y e n â g e . d e v a i t d e v a n c e r d e q u e l q u e s 
j o u r s n o t r e p u b l i c a t i o n . E n i f r e t , M. C h a r l e s B a r t h é l é m y v i e n t d e 
d o n n e r e n a p p e n d i c e à sa t r a d u c t i o n d u Rationale Divinorum O f f i -
ciorum, p a r G u i l l a u m e D u r a n d , les î r e n t e - h u i t s é q u e n c e s d ' A d a m d e 
S a i n t - V i c t o r . C ' e s t u n a c t e d e r é p a r a t i o n e n v e r s u n gé i i i e t r o p 
l o n g t e m p s m é c o n n u , e t n o u s n e v o u l o n s p a s la sser é c h a p p e r c e t t e 
occas ion q u i s ' o f f r e à n o u s d ' e n f é l i c i t e r l ' a u t e u r . 
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L o t h a i r e , d e p u i s I n n o c e n t I I I , n a q u i t v e r s l ' an l l f i t . l l é t a i t fi ls de 
T r a s m o n d o , c o m t e d e S e g n i , e t d e L l a r i c i e , d a m e n o b l e R o m a i n e . 11 lit 
ses é t u d e s à l ' U n i v e r s i t é d e P a r i s sous la d i r e c t i o n de P i e r r e de Corbe i l . 
L e s p r o g r è s r a p i d e s q u ' i l y fi t d a n s t o u t e s les b r a n c h e s d e s c o n n a i s s a n c e s 
h u m a i n e s lu i r e n d i r e n t c e t t e U n i v e r s i t é p a r t i c u l i è r e m e n t c h è r e ; d e v e n u 
p a p e , il la d o t a d e p l u s i e u r s p r i v i l è g e s e t la r e c o m m a n d a s p é c i a l e m e n t 
à la s o l l i c i t u d e d e son a m i l e c a r d i n a l R o b e r t d e C o u r ç o n . I n n o c e n t 111 
l i s a i t les a u t e u r s g r e c s d a n s l e u r l a u g u e o r i g i n a l e e t se dé l a s sa i t , p a r la 
l e c t u r e d e s p o è t e s a n c i e n s , d e s f a t i g u e s d e son g o u v e r n e m e n t . Il f u t é lu 
s u c c e s s e u r d e s a i n t P i e r r e m a l g r é sa r é s i s t a n c e , en I1U8, à l ' âge de 37 
a n s . Il a é t é e n q u e l q u e s o r t e l ' â m e d u m o n d e c h r é t i e n p e n d a n t les d i x -
l i u i t a n n é e s d e son p o n t i f i c a t . N u l l e a f f a i r e i m p o r t a n t e n ' a e u l ieu e n 
O r i e n t o u e n O c c i d e n t d o n t il n ' a i t é é o u n e se soi t f a i t le n é g o c i a t e u r 
ou l ' a r b i t r e . Il o u v r i t e n 1215 le d o u z i è m e conc i l e g é n é r a l , le q u a t r i è m e 
d e L a t r a n , e t il y p r é d i t sa m o r t p r o c h a i n e , q u i a r r i v a à P é r o u s e , le 16 
j u i l l e t 1216. U n d e s p r i n c i p a u x o u v r a g e s de ce g r a n d p a p e , q u o i q u e 
é c r i t e n p r o s e , e s t p r e s q u e u n p o è m e . On t r o u v e d a n s l e De contemptu 
mundi la t r i s t e s s e l y r i q u e d e J o b e t l ' é n e r g i e l a c o n i q u e d u D a n t e . Le 
Veni, sancte Spiritus, le Stabat mater lu i o n t é t é l o n g t e m p s a t t r i b u é s , 
m a i s s a n s f o n d e m e n t s é r i e u x . I n n o c e n t HI s e m b e a v o i r r e p r é s e n t é e n 
s a p e r s o n n e t o u t ce q u ' i l y a e u d ' a d m i r a b l e c h e z les g r a n d s h o m m e s de 
sou t e m p s ; la p i é t é f e r v e n t e e t le zèle r é f o r m a t e u r , h- d é v o u e m e n t , l ' en -
t h o u s i a s m e , la p o l i t i q u e , l ' h é r o ï s m e d e s a i n t D o m i n i q u e , d e s a i n t F r a n -
ço i s d 'Ass i se s , d e s a i n t e C l a i r e , d u B. P i e r r e d e C a s t e l n a u , de F o u l q u e 
<Ie N e u i l l y , d e P h i l i p p e - A u g u s t e , de B a u d o u i n d e F l a n d r e , de S i m o n 
d e M o n t f o r t e t d e B i c l i a r d C œ u r - d e - L i o n , d i g n e s p r é c u r s e u r s d e sa in t 
F e r d i n a n d d e C a s t i l l e , d e s a i n t A n t o i n e d e P a d o u e , de s a i n t e E l i s a b e t h , 
d e s a i n t T h o m a s d ' A q u i n , d e s a i n t B o n a v e n t u r e e t d e s a i n t Louis . 

SÉQUENCE. 

In festo Assumptionis beatæ Mariæ Virginis. 

Ave ' , mundi spes , Maria, 
Ave, mitis, ave, pia, 

Ave, plena gratiâ ; 

Ave, virgo singularis , 
Q u æ per rubum 2 designaris 

Non passum incendia . 

' L e s p r e m i è r e , q u a t r i è m e e t d e l a s é q u e n c e Heri mundus exul-
s e p t i è m e s t r o p h e s o n t le m ê m e , tarit. V o y e z , p a g e 166, n o t e 2. 
r h y t h m e q u e la p r e m i è r e s t r o p h e a « R u b u m . » Voyez l'Exode, 
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Ave 1 rosa speciosa, 
Ave .Tesse virgula , 

Cujus fructus nostri luctûs 
Relaxavit vincula. 

Ave 2 cujus viscera , 
Contra carnis fœdera , 
Ediderunt F i l ium; 
Ave carens s imil i , 
Mundo diu flebili 
Reparasti gaudium. 

Ave virginum lucerna' , 
Per quam fulsit lux superna 

His quos umbra t enu i t . 
Ave Virgo de quà nasci , 
El de cujus lacte pasci 

Rex cœlorum voluit . 

E t quam laudabilis 
Hæc e f t virginitas, 
In quâ per Spir i tum 
F'acta Paracl i tum 
Fulsi t fecundi tas ! 

O quam sancta, qiiàm serena , 
Qnàtn benigna, quàm amœna 

Esse Virgo credi tur , 
P e r quam servitus Unitur, 
Por ta cœli aper i iur , 

Et l ibertas reddi tur . 

O castitatis 5 l i l ium, 
T u u m precare F i l ium, 
Qui salus est humil ium, 
Ne nos pro nostro vitio, 
In flebili judicio 
Subjiciat supplicio : 

Ave 3 gemma cœli luminar ium, Sed 6 nos tua sancta prece 
Ave sancti Spiri tus sacrar ium. Mundans a peccati fece 7 , 

Collocet in lucis domo : 
O quàm 4 mirabilis A m e n dicat omnis homo. 

ch. m , v, 2 et suivants. Le buis- labiés et la pénultième brève, 
son qu i b r û l a i t s a n s se c o n s u m e r 4 C e t t e s t r o p h e r e n f e r m e s ix 
p r é f i g u r a i t la v i r g i n i t é i n a l t é r a - v e r s q u i o n t s ix s y l l a b e s e t l a 
Lie de la Mère d e Dieu . p é n u l t i è m e b r è v e . " L e p r e m i e r 

1 M ê m e r h y t h m e q u e les d e u x v e r s r i m e a v e c le d e u x i è m e , l e 
d e r n i è r e s s t r o p h e s d e la s é q u e n c e q u a t r i è m e a v e c le c i n q u i è m e , e t 
Heri mundus exultavit (Voyez, l e t r o i s i è m e a v e c le s i x i è m e , 
p a g e 408, n o t e 5) a v e c c e t t e "dii- 5 L e s s ix v e r s d e c e t t e s t r o p h e 
f é r e n c e q u e les v e r s d e h u i t s y l - s o n t d e s i a m b i q u e s d i m è t r e s li-
l a b e s r i m e n t i n t é r i e u r e m e n t à "la b r e s , l iés t r o i s à t r o i s p a r d e s r i -
q u a t r i è m e sy l l ab le . m e s p l a t e s . 

2 C e l t e s t r o p h e a le m ê m e 6 V e r s i a m b i q u e s d i m è t r e s l i -
r h y t h m e q u e la s e p t i è m e s t r o p h e b r e s , l i és d e u x à d e u x p a r d e s ri-
d e la s é q u e n c e Heri mundusexul- m e s p l a t e s . 
favit. Voyez , p a g e 4C6, n o t e 1. ' C e s d e u x v e r s n o u s f e r a i e n t 

3 Les " d e u x " v e r s q u e r e n - c r o i r e q u e le g r a n d p a p e e s t l ' a u -
f e r m e c e t t e s t r o p h e o n t d ix s \ l - t e u r d u ialve, Virgo singularis : 

N o s . M a r i a , t u a p r e c e , 
A pecca t i p u r g a l e c e . 



PIERRE RE CORBEIL. 

P i e r r e d e Corbe i l e n s e i g n a d ' a b o r d la t h é o l o g i e d a n s 1 ' U n i v e r -
s i l é de P a r i s , e t c o m p t a I n n o c e n t 111 a u n o m b r e de ses d i sc ip les . 
E n s u i t e il f u t n o m m é s u c c e s s i v e m e n t é v é q u e de C a m b r a i e t a r -
c h e v ê q u e d e S e n s e n UDO. Ce p r é l a t , i l l u s t r e p a r sa sc ience et. 
p a r sa p i é t é , m o u r u t le 3 j u i n 1 2 2 2 , s ix a n s a p r è s la m o r t d u 
g r a n d p a p e s o n é l e v e . 

Trinitas1. 

Tr in i t a s 2 , dei tas , uni tas æ te rna . 
Majestas , potestas, pietas supe rna . 
So i , l umen et n u m e n , cacumen , semi ta . 
Lapis, mons , petra , fons , f l umen , pons et vita. 
Tu 3 sator , c rea to r , amator , r e d e m p t o r , salvator luxque 

pe rpe tua . 
Tu tulor et decor , tu candor , tu sp lendor et odor quo vivunt 

m o r t u a . 
Tu ve r t ix et apex , r e g u m r e x , l egum lex et v i n d e x , tu lux 

angelica. 
Quem c lamant , a d o r a n t ; q u e m laudan t , quem cantant , quem 

a m a n t agmina cæl ica . 
T u 4 Theos et he ros , dives flos, vivens ros, rege nos , salva 

nos , perduc nos ad thronos superos et vera gaudia. 
Tu decus et vir tus, tu jus tus et verus, tu saucius et bonus , 

tu rectus et s u m m u s Dominus , tibi sit gloria. 

' Le « T r i n i t a s » a in s i q u e 
son n o m 1 i n d i q u e , e s t u n e 
d u x o l o g i e e n l ' h o n n e u r d e la 
s a i n t e T r i n i t é ; c ' e s t u n e a c -
c u m u l a t i o n d ' é p i t h è t e s , d e q u a -
l i f i c a t i ons m a j e s t u e u s e s e t s o -
n o r e s t i r é e s d e s s a i n t e s E c r i t u -
r e s ; c ' e s t u n c r i d ' e n t h o u s i a m e 
e t d ' a m o u r . C e t t e c o m p o s i i i o n 
o r i g i n a l e se d i s t i n g u e s u r t o u t 
p a r la t r i n i t é p e r p é t u e l l e d e s s o n s 
e t d e s s y l l a b e s , e t p a r sa d i v i s i o n 
e n g r o u p e s t e r n a i r e s . C h a n t é e 
s o u s les v o û t î s de n o ; a d m i r a b l e s 

c a t h é d r a l e s d u m o y e n â g e , e l le 
p r o d u i s i t d e s e f f e t s v r a i m e n t po-
p u l a i r e s e t s a i s i s s an t s . Depu i s 
s ix c e n t s a n s , ce c h e f - d ' œ u v r e 
d e l y r i s m e é . a i t o u b l i é d a n s le 
d y p t i q u e e n i v o i r e de la B ib l io -
t h è q u e d e S e n s , d ' o ù n o u s l ' a v o n s 
t i r é . 

2 Les q u a t r e p r e m i e r s v î r s e t s 
o n t d o u z e s y l l a b e s . 

5 Les q u a t r e v e r s e t s s u i v a n t s 
o n t v i n g t e t u n e s y l l a b e s . 

4 L e s d e u x d e r n i e r s ve r se t* 
c o m p t e n t t r e n t e - t r o i s sy l l abes . 
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E a c o m p o s i t i o n d u Dies iræ a é t é r e v e n d i q u é e p a r p l u s i e u r s o r d r e s 
r e l i g i e u x . D ' a p r è s les a u t o r i t é s les p l u s c o m p é t e n t e s et les p l u s r e s p e c -
t a b l e s , e n t r e a u t r e s ce l les de W a d i n g e t d e M . l ' a b b é G e i b e r t , n o u s 
l ' a t i r i b u o n s à T h o m a s de C e l a n o , r e l i g i e u x f r a n c i s c a i n , n é à C e l a n o d a n s 
l e s A b r u z z e s . 11 f u t l ' a m i d e s a i n t F r a n ç o i s d 'Ass i ses , p a r t a g e a ses t r a -
v a u x . fit un v o y a g e e n A l l e m a g n e p o u r a d m i n i s t r e r les c o u v e n t s d e 
M a y e n c e , de W o r i n s e t de C o l o g n e ; d e r e t o u r e n I t a l i e , il c o m p o s a u n e 
b i o g r a p h i e de s a i n t F r a n ç o i s . On ne c o n n a î t po in t l a d a t e de sa m o r t . 
Des le x i v e s ièc le , il p a s s a i t p o u r l ' a u t e u r de la c é l é b r é s é q u e n c e , a ins i Que 
l ' a t t e s t e B a r t h o l o m e o Abizzi d a n s s o n Liber eonformitalvm, c o m p o s é 
e n 1385. — Le Dies iræ ne p o u v a i t , à c a u s e de la n a t u r e m ê m e d u 
s u j e t , s o r l i r d ' u n s eu l j e t de la i l u m e d u poè t e . T h o m a s de C e l a n o d o n n a 
la f o r m e e t la c o u l e u r à. d e s p e n s é e s t o u j o u r s p r é s e n t e s à l ' e s p r i t d u 
c h r é t i e n , e t s ' i n s p i r a , c o m m e I a u t e u r d u Stabat Mater, d e p e i n t u r e s 
t r a d i t i o n n e l l e s a u x q u e l l e s c h a q u e g é n é r a t i o n de p o è t e s c h r é t i e n s v e n a i t 
a j o u t e r u n t r a i t . P l u s i e u r s c h a n t s t r è s - r é p a n d u s p e n d a n t le m o y e n â g e 
o n t p r é c é d é le Pies iræ, e t r e n f e r m a i e n t d e s ex , r e s s i o n s e t d e s p h r a s e s 
q u e T h o m a s de C e l a n o a r e p r o d u i t e s a v e c la p l u s h a u t e r a i s o n : d ' a b o r d 
le Libéra, q u i p e u t r e m o n t e r a u \ i e s i è c l e ; e n s u i t e les v e r s de la S i b y l l e 
s u r le j u g e m e n t d e r n i e r , Judicii signum; la s é q u e n c e t i r é e d u m a n u -
sc r i t de s a i n t M a r t i a l d e L i m o g e s , Quique de morte redempti estis; 
cel le d e M o n t p e l l i e r , Audi tellus; e n t i n les s t r o p h e s de s a i n t B e r n a r d , 
q u e n o u s a v o n s a n n o t é e s p l u s h a u t d a n s ce s e n s . (On p e u t c o n s u l t e r , 
s u r l ' h i s t o i r e d u Dies iræ, l'Harmonie an moyen âge, p a r M. d e C o u s s e -
m a k e r , c h . v i ) — N o u s p o u v o n s a f f i r m e r , s a n s c r a i n t e d ' ê t r e c o n t r e -
d i t , q u e le Dits iræ s u r p a s s e en s o m b r e é n e r g i e e t en v é r i t é d ' e x p r e s -
s ion t o u t ce q u ' a n c i e n s e t m o d e r n e s o n t c o m p o s é s u r le m ê m e s u j e t . 
Les s a i s i s san t e s i m a g e s d e l ' é p o u v a n t e d e l ' â m e p r ê t e à p a r a î t r e d e v a i . t 
s o n J u g e , e t d e l a foi q u ' e l l e c o n s e r v e d a n s les p r o m e s s e s d e la m i -
s é r i c o r d e d i v i n e , s ' e m p a r e n t a v e c u n e é g a l e f o r c e d u c œ u r e t d e i i -
m a g i n a t i o n , succès q u e la v r n i e poés ie s e u l e p e u t o b t e n i r . E n f i n , il 
f a u d r a i t ê t r e é t r a n g e r à t o u t s e n t i m e n t l i t t é r a i r e , p o u r ne p o i n t r e -
c o n n a î t r e q u e le Dies iræ d o i t sa m a j e r t é , sa p e r f ' c t i o n e t t o u t e s ses 
q u a l i t é s p o é t i q u e s à la l a n g u e é n e r g i q u e e t s i m p l e d u m o y e n â g e e t 
a u r h y t h i n e cho i s i p a r le p e t e . Les r i m e s t e r n a i r e s , q u i f o n t e n t e n d r e 
l e m ê m e son à t r o i s r e p r i s e s s u c c e s s i v e s , é m e u v e n t l ' â m e e n m ê m e 
t e m p s q u ' e l l e s f r a p p e n t l ' o r e i l l e , e t p r o l o n g e n t , p a r l e u r s o m b r e h a r -
m o n i e , l ' i m p r e s s i o n p r o d u i t e p a r l e s Densées e t p a r les i m a g e s . 
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De die judicii. 

Dies 1 i ræ , dies illa 2 , 
Solvet sæclum in favilla, 
Teste D a v i d i c u m Sibylla. 

Quantus t remor est fu tu rus , 
Quando judex est ven turus , 
Cuncta stricte discussurus ? 

Tuba mi rum spargens sonum, 
Per sepulchra reg ionum, 
Coget omnes ante t h ronum. 

Mot s stupebit et n a t u r a , 
Otium resurget creatura, 
j ud i can t i responsura . 

Liber scr iptus p rofe re tur *, 
In quo to tum cont inetur , 
Unde mundus jud ice tur . 

Quid sum miser tunc dicturus, 
Quem pat ronum rogaturus, 
Quutn vix justus 5 sit s e c u r u s ? 

Rex t r e m e n d æ majes ta t is , 
Qui salvandos salvas gra t i s , 
Salve m e , fons pietatis I 

Recordare , Jesu pie, 
Quod sum causa tuæ viæ 
Ne me perdas illa die. 

Quærens me sedisti l a ssus ; 
Redemisti c rucem passus : 
Tantus labor non sit cassus. 

Juste judex ult ionis, 
Donum fac remiss ionis 
Ante diem rationis. 

Judex ergo quum sedebit , Ingemisco tanquam reus. 
Quidquid latet apparebit ; Culpà rubet vultus meus : 
Nil inultum remanebi t . Supplicanti parce, Deus. 

1 C h a q u e s t r o p h e r e n f e r m e 
t r o i s v e r s q u i o n t h u i t s y l l a b e s 
e t la p é n u l t i è m e l o n g u e . 

* « Dies i r æ , d i e s i l l a . « V o y e z , 
p a g e 500 , n o t e 3 . 

1 o T e s t e D a v i d . » P s a u m e c i , 
v . 2ti : « Cœl i p e r i b u n t , e t o m n e s 
s i c u t v e s t i m e n t u m v e t e r a s c e n t . 
E t s i c u t o p e r t o r i u m m u t a b i s e o s , 
e t m u t a b u n t u r . » 

* « L i b e r s c r i p t u s p r o f e r e t u r . » 
Apocalypse, ch. xx, v. 12 : « Et 
v i d i m o r t u o s , m a g n o s e t p u s i l l o s , 
s t a n t e s in c o n s p e c t u t h r o n i , e t 
l i b r i a p e r t i s u n t . » 

8 « Q u u u i v ix j u s t u s , e t c . » Da ns 
c e t i e s t r o p h e et d a n s l a p r é c é -
d e n t e , le p o è t e f u i t les t r a c e s d e 
s a i n t A n s e l m e , De similitudine 
mundi : « A d e x t r i s e r u n t p e c c a -
ta accusanti*; a sinistris, infini-

t a d æ m o n i a ; s u b t u s h o r r e n d u m 
c h a o s i n f e r n i ; d e s u p e r , j u d e x i r a -
t u s ; f o r i s m u n d u s a r d e n s ; i n t u s 
c o n s c i e n t i a u r e n s . Ibi v ix j u s t u s 
s a l v a b i t u r . H e u ! m i s e r p e c c a t o r , 
s ic d e p r e h e n s u s q u ò f u g i e s ? La-
t e r e e n i m es t i m p o s s i b i l e , a p p a -
r e r e i n t o l e r a b i l e . » 

8 « Q u ò d s u m c a u s a t u æ v iæ . » 
C e s m o t s e t le p r e m i e r v e r s d e 
l a s t r o p h e s u i v a n t e r a p p e l l e n t l e 
s i x i è m e v e r s e t d u c h . i v d e l ' E v a n -
g i l e d e s a i n t J e a n : o J e s u s e r g o , 
f a t i g a t u s ex i t i n e r e , s e d e b a t sic 
s u p r a f o n t e m . » S a i n t A u g u s t i n 
f a i t les r é f l e x i o n s s u i v a n t e s s u r 
le p a s s a g e d e s a i n t J e a n : « N o n 
f r u s t r a f a t i g a t u r J e s u s , n o n e n i m 
f r u s t r a f a t i g a i u r v i r t u s Dei , noli 
e n i m f r u s t r a f a t i g a i u r p e r q u e m 
f a t i g a t i r e c r e a n t u r . F a t i g a t u r t a -
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Qui Mariam • absolvis t i , 
E t la t ronem exaudist i , 
Mihi quoque spem dedisti. 

P reces m e æ non sunt d ignæ, 
Sed tu bonus fac b e n i g n è , 
Ne pe renn i c remer igne . 

Inter oves 2 locum p r æ s t a , 
Et ab hædis me sequestra , 
Staiuens in par te dextrâ . 

Confutat is maledictis 3 , 

F l ammis acr ibus addict is , 
Voca me cum bened ic t i s . 

Oro supplex et acclinis , 
Cor con t r i tum, quasi c i n i s 4 : 
Gere c u r a m mei f in is . 

Lacrymosa dies illa, 
Quà resurget ex favilla, 
Jud icandus homo reus : 

Huic 5 ergo parce , Deus ! 
Pie Jesu, Domine, 
Dona eis r equ iem. 

m e n J e s u s , e t f a t i g a t u r a b i t i n e -
r e , e t s e d e t . T i b i f a t i g a t u s e s t a b 
i t i n e r e J e s u s . » 

1 « M a r i a m . » S a i n t e M a r i e M a -
d e l e i n e . 

2 « I n t e r oves , e t c . » S a i n t M a t -
t h i e u , c h . x x v , v . 33 : « E t s t a -
t u e t oves q u i d e m a d e x t r i s su i s , 
h æ d o s a u t e m a s i n i s t r i s . » 

s « C o n f u t a t i s m a l e d i c t i s . » V . 
saint Matth., ch. xxv, v. 41 etsuiv. 

4 « Cor contritum quasi cinis. » 
C e t t e i m a g e é n e r g i q u e r a p p e l l e 
l a d o u l e u r de J o b e t se r e t r o u v e 
d a n s l 'Off ice m o z a r a b e p o u r la 
C o m m é m o r a t i o n d e s M o r t s : « E x -
p a n d i m a n u s m e a s a d t e , D o m i -
n e ; a n i m a m e a v e l u t t e r r a s i n e 
aq i i à : c i t ò e x a u d i m e . » 

4 Ces t r o i s d e r n i e r s v e r s o n t 
s e p t s y ' l a b e s e t l a p é n u l t i è m e 
b r è v e . 



SAINT THOMAS D'AQUIN. 

Paint Thomas était fils de Landnlphe, comte d'Aquin. Il naquit à 
la fin de l ' a n n é e 1226. S a f a m i l l e , u n e d e s p l u s c o n s i d é r a b l e s d e l ' I -
t a l i e , é l a i t i s sue d e s p r i n c e s l o m b a r d s , a l l i ée a u x ro i s de Sici le e t 
d ' A r a g o n , a u roi de F r a n c e , s a i n t l ou i s , e t a u x e m p e r e u r s d ' A l l e m a -
g n e . Il c o m m e n ç a ses é t u d e s sous la d i r e c ion d e s r e l i g i e u x d u Mont-
Cassin e t p r i t e n I24:i l ' h a b i t c h e z les Do i in c a i n s d e N a p l e s , m a l g r é 
les p r i è r e s , les m e n a c e s e t m ê m e la p e r s é c u t i o n d e S ' s p a r e n t s q u i , 
p o u r l u i f a i r e c h a n g e r de r é s o l u t i o n , le r e t i n r e n t p e n d a n t p lu s d ' u n 
a n en p r i s o n S a i n t T h o m a s s u i v i t à C o l o g n e e t à P a r i s les c o u r s d u 
c é l é b r é A l b e r t le G r a n d , e t , â g é s e u l e m e n t de 25 a n s , il r e v i n t p r o f e s -
s e r à C o l o g n e a v e c le p l u s g r a n d éc la t . L ' U n i v e r s i t é de P a r i s , f r a p p é e 
d e son r a r e m é r i t e , l u i d é c e r n a le grade, de d o c t e u r eu i 2 >7 . N n t r e 
s a i n t n e t a r d a pa= à j o u i r d e l a c o n f i a n c e de s a i n t Lou i s q u i l ' i n v i t a i t 
s o u v e n t à m a n g e r à sa t a b l e e t le c o n s u l u i t s u r les a f f a i r e s les p l u s 
i m p o r t a n t e s . A p p e l é à R o m e p a r le p a p e U r b a i n I V , il r e f u s a t o u t e s 
l e s d i g n i t é s q u i lui f u r e n t o f f e r t e s e t r e s t a t o u t e sa v ie s i m p l e r e l i -
g i e u x L ' U n i v e r s i t é d e P a r i s é c r i v i t a u c h a p i t r e de l ' o r d r e d e s D o m i -
n i c a i n s p o u r q u ' o n l u i l e n d i t son i l lusi r e d o c t e u r ; r ua i s le roi d e 
S i c i l e s 'y o p p o s a e t o b t i n t q u e s a i n t T h u m a s p r o l e s e r a i t d a n s la 
c a p i t a l e d e ses E t a t s . Le p a p e G r é g o i r e X i n v i t a le s a i n t D o c t e u r à 
v e n i r a u Oonci le g é n é r a l de L y o n . P e n d a n t q u ' i l s 'y r e n d a i t , il t o m b a 
m a l a d e e t s ' a r r ê t a à F o s s a - N o v a , d a n s le d iocèse d e T e r r a c i n e , o ù il 
m o u r u t le 1 m a r s 1274, â g é d e 48 a n s . L ' U n i v e r s i t é a e P a r i s d i s s u t a 
son c o r p s à ce l l e s d e R o m e , d e N a p l e s e t d ' a u i r e s \il le.*. Il f u t p l u s 
t a r d t r a n s p o r t é s e c r è t e m e n t e n F r a n c e e t r e ç u à Tou lou>e a v e c les 
p l u s g r a n d s h o n n e u r s . Les œ u v r e s de s a i n t T h o m a s d ' A q u i n , qu i s o n t 
p e u t ê t r e les p r o d u c t i o n s les p l u s é t o n n a n t e s de l ' e s p r i t h u m a i n , 
n e f o r m e n t p a s m o i n s d e IS v o l u m e s i n - f o l i o . C h a r g é p a r le p a p e 
U r b a i n IV d e c o m p o s e r l ' o f f i c e d u S a i n t - S a c r e m e n t , il é c r i v i t ses 
h y m n e s a d m i r tb l e s e t la s é q u e n c e Lamia, Siti/i, v é r i i a b l e t r a i t é d e 
l'Eucha'istie d a n s l e q u e l le d o g m e es t e x p o s é a v e c u n e c l a r t é , u n e 
p r é c i s i o n , u n e p i o p r i é t é d e x p r e s s i o n qu i e n f a i t u n m o n u u n n t u n i -
q u e e t i n i m i t a b l e , b o u s la p l u m e de s a i n t T h o m a s d ' A q u i n , la l a n g u e 
l a t i n e e s t s e m b l a b l e à u n e e a u l i m p i d e e t t r a n s p a r e n t e q u i ne t e r n i t 
j a m a i s le sol q u ' e l l e a r r o s e . L e s m o i n d r e s o b j e t s , si p r o f o n d é m e n t 
q u ' i l s y r e p o s e n t , y a p p a r a i s s e n t v i s ib l e s , c o m m e à t r a v e r s l ' é i h e r le 
p l u s p u r Ce n ' e - t p a s le l a t i n du s ièc le d ' A u g u s t e , c ' e s t u n e l a n g u e 
s i m i l e , d i g n e d e s s u b l i m e s v é r i t é s a u x q u e l l e s e l le s e r i d ' e n v e -
l o p p e ; e t c e t t e e n v e l o p p e e s t si d i a p h a n e q u e l l e n ' a i r è t e j a m a i s 
l ' i n t e l l i g e n c e de la p e n s é e e t q u e l ' e s p r i t la c o n ç o i t i n s t a n t a n é m e n t , 
c o m m e p a r u n e sorte, d ' i n t u i t i o n . S a i n t T h o m a s d ' A q u i n a m é r i t é 
les surnoms d'Ange de l'école, de Docteur angélique, d Aigle des 
théologiens. 
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HYMNI 

E 3 SANCTO SACRAMENTO E U C H A R I S T I Æ . 

I. 

S a c r i s ' so lemni i s 5 juncta sint gaud ia , 
Et ex præcordiis sonent præconia ; 
Recedant vetera, nova sint o m n i a , 

Corda, voces et opera . 

Noctis recol i tur cœna noviss ima, 
Qnâ Christus credi tur a g n u m et azyma 
Dedisse fratr ibus, juxta l eg i t ima 5 

Priscis indul ta pa t r ibus . 

Pos t a g n u m typicum, explet is epulis. 
Corpus domin i cum d a t u m 4 discipulis 
(Sic to tum omnibus , quod to tum singulis) 

E jus f a t emur man ibus . 

Dedit f ragi l ibus corporis fe rcu lum, 
Dedit et t r is t ibus sanguinis pocu lum, 

1 Ces s t r o p h e s r i m é e s d é r i v e n t 
d e s s t r o p h e s m é t r i q u e s c o m p o -
s é e s d e t r o i s v e r s a sc l ép i ades e t 
d ' u n v e r s g l y c o n i q u e . Voye z , pa -
g e 72, no te t . l .es t r o i s p r e m i e r s 
v e r s s o n t des a s c l é p i a d e s l i b r e s 
d e d o u z e sy l l abes , q u i son t c o u p é s 
e n d e u x h é m i s t i c h e s é g a u x a p r è s 
l a s i x i è m e s y l l a b e , e t q u i o n t la p é -
n u l t i è m e b r è v e , c o m m e l ' a s c l é -
p i a d e r é g u l i e r . Ils s o n t l iés t o u s 
l e s t r o i s p a r des r i m e s Ana le s . D e 
p l u s , les d e u x p r e m i e r s s o n t e n -
c o r e l i é s e n s e m b l e p a r d e s r i m e s 
i n t é r i e u r e s p lacées à l a s i x i è m e 
s y l l a b e , e t d a n s le t r o i s i è m e , 
u'ue rime intérieure placée aus-

si à la s i x i è m e s y l l a b e r é p o n d à 
l a r i m e f i n a l e d u v e r s g l y c o n i -
q u e l i b r e q u i t e r m i n e c h a q u e 
s t r o p h e 

s « S o l e m n i i s . » D a n s la l a n g u e 
s a c r é e « s o l e m n i a » e s t f r é q u e m -
m e n t d e la 2« d é c l i n a i s o n , e t f a i t 
a u g é n i t i f e t a u d a t i f , « s o l e m n i o -
r u m et s o l e m n i i s . » 

3 « J u x t a l e g i t i m a , » c o n f o r -
m é m e n t a u x p r e s c r i p t i o n s d e l a 
loi a n c i e n n e . 

* « D a t u m . » S o u s - e n t e n d u 
« esse . » C o n s t r u i s e z : « F a t e m u r 
c o r p u s d o m i n i c u m d a t u m es se 
i n a n i b is e j u s , » c ' e s t - à - d i r e « m a -
n i b u s D o m i n i . » 
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Dicens : Accipite quod t rado vasculum ; 
O m n e s ex eo bibi te . 

S ic sacrif icium is tud inst i tui t , 
Cu jus off icium commit t i voluit 
Solis presbyteris , qu ibus sic congrui t , 

Ut suman t et den t cæter is . 

Panis ange l i cus 1 fit panis h o m i n u m , 
Dat panis c æ l i c u s 8 figuris t e r m i n u m . 
O res mirabi l i s ! Manducat D o m i n u m 

P a u p e r , servus et humi l i s . 

T e , trina Deitas u n a q u e posc imus , 
Sic nos tu visita, s icut te co l imus ; 
P e r tuas semi tas duc nos quò t e n d i m u s , 

Ad lucem q u a m inhabi tas . 

V e r b u m 3 supe rnum p r o d i e n s 4 , 
Nec Patris l inquens d e x t e r a m 5 , 
Ad opus® suum exiens, 
Venit ad vitæ vesperam 7 . 

In mor tem a discipulo 
Suis tradendus æmulis , 
P r iu s in vitæ ferculo 
Se tradidit discipulis. 

It. 

Quibus sub b i n i specie 
Carnem dedit et sanguinem, 
Ut duplicis substantiæ 
To tum cibaret hominem. 

Se nascens dedit socium, 
Convescens in edul ium, 
Se mor iens in p re t ium, 
Se regnans dat in præmium.] 

1 « P a n i s a n g e l i c u s , e t c . » c h . x iv , v . 11 : « N o n c r e d i t i s 
P s a u m e LXXVII, v . 29 : « P a n e m q u i a e g o in P a t r e , e t P a t e r i n m e 
a n g e l o r u m m a n d u c a v i t h o m o . » e s t ? » 

4 « P a n i s c æ l i c u s . » S a i n t J e a n , " « O p u s . » P r i è r e de J é s u s -
c h . v i , v . 33 : « P a n i s e n i m Dei C h r i s t a p r è s la C è n e , s a i n t J e a n , 
e s t , q u i de c œ l o d e s c e n d i t e t d a t c h . x v n , v . i : « O p u s c o n s u m -
v i t a m m u n d o . » m a v i q u o d d e d i s t i m i h i u t f a -

3 V e r s i a m b i q u e s d i m è t r e s c i a m . » 
l i b r e s , l i és e n s e m b l e p a r d e s 7 « V i t æ v e s p e r a m . » E x p r e s -
r i m e s c ro i s ée s . V o y e z , p a g e l(i, Sion t o u c h a n t e . Dé jà s ' a p p r o c h a i t 
n o t e 2 . l ' h e u r e où J é s u s - C h r i - , t d e v a i t 

4 « P r o d i e n s , » se m a n i f e s t a n t t e r m i n e r sa v i e e t s ' o f f r i r e n s a -
( au m o n d e ' . c r i f i c e p o u r n o u s r a c h e t e r . O n 

8 « N e c P a t r i i l i n q u e n s d e x t e - p e u t v o i r é g a l e m e n t ici u n e a l l u -
r a m . « E v a n g , s e l o n s a i n t J e a n , Sion a u G» â g e d u m o n d e . 
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O salutaris hostia ! Uni trinoque Domino 
Quæ cœli pandis ostium, Sit sempiterna gloria. 
Bella premunt hostilia : Qui vitam sitie termino 
Da robur, fer auxilium. Nobis donet in patrii . 

H I . 

Adoro ' te supplex, latens Deitas 
Quæ sub his f iguris1 vere latitas! 
Tibi se cor meum totum subjicit. 
Quia te contemplans totum deficit. 

Visus, tactus, gustus in te fallitur ; 
Sed auditu solo tuto creditur. 
Credo quidquid dixit Dei Fi l ius; 
Nil hoc veritatis Verbo verius. 

In cruce latebat sola Deitas; 
At hic latet simul et humanitas : 
Ambo 3 tamen credens atque confitens, 
Peto quod petivit latro pœnitens. 

Plagas, sicut Thomas, non intueor j 
Deum tamen meum te confiteor : 
Fac me tibi .semper magis credere 
In te spem habere, te diligere. 

O memoriale mortis Domini, 
Panis vivus, vitam præstans homini» 
Præsta meæ menti de te vivere, 
Et te illi semper dulcè sapere ! 

Pie pelicane \ Jesu Domine, 
Me immundum munda tuo sanguine ; 

1 V e r s h e n d é c a s y l l a b e s l i és p a r 
d e s r i m e s p l a t e s e t c o u p é s e n 
d e u x h é m i s t i c h e s a p r è s l a s i x i è m e 
s y l l a b e l .a p é n a l ' i è m e e s t t o u -
j o u r s b r è v e . 

2 « S u b h i s figuris, » s o u s c e s 
e s p è c e s . 

3 « A m b o . » C ' e s t - à - d i r e « D e i -
t a t e m e t h u m a n i t a t e m . » V o y e z 

d a n s l ' h y m n e Pange, lingua : 
« P r æ s t e t t ides s u p p l e m e n t u m s e n -
s u u m d e f e c t u i . » 

4 « P e l i c a n e . » M é t a p h o r e p a r 
l a q u e l l e les p o è t e s d u m o y e n â g e 
d é s i g n e n t J . - C . , p a r c e q u e , d ' a -
p r è s la t r a d i t i o n , le p l ican n o u r -
r i t s e s p e t i t s de s o n p r o p r e s a n g , 
l o r s q u ' i l s s o n t a f f a m é s . 
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Cujus una stilla salvum facere 
T o t u m quit ab omni m u n d u m scelere 

J e s u m , q u e m velatum n u n c aspicio, 
Oro fiat1 i l lud quod tam sitio, 
Ut te revelatà cernens facie, 
Visu s im beatus tuæ g lor iæ . 

IV. 

P a n g e 1 , l ingua , gloriosi corporis e ivs fe r ium, 
Sangu in i sque pretiosi quem in mund i p re t ium, 
F ruc tus ventr is generos i , Rex effudi t g e n t i u m . 

Nobis datus , nobis na tus ex intacta Virgine 
Et in m u n d o conversatus , sparso verbi semine , 
Su i moras incolatûs mi ro clausit o rd ine . 

In s u p r e m æ nocte c œ n æ , r ecumbens c u m fratribus, 
Observata lege plenè cibis in l ega l i bus 3 , 
Cibum t u r b æ duodenæ se dat suis m a n i b u s 4 . 

Verbum caro p a n e m verum verbo carnem efficit, 
F i tque sanguis Christi m i r u m , et, si sensus didicit , 
Ad firmandum cor s incerum sola fides s u f f i c i t 5 . 

1 « Oro ( sous - entendu u t ) 
f i a t , e l c . » 

* C e t t e h y m n e es t c o m p o s é e e n 
v e r s t r o c h a ï q u e s t é t r a m è t r e s c a -
t a l e c t i q u e s l ib res , c ' e s t - à - d i r e e n 
v e r s p o l i t i q u e s . I .es d e u x h é m i s -
t i c h e s son t s é p a r é s p a r u n e p a u s e 
a p r è s l a h u i t i è m e s y l l a b e ; l a p é -
n u l t i è m e e s t t o u j o u r s b r è v e , l in 
o u t r e , l a q u a t r i è m e s y l l a b e r i m e 
s o u v e n t i n t é r i e u r e m e n t a v e c la 
h u i t i è m e . V o y e z , p a g e 8fi, n o t e i ; 
p a g e l t ;4, n o t e I ; e t e n f i n l ' h y m -
n e d C laud e n M a m e r t , p a g e 2(;.>. 

5 « I m m o l e z u n a g n a u , p r e -
n e z - e n le s a n g , l a v e z - e n vos p o r -
tes, je vous délivrerai à cette 

marque. » Exode, ch. xu, v. 3, 
4 , 5 . 

* Vovez s a i n t L u c , c h . x i n , 
v . ( 9 , 5 0 . 

* « M o n â m e , a r r è t e - t o i i c i , 
s a n s d i s c o u r i r : c r o i s auss i s i m -
p l e m e n t , auss i f o r t e m e n t q u e t on 
Sa i v e u r a p a r l é , ave - a u t a n t d e 
s o u m i s s i o n q u ' i l f a i t p a r a î t r e 
d ' a u t o r i t é e t d e p u i s s a n c e . E n c o r e 
u n c o u p , il v e u t , d a n s ta fo i , la 
m ê m e s i m p l i c i t é q u ' i l a m i s e d a n s 
ses p a r o l e s . Croiest mon corps ; 
c ' e s t d o n c r o n c o r p s : Ceci est 
mon sang; c ' e s t d o n c son s a n g . 
D a n s l ' a n c i e n n e f açon d e c o m m u -
n i e r , le p r ê t r e d i sa i t : Le corps di 
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T a n t u m ergo sac ramen tum vene remur ce rnu i , 
E t an t iquum d o c u m e n t u m novo ced it ritui ; 
Præste t fides s u p p l e m e n t u m sensuum d e f e c t u i ' . 

Genitori Geni toque laus et jub i la t io ; 
Salus , h o n o r , v i r tus quoque sit et b e n e d i c t i o ; 
Procedent i ab u t roque compar sit laudat io . 

SÉQUENCE. 

In festo sanctissimi sacramenti Eucharistiæ, 

L a u d a 2 , Sion, Salvatorem, 
Lauda ducem et pastorem 

In hymnis et canticis. 
Quantam ;) potes, tantum aude, 
Quia major omni laude, 

Nec laudare suflicis. 

Laudis thema specia l is , 
Panis vivus et vitalis 

Hodie p roponi tu r , 

Quem in sacræ mensâ c œ n æ 
Tu ibæ frat rum duodenæ 

Datum non ambigitur . 

Sit l aus 4 p lena , sit sonora, 
Sit jucunda, sit decora 

Mentis jubilatio. 

Dies e n i m 6 solemnis agitur , 
In quâ mensæ prima recolitur 

Hujus insti tutio. 

Jésus-Christ ; e t le fidele r é p o n -
d a t : A m e n , il est a ins i . I.e sang 
de J éius-Christ ; e l l e fidele r é -
p o n d a i t : A m e n , il »st a ins i . T o u t 
é ta i t f a i t , t o u t é ta i t d i t t ou t é t a i t 
e x p l i q u é par ces t ro i m o t s . J e 
m e tais , j e c ro is , j a d o r e : t o u t 
est f a i t , tou t es t d i t . » B o s s â t , 
méditations sur l'Évangile, xxne 

jour. 
1 « P r æ s t e t fides... d e f ec tu i . » 

Croyez et connaissez, dit encore 
Bossue t . « Est s c r i p t u m in p r o -
p h e t i s : Et e r u n t o m n e s docibi-
les Dei. O m n i s , qu i a u d i v i t a Pa-
t r e , i t d id ic i t , v e n i t a d m e . » 
E v a n g , s a in t J e a n , c h . v i , v . 45 . 

* Les d e u x p r e m i è r e s s t r o p h e s , 
les s i x i è m e , s e p t i è m e , h u i t i è m e , 
neuvième et dixième ont le mètne 
rhythme que la première strophe 

de la séquence Heri mundus exul-
tavit. Voy pag. 466, note t. 

3 «Quantam, etc. » Ecclésias-
tique. c h . xLin, v. 2!) e t s u i v a n t s : 
« M u l t a d i c i u i u s e t d e f i c i n i u s ver -
bis , c o n s u m m a t i o a u t e m s e r m o -
n u m ipse es t . Glor i f i can tes Domi 
n u m q u a l e m c u m q u e p o t u e r i -
m u s , s u p e r v a l e b i t a d h u c , e t a d -
m i r a b i l i s m a g n i f i c e n t i a ips ius . 
B e n e d i c e n t e s D o m i n u m , e x a l t a t e 
i l l u m q u a n t a m po tes t i s , m a j o r 
e s t e n i m o m n i l a u d e . » 

* M ê m e r h y t h m e q u e la t ro i s i è -
m e s t r o p h e de la s é q u e n c e Zyma 
vetus e.vpurgetur. Voyez, page 
4 7 6 , note 5. 

s Mè ne r h y t h m e q u e la q u a -
t r i è m e s t r o p h e de la s é q u e n c e 
Zgma vetus expurgetur. Voy . , p. 
476, note 6 , 
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In hâc 1 mensâ novi regis 
Novum pascha novæ legis 

Phase 2 vetus te rmina t . 
Vetustatem novitas, 
Umbram fugat veritas, 
Noctem lux e l i m i n a t 3 . 

Quod in cœnis Christus gessit 
Faciendum hoc expressit 

In suî memor iam. 
Doct i sacris institutis, 
Panem, vinum in salutis 

Consecramus host iam. 

Dogma datur Christ ianis , 
Quòd in carnem transit panis, 

Et vinum in sanguinem. 
Quod non capis, quod non vides. 
Animosa firmat fides 

P r æ te r r e rum ordinem 4 . 

Sub diversis speciebus, 
Signis tantum et non rebus , 

La ten t res eximiæ. 

Caro cibus, sanguis potu» ; 
Manet tamen Christus t u u s 

Sub ut raque specie. 

A sumente non concisus, 
Non confractus , non divisus, 

Integer accipi tur . 
Sumit unus, sumunt mille, 
Quan tùm isti, t an tùm ille, 

Nec sumptus consumitur . 

S u m u n t b o n i 5 , sumunt mali, 
Sorte tamen inæquali , 

Vitæ vel interi tus. 
Mors est malis, vita bonis : 
Vide, paris sumptionis 

Quàm sit dispar exitu 

F r a c t o 6 demum sacramento, 
Ne vacilles, sed memento 
T a n t u m esse sub fragmento 

Quantùm toto tegitur : 

Nulla re i 7 fit scissura, 
S igni tantum fit fractura 

4 M ê m e r h y t h m e q u e la t r o i -
s i è m e s t r o p h e d e la s é q u e n c e Heri 
mundus exultavit .V o y e z , p . 466 , 
n o t e t . 

4 « P h a s e . » M o t h é b r e u q u i 
s i g n i f i e « t r a n s i t u s » e t q u i dé s i -
g n e l ' a n c i e n n e P â q u e . 

5 « E l i m i n a t » é q u i v a u t à « ex-
p e l l i t . » 

4 « P r æ t e r r e r u m o r d i n e m . » 
S a i n t A m b r o i s e : « Q u i d q u æ r i s 
n a t u r æ o r d i n e m i n C h r i s t i c o r -
p o r e , q u u m p r æ t e r n a t u r a m s i t 
i p s e p a r t u s e x v i r g i n e ? » — S a i n t 
G r é g o i r e : « I n s a c r a m e n t o a l t a -
r i s a l i u d e s t q u o d c r e d i t u r , a l i u d 
q u o d c e r n i t u r . » 

8 « S u m u n t b o n i , e t c . » E v a n -
g i l e s e l o n s a i n t J e a n , c h . v i , 
v . 5 5 : « Qui m a n d u c a t m e a m 
c a r n e m , e t b i b i t m e u m s a n g u i -

nem, habet vitam æternam : et 
e g o r e s u s c i t a b o e u m i n n o v i s s i -
m o d i e . » S a i n t P a u l , E p . I a u x 
C o r i n t h i e n s , c h . x i , v . 21 e t 2!) : 
« Q u i c u m q u e m a n d u c a v e r i t p a -
n e m h u n c . ve l b i b e r i t c a l i c e m 
D o m i n i i n d i g n é , r e u s e r i t c o r -
p o r i s e t s a n g u i n i s D o m i n i . Qui 
e n i m m a n d u c a t e t b ib i t i n d i g n é , 
j u d i c i u m s ibi m a n d u c a t e t b i -
b i t . » 

6 Les q u a t r e s t r o p h e s s u i v a n -
t e s o n t le m ê m e r h y t h m e q u e la 
d i x i è m e s t r o p h e d e la s é q u e n c e 
Heri mundus exultavit. Voyez, 
p a g e 46S, n o t e 5 . 

7 « Hei, » le v r a i c o r p s , le 
c o r p s r é e l , p a r o p p o s i t i o n à « si-
g n i , » l ' e spèce q u i le r e p r é s e n t e , 
e t sous le vo i l e d e l a q u e l l e il est 
caché. 



SAINT THOMAS D'AQUIN. 

Quâ nec s tatus , nec statura 
Signati minui tu r . 

Ecce panis angelorum, 
Factus cibus viatorum 
Vere panis l i l iorum, 

Non mit tendus canibus . 

In figuris p ræs igna tur , 
Quam Isaac immolatur , 
Agnus Paschæ deputa tur , 

Datur manna oatribus. 
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Bone 2 Pastor , pauis vere, 
Jesu, nostri misere re . 
Tu nos pasce, nos t u e r e , 
Tu nos bona fac v idere 

In te r râ vivent ium. 

Tu qui cuncta scis et vales, 
Qui nos pascis h ic mortales, 
Tuos ibi 3 commensales , 
Cohæredes et sodales 

Fac sanctorum civium. 

' « V i a t o r u m . » Les H é b r e u x 
o n t p a r c o u r u le d é s e r t e t se son t 
n o u r r i s de la m a n n e t o m b é e d u 
c ie l , a v a n t d ' a r r i v e r à la t e r r e 
p r o m i s e . Les h o m m e s son t de s 
voyageurs qui parcourent le dé-
se r t de ce m o n d e e t q u i se n o u r -
r i s sen t du pa in de vie d e s c e n d u 
d u ciel a v a n t d ' a r r i v e r à la t e r r e 
des v ivan t s . Ce pain s ac ré n e do i t 
ê t r e d o n n é q u ' a u x fils de D i e u , 
qu ' aux i m i t a t e u r s de J . -C . , e t n o n 
po in t aux Uls de Satan ; le Sei-

g n e u r l u i - m ê m e d i t d a n s l ' E v a n -
g i l e s a i n t M a t t h i e u , c h . v u , v . (I : 
« Nol i te s a n c t u m d a r e c a n i b u s ; » 
e t c h . x v , v. 26 : « Non es t b o -
n u m s u m e r e p a n e m f i l i o r u m e t 
m i t t e r e c a n i b u s . » 

* Les d e u x d e r n i è r e s s t r o p h e s 
o n t le m ê m e r h y t h m e q u e les 
d e u x d e r n i è r e s s t r o p h e s de la 
prose Zyma vetus expurgetur. 
V o y e z , p a g e 480, no te 3. 

1 « Hic, » ici-bas, par opposi-
tion à « ibi,» là-haut, dans le ciel. 
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SAINT BONAVENTURA 
S a i n t B o n a v e n t u r a , n é e n 1221 , à B a g n a r é a , e n T o s c a n e , r e v ê t i t 

l ' h a b i t r e l i g i e u x d e l ' o r d r e d e s F r è r e s M i n e u r s . 11 t i t ses é t u d e s à 
P a r i s sous A l e x a n d r e de H a i e s , r e ç u t le b o n n e t d e d o c t e u r en 1255, 
e t d e v i n t l ' a n n é e s u i v a n t e g é n é r a l d e l ' o r d r e d e S a i n t - F r a n ç o i s 
d 'Ass i ses . Il e u t l ' h o n n e u r d ' ê t r e c h a r g é p a r les c a r d i n a u x de cho i -
s i r le s u c c e s s e u r d e C l é m e n t I V , e t il d é s i g n a G r é g o i r e X ; ce c h o i x 
f u t a u s s i t ô t r a t i f i é p a r l e c o n c l a v e . Le n o u v e a u p a p e le n o m m a 
s u c c e s s i v e m e n t é v ê q u e d ' A l b a n o e t c a r d i n a l , e n 1273. S a i n t B o n a -
v e n t u r a m o u r u t le 15 j u i l l e t 1274, p e n d a n t q u ' i l a s s i s t a i t a u 
d e u x i è m e conc i l e g é n é r a l de L y o n . Ses o u v r a g e s , q u i se f o n t r e -
m a r q u e r p a r u n m é l a n g e d e t e n d r e s s e e t d e g r â c e , d e s imp l i c i t é 
e t d e m y s t i c i s m e , d e n a ï v e t é e t de p r o f o n d e u r l u i o n t v a l u l e s u r -
nom de Docteur se'raphique. 

Philomcna '. 
Ph i lomena * prævia tempor is a m œ n i 

1 « P h i l o m c n a . » O n s ' é t o n n e p r é v a l u . On d i t e n c o r e i n d i f î é -
a u p r e m i e r a b o r d d e t r o u v e r r e m m e n t s a i n t e P h i l o m è l e , o u 
d a n s les m a n u s c r i t s e t m ê m e s a i n t e P h i l o m è n e . N o u s nous r a p -
d a n s d e s l i v r e s i m p r i m é s j u s - p e l o n s a v e c t a n t de c h a r m e ces 
q u ' a u xviie s ièc le « P h i l o m e n a » b e a u x v e r s d e V i r g i l e : 
a u l i e u de « P h i l o m e l a » q u i a 

Q u a l i s popuU-à m c f r - n i P h i l o m e l a s u b u m b r f t 
Amis sns q u e r i t u r f e t u s q u o s d u r u s a r a t o r 
O b s e r v a n s n i d o i m p l u m e s d e t r a x i t , a t illa 
F l e t n o c t e m e t m æ s t i s loca q u e s t i b u s i m p l e t . 

q u ' e n v o y a n t Philomena, n o u s c i n e s cpîXoç |x<Xo;, q u ; a i m e le 
c r i o n s à l ' i g n o r a n c e , à l a b a r - c h a n t , ' c e l l e s - c i œiXo; arm , q u i 
b a n e ; m a i s il n o u s s e m b l e q u on a i m e l a l l i n e q u i s e p l a i t k ( h . , „ _ 
n e t a r d e r a p a s a r e c o n n a î t r e q u e t e r a u c l a j r d e l u n e ? 0 n s a i t „ 
c e j u g e m e n t es t t r o p p r é c i p i t é , si ] e r o S s i g n o l t h a n t e du so i r au m a -
I o n c o n s i d é r é q u e lit q u a n t i t é de t i n C e t l e i n t e r p r é t a t i o n , si n l le 
V i r g i l e e s t ici e n d é s a c c o r d a v e c e s t e x a c t e , j u s t i f i e nos poè te s d e 
l a q u a n l i t é d u m o t g r e c H-sXoç; i a p r é f é r e n c e q u ' i l s o n t a m o r -
q u e , [ S u r f a i r e e n t r e r ce m o t d a n s d é e à « P h i l o m e n a . » — Ni u s 
l e v e r s h e x a m è t r e , le poè t e n ' a t r a n s c r i v o n s la no te s u i v a n t e q li 
p a s h é s i t é à a l l o n g e r la p é n u l - se t r o u v e e n t è t e de ce p o è m e 
' i è m e e t à ê t r e i n c o n s é q u e n t . d a n s t o u t e s les é d i t i o n s de s a i n t 

P e u t - o n p e n s e r q u e c e t t e i n - B o n a v e n t u r a : « P h i l o m e n a p r o p -
c o n s é q u e n c e a i t é c h a p p é à d e s t e r e a o p u s c u l u m h o c i n s c r i b i -
p o è t e s t e l s q u e F o r t u n e t , s a i n t t u r , q u i a m u l t a s u n t h u j u s a v i s 
B o n a v e n t u r a e t t>n t d ' a u t r e s ? p r o p r i a , q u æ s a n c t u s B o n a v e n -
C o m m e n t t o u t e f o i s e x p l i q u e r q u e t u t a m i r i l i c è t r a n s f e r t ad d e v o -
l e s m a n u s c r i t s e t d e s é d i t e u r s s a - t a m a n i m a m , q u æ s a n c t i s rrie-
v a n t s d u xvie s iec le a i e n t , t o u t e n d i t a t i o n i b u s , v e u t dulc iss imi® 
c o n s e r v a n t I a c c e n t s u r la p é n u l - P h i l o m e n æ c a r n i b u s r e s o n a n s , 
t i è m e , é c r i t Philomena? Ici n o u s S a l v a t o r i s n o s t r i J e s u C h r i s t i v i -
n e p o u v o n s q u e s o u m e t t r e n o t r e t a m , e t a b eo i n nos s i n g u l a r i a 
h y p o t h è s e a u j u g e m e n t d e s é r u - b e n e f i c i a c o l l a t a , j u g i t e r c o n t e m -
d . is : n ' a u r a i t - o n p a s , p o u r c o n c i - p l a t u r . » 
l i e r la q u a n t i t é g r e c q u e a v e c l a * C h a c u n e d e s s t r o p h e s de c e 
q u a n t i t é l a t i n e , s u b s t i t u é a u x r a - p o è m e r e n f e r m e q u a t r e v e r s i r io-
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Quæ recessum nuntias imbris atque cœni, 
Dum mulcescis animos tuo cantu leni, 
Ave 1 prudentissima, ad me quæso, veni. 

Veni, veni, mittam te quò non possum ire, 
Ut amicum 8 valeas cantu delinire, 
Tollens ejus tristia voce dulcis lyræ, 
Quem 3 heu modo 4 nescio8 vetbis convenire ' . 

Ergo pia suppléas meum imperfectum, 
Salutando dulciter unicum dilectum, 
Eique denunties, qualiter affectum 
Sit cor meum jugiter ejus ad aspectum. 

Quod si quærat aliquis quare te legi? 
Meum esse nuntium sciat, quia legi 
De te quædam propria quæ divinæ legi, 
Et optato munere placent summo regi. 

Igitur charissime, audi nunc attente ; 
Nam si cantus volucris hujus serves mente, 
Ejus imitatio, spiritu docente, 
Te cœlestem musicum faciet repente. 

De hac ave legitur, quod, quum deprehendit 
Mortem sibi propriam, arborem ascendit, 
Summoque diluculo rostrum sursum tendit, 
Diversisque cantibus totam se impendit. 

Cantilenis dulcibus prævia!7 auroram ; 
Sed quum dies rutilat circa primam horam, 

r o r i m e s d e t r e i z e s y l l a b e s . C e s 
v e r s s o n t p a r t a g é s e n d e u x h é -
m i s t i c h e s a p r è s la s e p t i è m e sy l -
l a b e : la p é n u l t i è m e d u p r e m i e r 
h é m i s t i c h e , c ' e s t - à - d i r e la s i x i è m e 
s y l l a b e d u v e r s , e s t t o u j o u r s b r e v e ; 
; a p é n u l t i è m e d u s e c o n d h é m i s -
t i c h e , c ' e s t à - d i r e la d o u z i è m e syl-
l a b e d u v e r s , e s t t o u j o u r s l o n g u e . 

• « Ave. » Vocatif inusité du 
mot « avis. » 

* « A m i c u m ( J e s u m ) . » 
1 « Q u e m . » A n t é c é d e n t « e j u s » 

q u i se r a p p o i t e à « a m i c u m . » 
4 « M o d o , » p r é s e n t e m e n t , ic i -

b a s . 
3 « Nesc io , » j e n e p u i s . 
6 « V e r b i s c o n v e n i r e a l i q u e m . » 

a b o r d e r q u e l q u ' u n pour lui p a r -
l e r , c o n v e r s e r a v e c q u e l q u ' u n . 

» « Præviat, » précède, de-
vance, 
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Elevat prædulcis vocem insonoram, 
In cantando nesciens pausam sive moram. 

Circa vero tertiam quasi modum nescit, 
Quia semper gaudium cordis ejus crescit, 
Vere guttur rumpitur, sic vox invalescit, 
Et quò cantat altius, pius et inardescit. 

Sed quum in meridie soi est in fervore, 
Tunc dirumpit viscera nimio clamore. 
Ori, oci4 clamitat illo suo more, 
Sicque sensu deficit cantus præ labore 

1 « Oci, oci. » Imitation d'une térielle du son. Aristophane a 
des inflexions de voix familières donné des preuves d'une ingé-
au rossignol. On trouve dans les nieuse ob ervation et de la déli-
poëtes de toutes les époques des catesse de son oreille dans ces 
exemples de cette imitation ma- vers : 

i o , î w , ÏTW, ÏTW, ÏTÛ>, ITÙ> 

Tib Tib Tib Tib r t b Tib Tib Tib 
TflOTÔ TflGTÔ TOToëpîÇ • 

â x T a - j â ; ( f r a n c o l i n , o i s e a u j 
àsupo £sûpo àëOpo àeûpo 
TOfOTOpOTCfOTOpOTl'Ç. 
K t x x a ë a ù x o c x a ë a 5 . 
TcfOTopoTopoToXiXû.iÇ. 

Ô p v i O e ; , A R I S T O P H A N E . 

Le même poète a rendu par un bruit des doigts sur les corde» 
mot et avec assez de bonheur le d'une guitare : 

K a i p.r,v ÈFM fbuXiî<rcu.xi [OpSTTavîXb] TOV KûxXwitx 
( i i u . o û ( x e v o ; x a i TGÏV TZQSÙV ù!Si L Î A P T I A A X E ' j u v 

i)(Aà; â-^civ. 

II/.CJTCf. 

Ennius s'est servi aussi de l'onomatopée dan3 ce vers : 

AI tuba terribilem sonitum taratanura dixit. 

• ii Præ labore, » à cause de sa souffrance. 
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Sic quassato organo h u j u s P h i l o m e n æ , 
Rostro t a m e n palpitans fit exsanguis pene . 
Sed ad nonam veniens mor i tu r j a m plene , 
Q u u m totius corporis d i r u m p u n t u r venæ. 

Ecce , di lect iss ime, brevi ter audist i 
F a c t u m hu jus volucris : sed si memin i s t i , 
Diximus j am pr imi tus , quia cantus isti 
Mysticè conven iun t legi Jesu Chris t i . 

Res ta t , u t intel l igo, esse P h i l o m e n a m , 
A n i m a m vir tut ibus et amore p l enam, 
Q u æ d u m m e n t e peragra t pa t r iam a m œ n a m , 
Sat is delectabi lem texit cant i lenam. 

Ad a u g m e n t u m e ten im suæ sanctæ spei, 
Q u æ d a m dies mystica demons t ra tu r ei : 
Po r ro beneficia, q u æ de m a n u Dei 
Homo consecutus es t , sun t ho ræ die i . 

Mane vel d i lucu lum homin i s est s ta tus , 
In quo mirabi l i ter h o m o est c r e a t u s ; 
Hora pr ima, q u a n d o est Deus incarna tus ; 
Ter t iam dic spa t ium sui incolatus 

S e x t a m qt tum a perf idis voluit l igar i , 
T rah i , cædi, conspui , dirè cruciar i , 
Crucifigi , den ique clavis t e r e b r a » , 
Caputque sanc t i s s imum spinis coronar i . 

N o n a m dic gui im mor i tu r , quando c o n s u m m a t u s 
Cursus es t ce r t amin i s , quando supe ra tus 
Est o m n i n o zabolus, e t h inc con tu rba tus . 
Vespera 4 q u u m Chris tus est s epu l tu ræ da tus . 

<• I n c o l a t u s , » v i e t e m p o r e l l e 2 « V e s p e r a . » S o u s - e n t e n d u 
J é s u s - C h r i s t . « e s t . » 

30. 
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Diem i s tum anima medi tans in h o r t i s ' , 
S u æ facit t e r m i n u m spiritalis m o r t i s 2 , 
Scandens crucis a rbo rem, in q u i leo fortis 
Vicit adversar ium fractis port is mort is . 

S ta t im cordis organa su r sum elevando, 
S u u m a diluculo c a n t u m inchoartdo, 
Lauda t et glorificat D e u m . repl icando, 
Sibi q u a m mirif icus fu i t hanc v c reando . 

« P ie (inquit) condi tor , quando m e creùsii , 
Quam sit tua pietas larga declarâst i ; 
N a m consor tem glor iæ tuæ cogitasti 
Face re gra tu i té , grat is q u a m amas t i . 

O quam mira d igni tas mihi est concessa, 
Q u u m imago Domini mih i est impressa! 
Sed crevisset ampl ius dignitas possessa , 
Nisi j u s s u m Domini fu issem t ransgressa . 

Nam t u , s u m m a char i tas , tibi cohærere 
Me volebas jug i te r , s u r s u m q u e h a b e r e 
Dulce domic i l ium, t e c u m q u e m a n e r e , 
Et m e velut filiam alere , docere . 

E x t u n c disposueras in id a d u n a r e s 

Cœlicis agmin ibus , t eque mihi dare ; 
Sed pro tan tâ grat ia quid r ecompensa re 
P o s s u m ? P r o r s u s nescio , nisi te amare . 

* « M e d i t a n s in h o r t i s . » A l l u -
s ion à ces p a r o l e s q u e J é s u s -
C h r i s t , s o n g e a n t à s a m o r t p r o -
c h a i n e , d i t à P i e r r e e t a u x d e u x 
His de Z é b é d é e d a n s le j a r d i n d e s 
O l i v i e r s , s a i n t M a t t h i e u , e h xxVi, 
v . 18 • « T ' i s t i s est a n i m a m e a 
u s q u e a d m o r t e m : s u s t i n e t e h i c , 
e t v i g i l a t e m e c u m . » 

2 « S p i r i t a l i s m o r t i s , » m o r t 
symbolique. 

3 « L e o f o r t i s . » V o y . p a g . 479, 
n o t e 4 . 

4 « H a n c . » e l l e - m ê m e . 
5 « E x t u n c d i s p o s u e r a s a d u n a -

r e , » d e s ce m o m e n t v o u s av iez 
r é s o l u de m e r é u n i r . — « In i d , » 
p o u r c e l a , p o u r a c c o m p l i r v o t r e 
d e •-sein, v o t r e v o l o n t é . Cet te e x -
p r e s s i o n r a p p e l l e l ' i dée e x p r i m é e 
p a r volebas d a n s la s t r o p h e p r é -
c é d e n t e . 
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Unica suavitas, unica dulcedo, 
Cordium a m a n t i u m salutar is p rædo, 
Totum quidquid habeo vel sum, tibi detlo, 
Denique deposi tum m e u m tibi credo. » 

Oci cantat tale cor 1 gaudens in pressura , 
Dicens, quia d i g n u m est, u t a crea tura 
Dil igatur opifex talis m e n t e c u r a , 
Ei q u u m 2 exst i teri t de se tan ta cu ra . 

S ic mens hoc d i lucu lum transi t medi tando , 
Sed ad p r imam t rans fe rens vocem e x a l t a t i o , 
T e m p u s acceptabile piè r u m i n a n d o . 
In quo venit Dominus carne se velando. 

T u n c l iquescit anima tota per a m o r e m , 
Pavida considerans o m n i u m auc to rem, 
Vagientem p u e r u m , juxta nos t rum m o r e m , 
Et curare ve te rem velle se l a n g u o r e m 3 . 

P lorans e rgo clamitat : a O fons pietat is , 
Quis te pannis indui t d i ræ pauper ta t i s? 
Tibi quis consului t sic te dare gra t i s , 
Nisi zelus v e h e m e n s , a rdo r char i ta t is? 

Dignè zelus v e h e m e n s est hic ardor dic tus , 
Cu jus est d o m i n i o 4 rex cœlo rum victus , 
Cu jus sanctis vinculis captus e t const r ic tus , 
Paupe r i s infantul i pannis est amictus . 

O p r æ d u l c i s 5 ! parvule puer sine par i . 
Fe l ix , cui da tum est , te n u n c amplexar i , 

' « T a l e c o r . » u n e â m e a n i m é e 
d e ces s e n t i m e n t s 

* « Q u u m , » p u i s q u e , vu q u e . 
i C o n s t r u i s e z : « c o n s i d e r a n s 

se ve l le c u r a r e , » c o n s i d é r a n t q u e 
J é s u s C h r i s t v e u t lui m ê m e g u é -
r i r . « S e » e s t pour i i l l u m , » c o m m e 
il a r r i v e IV q u e m n i e n t d a n s l a 
l a n g u e d u m o y e n à ^ e . 

4 « D o m i n i o , » e m p i r e , i n -
fluence. 

8 « O p r æ d u l c i s , e t c . » T o u t e s 
ces s t r o p h e s s o n t e m p r e i n t e s d e s 
s e n t i m e n t s les p l u s t e n d r e s . L ' â m e 
de s a i n t H o n a v e n t u i e se p e i n t 
t o u t e n t i è r e d a n s ces é l a n s d ' u n e 
[l iété n a ï v e a u - d e s s u s d e nos p r é -
j u g é s v u l g a i r e s . 
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Pedes , m a n u s l ambere , flentem consolari , 
Tuis in obsequi is jugi ter morari ! 

Heu m e ! cur non licuit m i h i d e m u l c e t 
Vagientem pue ru lum, et c u m flente flere, 
Illos a r tus teneros sive confovere , 
E jusque cunabul is semper assidere ! 

P u t o , pius parvulus h æ c non a b h o r r e r e ! ' , 
Imo more parvuli forsan a r r ide re t , 
Et flenti pauperculo fletu condolere t , 
E t peccanti facile venia faveret . 

Fe l ix , qu i t u n c temporis mat r i singulari 
Potu isse t precibus ita f amu la r i , 
Ut in die sineret semel osculari 
S u u m du lcem parvu lum, eique jocar i ! B 

Sic affecta pia m e n s sitit p aupe r t a t em, 
Cibi pa rc imoniam, vestis v i l i t a t em; 
Labor ei vert i tur in j ucund i t a t em, 
Vilem esse sæculi dicit venus ta t em. 

E rgo sic infant iam Christ i r e t exendo , 
H o r æ p r i m æ cant icum s t renue canendo , 
T r a n s i t u m ad te r t iam facit recolendo 
Q u a n t ù m Christus passus est , homines docendo . 

T u n c c u m fletu recitat illius labores, 
S i t im , f a m e m , f r igora , æs tus e t sudores , 
Qui d ignante r pertuli t propter peccatores , 
D u m i l lorum voluit innovare mores . 

Vox amoris flatibus tota concremata * : 
Oci, oci clamitat Avis h æ c beata , 
Mundo mor i cup iens , cu jus via lata 
Cui fetet sæcu lum sic est d e l i c a t a 5 . 

1 « Hæc non abhorreret, » ne 2 « Concremata. » Sous-enten-
rtpousserait pas ces marques du « est. » 
d ' amour . 5 « Delicata, » difficile, pénib'e. 
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Clamas ergo : « Domine, dulcis prædicator. 
Exitium refugium, pauperum amator , 
Qui es pœnitent ium pius consolator, 
1'ost te debent currere justus et peccator. 

Justi quippe regula, vitæ es doctrina, 
Peccatorum speculum, mira disciplina, 
Fessis et debilibus efficax resina, 
Ægris et languentibus potens medicina. 

Pr imus in hoc sæculo charitatis scholam 
Instauras!!, quærere docens Dei solam 
Gloriam, deponere gravem mundi molam 
Et sic posse perditam rehabere 2 stolam. 

Sed hanc scholam temere mundus irridebat, 
Spernens et annihilans quidquid p r o m i t t e b a t 3 , 
Tua vero bonitas vices non reddebat, 
Imo pœnitentibus totum ignoscebat. 

Quippe cui proprium erat misereri , 
Diligi desiderans, magis quàm timeri , 
Sed verba non verbera proferens, auster! 
Præceptoris noluit more revereri . 

Hæc in adulterio novit deprehensa, 
Quam sit tua pietas scilicet immensa . 
Magdalena sensit hoc, quum ei offensa 
Est dimissa, multiplex gratia impensa. 

E t quid multa dicerem? quot sunt consecuti 
Ejus magis ter ium, a suis abluti 
Vitiis sunt , moribus optimis imbuti , 
Et ab hostis invidi f raude facti tuti ! 

• « Mundi molam, » doit s'en- tourner la meule aux escl aves. 
J e n d r e ici de l ' e s c l a v a g e d u m o n - 2 « R e b a b e r e . « r e c o u v r e r , 
d e , p a r a l l u s ion à la c o u t u m e * « P r o m i t t e b a t . » S o u s - c n -
q u ' a v a i e n t les a n c i e n s d e f a i r e t e n d u « h æ c s c h o l a . » 
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Felix cui licuit sub hoc præceptore 
Conversari jugi ter , et ab ejus ore 
Mel cœleste sugere, cujus præ dulcore 
Araarescunt cætera, plena sunt fetore ! » 

Hæc et multa talia dum mens meditatur, 
Ad reddendas gratias tono præpaialur , 
Ad laudandum Dominum magis inflammatur, 
Sicque horæ tertiæ cantus te rminatur . 

Oci, oci anima clamat in hoc statu, 
Crebro fundens lacrymas sub hoc incolatu, 
Laudans et glorificans magno cum conatu 
Chris tum, qui t o t 1 pertulit suo pro reatu . 

In hac hora anima ebria videtur , 
Sed circa meridiem calor quum augetur , 
Ut amoris stimulis magis perforetur, 
Mox ab illi passio Christi recensetur. 

Plorans ergo respicit agnum delicatum, 
Agnum sine macula, spinis coronatum, 
Ltvidum verberibus, clavis perforatum, 
Per tot loca lateris fossa 2 c ruenta tum. 

o Siccine decuerat (inquit) te benignum 
Agnum mortis exitum pati tam indignum? 
Sed sic disposueras vincere malignum \ 
E t hoc to tum factum est ob amoris s ignum. 

Namque pro me misera quam tu dilexisti J 
Mortis in aculeum sciens impegisti, 

, T o t » é q u i v a u t à « t a m d u p a r t i c i p e pa s sé de « fodio » e t 
m u l t a „ se r a p p o r t e à « loca . » 

» » F o s s a » e s t l e p l u r i e l n e u t r e 5 « M a l i g n u m , » l ' e s p r i t m a l o . 
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Otium te patri v ic t imam sanctam obtulist i 
E t in tuo sanguine sordidam lavisti . 

Quis mi re tu r igi tur pro te si suspiro . 
Juncta s ine meri t i s tam zelanti v i ro? 
Nam affectum a i t is1 m e u m modo miro, 
P r o m e vi tam finiens exitu t am d i ro . 

Vere j am non debeo t a n t n m suspi rare , 
Imo juxta ve rbum Joh , cr ines lacerare , 
In caverna lateris n idu lum parare , 
Et e x t r e m u m sp i r i tum illic exhalare . 

P lane , nisi moriar t ecum, non qu iescam, 
Oci, oct c lamitans n u n q u a m cont icescam, 
Ab hoc desiderio vere non tepescam, 
Q u a n t u m c u m q u e 2 sæculo propter hoc vi leseam » 

Tunc , u t demens clamitat : « Veniant lanis tæ, 
Qui affligant mise ram cruci tuæ, Chr i s t e ; 
Eri t en im exi tus mih i dulcis iste, 
Sic amplector mor iens propriis ulnis t e . 

Verè sic non aliter rabies doloris, 
Quâ cor m e u m singulis t e r e b r a t æ hor i s , 
Deliniri poteri t , nisi tu , dulcoris 
Fons a b u n d a n s , medicus mei sis doloris . 

P l ane dulcis medicus es, qui n u n q u a m pungis , 
Sed a corde vitium leni ter e tnungis ; 
Nam quos tibi f i rmiter per amorem j u n g i s , 
Tu is char i smat ibus semper eos ung i s . 

H e u ! quam damnabi l i ter m u n d u s est cæca tus , 
Qui, q u u m sit ab host ibus d i iè vu lnera tus , 
Hunc d e c l i n a t ' m e d i c u m , q u u m adsit præparat 
Langu ido aper iens s u u m dulce la tus I 

1 « Al i t i s » p o u r o a l i s , » d u 
v e r b e « Alo , a l e r e , » l e p l u r i e l 
p o u r l e s i n g u l i e r . 

' a Q u a n t u m c u m q u è s æ c u l o 

p r o p t e r h o c v i l e s c a m , e t c . , » 
j u s q u ' à ce q u e j e m e u r e au 
m o n d e d a n s ce d é s i r . 

5 « Declinat, » évite, fu i t . 
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Heu cur beneficia Christi passionis, 
Penes te memori ter , homo, non reponis? 
Per hanc enim rupti sunt laquei prædouis, 
Per hanc Christus maximis te ditavit bonis. 

Suo quippe corpore languidum te pavit , 
Quem in suo sanguine gratis balneavit, 
Demum suum dulce cor tibi denudavi t , 
Ut sic innotescere!, quan tùm te amavit . 

O quam dulce balneum, esca quam suavis, 
Quæ sumenti dignè fit Paradisi clavis ! 
E t ei, quem reficis, nullus labor gravis, 
Licet sis fastidio cordibus ignavis. » 

Post hæc dulcis anima pius et pius fervescens 
Sensu toto deficit, corpore tabescens. 
J a m vix loqui sufficit, sed affectu crescens, 
Suo lecto decubat utpote languescens. 

Ergo dulcis gutturis organo quassato, 
Lingua tan tum palpitat, sonitu sublato ; 
Sed pro verbis pia mens fletu compensato, 
Lamenta tur Dominum corde sauciato. 

Sic est autem animus illius illectus, 
Quasi ei præsens sit moriens dilectus, 
Et a cruce minime retrahit aspectus, 
Quia ibi oculus, ubi est affectus. 

Gemitus, suspiria, lacrymæ, lamenta 
S i b i 1 sunt deliciæ, cibus, alimenta, 
Quibus nova 2 mar tyr est interim inventa, 
Sic suo martyrio præbent incrementa. 

In hoc statu respuit quidquid est terrenum 
Mundique solatium reputat venenum; 

1 « Sibi » é q u i v a u t à o e i . » s a m m e n t s o n m a r t y r e , t e l l e m e n t 
s « Q u i b u s n o v a m a r t y r e s t , sa p r o p r e d o u l e u r n o u r r i t s a d o u -

t t c . , » q u i r e n o u v e l l e n t " i n c e s - l e u r . 
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Sed ad nonam veniens mor i tu r ad p l e n u m , 
Q u u m amoris impe tus carnis rumpi t f i lum. 

Nam q u u m « c o n s u m m a t u m est » recolit clamasse 
Horâ nona D o m i n u m , et sic expirasse, 
Quasi s imul mor iens clamat penetrasse 
Vocem is tam s u u m cor a t q u e laceràsse . 

Fe r re tandem impo tens ' j a c u l u m tam for te , 
Moritur, u t d ic tum est , sed felici mor te ; 
Nam p a n d u n t u r pro t inus ei cœli por tæ, 
Dignum ut intell igat se sanc to rum sorte. 

R e q u i e m pro an imâ tali non c a n t a m u s , 
Imo e s t 5 in t ro i tus Missæ « Gaudeamus , » 
Quia si pro mar ty re Deum exoramus , 
Ut dec re tum loqu i tu r , sancto de rogamus . 

Eia , dulcis a n i m a , eia, dulcis r o s a , 
Li l ium conva l l ium, g e m m a pret iosa, 
Cui carni tas fœdi tas extiti t exosa 3 , 
Fel ix t u u s exi tus m o r s q u e p re t iosa ! 

Fel ix q u æ j a m f ruer i s requie cupi ta , 
In ter sponsi brachia dulci ter sopi ta , 
E j u s q u e spiritui firmiter uni ta , 
Ab eodem percipis oscula me l l i t a ! 

^audiamus de S. Cruce. 

Recorda re 4 sanctæ crucis , Sanctæ crucis recordare 
Qui per fec tam vitam d u c i s 5 , E t in ipsa medi ta re 

Delectare jugi ter . lnsaliabiliter. 

1 « I m p o t e n s , » n e p o u v a n t 
p o i n t . 

1 I m ò es t , » m a i s c 'es t . T o u r -
n u r e f r a n ç a i s e . 

s « Exosa » es t p r i s d a n s le sen : 
p i e s i f , haie, odieuse. 

' T o u t e s les s t r o p h e s de ce poè-

C.Ut.MIN A. 

m e o n t le m ê m e r h y t h m e q u e la 
p r e m i è r e s t r o p h e de la s é q u e n c e 
Heri mundus exultavit. Voyez , 
p a g e 466, n o t e t . 

8 « Qui p e r f e c t a m , e t c . , » vous 
q u i avez la foi d a n s les jo ies é t e r -
ne l l e s de la v i e f u t u r e . 

31 

xavie
Autocollant
Cui carnis fœ́ditas 
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Specialem fer amorem 
Et p ræc ipuum honorem 

Cruci salut iferæ. 
Cum fervore medul larum, 
Nixu virium tuarum 

Velis hanc di l igere . 

Quum quiescit aut laboras, 
Quando r ides, quando ploras, 

Doles sive gaudeas, 
Quando vadis, quando venis , 
In so lar i s , in pœnis 

Crucem corde teneas. 

Crux in omnibus pressur is , 
Et in gravibus et duris , 

Es t totum remed ium. 
Crux in pœnis et torment is 
Est dulcedo piæ mentis 

E t ve rum re fug ium. 

Crux est porta paradisi . 
In q u i sancti sunt confisi, ' 

Qui v icerunt omnia . 
Crux est mundi medic ina , 
Pe r quam bonilas divina 

Facit mirabilia. 

Crux est salus a n i m a r u m , 
Verum lumen et p ræc la rum, 

Et dulcedo cord ium. 
Crux est vita beat i uni, 
E t thesaurus per fec to rum 

E t decor et gaudium. 

Crux est speculum vir tut is , 
Gloriosæ dux salutis , 

Cuncta spes fidelium. 
Crux est decus salvandorum 
E t solatium eorum 

Atque desider ium 2 . 

Crux est navis, crux est por tus , 
Crux del iciarum hortus 

In quo florent o m n i a ; 
Crux e-t fortis armatura 
E t protectio secura 

Conterens d æ m o n i a 3 . 

Crux est a rbor decorata, 
Christi sanguine sacrata, 

Cunctis plena fructibus 
Quibus an imæ e ruun tu r , 
Cum supernis nu t r iun tur 

Cibis in cœlest ibus. 

O quàm felix permanebis 
Nunc in c ruce si s t u d e a s , 

Donec mundo vixeris I 
Sine line lætus eris 
Tu qui sanctam crucem quæris , 

Si perseveraver is . 

Crucem quære , c rucem gere , 
Christi c rucem in tuere 

Ut amore langueas. 
Summâ fide c rucem vide 
Et plenissimè confide 

Donec vitam habeas. 

Di l igenter pone mentem 
Super Christum pat ientem, 

Et ei compleas . 
Christ i m o r t e m , Christ iane, 

1 « P e r f e c t o r u m , » d e s j u s t e s . C ' e s t p a r le f r u i t d e l ' a r b r e de la 
* « D e s i d e r i u m » S a i n t e T h é - s c i e n c e d u b i e n e t d u m a l q u e 

r è s e d i s a i t : « A u t p a t i a u t i n o - l ' h o m m e a e n c o u r u la d i s g r â c e 
r i . » d e son C r é a t e u r ; c ' e s t p a r le f r u i t 

5 « C o n t e r e n s d æ m o n i a . » L e d i v i n s u s p e n d u à l ' a r b r e de l a 
s i g n e de la c r o i x m e t e n f u i t e l e c r o i x , q u e le s a l u t es t venu d a n s 
démon. » le monde. Beata cujus brachiis 

4 « Cunctis plena fructibus. » pretium pependit sæculi. 
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Plange, serò a tque mane 
E t in p lanctu gaudeas. 

Ouàm d rpee tus , quam dejectus 
Rex cœlorum est effectus, 

Iit salvaret sæculum ! 
E s u r i v i et sitivit, 
Pauper et egenus ivit 

Eaque ad pa t ibu lum. 

Quum deductus est immensus 1 

Et in cruce tunc suspensus , 
Fuge run t discipuli . 

Manus, pedes pei f o d e r u n t , 
Et aceto p o t a v e r u n t 2 

Summum regem sæculi : 

Cujus oculi beat i 
Sunt in c ruce obscurat i , 

Et vultus expal lui t . 
Suo corpori t unc nudo 
Non remansi t pu lchr i tudo , 

Decor omnis aufugi t . 

P rop te r hominum peccata 
Sua a caro cruciata 

Fui t inter verbera . 
Membra sua sunt distenta 
P rop te r aspera to rmen ta 

Et illata vulnera. 

Inter 4 m a g n o s c ruc ia tus 
Est in c ruce l a c r y m a n s 

Et emisit sp i r i tum. 
Suspirenius e t lleatnus, 
Toto corde de leamus 

S u p e r Unigeni tum. 

Crucifixo, fac me for tem, 
E t libenter tuam mor tem 

Plangam, donec vixero. 
T e c u m volo vulnerar i , 
T e l ibenter amplexar i 

In cruce desidero. 

' « I m m e n s u s . » S o u s - e n t e n d u 
« C h r i s t u s . . L e p o è t e o p p o s e le 
m o t « i m m e n s u s » à l ' i d ée d ' a -
b a i s s e m e n t e t d ' h u m i l i t é q u e s u g -
g e r e l ' o b é i s s a n c e p a s s i v e d u S a u -
v e u r . P l u s l o in , « s u m m u m r e -
g e m » a la m ê m e p o r t é e . 

* « A c e t o p o t a v e r u n t . » J é r é -
mie, Lamentatiojis, ch .m. v. 15 : 
« R e p l e v i t m e a m a r i t u d i n i b u s , 
n e b r i a v i t m e a b s i n t h i o »— llid., 

v. 19 : R e c o r d a r e p a u p e r t a t i s e t 
t r a n s g r e r - s i o m s m e æ , a b s i n t h i i e t 
f e l l i s . » — I b i d . , v . 21 : « H æ c r e -
c o l e n s i n c o r d e m e o , i d e o s p e r a -
b o . » 

5 « S u a » es t e m p l o y é ici e t 
d e u x v e r s p l u s loin p o u r « e j u s . » 

4 O n t r o u v e d a n s l e s d e u x s t r o -
p h e s s u i v a n t e s p l u s i e u r s v e r s 
d o n t J a c o p o n a p u se s e r v i r p o u r 
composer le Stabat. 



A N O N Y M E S . 

SÉQUENCES. 

I. De Beat A Virgine 1 . 

Verbum 2 b o n u m et suave , 
P e r s o n e m u s i l lud Ave 
P e r quod Chris t i Iit conclave 3 

Virgo, ma te r , filia. 

P e r quod Ave salutata , 
Mox concepi t f ecunda ta , 
Virgo Davi I s t i rpe nata , 

In te r spinas lilia. 

Ave ver i Salomonis 
Muter, vellus Gedeonis 4 

Cujus magi t r ibus donis 
Laudan t p u e r p e r i u m : 

Ave solem g e n u i s t i . 
Ave pro lem pro tu l i s t i , 
Mondo lapso contul is t i 

N u m e n et i m p e r i u m . 

Ave, m a t e r regis s u m m i , 
Maris por tus 5 , s ignum dumi 
A r o m a t u m virga lu tn i 7 , 

Ange lo rum domina . 

S u p p l i c a m u s : nos e m e n d a , 
Einendatos nos commenda 
Tuo Nato, ad habenda 

Sempi te rna gaudia. 

1 L e texte de c e t t e s é q u e n c e e s t 
t i r é d u m a n u s c r i t 904 d e l a Bi-
b l i o t h è q u e i m p é r i a l e . 

2 T o u t e s l e s s t r o p h e s d e c e t t e 
s é q u e n c e o n t le m ê m e r h y t h m e 
q u e la d i x i è m e s t r o p h e d e la sé-
quence Heri mundus exultavit. 
V o y e z , p a g e 468 , n o t e 5 . 

1 « C o n c l a v e . » H y m n e Veni, 
Redemptor : « Ve r sa tu r in t e m -
p lo D e u s . » 

4 « V e l l u s G e d e o n i s . » V o y e z , 
p a g e 4 " 2 , n o t e 7 . 

» « M a r i s p o r t u s . » L a s a i n t e 

V i e r g e e s t p o u r l ' h o m m e u n p o r t 
t r a n q u i l l e e t s ù r c o n t r e les o r a -
g e s e t les t e m p ê t e s d e ce m o n d e . 

6 « S i g n u m d u m i . » N o u s a v o n s 
d é j à d i t q u e la s a i n t e V i e r g e est 
figurée p a r l e b u i s s o n a r d e n t . 
V o y e z l'Exode, c h . m , v e r s . 2 e t 
s u i v . 

7 « A r o m a t u m v i r g a f u m i . » 
Cantique des cantiques, ch. m , 
v . 6 : « Q u æ es t i s t a q u æ a s c e n d i t 
p e r d e s e r t u m , s i c u t v i r g u l a f u m i 
e x a r o m a t i b u s m y r r h æ e t t h u -
r i s ? » 
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U. Salutation pastorale 

Salve, Virgo s ingular i s , 
Virgo manens Deum paris 
An te sæcla g e n e r a t u m 

Corde Pa: r i s ; 
Adoremus n u n c c r e a t u m 

Carne m a t r i s . 

Nos, Maria, t ua p rece 
A peccat i purga læca , 
Nostr i c u r s u m incola tus 

Sic dispone 
Ut det sua f ru i Natus 

Visione. 

111. Doxologic des trois bergers. Noël''. 

V e r b u m 3 pa t r i s hod ie 
P rocess i t ex Vi rg ine ; 
Veni t nos r e d i m e r e 
Et cœles t i p a t i i æ 
Voluit nos r e d d e r e : 
Vir tutes ange l i cæ, 
Cum canore j u b i l o , 
B e n e d i c a n t D o m i n o ! 

Re fu lgens pas to r ibus 
Nunt iavi t Ange lus 
P a c e m , pacis n u n t i u s ; 
T u , pastor E c c l e s i æ , 
P a c e m t u m e t di r ige , 
Filios e t i n s t r u e , 
Redempto r i d tb i t a s 
J u b i l a t i o gra t ias . 

IV. Les Vierges sages ' 

Virgines 5 eg r eg iæ , 
Virgines sac ra tæ , 

Coram v e s t r i facie 
Spons i c o r o n a t a , 

In æte rna r e q u i e , 
S u r s u m sublimat®, 

Can t icum lætitiæ 
Domino can ta te . 

1 T i r é e d u m a n u s c r i t 904 d e l a 
B i b l i o t h , i m p é r C h a q u e s t r o p h e 
r e n f e r m e s ix v e r s . Les t r o i s p r e -
m i e r s v e r s e t le c i n q u i è m e o n t 
h u i t s y l l a b e s ; l e q u a t r i è m e e t le 
s i x i è m e n ' o n t q u e q u a t r e s y l l a -
b e s . L a m é l o d i e es t p l e i n e o o n c -
t i o n e t d e g r â c e . E l l e f a i t p a r t i e 
des Chants de la Sainte-Cha-
pelle. — Au moyen âge , les re -
p r é s e n t a t i o n s d e s s c è n e s d u N o u -
v e a u T e s t a m e n t a v a i e n t l ieu d a n s 
l e s ég l i s e s . D a n s la n u i t d e N o ë l , 
u n e f e m m e é t a i t p l acée d a n s le 
c h œ u r , a y a n t à ses c ô t é s u n e n -
f a n t c o u c h é d a n s u n e c r è c h e . 
T r o i s p r ê t r e s h a b i l l é s e n b e r g e r s , 
e t p o r t a n t d e s b â t o n s à l a m a i n , 

s ' a v a n ç a i e n t v e r s e l l e e t l a s a -
l u a i e n t a i n s i . 

'' A p r è s a v o i r v u l ' E n f a n t J é -
s u s c o u c h é d a n s l a c r è c h e , l e s 
b e r g e r s s ' é c r i a i e n t : Verbum Pa-
tria, e t c . Le t e x t e e s t t i r é d u m a -
n u s c r i t 904 de l a B i b l i o t . i m p . 

J Ces s t r o p h e s c o n t i e n n e n t c h a -
c u n e h u i t v e r s q u i o n t s e p t s y l l a -
b e s e t la p é n u l t i è m e b r è v e . 

4 T i r é e d u m ê m e m a n u s c r i t . 
5 Les d e u x p r e m i è r e s s t r o p h e s 

c o n t i e n n e n t h u i t v e r s l iés e n s e m -
b le p a r d e s r i m e s c ro i s ée s . Les 
v e r s i m p a i r s o n t s e p t sy l l abes e t 
la p é n u l t i è m e b r è v e ; les v e r s 
p a i r s o n t six s y l l a b e s e t l a p é n u l -
t i è m e l o n g u e . " 

31. 



M6 ANONYMES. 

Castitatis l i l ium 
Olim custodistis 

P r o p t e r Dei Fil ium 
Cui placuistis. 

Debito mundit iæ 
P ræmio donuto, 

A s s u e t i s sociæ 
Virginali nato. 

Non e s t i s f de f a tu i s , 
Quæ cum vasis v a c u i s 3 

Christum præs to lan tu r ; 
Imo de p ruden t ibus , 
Q u æ plenæ lampadibus 

Bene præparantur . 

Fatuis virginibus 
Oleo carent ibus 

Sponsus est dicturus : 
Vobis non aperiam, 
P ruden te s recipiam 

Præmium daturus . 

Salve virgo veneranda 
Cujus festa recolenda, 

Redierunt annua; 
Casta, p rudens et fidelis, 
Impetrare nobis velis 

Gaudia perpe tua . 

1 L e s d e u x s t r o p h e s s u i v a n t e s 
r e n f e r m e n t s ix v e r s . 1.3 p r e m i e r 
e t le d e u x i è m e , l e q u a t r i è m e e t 
l e c i n q u i è m e o n t s e p t s y l l a b e s e t 
la p é n u l t i è m e b r è v e ; ils r i m e n t 
d e u x à d e u x . Le t r o i s i è m e e t le 
s i x i e m e o n t six s y l l a b e s e t la p é -
n u l t i è m e l o n g u e ; i l s s o n t l i é s 
p a r l a r i m e . 

* o C u m vas i s v a c u i s . » V o y e z 
s a i n t M a t t h i e u , c h a p . x x v , v . 3 
e t 4 . 

3 M ê m e r h y t h m e q u e la p r e -
m i è r e s t r o p h e d e l a s é q u e n c e Heri 

mundus e x s t a n t . Yoy. page4GG, 
note 1. 

4 « V i r g o v e n e r a n d a . » C e t t e 
s é q u e n c e é t a i t c h a n t é e d a n s les 
é g l i s e s l o r s q u ' o n y f a i sa i t l ' o f f ice 
d ' u n e v i e r g e « V i i g o « s ' a p p l i q u e 
ici à l a s a i n t e q u ' o n i n v o q u e le 
j o u r Ue sa f ê t e . La p a r a b o l e des 
v i e r g e s suges e t d e s v i e i g e s fo l les 
é t a i t le s u j e t de p r é d i l e c t i o n d e s 
a r t i s i e s p e n d a n t l e x i i e e t l e x i u ' 
s i èc le . On la vo i t s c u l p t é e s o u s les 
v o u s s u r e s d u p o r t a i l d ' u n g r a n d 
n o m b r e d ' é g l i s e s . 



JACOPON. 

D'ap rè s W a d i n g , l ' abbé G e r b e r t , e t t o u t e s les a u t o r i t é s c o m p é t e n t e s , 
nous a t t r i b u o n s le Stabat à J a c o p o n (Jacopo d a T o d i ) , poète i t a l i en d u 
x m e siècle, qu i f u t r e l i g i e u x de l ' o r d r e des F r è r e s M i n e u r s de S a i n t -
F r a n ç o i s d 'Assises, e t qu i m o u r u t le 25 d é c e m b r e 1306. T o u t e f o i s , il ne 
doit po in t avo i r seul l ' h o n n e u r de ce t t e compos i t i on a d m i r a b l e . N o u s 
avons d é j à s igna lé d a n s s a i n t B e r n a r d e t d a n s s a i n t B o n a v e n t u r a d e s 
passages qu ' i l a pu l e u r e m p r u n t e r . Dans n n m a n u s c r i t du xue s iècle , o n 
t r o u v e u n f r a g m e n t qu i a p o u r t i t r e Planctus Mariæ, e t q u i o f l r e la 
mo i t i é d ' u n e s t r o p h e d u Stabat avec u n l é g e r c h a n g e m e n t : 

Qui» es t h o m o , q u i n o n f l e r e t , 
C h r i s t i m a t r e m si v i d e r e t 

I n t a n t a t r i s t i t i a . 

Fan t - i l e n c o n c l u r e q u e le Stabat r e m o n t e au xiie s ièc le , e t q u e J a c o p o n 
n ' e n p e u t ê t r e l ' a u t e u r ? C o m m e n t a lo rs e x p l i q u e r le s i lence des m a n u -
scr i t s e t de s l i t u r g i s t e s p e n d a n t p r è s de d e u x siècles? Nous p e n s o n s q u e 
J a c o p o n , vou l an t c h a n t e r d i g n e m e n t les d o u l e u r s de la V i e r g e m è r e , a 
d û c o n s u l t e r les o u v r a g e s d é j à c o m p o s é s s u r le m ê m e s u j e t , e t q u e le 
passage c i té p lu s h a u t d u Planctus Manie, es t un de ceux q u i lu i o n t 
servi de modè le p o u r le r h y t h m e e t qu i l 'on t i n s p i r é . Voyez d ' a i l l e u r s la 
n o t e q u e n o u s a v o n s fa i t e s u r le Diis iræ. J acopon a v a i t l ' h a b i t u d e de 
p a r a p h r a s e r e t d ' i m i t e r les c o m p o s i t i o n s des a u t r e s poè t e s c h r é t i e n s ; 
il a modi f ié e t a r r a n g é le p o è m e De contemptu mundi de, s a i n t B e r n a r d , 
e t p lu s i eu r s a u t e u r s o n t é t é a ins i p o i t é s à le lui a t t r i b u e r . 

P l a n c t u s B e a t æ V i r g i n i s . 

S t a b a t 1 m a t e r d o l o r o s a 
J u x t a e u c e m l a c r v m o s a , 

D u m p e n d e b a t F i l i u s . 
C u j u s a n i m a m g e m e n t e m , 
C o n t r i s t a t a m a c d o l e n t e m 

P e r t r a n s i v i t * g l a d i u s . 

O q u a m t r i s t i s e t a f f l i c t a 
F u i t i l l a b e n e d i c t a 

M a t e r U n i g e n i t i ! 
Q u æ m æ r e b a t , e t do l eba t . , 
E t t r e m e b a t , q u u t n v i d e b a t 

N a t i p œ n a s i n c l y t i . 

'* Les s t r o p h e s d u Stabat o n t le 
m ê m e r h y t h m e q u e la p r e m i è r e 
s t r o p h e de la s é q u e n c e Heri mun-
dus exultavit. V o y e z , p a g e 466 , 
n o t e 1. — S a i n t J e a n , c h . x i x , 

v . 25 : « F t a b a t a u t e m j u x t a c r u -
c e m J e s u m a t e r e j u s . » 

2 « P e r t r a n s i v i t . » Sa in t Lue , 
c h . u , v . 35 : « E t t u a m ips ius 
a n i m a m p e r t r a n s i b i t g l ad iu s . » 
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Quis est homo qui non f leret , 
Matrem Christi si videret 

In tanto suppl ic io? 
Quis non posset contristari , 
P iam Matrem contemplar i 

Dolen tem cum Filio ? 

P r o peccatis suæ gentis 
Vidit Jesum in torment i s 

Et flagellis subd i tum, 
Vidit suum dulcem Natum 
Morientem, desolatum, 

Dum emisit sp i r i tum. 

Eia Mater, fons amoris '. 
Me sent i re vim doloris 

Fac , u t t ecum lugeam. 
Fac , u t ardeat cor meum 
In amando Chr is tum Deum, 

Ut sibi complaceam. 

Sancta Mater, istud agas : 
Crucifixi fige plagas 

Cordi meo validé. 
Tui Nati vulnera t i 
Tam dignati pro me pati 

Pœnas m e c u m divide. 

Fac me tecum vere flore, • 
Crucifixo condolere , 

Donec ego vixero. 
Jux ta c rucem tecum s tare , 
Te l ibenter sociare 

In planctu des idero. 

Virgo virginum præclara, 
Mihi tam non sis amara , 

Fac me tecum plangere; 
Fac ut por tem Christi mortem 
Passionis fac consortem, 

Et plagas recolere . 

Fac me plagis vulnerar i , 
Cruce hac inebriar i 

Ob amorem Filii. 
Inf lammatus et accensus ' , 
P e r t e , Virgo, sim defensus 

lu die judicii . 

Fac me cruce custodiri , 
Morte Christ i p r æ m u n i o , 

Confoveri gratia. 
Quando corpus morie tur , 
Fac u t animæ donetur 

Paradisi gloria. 



HENRICUS PISTOR. 

Henricus Pistor, docteur en théologie de Paris, et moine de l'abbaye 
de Saint-Victor, assista au concile de Constance, en l i l ò , et il se distin-
gua dans son temps par sa science et par sa piété. 

De sancto Joanne Baptista» 

SEQUENTIA. 

Præcursor i s ' et bapt is tæ 
Diem istum chorus iste 

V e n d e t u r laudibus. 
Vero die jam iliescat 2 , 
Ut in nostr is e lucescat 

Verus dies ment ibus . 

Pater vetus novum n a t u m 3 

Obstupesco , dum legatum 
Audit missum cœlitus : 

Nam ætatem et na tu ram 
Consulendo, gen i tu ram 

Miratur decrepi tus . 

Dum non paret v e r b o 4 pa rens , 
Mos in verbo 5 tit appa rens 

P r o verbis puni t io : 
Pa ter hærens hoc infirmât 
Aflirmando quod conf i rmat 

Loquelæ pt ivatio. 

P ræcursore nondum nato, 
Nondum par tu reserata 

Rese ran tu r mystica : 
Nostro sole tunc exclusus 
Ycrioris est pe r fusus 

Solis luce typica. 

P r iu s novit d iem ve rum 
Quam nos t ro rum sit d ie rum 

U.-us beneficio ; 
Hic renascens nondum natus 

• I . e s s t r o p h e s d e c e t t e s é q u e n c e 
o n t le m ê m e r h y t h m e q u e la p r e -
m i è r e s t r o p h e d e la s é q u e n c e Heri 
mundus exultavit. Voyez, page 
466. n o i e 1. De n o m b r e u s e s a l -
l i t é r a t i o n s p r o d u i t e s p a r la f r é -
q u e n t e r é p é t i t i o n d u m ê m e m o t 
a j o u t e n t u n n o u v e l o r n e m e n t a u 
rhythme. 

9 « D i e s c a t , » v e r b e i m p e r s o n -
n e l , é q u i v a u t à « d i e s f i a t . » 

5 « P a t e r v e t u s , » Z a c h a r i e . —• 
N o v u m n a t u m . » S a i n t J e a n - B a p -
t i s t e . 

* « V e r b o , » l a p a r o l e d e l ' a n g e . 
s « V e r b o . » la f a c u l t é d e p a r -

l e r — « V e r b i s , » ses p a r o l e s d ' i n -
c r é d u l i t é . 



sr,f) HENRICUS PISTOU. 
Nondum nascens est renatus 

Cœlesti myster io. 

Clausa pandit , ven t re c lausus . 
Gestu p laudens ; (it a p p l a u s u 

Messiæ præsentiæ : 
L inguæ gestus obsequun tu r 
Dum pro lingua sic loquuntur 

Se rv iun t i n f a n t i æ 2 . 

Mater pa r i t , pater c r e d i t ; 
R e d e u n t e fide, redit 

Linguæ benef ic ium. 
Rese ra ta par tu ma t r i s , 
Rese ra tu r l ingua patris 

Reserans mys te r ium. 

Tor i f ruc tus mat r i d a n t u r , 
E t jam matris excusantur 

Steri l is opprobria : 
Or tus tanti præcursor is 
Multos t e r re t , sed t e r ro r i s 

Comes est lætitia. 

Se a mundo servans m u n d u m , 
Munde vivit in t ra m u n d u m 

in ætate t e n e r a . 
Ne fo rmen tu r a convic tu 
Mores, loco, veste , v ic tu , 

Mundi fugit prospera . 

Quem dum replet lux superna , 
Veræ lucis fit lucerna 3 

Veri solis lucifer; 
Novus præco novæ legis, 
luto novus novi regis 

Pugna tur i s igni ler . 

Singulari prophet is 
P r o p h e t a r u m monarch ia 4 

Subl imatur omnium. 
Hi fu tu rum, hic p ræsen tem, 
Hi ven tu rum, ven ien tem 

Monstrat iste fi l ium. 

Dum baptizat Christum foris s , 
Hic a Chris to melioris 

Aquæ 6 taclu Ungitur. 
Duos duplex lavat f lumen : 
i l l i n u m e n , isti n o m e n , 

liaptiaio; conced i tu r . 

Dum bapt iza t , bapt izatur , 
Dumque lavat, hic lavatur 

Vi lavantis omnia . 
Aquæ lavant et lavantur : 
His 7 lavandi vires dantur 

baptizati grat ia . 

O lucerna verbi Dei, 
Ad cœlestis nos diei 

P e r d u c luminar ia . 
Nos ad por tum ex hoc f luctu 
Nos ad r i sum ex hoc luctu 

Tua t raha t gra t ia . 

* « L i n g u æ g e s t u s o b s e q u u n - s e l o n s a i n t J e a n , c h . i , v . 4 e t 5 . 
t u r , » ses t r e s s a i l l e m e n t s f o n t * « P r o p h e t a r u m m o n a r c h i a , » 
l ' o f f i c e d e p a r o l e s . l e p r i n c e d e s p r o p h è t e s . 

* « S e r v i u n t i n f a n t i æ , » ils s u p - s « F o r i s , » e x t é r i e u r e m e n t , 
p l é e n t à l ' i m p u i s s a n c e d e l ' e n - 6 « M e l i o r i s a q u æ . » L e s e a u x 
t a n t . v i v e s d u S a i n t - E s p r i t . 

5 « L u c e r n a . » V o y e z l ' E v a n g i l e 7 « H i s . » S o u s - e n t . « a q u i s . • 



FRANÇOIS PÉTRARQUE. 

F r a n ç o i s P é t r a r q u e , u n d e s p l u s g r a n d s p o è t e s de l ' I t a l i e , n a q u i t 
à A r e z z o , v e r s 1304, e t m o u r u t e n 1374 .11 c o m p o s a c e t t e g r a c i e u s e 
e t t o u c h a n t e p r i è r e l o r s q u ' i l a l l a v i s i t e r , à l a S a i n t e - B a u m e , p r è s 
d e M a r s e i l l e , le t o m b e a u d e s a i n t e M a r i e - M a d e l e i n e , e t il l ' i n s c r i v i t 
s u r l a g r o t t e o ù la s a i n t e p a s s a les d e r n i è r e s a n n é e s d e s a v i e . 

Prière à sainte Marie Madeleine. 

Dulcis amica Dei , lacrymis inflectere nostr is , 
A tque meas a t tende preces , nos t ræque saluti 
Consule t u a m q u e potes . Neque en im tibi t angere f rus t ra 
P e r m i s s u m , g e m i t u q u e pedes pe r funde re sacros, 
E t nit idis siccare comis , ferre oscula plant is , 5 
Inque caput Domini pretiosos spargere odores . 
Nec tibi congressus pr imos a mor te r e su rgens 
E t voces audire suas et m e m b r a videre , 
Immor t a l e decus l u m e n q u e habi tura 1 per æ v u m , 
N e q u a q u a m dedi t æthere i rex Chris tus Olympi. ID 
Viderat ille cruci h æ r e n t e m , nec dira paven tem 
Judaicæ to rmen ta m a n u s , t u r b æ q u e furent is 
Jurg ia et insul tus , æ q u a n t e s verbera l i nguas ; 
Sed m œ s t a m int repidarnque s imul , d ign isque c ruentos 
T rac t an t em clavos, i m p l e n t e m vulnera f le tu , l à 
Pec tora t u n d e n t e m violentis candida pugn i s , 
Vel lentem flavos m a n i b u s s ine m o r e capillos *. 

' « H a b i t u r a » e s t a u v o c a t i f e t 
s e r a p p o r t e à s a i n t e M a r i e - M a d e -
l e i n e . 

* Il e s t i n t é r e s s a n t d e c o m p a -
r e r c e t a b l e a u u n p e u p h y s i q u e 

d u r e p e n t i r d e M a d e l e i n e a v e c 
c e l u i q u ' e n o n t t r a c é O d o n de 
C l u n y a u xe s ièc le e t G o d e s c h a l k 
a u n e s i è c l e . V o y e z , p a g e s 3 9 0 e t 
4 0 8 . 
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Viderat h æ c , i n q u a m , d u m pectora fida suorum 
Diffugerent pel lente m e t u . Memor ergo revisit 
T e p r i m a m 1 an te a l ios ; tibi se pr ius obtuli t un i . 20 
T e q u o q u e , digressus terr is ad astra reversus , 
Bis tria l u s t r a c i b i n u n q u a m mortal is egen tem 
R u p e sub hâc aluit , t am longo t empore solis 
Divinis contenta epulis e t ro re salubri . 
Hæc d o m u s antra tibi s o n a n t i b u s humida saxis, 25 
Horrif ico tenebrosa si tu, tecta aurea r e g u m , 
Delicias o m n e s ac ditia vicerat arva. 
Hic inclusa l ibens, longis vestita capillis, 
Veste carens alia, ter denos passa décembres 
Diceris, h ic non fracta gelu nec victa pavore. 30 
N a m q u e f a m e m , f r igus , d u r u m q u o q u e saxa cubile 
Dulcia fecit amor spesque alto pectore fixa. 
Hic h o m i n u m non visa oculis , st ipata c a t e n i s 
Angel ic is , s ep t emque die subvecta per horas , 
Cœlestes audi re choros al terna canentes a 

Carmina , corporeo de carcere d igna fuis t i . 

* « Pr imam. » Voyez, page 390, 
note 7. Ce mot « memor » confir-
me ce que nous avons dit sur la 
première apparition du Sauveur 

ressuscité aux saintes femmes. 
* « Bis tria lustra, »six lustres. 

Nous lisons plus loin « ter denos 
décembres. » 
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De Beata Virgine. 

C o n c o r d i 1 læt i t ia , 
Propulsa mœst i t ia , 
Mariæ præconia 
Recolat Ecclesia. 

Quæ felici g a u d i o , 
Resurgen t ! Filio, 
F lorui t ut lilium 
Vivum cernens Fi l ium. 

Quam concentu parili 
Chori laudant cælici , 

Et nos cum cœlestibus 2 

Novum melos pangimus. 

O regina Virginum, 
Votis fave poscentem 3 , 
E t post mort is s tadium 
Vitæ confer bravium A. 

Gloriosa Trinitas, 
Indivisa uni tas . 
Ob Mariæ mer i ta 
Nos salva per sæcula. 

' Les s t r o p h e s d e c e t t e s é q u e n -
ce o n t le m ê m e r h y t h m e q u e l a 
d o u z i è m e s t r o p h e d e la s é q u e n c e 
Heri mundus exultaint. Voyez, 
p a g e 4 6 8 , n o t e 5, a v e c c e t t e "dif-
f é r e n c e q u e les r i m e s s o n t p l a t e s . 
N o u s a v o n s e x t r a i t ce m o r c e a u 
d ' u n m a n u s c r i t d u xv° s ièc le q u i 
r e n f e r m e les h e u r e s d e l a s a i n t e 

V i e r g e . 11 p o r t e l a d a t e 1 4 8 9 ; m a i s 
il d o i t ê t r e de b e a u c o u p a n t é r i e u r 
à c e t t e é p o q u e . 

» « C œ l e s t i b u s . » S o u s - e n t e n d u 
« c h o r i s , o 

3 C'est l'unique vers de la pièce 
dont la pénultieme soit longue. 

4 « Vitæ bravium. » la récom-
pense de la vie éternelle. 

f . O R l i K i L , t y p . e t s l é r . î l e C a É T É . 



C H E Z L E S M Ê M E S É D I T E U R S 

A U B I N E A U . 

N o t i c e s l i t t é r a i r e s s u r l e X V I I e s i è c l e . In-18. 6 f: . > 

C L É M E N T (FÉLIX). 

L e s P o è t e s c h r é t i e n s D E P U I S L E IV» J U S Q U ' A U X V e S I È C L E . Ce t 

o u v r a g e e s t l a t r a d u c t i o n d u c l a s s i q u e i n t i t u l é : Carmina e 

poetis christianis excerpta G fr. » 

G A U M E ( M S R ) . 

A b r é g é d u C a t é c h i s m e d e p e r s é v é r a n c e . I n - 1 8 , 
c a r t v 1 f r . 80 

L e G r a n d j o u r a p p r o c h e . In-18 » 80 

L e S e i g n e u r e s t m o n p a r t a g e , in-18 » 80 

G A U M E ( L E C H A N O I N E ) . 

É p î t r e s e t É v a n g i l e s , avec sommaires et notes. In-18, 
c a r t G f r . » 

G E N O U D E . 

B i b l e . Édition diamant. In-18 G fr. » 

G O D E F R O V ( F R . ) . 

H i s t o i r e d e l a L i t t é r a t u r e f r a n ç a i s e , depuis le XVIe 

s ièc le j u s q u ' à n o s j o u r s ; É T U D E S E T M O D È L E S D E S T Ï L E . Ouvrage-
couronne pur V Académie française. 3 vol. in-8 20 fr. » 

Ces volumes comprennent les Prosateurs des XVI«, XVII' , XVIIIo siècles. — 

Ultérieurement paraî t ront : 

Io Les Poètes du XVI» au XIX= siècle. 2 vol. in-8; 

2° Les Pmateurs du XIX» siècle. 1 vol. in-8. 

C O R B E U , T H F . ET S T É R . DE C R É T É . 


